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EXPOSÉ GÉNÉRAL ALGEMENE TOELICHTING

MESDAMES. MESSIEURS, DAMES EN HEREN,

D'après les ordres du Roi, le Gouvernement a l'honneur
de soumettre aux délibérations du Parlement le projet de
budget des Recettes et des Dépenses ordinaires pour l'année
budgétaire 1973.

In overeenstcrnrning met de bevelen van de Koning, hceft
de Regering de eer het ontwerp van begroting voor gewone
Onrvangsten en Uitgaven over het begroringsiaar 1973 aan
het Parlement ter beraadslaging voor te leggen.

BUDGET ORDINAIRE 1973.

Total

GEWONE BEGROTING 1973.

Gewone ontuangsten.

En milliards
Fiscale ontvangsten:

In miljarden
de francs. frank.

203,0 Directe belastingen ... 203,0
49,3 Douane en Accijnzen 49,3

143,6 Registratie 143,6 '

395,9 Toraal 395,9
10,9 Andere ontvangsten 10,9

406,8 Totaal 406,8
406,7 Geu/one uitgauen 406,7

+0,1 Saldo gewone begroting +0,1

Recettes ordinaires.
Recettes fiscales:

Contributions directes
Douanes et Accises
Enregistrement

Total
Autres recettes

Dépenses ordinaires .

Solde du budget ordinaire ...
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CONSIDERATIONS LIMINAIRES.

Le Gouvernement a tenu sa promesse de déposer dans les délais, le budget pour 1973.
Il a pris les mesures nécessaires pour déposer l'ensemble des budgets peu de temps après
celui des Voies et Moyens.

L'expérience de 1972 permettra de poursuivre la préparation du budget des dotations
culturelles et les budgets culturels qui en découlent, selon les principes contenus dans la
loi et dans l'accord gouvernemental.

La synthèse ci-après a pour but de dégager les grandes lignes du budget pour 1973.

Conscient du rôle que joue dans la politique écononique générale du pays, la politi-
que budgétaire conjointement avec les politiques monétaire et du crédit, le Gouvernement
utilisera en 1973 comme en 1972, l'instrument des finances publiques dans le but de main-
tenir un équilibre économique caractérisé par un haut niveau d'emploi et une forte crois-
sance dans un climat de stabilité des prix aussi grande que possible.

Toutefois, le climat conjoncturel et les perspectives économiques de ces derniers mois
ont évolué de telle sorte que le cadre conjoncturel dans lequel devait être élaborée la
politique budgétaire pour 1973 diffère fondamentalement de celui de 1972. La politique
budgétaire que le Gouvernement soumet actuellement au Parlement a, dès lors. été adaptée
à ces nouvelles circonstances.

En effet, compte tenu de l'évolution conjoncturelle. moins favorable, le Gouverne-
ment avait élaboré pour 1972 un budget aux tendances expansionnistes marquées. En
termes globaux, les caractères stimulants de ce budget apparaissent surtout dans l'accep-
tation délibérée d'un déficit au budget ordinaire, dans l'addition au programme de base
des investissements publics d'un important programme de relance ainsi que dans un déficit
global de trésorerie sensiblement supérieur aux montants usuels pour notre pays,

Cette politique budgétaire stimulante eut des résultats positifs. Elle fut aidée en cela
par une nette amélioration de la conjoncture internationale. En effet, les perspectives con-
joncturelles sont actuellement favorables. Cet automne, la conjoncture économique inter-
nationale est caractérisée très nettement par un renforcement de l'activité économique et
par une amélioration de l'emploi. La conjoncture belge bénéficie entièrement de cette amé-
lioration générale du climat économique. A l'exception des investissements productifs des
entreprises, toutes les composantes de la demande, aussi bien en ce qui concerne la demande
intérieure que la demande extérieure, sont orientées favorablement. Dès lors. on peut
s'attendre à ce que bientôt les investissements des entreprises réagiront favorablement à
ces perspectives économiques satisfaisantes; une nouvelle diminution de la T.V.A. sur les
investissements à partir du l " janvier 1973 (3,5 milliards) ainsi que la poursuite des
remboursements (9 milliards) de la taxe de transmission sur les stocks auront indiscutable-
ment une influence positive à cet égard.

En résumé, les objectifs prévus par le plan de relance ont été réalisés sans que le
déficit budqêtaire initialement admis soit dépassé.



[ 5 ) 4 (1972-1973).

INLEIDENDE BESCHOUWINGEN.

De Regering heeft haar belofte om de rijksbegroting 1973 tijdig in te dienen gestand
gedaan. Schikkinqen zijn genomen om de begrotingen in een korte tijdspanne na de
neerlegging van de Rijksmiddelenbegroting te publiceren.

De ervaring opgedaan met de begroting 1972 zal toe1aten de begroting der Cultuur-
dotaties en de daaruit voortvloeiende Cultuurbegrotingen verder uit te werken volgens de
in de wet en het regeerakkoord vervatte principes.

De synthèse die hierna volgt heeft de bedoeling de grote lijnen van de begroting
voor 1973 naar VOOr te brenegen.

Bewust van de rol welke de beqrotinqspolitiek, naast de monetaire en credietpclitiek,
speelt in 's lands alqemeen ekonomisch beleid zal de Regering in 1973 evenals in 1972 van
de rijksfinanciën een aangepast gebruik maken met het oog op het handhaven van het
algemeen ekonomisch evenwicht op een hoog niveau van tewerkstelling en bij een sterke
ekonomtsche groei en dit in een klimaat van zo groot mogelijke prijsstabiliteit.

Evenwel hebben het conjunctureel klimaat en de ekonomische perspectieven zich in
de laatste maanden dermate gewijzigd dat het verwachte conjunctureel milieu waarin
het begrotingsbeleid voor 1973 zal dienen te worden geplaatst zeer sterk verschilt van
datgene waarvoor de begroting 1972 werd uitgewerkt. Het beqrotinqsbeleld dat de Reqe-
ring thans aan het Parlement voorlegt werd derhalve aangepast aan deze gewijzigde
omstandigheden.

Immers, inqevolqe de minder gunstige conjunctuurevolutie had de Regering een
uitgesproken expansieve begroting 1972 uitgewerkt. In globale termen kwam het stimu-
lerend karakter van deze begroting vooral tot uiting in het bewust aanvaarden van een
tekort op de gewone begroting. in het toevoegen aan het basisprogramma van openbare
investeringen van een omvangrijk relanceproqramma alsmede in een globaal schatkist-
tekort dat aanzienlijk hoger ligt dan wat VOOrons land gebruikelijk was.

Mede geste.und door een uitqesproken verbetering van de internationale conjunctuur,
heeft deze stimulerende budqettaire politiek haar vruchten afgeworpen. Inderdaad, de
conjuncturele perspectiven melden zich thans gunstig aan: bij lut intreden van deze herfst
wordt de internationale ekonomische conjunctuur duidelijk gekenmerkt door een versterking
van de expansie van de ekonomische activiteit en door een verbetering van de tewerk-
stelling. De interne Belgische conjunctuur deelt volledig in deze alqemene verbetering van
het ekonomisch klimaat, Met uitzondering van de productieve lnvesterinqen van de onder-
nemingen zijn alle componenten van de vraaq, zowel blnrienlandse als buitenlandse, gun~
stig gericht. Verwacht mag dan ook dat weldra de ondernemingsinvesteringen gunstig zul-
len reaqeren op deze bevredigende ekonomische perspectieven: een nieuwe vermindering van
de B.T.W. op de investerlnqen met ingang van 1 januari 1973 (35 miljard) alsmede de
voortzetting van de terugbetalingen (9 miljard ) van de overdrachttaks op de stocks zullen
hiertoe ongetwijfeld een positieve bijdrage leveren.

Samenqevat, de door het relanceplan gestelde ooqrnerken werden verwezenlijkt
zonder dat het aanvankelijk aanvaarde budgettair deficit wordt overschreden.
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Les effets de- l'action stimulante menée en 1972 s'atténueront progressivement. Pour
1973, le Gouvernement estime que les pouvoirs publics doivent s'abstenir de toute stimu-
lation conjoncturelle. La politique budgétaire de 1973 sera dès lors orientée vers la stabilité
d'autant plus que, dans presque tous les pays, la hausse des prix n'est pas sans susciter
des préoccupations au début de la nouvelle phase d'expansion que l'on connaît actuelle-
ment. Outre la politique budgétaire, le Gouvernement utilisera tous les autres instruments
de la politique économique de manière à freiner les tendances inflationnistes.

Le budget de l'Etat de 1973, soumis par le Gouvernement au Parlement, répond à ces
impératifs; ceci ressort nettement des caractéristiques suivantes du nouveau budget:

-- diminution du rythme d'accroissement des dépenses globales;

rétablissement de l'équilibre du budget ordinaire et parallèlement, retour à un solde
positif conformément aux orientations structurelles du Plan 1971~1975 grâce d'une part,
au freinage précité du rythme de croissance des dépenses et d'autre part, à un rende-
ment fiscal légèrement supérieur; l'accent est mis essentiellement sur une meilleure
perception des impôts existants et la lutte contre la fraude fiscale;

la diminution du déficit global du trésor, et par voie de conséquence, une augmentation
moins importante de la dette,

Les dépenses globales de l'Etat augmentent en 1973 et par rapport à 1972 de 11.7 %'
Ce rythme de croissance est inférieur pour les raisons mentionnées ci-dessus à celui de
1972 par rapport à 1971 et qui atteignait 16,7 %'

Lorsqu'on compare ces pourcentages à la prévision d'augmentation du produit natio-
nal brut, à savoir 9.2 % (soit 4.5% en volume et 4.5 % en prix) par rapport à 8,7 %
en 1972, on constate qu'à une croissance économique plus importante, correspondent des
impulsions réduites des pouvoirs publics.

Le montant du budget ordinaire déposé est de l'ordre de 406,7 milliards contre 367,5
milliards pour 1972, soit une augmentation de 10,4 %'

Comme antérieurement, le budget de 1973 se caractérise par une croissance structu-
relle des services fournis par l'Etat.

La part des services dans le P,N.B. des pays occidentaux s'accroit constamment et
cette tendance s'observe également pour le secteur public. Elle est la conséquence de la
rapidité de la croissance économique et de l'augmentation du bien-être général.

Cette hausse de la demande de services oblige les producteurs et en particulier l'Etat,
à adapter l'offre en conséquence. Elle a, dès lors, une répercussion sur les coûts de produc-
tion. Dans le secteur tertiaire. les augmentations de salaire ne peuvent -- comme dans
l'industrie - être compensées par des accroissements équivalents de productivité, Elles
provoquent donc des hausses plus importantes du coût des services. C'est également le cas
pour le secteur public où la productivité ne peut s'apprécier selon les mêmes critères que
dans le secteur privé,

L'accroissement des actions de l'Etat se manifeste en ordre principal dans les secteurs
suivants: enseignement, culture, soins de santé. pensions, autres allocations sociales. trans-
ports publics.
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De Regering is van mening dat na het geleidelijk aflopen van de stimulerende actie
van het begrotingsbeleid in 1972 de overheid zich in 1973 dient te onthouden van verdere
uitg esproken conjunctuurstimulerinq. Het begrotingsbeleid voor 1973 zal dan ook meer
gericht zijn op stabilitelt. te meer daar de prijsstijging in quasi alle landen. bij het intreden
van de huidtqe nieuwe expansiephase, enige onrust baart. Benevens de begrotingspolitiek
zal de Regering de andere instrumenten van economisch beletd dermate hanteren dat de
inflatoire tendensen worden afgeremd.

De Rijksbegroting ]973 welke de Regering aan het Parlement voorlegt beantwoordt
aan deze imperatieven, hetgeen duidelijk blijkt uit navolgende grote kenmerken van de
nleuwe begroting:

- vermindering van het toenemingsritme van de globale uitgaven;

- herstel van het evenwicht op de gewone begroting en daarmee gepaard gaand de
terugkeer tot een positief spaarsaldo overeenkomstig de structurele oriëntaties van het
Plan 1971~1975 dank zij enerzijds de voormelde afremming van het stijgingsritme der
uitgaven en anderzijds een enigszins hoger Iiscaal rendement waarbij de nadruk vooral
valt op betere inning van de bestaande belastingen en strijd tegen de belastingont-
duikinq:

een vermindering van het globaal schatkisttekcrt ztch uitend in een geringere schuld-
stijging.

De globale uitgaven van de Staat stijgen in 1973 tegenover 1972 met 11,7 %' Dit
stijgingsritme ligt, ingevolge de hiervoor uiteenqezette redenen, lager dan dit van 1972
tegenover 1971 waarvoor het 16.7 bedroeg.

Wanneer men deze percentages verqelijkt met de geraamde aangroei van het
B.N.P. nl. 9,2 %, gevormd door een stijging van 4,5 % rn volume en 4,5 % in prijzen
tegenover 8,7 % in 1972 dan stelt men vast dat blj grotere economlsche groei de impul-
sen van de overheid worden afgeremd.

De gewone begroting wordt neergelegd op 406,7 miljard tegenover 3675 miljard
YOOr 1972 of een stijging met 10.4 %'

De gewone begroting 1973 is zoals die van de vorige jaren gekenmerkt door de
structurele groei van de verschillende diensten door de Staat aan de bevolking bewezen. .

Het aandeel van de diensten in het B.N.P. van de Westerse landen wordt steeds
groter en deze trend geldt ook voor de overheidssector. Deze stijging is het gevolg van
de snelle economische groei en de toeqenomen algemene welvaart.

De uitbreldinq van de vraag naar diensten heeft voor gevolg dat de producenten van
deze Iaatste en dus ook de Staat hun aanbod moeten verhogen en zij heeft ook een
weerslag op de produktiekosten. In de tertiaire sector kunnen de salarisverhogingen niet
in dezelfde mate worden gecompenseerd door produktiviteitswinsten zoals in de nijverheid.
Zl] leiden dan ook tot sterkere verhogingen van de kesten der diensten. Dit is het geval
voor de overheidshuishoudinqen waar de produktiviteit volgens andere maatstaven dient
gemeten dan deze die gelden in de private sector.

De uitbreiding van de staatsvoorzieningen komt vooral tot uiting in de volgende
sectoren : onderwijs, cultuur, gezondheidszorgen. pensioenen en andere sociale uitkeringen,
openbaar vervoer.
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Les crédits prévus pour l'enseignement, la culture et le secteur social atteignent
190 milliards, soit près de la moitié du budget ordinaire de l'Etat.

Les subsides sociaux de l'Etat atteignent 96.9 milliards, soit un accroissement de
14 % par rapport à 1972 (85 milliards). Ces chiffres illustrent de manière frappante, l'effort
du Gouvernement dans le secteur social. De 1971 (réalisations) à 197.3. le taux de majo-
ration est d'environ 35 %' Cet effort a porté notamment sur l'assurance maladie-invalidité
des salariés où les subventions de l'Etat sont passées de 19,8 milliards en 1971 à
25,9 milliards en 1973. L'ensemble des interventions en faveur des indépendants passera de
6.6 milliards en 1971 à 10,5 milliards en 1973. soit un taux d'augmentation exceptionnel de
près de 60 0/0. Les allocations en faveur des handicapés, estropiés et mutilés seront portées
de 2,3 milliards en 1971 à 3,7 milliards en 1973. La subvention pour l'entretien d'enfants
confiés à des institutions sera majorée de 1,2 milliard à 1,9 milliard; les subsides aux hôpi-
taux passeront de 3,7 milliards à 5 milliards. Quant aux crédits pour la politique du loge-
ment, ils s'accroîtront de l,S milliard, atteignant ainsi 3.9 milliards.

Compte- tenu de la hausse générale des salaires intervenue dans les divers secteurs
de l'économie, l'Etat a décidé une programmation sociale pour ses fonctionnaires ët
agents. Cette programmation répond à la nécessité très réelle de rattraper un retard
existant depuis fort longtemps. Elle a eu pour conséquence un important accroissement
de dépenses en 1972, dont l'effet se poursuivra en 1973.

Conformément à une résolution unanime du Parlement, le Plan 1971-1975 avait
prévu parmi ses objectifs, de porter l'aide publique au développement à 0.7 % du P.N.B.
dès 1975,

Le Gouvernement est disposé à réaliser dès 1973 cet effort de solidaritè internationale
pour autant que le Parlement accepte de prévoir les moyens supplémentaires indispensables
à cet effet, soit près de 2 milliards. A titre exemplatif, la recette nécessaire pourrait être
trouvée dans un prélèvement de 2,5 centimes additionnels à l'impôt sur les revenus supê-
rieurs à 150000 francs.

Quant aux recettes ordinaires -- principalement les recettes fiscales - l'augmenta-
tion découle essentiellement d'une part. de la hausse normale constante de la masse imposa-
ble résultant de l'augmentation prévue du P.N.B. (9.2 % en valeur) et d'autre part, d'un
effort continu pour assurer une meilleure perception d'impôts et une lutte plus efficace con-
tre la fraude fiscale. Ce n'est que dans une mesure très limitée qu'il faudra faire appel à de
nouveaux moyens; ceux-ci étaient nécessaires pour éliminer - compte tenu de l'auqmen-
tatien des dépenses -le déficit du budget ordinaire admis en 1972. Il s'agit en l'occurrence
d'une augmentation des droits d'accise sur les carburants destinés aux véhicules automo-
biles afin de permettre au Fonds des Routes d'assumer l'entretien des routes ainsi que les
charges financières découlant des efforts exceptionnels de notre pays pour adapter le
réseau routier aux conditions actuelles.

Six milliards de recettes affectées sont octroyées au Fonds d'Expansion économique.
Contrairement à 1972. aucun plafond d'engagement n'est accordé pour 1973 puisque les
possibilités d'engagement existantes suffisent largement pour permettre de poursuivre avec
vigueur son action en matière d'expansion économique.
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De kredieten voorzien voor opvoeding en cultuur en voor de sociale sector bereiken
190 miljard hetzij bijna de helft van de gewone begroting.

De sociale toelagen van het Rijk bedragen 96,9 miljard, wat een stij9in9 met 14 %
betekent ten overstaan van 1972 (85 miljard) . Voormelde ci]fers onderstrepen op duidelijke
wijze de inspanning die de Regering leverde in de sociale sector. Van 19ï1 (verwezenlij-
kingen) tot 1973 bedraagt het stijgingsritme ongeveer 35 %' Deze inspanning had hoofd-
zakelijk betrekkingen op de zlekte en invaliditeitsverzekering van de loontrekkende waar
de Rijkstoelagen van 19.8 rniljard in 1971 op 25.9 miljard in 1973 werden gebracht. De
globale tussenkomsten ten gunste van de zelfstandigen werden van 6,6 miljard in 1971
op 10,5 miljard in 1973 gebracht. wat een uitzonderlijk stijgingsritme betekent van nage~
noeg 60%. De toelagen ten gunste van de gehandicapten, gebrekkigen en verminkten
worden van 2,3 miljard in 1971 op 3,7 miljard in 1973 gebracht. De betoelaging voor het
onderhoud van klnderen die aan instellingen worden toevertrouwd word van 1,2 miljard
op 1,9 miljard gebracht; de toelagen voor de hosptialen stijgen van 3.7 miljard tot 5 mil-
jard. Inzake huisvestingsbeleid bedraagt de stijging van de toelage 1,5 miljard die aldus
3,9 miljard bereikt,

Rekening houdend met de alqemene loonsverhoging die plaats heeft gevonden in de
verschlllende bedrijfstakken van de economie is de Staat anderzijds overgegaan tot een
sociale proqrammatie voor zijn eigen ambtenaren en agenten. Deze programmatie beant-
woordt aan een sterke noodzaak tot het inlopen van een reeds lang bestaande achterstand.
Zij heeft een aanzienlijke stijging met zich gebracht van de uitgaven voor 1972 en die
verder haar uitwerking heelt in 1973.

In overeenstemmtnq met een eenparige door het Parlement goedgekeurde resolutle
voorzag het Plan 1971~1975 als een van zijn streefdoelen, de overheidshulp voor de
ontwikkelingssamenwerking op 0.7 % van het B.N.P. te brengen vanaf 1975.

De Regering is beretd reeds in 1973 deze internationale sölidariteitsinspanning te
verwezenlijken indien het Parlement aanvaardt de hiertoe onvermijdelijke bijkomende uit-
gaven te voorzien nl. bijna 2 miljard. De nodige ontvangsten zouden bijvoorbeeld gevonden
kunnen worden in een heffing van 2,5 opcentiemen op de inkomsten welke hoger liggen
dan 150000 frank.

Wat de gewone ontvangsten betreft, hoofdzakelijk belastingontvangsten, spruit de
toeneming vooral voort enerz ijds uit de normale gestadige groei van de belastbare massa
gebaseerd op een verwachte toeneming van het B.N.P. met 9.2 % in waarde en anderzijds
uit een voortgezette inspanning voor betere Inningen van de belasting en uit een meer
afdoende strijd tegen belastingontduiking. Slechts in zeer geringe mate moest beroep
gedaan worden op nieuwe middelen; deze waren noodzakelijk om, inachtgenomen de
stijging der uitgaven, het in 1972 aanvaarde deficit op de gewone begroting weg te
werken. Het betreft hier in hoofdzaak een verhoging van de accijns op brandstoffen voor
motorrijtuigen teneinde aan het Wegenfonds toe te laten het hoofd te bieden aan de
onderhoudskosten van de wegen en de ftnanctële lasten voortvloelend uit de uitzonderlijke
inspanning om ons land een aanqepast wegennet te bezorgen.

Aan het Fonds voor economische expansie worden voor 6 miljard aangewende ont-
vangsten toegewezen. In tegenstelling met 1972 worden voor 1973 geen nieuwe vastleq-
gingsplafons toeçekend aangezien de hestaande vastleggingsmogeljikheden ruimschoots
volstaan om toe te laten de actie inzake economische expansie met kracht verder door te
zetten.
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Le budget extraordinaire de 1973 tient compte de dépenses financières de 23,S mil-
liards. y compris 9 milliards couvrant la deuxième tranche de détaxation des stocks, et d'un
proqramme d'enqaqement relatif aux investissements de l'ordre de 65,2 milliards.

Le programme total des investissements aussi bien dans le secteur budgétaire que
dans le secteur débudgétisé atteindra en 1973, 86.1 milliards à comparer à celui de 1972
de 90,8 miliards, tenant compte de l'effort spécial de relance économique.

Le programme 1973 reste néanmoins entièrement fidèle aux orientations structurelles
contenues dans le Plan 1971~1975, tel que celui-ci a été approuvé par le Parlement. Même
après le freinage de dépenses extraordinaires en 1973, les normes fixées par le Plan concer-
nant l'augmentation des investissements publics, sont nettement dépassées. Les investis-
sements publics en 1972 avaient atteint un sommet pour des raisons conjoncturelles; pour
1973, l'on a fixé pour des raisons similaires un programme moins important. Cette modu-
lation conjoncturelle des programmes d'investissement est entièrement conforme aux direc-
tives et à l'esprit du Plan; dès lors, la politique budgétaire conjoncturelle pour 1973 ne
compromet nullement les impératifs structurels d'expansion du pays,

Il est de plus en plus manifeste que la politique financière des divers pays doit être
coordonnée. La création progressive d'une union monétaire et économique européenne
suppose une coordination poussée de la politique monétaire et budgétaire menée par les
états-membres et même une polittque commune dont l'exécution est confiée à des institu-
tions européennes. Ce n'est qu'ainsi que les tensions inflationnistes caractéristiques de
nos économies, peuvent être jugulées.

Sur le plan mondial, l'on ne peut maintenir des cours de changes stables que si les
membres du Fonds monétaire international mènent des politiques compatibles. L'absence
d'une telle coordination était la cause principale des difficultés monêtaries de ces dernières
années.

Dès lors, le Gouvernement belge s'est déclaré disposé à prendre les mesures néces-
saires à l'application d'une politique financière européenne commune,

Au sein du Fonds monétaire international et lors des discussions des problèmes
monétaires. ses représentants ont défendu des points de vue qui tiennent compte des inté-
rêts légitimes des divers groupes d'états-membres et se sont prononcées en faveur d'une
réforme du régime monétaire international permettant le rapprochement et l'intégration
des économies nationales.
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De buitengewone begroting 1973 houdt rekening met 23,8 miljard Iinanciële uitgaven
inbegrepen 9 miljard tot dekking van de tweede schij £ voor detaxatie van de stocks en
met een vastleggingsprogramma voor investeringen ten bedrage van 65,2 miljard.

Het totaal investeringsprogramma zowel in de budqettaire sector als in de gedebud-
gettiseerde sector zal in 1973, 86,1 miljard belopen te vergelijken met een programma 1972
van 90.8 miljard, programma dat rekening houdt met de speciale inspanning inzake
economische relance.

Het programma 1973 blij ft niettemin volledig getrouwaan de structurele oriëntaties
vervat in het Plan 1971-1975 zoals dit goedgekeurd werd door het Parlement. Ook na de
afremming van de buitengewone uitgaven in 1973 blijven de door het Plan vastgestelde
normen voor toeneming van de overheidsinvesterinqen ruimschoots overschreden, De
openbare investeringen vormen in 1972, om conjuncturele redenen een piek: voor 1973
wordt om gelijkaardige redenen een minder omvangrijk programma vastgesteld. Deze con-
juncturele modulatie van de investerin qsproqramrna's is vollediq in overeenstemrninq met
de structurele expansieimperatieven van het land geenszins in het gedrang brengt.

Het wordt steeds duidelijker, dat het Hnancieel beleid van de verschillende landen
op elkaar dient afgestemd. De geleidelijke oprichting van een Europese monetaire en econo-
mische unie veronderstelt een diepgaande coördinetie van het door de Lid-Staten gevormde
geld- en begrotingsbeleid en zelfs een qemeenschappelijke politiek waarvan de uitvoering
toevertrouwd wordt aan Europese gezagslicharnen. Alleen zo kunnen de inflatoire span-
ninqen, die onze econornieën kenmerken, beteugeld worden.

Op wereldvlak kunnen stabiele wisselkoersen slechts in stand worden gehouden
indien de leden van het Internationaal Monetair Fonds een onderlinq vereniqbaar heleid
voeren. Het ontbreken van dergelijke coördinatie was de voornaamste oorzaak van de
monetaire strubbelingen der laatste [aren.

De Belgische Regering heeft zich dan ook bereid verklaard de nodiqe maatreqelen
te nemen om de toepassing van een gemeenschappelijke Europese Hnanciële politiek moge-
lijk te maken.

In de schoot van het Internationaal Monetair Fonds en bij de monetaire bespre-
kingen heben haar vertegenwoordigers standpunten ingenomen, die rekeninq houden met
de rechtmatige belangen van de verschillende groepen Lid-Staten en stelling genomen voor
een hervorming van het nationaal monerair bestel, die verdere toenadering en inteqratie
van de nationale economieën mogeljik maakt.
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1. - LE BUDGET ORDINAIRE.

A. - LE BUDGET DE 1972.

Le budget ordinaire de 1972 a été déposé aux montants de 360,6 milliards en
recettes et 366,7 milliards en dépenses. soit un excédent de dépenses de 6.1 milliards justi-
fié par la relance de l'économie à la suite du ralentissement constaté à la fin de 1971 et
au début de 1972.

a) LES RECETTES.
La prévision initiale portait sur un montant de 350,6 milliards de recettes fiscales et

de 10 milliards de recettes non fiscales.
Compte tenu de la situation enregistrée après 8 mois - se traduisant par une plus-

value de 'i.7 milliards - les recettes fiscales ont été réestimêes à 357.1 milliards. alors que
les recettes non fiscales ont été supputées à 9,5 milliards.

Dès lors, les recettes ordinaires peuvent être réévaluées à 366.6 milliards.

b) LES DEPENSES.
Des amendements ont porté le montant initial de 366,7 milliards à 367,5 milliards.

Le projet de feuilleton s'élève à 4,2 milliards pour l'exercice courant, soit un accrois-
sement inférieur à 1,3 % par rapport au budget initial.

Enfin. des crédits supplémentaires relatifs à des exercices antérieurs sont postulés
pour un montant global de 3.5 milliards.

c} SOLDE DU BUDGET ORDINAIRE.
Compte tenu de la réévaluation des recettes. de l'ensemble des crédits postulés et

des annulations et reports de crédits, on peut raisonnablement s'attendre à ce que le
résultat de 1972 reste: dans les limites initialement arrêtées.

B. - LE BUDGET DE 1973.

Le budget ordina re pour 1973 est déposé en équilibre au montant de 406.8 milliards
en recettes et de 406.7 milliards en dépenses, soit un taux de croissance de 10,4 % par
rapport à 1972.

a) LES RECETTES.
Les recettes ordinaires portées au budget des Voies et Moyens ont été estimées à

395,9 mtlliards pour les recettes fiscales et 10,9 milliards pour les recettes non fiscales.
L'évolution par grands groupes de recettes se présente comme suit:

- Contributions directes: 203 milliards contre 178 milliards de recettes probables en 1972.
Cette croissance est essentiellement due à l'expansion de la masse imposable qui se
reflète dans l'augmentation escomptée du rendement du précompte mobilier. du pré-
compte professionnel. des versements anticipés, de l'impôt des sociétés;
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1. - DE GEWONE BEGROTING.

A. - DE BEGROTING VAN 1972.

De gewone begroting die voor 1972 werd ingediend. bedraaqt 360.6 miljaard ont-
vangsten en 366,7 miljard uitgaven, dit betekent dus een meeruitgave van 6,1 miljard
tengevolge van de economische relance na de conjunctuurverslapping die einde 1971 en
begin 1972 werd vastgesteld.

a) ONTVANGSTEN.
De corspronkelijke raminq bedroeg 350,6 miljard fiscale ontvangsten en IQ miljard

met-Hscale ontvangsten.
Rekening houdend met de na 8 maanden geboekte toestand - welke een meer-

waarde van 4,7 miljard aanduidt - werden de fiscale ontvangsten opnieuw geraamd op
357.1 miljard terwi] l de niet-Fiscale ontvangsten geschat werden op 9,5 miljard.

De gewone ontvangsten mogen aldus, na nieuwe raming, geschat worden op
366,6 miljard.

b) UITGAVEN.
Amenderingen brachten het oorspronkelijk bedrag van 366.7 milj ard op 367,5 miljard.

Het ontwerp van aanpassingsblad bedraagt 4.2 miljard voor het lopende dienstjaar,
dit betekent een toename die lager is dan 1.3 '% ten overstaan van de oorspronkelijke
begroting.

De bijkredieten tenslotte met betrekking tot de vroegere dienstjaren worden vast-
gesteld op een globaal bedrag van' 3,5 miljard.

c) SALDO OP DE GEWONE BEGROTING.
Rekening houdend met de nieuwe raming van de ontvangsten. van alle geschatte

kredieten en van de annuleringen en overdrachten van kredieten, mag redeli>jkierwijze
verwacht worden dat het resultaat voor 1972 binnen de oorspronkelijk vastgelegde grenzen
beperkt blijft,

B. - DE BEGROTING 1973.

De gewone begroting voor 1973 werd in evenwicht ingediend en bedroeg "106.8mil-
jard ontvangsten en 406,7 miljard uitgaven, dit betekent dus een stijgingsritme van 10,4 %
ten overstaan van 1972.

a) ONTVANGSTEN.
De gewone ontvangsten op de Rijksmiddelenbegroting werden op 395,9 miljard

geschat voor de fiscale ontvangsten en op 10,9 miljard voor de niet-Hscale ontvangsten.
De evolutie per grote groepen ontvangsten zlet er als volgt uit :

-- Directe belsstinqen : 203 miljard ten overstaan van 178 miljard waarschijnlijke ont-
vangsten in 1972. Deze toename is hoofdzakelijk te wijten aan de stijging van de
belastbare materie die weerspiegeld wordt in de verhoopte toename van de opbrengst
uit de roerende voorheffing, de bedrijfsvoorheffing, de vervroeqde stortingen, de
vennootschapsbelasting;
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- Douanes: 3,4 milliards contre une recette probable de 4,4 milliards en 1972. Cette
décroissance continue est essentiellement imputable à l'affectation à la C.E.E. d'un
montant de 5,4 milliards de droits de douane contre 3,8 milliards en 1972, ainsi qu'aux
réductions tarifaires résultant de l'élargissement de la Communauté:

- Accises: 15,9 milliards contre 43,1 milliards en 1972;
Taxe sur la valeur ajoutée, droits de timbre et taxes y assimilées: 127,3 milliards
contre 116,5 milliards en 1972. Cette estimation a été établie compte tenu de la détaxa-
tion progressive des biens d'investissement;

- Droits perçus par l'enregistrement: 16,3 milliards contre 14.7 milliards en 1972, soit
une augmentation de 1,6 milliard imputable en majeure partie aux droits d'enreqistre-
ment, de succession et à une majoration des amendes de condamnation.

Au-delà des recettes flscales globales de ':106.8miliards mentionnées, des recettes
fiscales sont affectées au Fonds des Routes: 9.7 milliards et au Fonds d'Expansion êcono-
mique et de Reconversion régionale: 6 milliards.

II en résulte que la croissance de l'ensemble du produit fiscal ainsi évalué s'élève
à 13 0/0.

Elle s'explique en premier lieu:
- par le taux de croissance en valeur du P.N.B. retenu pour 1973, soit 9,2 % et par

l'élasticité des recettes fiscales à cette croissance;

en deuxième lieu :

-- par une plus équitable et meilleure perception de l'impôt qui se concrétise par un renfor-
cement de la lutte contre la fraude fiscale (4:.7 milliards) et par certaines adaptations
de l'assiette de l'impôt direct (2,6 milliards);

en troisième lieu:

- par un montant de 4,6 milliards. provenant de l'augmentation de la taxation des huiles
minérales, qui a été mis à la disposition du Fonds des Routes.

b) LES DEPENSES ORDINAIRES.
Les dépenses ordinaires pour 1973 s'élèvent à 406,7 milliards. L'analyse des accrois-

sements par grandes masses budgétaires illustre le souci du Gouvernement de porter
une part considérable de ses efforts dans les domaines sociaux et culturels.

L'ensemble des budgets à caractère social (Prévoyance sociale, Emploi et Travail,
Santé publique et Famille, Pensions, Logement) s'accroît par rapport à un montant initial
de 93,8 milliards en 1972. de Il,8 milliards, soit 12,6 %.

Les budgets culturels (Education nationale et Culture) qui représentaient 80,5 mil..
liards de dépenses en 1972 se sont accrus de 12 milliards, soit 14.9 %'

. Les budgets relevant de la politique économique du Gouvernement (Affaires êcono-
miques, Agriclllture, Classes moyennes, Communications, P.T.T., Travaux publics) aug-
mentent de 5.9 milliards par rapport à 4:5.1 milliards, soit un accroissement de 13,1 %'

Les relations avec les pouvoirs locaux passent de 24,7 milliards à 28.7 milliards,
soit un accroissement de 16,1 %'

La. Défense nationale et la Gendarmerie s'accroissent de 1,6 milliard par rapport à
29,5 milliards, soit 5,4 %.
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-- Doeenc : 3,4 miljard ten overstaan van een waarschijnlijke ontvangst van 1,1 miljard
in 1972. Deze bestcndiqe vermindering is hoofdzakelijk te wij ten aan de toewijzing aan
de E.E.G. van een bedrag van 5,4 miljard doeanerechten ten overstaan van 3,8 miljard
in 1972, evenals aan de tarifaire verminderingen welke voortvloeien uit de verruiming
van de Gemeenschap:

- Accijnzen : 45,9 miljard ten overstaan van 43,4 miljard in 1972;
-- B. T. W., zeqelrechten en hiermee gelijkgestelde bclestinqen : 127,3 miljerd ten over-

staan van 116.5 miljard in 1972. Deze raming houdt rekeninq met de geleidelijke ont-
lasting van de investeringsgoederen;

Rechten geïnd door de registratie: 16,3 miljard ten overstaan van 14,7 rniljard in 1972.
dit betekent een stijging met 1,6 miljard die hoofdzakelijk te wijten is aan de reqistre-
tierechten, de successierechten en aan een verhoging van de boeten.

Butten de reeds vermelde globale fiscale ontvangsten ten belope van 406.8 miljard,
worden fiscale ontvangsten toegewezen aan het Wegenfonds: 9,7 miljard en aan het
Ponds voor Economische Expansie en Regionale Reconversie : 6 miljard,

Hieruit volgt dat de aldus geschatte toename van de globale fiscale opbrenqst
13 % bedraagt.

Ze kan verklaard worden: ten eerste :
door het stijgingsritme in waarde van het B.N.P. weerhouden voor 1973 nI. 9,2 % en
door de elasticiteit van de fiscale ontvangsten op deze stijging;

ten tweede:

door een meer rechtvaardige en juistere belastinginning die geconcretiseerd wordt door
een versterkte bestrijding van de belastingontduiking (4,7 miljard] en door bepaalde
aanpassinqen van de aanslagbasis van de directe belastingen (2,6 milj ard);

ten derde:

- door een bedrag van 4.6 miljard, afkomstig van de stijging van de heHing op de
minerale oliën, dat ter beschikking werd gesteld van het Weqenfonds.

b) GEWONE UITGAVEN.
De gewone uitgaven voor 1973 bedragen 406.7 miljard. De analyse van de stijgingen,

per grote: budgettaire massa, bewijst ten volle dat de Regering vooral bezorgd is haar
inspanninqen vooral te richten op het sociale en het culturele vlak.

Alle begrotingen van sociale aard (Sociale Voorzorq, Tewerkstelling en Arbeid,
Volksgezondheid en Gezfn, Pensioenen, Huisvesting) stijgen in vergelijking met het oor-
spronkelijk bedrag van 93.8 miljard in 1972, met 11,8 miljard d.w.z. 12.6 %'

De culturele begrotingen (Nationale Opvoeding en Cultuur) welke 80,5 miljard
uitgaven vertegenwoordigen in 1972. stegen met 12 miljard, of 14.9 %'

. De begrotingen waaruit het economisch beleid van de Regering blijkt (Economische
Zaken, Landbouw. Middenstand, Verkeerswezen. P.T.T .. Openbare Werken) stijgen met
5,9 miljard ten overstaan van 45.1 miljard, of een toename met 13,1 <;10.

De betrekkinçen met de locale machten worden van 24,7 miljard op 28,7 miljard
gebracht of een verhoging van 16.1 %'

Landsverdediging en Rijkswacht stijgen met 1,6 miliard ten overstaan van 29,5
milljard of een toename met 5,4 '%.
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Le budget de la Dette publique diminue de Ll milliard compte tenu du transfert au
Fonds des Routes des charges financières des emprunts émis par lui.

Enfin, l'ensemble des autres budgets s'accroît de 4,3 milliards par rapport à 58.5 mil-
liards. soit 7.4 %'

II. - LE BUDGET EXTRAORDINAIRE.

a) LE BUDGET DE 1972.

Le programme de base des investissements de 1972 avait été arrêté à 57.5 milliards
pour le secteur budgétaire. Celui du secteur débudgétisé s'élevait à 19,4 milliards.

La déclaration gouvernementale prévoyait qu'un effort particulier serait réalisé en
matière d'investissement afin de relancer l'économie.

A cet effet, des majorations de programme tant dans le secteur budgétaire que dans
le secteur débudgétisé ont porté les montants globaux respectivement à 68 milliards et
22,8 milliards,

En particulier. il faut souligner un effort exceptionnel en matière de logement social
portant sur 2.6 milliards.

Enfin. il y' a lieu de signaler des dépenses financières pour un montant de 23,5 mil-
liards dont 9 milliards pour le remboursement des taxes incorporées dans les stocks.

b) LE BUDGET DE 1973.

Le budget extraordinaire de 1973 est caractérisé par l'évolution favorable de la
con joncture,

Dès lors, dans le respect des dispositions du Plan 1971-1975, le Gouvernement a
fixé pour les programmes de 1973 une croissance plus modérée.

C'est ainsi que le secteur budgétaire se verra attribuer un programme de 65.2 mil-
liards, en croissance de 13,3 % par raport au programe de base pour 1972. Quant au
secteur débudgétisé. le programme est arrêté à 20,9 milliards. soit une croissance de 7.9 %'
Pour l'ensemble des deux secteurs, la croissance par rapport au programme de base est
de 12 %' .

Les programmes pour 1973 sont caractérisés par des priorités.

En matière de Santé publique, il y a lieu de citer l'épuration des eaux usées et la
modernisation du réseau hospitalier. Pour les Communications, l'effort portera prloritatre-
ment sur l'aménagement des transports en commun urbains. Pour les Travaux publics,
l'effort principal portera sur les rings et les voies urbaines des grandes agglomérations.

Enfin, les dépenses financières sont fixées à 23.8 milliards dont comme l'an dernier,
9 milliards pour le remboursement des taxes incorporées dans les stocks.
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De begroting van Openbare Schuld verrnindert met 1.1 rniljard rekenin q houdend
met de overdracht naar het Wegenfonds van de fmanclële lasten voortspruitend uit de
leninqen die door haar werden uitqeschreven,

Alle andere begrotingen tcnslotte stijgen met 4.3 miljard ten overstaan van 58.5 mil-
jard of met 7.4 %'

II. -- DE BUITENGEWONE BEGROTING.

a) BEGROTING VOOR 1972.

Het basisprogramma met betrekking tot de investeringen voor 1972. werd vastgelegd
op 57,5 miljard voor de budgettaire sector, Het bedrag met betrekking tot de gedebud~
gettiseerde sector bedroeg 19.4 miljard,

De Regeringsverklaring voorzag een bijzondere inspanning inzake investeringen om
de economie een nieuwe irnpuls te geven.

Met dit doel brachten de prograrnmaverhogingen zowel in de budgettaire als in de
gedebudgettiseerde sector de globale bedraqen respectievelijk op 68 miljard en op 22,8
miljard.

Hier dient bijzonder oriderstreept de uitzonderlijke inspanning die inzake sociale
huisvesting werd geleverd en die betrekking heeft op 2.6 miljard.

Tenslotte dienen nog vermeld de financtële uitgaven ten belope van 23.5 miljard
waarvan 9 miljard voor de terugbetaling van de voorraden B.T.W.

b) BEGROTING VOOR 1973.

De buitengewone begroting voor 1973 wordt gekenmerkt door een gunstige evolutie
van de conjunctuur.

Om de bepalinqen van het Plan 1971~1975 na te leven, besloot de Regering dan ook
wat de proqramma's voor 1973 betreft, een meer gematigde toename vast te leggen.

Aldus krijgt de budgettaire sector een programma ten belope van 65,2 miljard
toegewezen, hetzi] een verhoging van 13,3 % tegenover het basisprogramma van 1972.
terwijl het programma van de gedebudgettiseerde sector voor 197.3 op 20.9 miljard bepaald
werd of 7,9 % tegenover 1972. Dit betekent een globale toename van 12 % in verhouding
met het basisprogramma voor 1972.

De proqramma's voor 1973 worden gekenmerkt door prioriteiten,

Inzake Volksqezondheid, dienen hier vooral aangestipt de zuivering van het
industriële water en de modernisering van het hospitalennet. Inzake Verkeerswezen zal
de inspanning vooral gericht worden op de aanpassiriq van het stedelijk gemeenschappelijk
vervoer. Inzake Openbare Werken. zal de inspanning hoofdzakelijk betrekking hebben op
de stadsringen en de grote invalswegen in de grote agglomeraties.

De Hnanciële uitgaven tenslotte werden vastgelegd op 23.8 miljard waarvan zoals
verleden [aar 9 miljard voor de terugbetaling van de voorraden B.T.W.
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Caractérisé par un souci de croissance harmonieuse dans la stabilité, le budget tra-
duit la volonté du Gouvernement d'assurer la réalisation des objectifs de progrès et de
justice sociale tels qu 'ils étaient fixés dans la déclaration gouvernementale.

Bruxelles, le 30 septembre 1972.

Le Premier Ministre,

G. EYSKENS.

Le Vice~Premier Ministre,
A, COOLS.

Le Ministre des Finsnces,
A. VlERICK.

Le Secrétaire d'Etat au Budget.
F. VAN ACKER.
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Gekenmerkt door een bezorgdheid voor een harmonische stijging van de stabiliteit,
weerspiegelt de begroting de wil van de Regering de verwezenlijking te verzekeren van
ha.ar streefdoelen inzake welvaart en sociale rechtvaardlqheid zoals zij in de Reqerinqs-
verklaring werden vastgelegd.

Brussel. 30 september 1972.

De Eertse Minister,

G. EYSKENS.

De Vtce-Eerste Minlster,

A. COOLS.

De Minister van Finenciën,

A. VLERICK.

De Steetssecretetis voor Begroting,

F. VAN ACKER.
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LES BUDGETS DES DEI'ENSES ORDINAIRES
DE l'i72 ET DE 197.1.

DE BEGROTINGEN DER GEWONE UITGAVEN
VOOR 1972 EN 197.1.

(En mi Ilions de Irancs.) (ln ruiljocncn frank.)

BUDGETS

BEGR.01'lNGEN

Dette publique. -~ Ri;kssehuld
Pensions. - Pensioenen
Dotations. -- Doteiiên • ..'
Premier Ministre. - Eer .•te Minister ,
Justice. - Justitie • .. . .. . ... . ..
Intérieur. - Binnenlendse Zeken
Affaires étrangères et Commerce extérieur.

_ Buitenlendse Zaken en Buitenlendse
Handel . ..

Coopération au Développement. - Ontwik»
kelingssamenwerking . .. . •.. ...

Défense nationale. - Landsverdediging
Gendarmerie. - Rii1r:swacht
Agriculture: - Landbouw:

Département. - Departement ...
Crédits culturels (1). - Culturele kre-

dieten (1) , ..• ..• .., •.. ... • .•

AHaires économlques. Economische
Zaken ,... ". ... .-- ... . .•

Classes moyennes: -- Middenstand:
Département. - Departement... ...
Crédits culturels (1). - Culturele kee-

dieten (1) . •.• •.. ••. •.. ...

Communications: - Verkeerstvezen:
Département. - Departement .,. •..
Crédits culturels (1). .- Culturele kee-

dieten (1) • •.. ••. '" •..

P.T.T. - P.T.T.... ... ... ... ...
Travaux publia. - Openba<e- Werken .•.
Emploi et Travail: - Tewerkstelling en

Arbeid I

Département (2). _ Departement (2)
Cridlts culturels (l). -- Cultueele kre-

dieten (1) • '" •.. .•. •.. •.• ••.

Prévoyance sociale. - Sociale Voorzorg •
Education Nationale (secteur français) : -

Netionel« Opvoeding (Ft'81l1italige sec-
tor) :
Département. - Departement... ... . ..
Crédits culturels (1). - Culturele kre-

dieten (1) • •.• •.• ••• ••• •.• ••.

Nationale Opvoeding (Nederlandstalige
sector) - Education Nationale (secteur
néerlandais) r
Département. - Departement ...
Crédits culturels (1). - Culturele kre-

âieten (1) • ..• •.. .•. •.. ... . ..

.- ••••• __ ."w ••
o. ..• ----- .. -~ .

1972 1973

Budget Budget Dilîérence Propositions Différence Différence
vote ajusté (4.1) (4.2)
- - - -- --- -

Gestemde Aangepaste Verschil Verschil
begroting begroting Verschil Voorstellen (4-1) (4-2)

I 2 3 4 5 6

60 895.8 58395.8 --2500,0 59743.5 -- 1152.3 + 1347.7
40232,2 40223,3 - 8,9 47454.6 + 7222,4 + 7231.3

1167.7 1171,9 + 4.2 1296.4 + 128.7 + 124.5
962,4 960,5 - 1.9 973.7 + 11,3 + 13.2

8157.0 8126,2 - 30,8 9797.7 + 1640,7 + 1671.5
24686,5 24795.1 -I- 108,6 28755.9 -I- 4069.4 + 3960.8

2750,5 2762,8 + 12.3 3 Ü84,I -I- 333,6 + 321,3

3839.0 3755,9 _. 83.1 4100.0 -I- 261,0 -I- 344.1
23000.0 23160.3 -I- 160,3 26098.0 -+ 3098,0 + 2937.7
4312.7 4 DI7,3 - 295.4 5019.0 + 706,3 + 1001.7

3734.7 358'1:,4 - 150,3 4205.6 + 470.9 + 621,2

14,0 101,0 - 17.8 -I- 3.8 + 3.8

7449.0 9118.1 +1969.1 8 518.0 -I- 1069.0 -. 900.1

I 611,8 I 6(fj,7 ._. z.r 1 856.5 -I- 244.7 -I- 246.8

312.3 369.9 -I- 57.6 401.6 -I- 89.3 + 31,7

14955.4 16335.2 +1379.8 20321,9 + 5366,5 + 3986.7

55.8 55.8 - 68.9 + 13.1 + 13,1

5074,9 5016.8 _. 58,1 7663.3 -I- 2588.4 + 2646.5
6936.0 (3) 10079,7 +3143.7 10843.1 -I- 3907,1 + 763,4

2772,3 3941.2 + 718,9 4430,3 -I- 1208.0 + 489,1

450.0 - -- - - -'
31 869.5 31927.4 + 57.9 36988.7 + 5119,2 + 5061.3

28311.7 29 353,7 +1042,0 35757.8 + 7446.1 + 6404.1

562.1 551,9 - 10,2 616.3 + 84,2 + 94.4

35244.2 36579,3 +1335,1 15664.2 +10420.0 + 9084,9

1167,3 1116.8 - 50,5 1367,0 -I- 199,7 + 250.2
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'1 ..... _...
19731972

- ----BUDGETS Budget Budqet Différence Propositions Différence Différence
-. voté ajusté ( 4-1) (M)

'- ~- - -- ~--. -
BEGROTINGEN Gesternde Aangepaste Verschil Verschil

begroting begroting Verschil Voorstdlen (4"1) (4-2)

1 2 3 4 5 6

Education Nationale (secteur commun). -
Nutionele Opvoedi"g ( qemeenschappe-
liike sector ) ... ... ... ... 1714,4 1 735.5 + 21,1 1917.2 + 202,B + IBI,7

Affaires culturelles communes. - Gemee,,-
schappelijke cultucele Zaken ... 1500,7 1710.7 + 210.0 2051,2 + 550,5 + 340,5

Culture néerlandaise (1). - Nederlerulse
Cultuur (1) ... ... ... ... 2181,0 2149,0 32,0 2485.3 + 304,3 + 336,3

Culture Irançaise (1). - Frense cu-
tuur (1) ... ... ... ... 1935.2 1907,2 28,0 2229,3 + 294,1 + 322,1

Santé Publique et Famille: - Volkslle<:ond-
heid en Gezin:
Département. - Departement ... 1'1139,7 (3) Il 443,2 -2696,S 14 025,5 114,2 + 2582,3
Crédits culturels (1). - Culrurele kre-

dieten (1) ... ... 21,3 21.3 23.4 + 2,1 + 2,1
Finances (2). - Finenciën (2) ... ... 35529,6 35472,2 57,4 18836,3 -16693,3 -16635,9

------ ._----- ----- ------
Total. - Totael. 367546,7 371 762.1 +4215,4 406642,1 +39095.4 +34880.0

(L) Compris dans les dotations culturelles: 6699 millions.
(') Compte tenu de l'arrêté royal du 19 juillet 1972 'transférant 1500

millions de j'article 01.04 du budget des Finances à l'article 42.01 du
budget de l'Emploi et du Travail.

(a) Logement: 2 818,0 millions transférés de la Santé Publique aux
Travaux Publics.

(tl Begrepen in de culturele dotatiën : 6699 miljoen,
(2) Rekening gehouden met het koninklijk besluit van 19 juli 1972

tot overdracht van 1500 miljoen van artikel 01.04 van de begroting
van Finunciën naar artikel 42.01 van de begroring van Tewerkstelling
en Arbeid.

(a) Huisvesting: 2818,0 miljoen overgedragen van Volksgezondheid
uaar Openbare Werken,
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LA POLITIQUE ECONOMIQUE,
FINANCIERE ET BUDGETAIRE.

CHAPITRE PREMIER.

CONSIDERATIONS ECONOMIQUES
ET FINANOERES GENERALES.

A. - CONSIDERATIONS ECONOMIQUES.

1. La situation économique internationale.

Après la conclusion des accords de Washington Ie 18
décembre 1971, le, climat économique international s'est net-
tement amélioré sous l'impulsion d'une expansion accélérée
en Amérique du Nord; les marchés des changes ont fait
progressivement preuve d'un apaisement relatif et tempo-
raire.

Cette évolution a facilité au niveau de la C.E.E. la pour-
suite de l'intégration économique et monétaire. Par une
résolution du 21 mars 1972, le Conseil a décidé entre autres
de réduire au plus tard le l " juillet 1972, à 2,25 % l'écart
instantané entre les monnaies de deux Etats membres.

Ce rétrécissement fut formellement appliqué le 24 avril
1972. Le Royaume-Uni, le Danemark et l'Irlande ont adhéré
au système et l'ont introduit le 2 mai, suivis par la Norvège
le" 23 mai 1972. L'accord monétaire du Benelux, prévoyant
des marges plus étroites (1,5 % au lieu de 2,25 %), est resté
d'application.

Vers la mi-juin, la livre sterling s'est nettement affaiblie,
obligeant les banques centrales des Pays-membres de la
C.E.E. à effectuer des opérations considérables de saurien
dans le cadre de l'accord monétaire de la C.E.E. Sans doute
le climat social du Royaume-Uni a-t-il contribué à la fai-
blesse de la livre mais dans [a perspective d'adhésion défini-
tive à la Communauté Economique Européenne élargie, la
position concurrentielle du Royaume-Uni était généralement
jugée peu satisfaisante. sous l'impact d'une évolution infla-
tionniste très prononcée.

En vue de faire face à la pression persistante sur la livre,
le Gouvernement britannique a adopté temporairement le
23 juin 1972 un taux de change flottant.

Les Ministres des Finances de la C.E.E. décidèrent cepen-
dant le 27 juin 1972 de maintenir les marges de fluctuation
de 2,25 % mais d'autoriser la Banque d'Italie à intervenir
temporairement en dollars de manière à pouvoir respecter
cette marge. Le Danemark s'est retiré de l'accord monéraire
et applique les marges de 4,5 %.
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ECONOMISCH, FINANCIEEL
EN BECROTINGSBELEID.

HOOFDSTUK 1.

ALGEMENE ECONOMISCHE
EN FINANClELE BESCHOUWINGEN.

A. - ECONOMISCHE BESCHOUWINGEN.

1. Internationale economische toestand,

Na het sluiten van de overeenkomsten van Washington
op 18 december 1971 is het internationale economische kli-
maar duidelijk verbeterd onder invloed van een versnelde
groei in Noord-Arnerika; de wisselmarkten verroonden gelei-
delijk een tijdeliike en betrekkelijke kalmte,

Die evolutie heeft op E.E.G.-vlak het verder nastreven van
de econornische en monetaire integrarie vergemakkelijkt.
Bij een resolutie van 21 maart 1972 heeft de Raad onder
andere besloten het verschil op een bepaald ogenblik tussen
de rnunren van twee Lid-Staren uiterlijk op 1 juli 1972 tot
2,25 % te beperken.

Deze beperking werd formeel toegepast op 24 april 1972.
Het Verenigd Koninkrijk, Denernarken en Ierland zijn toe-
getreden tot het stelsel en voerden het op 2 mei in; op 23 mei
1972 volgde Noorwegen. De monetaire overeenkornst van
de Benelux, waarbij een engere schornrnelingsmarge wordt
voorgeschreven (1,5 % in plaats van 2,25 %) is van toepas-
sing geblev en.

Omstreeks half juni is het pond sterling aanzienlijk ver-
zwakt, waardoor de centrale banken van de Lid-Staten van
de E.E.G. werden genoodzaakt belangrijke ondersteunings-
verrichtingen uit te voeren binnen het raarn van de moneraire
overeenkornst van de E.E.G. Zonder twijfel heeft het sociale
klirnaar van het Verenigd Koninkrijk bijgedragen tot de
zwakte van het pond, maar in het vooruitzichr van de defi-
nitieve toetreding rot de verruimde Europese Gerneenschap,
werd de concurrentiële positie van het Verenigd Koninkrijk,
door de sterk uitgesproken inflatoire evolutie, doorgaans
weinig bevredigend geacht,

Ten einde de aanhoudende druk op het pond tegen te
gaan, heefr de ßrirse Rcgering per 23 juni 1972 tijdelijk een
zwevende wisselkoers aangenomen.

De Ministers van Financiën van de E.E.G. besloren noch-
tans op 27 [uni 1972 de schornrnelingsrnarges van 2,25 %
te behouden rnaar de Bank van Italië toestemming te ver-
lenen om tijdelijk in dollars te interveniëren om die marge
in acht te kunnen nernen, Denernarken heeft afgezien van
de monetaire overeenkornst en past de marges van 4,5 %
toe.



Ces perturbations monétaires ct la faiblesse persistante du
dollar qui y a succédé n'ont cependant pas remis en cause
l'accord de \'Vashington. Plusieurs pays ont pris des mesures
en vue de régulariser les mouvements de fonds en provenance
de l'étranger. Par ailleurs, « les effets qu'une dépréciation de
la monnaie britannique aurait sur les autres pays seraient
faibles et largement dispersés parmi eux" e). Cette apprécia-
tion laisse donc subsister dans leur quasi-intégralité les
perspectives économiques envisagées par la plupart des pays
industrialisés.

Aux Etats-Unis, le raffermissement de lacrivité économique
avait déjà été fort prononcé au cours du dernier trimestre de
1971. Cette évolution a persisté en 1972 et selon les premières
estimations, le produit national brut a accusé en volume une
expansion en rythme annuel de 6,5 % au premier trimestre
et de 9,4 % au second trimestre. Le taux d'inflation a été
ramené pendant ces mêmes périodes de 5,2 à 1,8 %.

L'amélioration de l'activité économique repose essentiel-
lement sur la consommation des administrations publiques,
sur celle des ménages et sur la formation des stocks. Nonob-
stant l'extension de l'emploi suscitée par le relèvement de la
production, le taux du chômage est resté à uni niveau élevé
(5,5 % en juillet).

La modération intervenue dans la hausse des prix s'expli-
que par la politique des prix et des salaires instauree par les
autorités gouvernementales depuis le mois d'août 1971.

Les paiements extérieurs des Etats-Unis tout en accusant
un certain redressement, demeurent largement déficitaires.
Au lor trimestre de 1972 et sur base des liquid ités nettes, le
déficit a atteint 3,1 milliards de dollars; il a été ramené à
2,3 milliards de dollars au second trimestre.

La politique économique des Etats-Unis s'appuie surtout
sur la création d'un déficit budgétaire tendant à résorber le
sous-emploi des capacités de production.

La conjoncture économique du Royaume Uni, en améliora-
tion depuis le milieu de 1971, à persisté dans cette voie mais
le mouvement a été interrompu à plusieurs reprises par des
conflits sociaux. Selon les données prévisionnelles, le pro-
duit national brut pourrait augmenter en volume d'environ
3,25 % en 1972 grâce aux mesures budgétaires prises en vue
de relancer la consommation privée.

Si le chômage se résorbe, il demeure malgré tout à un
niveau élevé, atteignant 823 000 unités en juillet contre
786000 unités en juillet 1971.

L'évolution des prix et des salaires demeure préoccupante,
En juillet, les salaires dépassaient de 12,3 % le niveau du mois
correspondant de 1971. Au niveau du P.N.B., les prix aug-
menteraient encore de 7 % en 1972 contre 9 % en 1971.

La décision intervenue le 23 juin quant au flottement de la
livre avait été précédée le 22 juin d'une majoration du taux
d'escompte de 5 à 6 % tendant à arrêter les sorties de capi-
taux à court terme. Ceux-ci ont finalement provoqué une
ponction sur les réserves monétaires de 883 millions de
dollars en juillet.

Dans la Communauté Economique Européenne, l'activité
a connu, sauf en Italie, une accélération au début de l'année,
nourrie par la croissance rapide des exportations et par un
développement très important des dépenses de consommation

. privée. Le marché de l'emploi n'a cependant été que faible-
ment influencé par la reprise conjoncturelle.

La croissance économique pose cependant des problèmes
aigus au niveau des coûts salariaux et des prix dont la

(') Perspectives économiques de l'O.C.D.E., juillet 1972, p. 9.
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Die monetaire verstoringen en de aanhoudende zwakre van
de dollar die erop is gevolgd hcbbcn evcnwel de overeen-
kornsr van \X!ashington nier in her gedrang gebrnchr, Ver-
scheidcne landen hebben maatrcgclcn gctroffcn orn de nit
hcr buirenland afkornstige kapiraalbewegingen te regelen,
Anderzijds, zou ecn deprcciatic van de Britse rnunr voor de
andere landen slechts ger inge en onder hen ruim verspreide
gevolgen hebben el. Deze beoordeling laar dus de econo-
rnische vooruitzichtcn van de meeste geîndustrialiseerde lan-
den nagenoeg helemaal bestaan.

In de Verenigde Staten is de roenarne van de economische
bedrijvigheid recds zeer uitgesproken geweest tijdens het
laatste kwurtaal van 1971. Deze evolutie hield aan in 1972
en volgens de eerste rarningen vertoonde het bruto nario-
naal produkt een iaarlijks groeiternpo in volume van 6,5 %
in her eersre kwartaa] en 9,4 % in het tweede kwartaal,
Het inflatieritme is gcdurende deze twee kwarralen gedaald
van 5,2 tot 1,8 OIo.

De verbetcring van de economische bedrijvigheid steunt
hoofdzakelijk op de consumptie van de openbare besturen,
die van de gezinnen en op de vorrning van voorraden,
Ondanks de toenerning van de werkgelegenheid als gevolg
van de verhoging van de produktie, is het werkloosheids-
percentage hoog gebleven (5,5 % in juli).

De mariging in de prijsstijging wordt verklaard door het
door de regeringsinstanties sinds augustus 1971 gevoerde
prijs- en loonbeleid.

De bultenlandse betalingen van de Verenigde Staten, blij-
ven sterk deficitair hoewel er enige verbetering waar te nemen
valr. In hee eerste kwartaal van 1972 en op basis van netto-
likwiditeiren, bedroeg het tekort 3,1 rniliard dollar; het werd
in het tweede kwartaa] verminderd rot 2,3 miljard dollar.

Het economische beleid van de Verenigde Staten stoelt
vooral op de schepping van een begrotingstekort met het doe!
her onvolledig gebruik van de produktiecapaciteiren op te
slorpen.

De verbetering in de economische conjunctuur van het
Yerenigd Koninhrii]: die sinds medio 1971 was ingetreden
zette zich voort maar de beweging werd herhaaldelijk onder-
broken door sociale conflicten. Volgens de voorlopige gege-
vens zou her bruto nationaal produkt in volume ongeveer
met 3,25 % in 1972 kunnen toenernen dank zij de begrotings-
maatregelen tel' bevordering van de privé-consurnprie.

Al neemt de werkloosheid af, roch blijft ze niettegenstaande
alles op een hoog peil, narnelijk 823 000 eenheden in juli
tegen ï86000 eenheden in juli 1971.

De evolurie van prijzen en lonen blijft verontrustend. In juli
overtroffen de lonen met 12,3 % het niveau van de overeen-
komstige maand van 1971. Op het vlak van het B.N.P.
zouden de prijzen in 1972 nog met 7 % stijgen tegen 9 %
in 1971.

De beslissing van 23 juni inzake het zweven van het pond
was op 22 juni voorafgegaan door een verhoging van de
discontovoet van 5 tot 6 % om de uitvoer van kapitaal
op korte rerrnijn tegen te gaan. Dit heeft uireindeliik in juli
een vermindering van de monetaire reserves met zich
gebracht van 883 miljoen dollar.

In de Europese Economische Gemeenschap heeft de bedrij-
vigheid, behoudens in Italië, bij het begin van het jaar, een
versnelling gekend die veroorzaakr werd door de snelle
stijging van de uitvoer en door een zeer belangrijke onrwik-
keling van de uirgaven voor privé-consumptie. De arbeids-
markt werd nochtans slechrs in geringe mate beïnvloed door
de conjuncturele heropleving.

De economische groei doet evenwel scherpe problemen
rijzen inzake loonkosten en prijzen waarvan de stijging in

('~ Economische vooruirzichten van de O.E.S.O., juli 1972, blz, 9.
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hausse avait persisté en 1971 nonobstant le ralentissement
conjoncturel. La politique économique à court terme, dont
la coordination est inscrite dans la réalisation par étapes de
l'union économique et monétaire, devra viser à contenir
l'expansion des prix et des coûts par une politique budgé-
taire ct monétaire appropriée, cette dernière étant condi-
tionnée par le contexte monétaire international.

La conjoncture éconorniq ne de la République fédérale
d'Allemagne qui s'était nettement affaiblie surtout depuis
l'automne de 1971, a connu un revirement en 1972, por-
tant sur la plupart des composantes de la demande, mais en
ordre principal grâce à une recrudescence de la demande
extérieure. L'excédent de la balance commerciale est passé de
5963 millions de DM pour les cinq premiers mois de 1971
à 7181 millions de DM pour la même période dc 1972. La
balance des paiements de base a accusé pour les mêmes
périodes des surplus de 2195 millions de DM et de 7477
millions de DM.

Au terme du premier semestre, la production industrielle
s'est accrue de 1,4 %. En juillet, le taux du chômage se
SItuait à 0,9 % de la rnain-d'œuvre contre 0,7 % en juillet
1971.

Les tensions sur les prix restent vives, ceux à la consomma-
tion ayant dépassé en juillet de 5,6 % le niveau du mois
correspondant de 1971.

En liaison avec la crise de la livre sterling et la faiblesse
consécutive du dollar, d'importantes entrées de fonds ont
été enregistrées en juin. Dans le but de renforcer l'efficacité
de la politique économique, le Gouvernement fédéral a arrêté
le 29 juin 1972 une serie de mesures destinées à contrecarrer
l'afflux de capitaux. Elles visent notamment le dépôt obliga-
toire d'une fraction des crédits en provenance de l'étranger,
les ventes d'obligations à des non-residents qui sont soumises
à autorisation, etc.

La France a connu l'activité économique la plus dynami-
que de l'Europe occidentale, le niveau de la production
industrielle dépassant d'environ 8 % celui de 1971.

L'expansion est surtout animée par les exportations qui
au terme des six premiers mois, excèdent de 17 % celles de la
période correspondante de 1971.

La formation brute de capital fixe est demeuree très sou-
tenue tant dans le secteur des entreprises qu'au niveau des
investissements de l'Etat, Les dépenses de consommation des
ménages ont largement soutenu la conjoncture économique.

L'économie française est également confrontée avec le pro-
blème de l'inflation qui se traduit par une hausse des prix à
la consommation de 5,6 % en juin sur une base annuelle.

Sur le marché de la main-d'œuvre, les offres d'emploi
augmentent et le nombre de chômeurs sc stabilise.

La politique monétaire a été progressivement assouplie,
le taux d'escompte ayant été abaissé de 6,5 à 6 % le
13 janvier 1972 et à 5,75 % le 6 avril 1972. Toutefois, les
réserves obligatoires des banques ont été relevées de deux
point le 21 juillet.

Sur le plan des relations monétaires extérieures, la France,
par l'instauration du double marché des changes en 1971,
a été préservée largement de l'afflux de capitaux étrangers.

La conjoncture de l'Italie caractérisée par une grande fai-
blesse en 1971, ne témoigne que d'une reprise assez lente
dont les principaux stimulants sont constitués par la
demande extérieure qui a progressé de 16 % à l'issue des
cinq premiers mois et par le secteur public.

Pour les six premiers mois, la production industrielle s'est
accrue de 2,7 % et les prévisions pour l'année entière
tablent sur Uil taux d'expansion du P.N.B. en volume d'envi-
ron 3,5 OIo.
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1971 blcef aanhouden ondanks de conjuncturele vertraging,
De economische politiek op korte termijn, waarvan de coör-
dinat ie ecn element is van de verwezenlijking in erappen
van de econornischc en monetaire unie, zal erop gcricht rnoe-
te n zijn de stijging van prijzen en kosten te drukken door
ecu passcnd begrotings- en monetair beleid, waarbij het
Iaatstgcnocrndc wordt bepaald door het internationale rnone-
taire klimaat,

De economische conjunctuur van de Duit se Bondsrepublieh;
die, vooral sinds de hcrfst van 1971, duidelijk was verzwakt,
onderging in 1972 een keutering die stcunde op de rneeste
bestanddelen van de vra:lg rnaar hoofdzakelijk dank zij een
toenerning van de buitcnlandse vraag. Het overschot van de
handclsbulans is gestegen van 5 963 miljoen DM voor de
ecrste vijf maandcn van 1971 tot 7181 miljoen DM voor
dezelfde periode van 1972. De basis-betalingsbalans ver-
toonde voor dezelfde tijdperken overschotten van 2 195 mil-
joen DM en 7477 rniljoen DM.

Op het elude van het eerste halfjaar is de industriële pro-
duktie gestegen met 1,4 %. In juli beliep het werkloosheids-
percentage 0,9 % van de arbeidskrachten tegen 0,7 % in
juli 1971.

De druk op de prijzen blijfr sterk; de consumptieprijzen
overtroffen in juli met 5,6 % het niveau van de overeen-
komstige rnaand van 1971.

In verband met ele crisis van het pond sterling en de daar-
opvolgende zwakte van de dollar werden in [uni aanzien-
lijke kapitalen ingevoerd. Ten einde de doeltreffendheid van
het econornische beleid te verhogen heeft de Bondsregering
op 29 juni 1972 een reeks maarregelen genomen om kapi-
taalinvoer tegen te gaan. Ze beogen voornamelijk het ver-
plicht deponeren van een gedeelte der kredieten afkomstig
uit het buitenland, de verkoop van obligaties aan nier-inge-
zetenen die aan vergunning zijn onderworpen, enz.

Frankrijk heeft de krachtigste econornische bedrijvigheid
van West-Europa gekend; de industriële produktie overtrof
die van 1971 met ongeveer 8 %.

De expansie is voornamelijk te danken aan de uitvoer die
na de eerste zes maanden met 17 % die van de overeen-
komstige periode van 1971 overtrof,

De brutovorming van vast kapitaal bleef zeer sterk zowel
in de ondernerningssector als op her niveau van staarsinves-
teringen. De consumprieuitgaven van de gezinnen hebben
de econornische conjunctuur in grote mate ondersteund.

De Franse economie is eveneens geconfronteerd met het
probleem van de inflatie die tot uiring komt in een stijging
van de ccnsurnptieprijzen in juni met 5,6 % op jaarbasis,

Op de arbeidsmarkt stijgt het arbeidsaanbod en blijft het
aantal werklozen gelijk,

Het monetaire beleid werd geleidelijk versoepeld, de
discontovoet werd verlaagd van 6,5 tot 6 % op 13 januari
1972 en tot 5,75 % op 6 april 1972. Nochtans werden op
21 juli de verplichte reserves van de banken met twee pun-
ren verhoogd.

Op het vlak van de buitenlandse monetaire berrekkingen
is Frankrijk, door de invoering van de dubbele wisselrnarkt
in 1971, grotendeels gevrijwaard gebleven voor de toevloed
van vreemd kapitaal.

De conjunctuur van ltaliê, gekenmerkt door een grote
zwakte in 1971, vertoont slechts een vrij langzarne herop-
leving waarvan de voornaarnste prikkels uitgaan van de
buitenlandse vraag, die na de eerste vijf maanden gestegen
is met 16 % en van de openbare sector.

Voor de eerste zes maanden is de industriële produktie
gesregen met 2,7 % en de rarningen voor het gehele jaar
stoelen op een groeivoet van het B.N.P, in volume met zowat
3,5 %.



Le nombre de chômeurs se situe aux environs de 800 000
travailleurs, ce qui s'explique par la quasi-stagnation de l'acti-
vité écononrique pendant deux ans.

Les investissements produerifs ont été fortement handica-
pés par la contraction des marges bénéficiaires en liaison
avec la forte hausse des coûts salariaux et le faible accroisse-
ment de la productivité.

Les prix à la consommation dépassaient en juin 1972 de
5,2 % le niveau du même mois de 1971.

La balance des paiements a connu une détérioration,
le déficit des six premiers mois de 1972 s'élevant à 326 mil-
liards de lires contre un excédent de 255 milliards pour la
même période de 1971. Cette évolution est imputable aux
sorties de capitaux privés.

La lire italienne a subi une sévère pression depuis le flot-
tement de la livre sterling. Aussi, le Conseil des Communau-
tés Européennes a-t-il autorisé hl Banque d'Italie à intervenir
en dollars afin de pouvoir respecter la marge de fluctuation
de 2,25 % décidée pour les monnaies communautaires.

Les autorités ont édicté un certain nombre de mesures
dans le domaine du change pam empêcher l'exode de capi-
taux.

Aux Pays-Bas, la conjoncture économique se caractérise
par une accélération après le ralentissement de 1971. Des
facteurs de déséquilibre subsistent néanmoins; c'est ainsi que,
seJon les prévisions officielles, les prix et les salaires augmen-
teraient respectivement de 7 et de 12 % en 1972. En juin,
les prix à la consommation dépassaient de 7,8 % ceux de
juin 1971.

Le chômage se maintient à un niveau élevé soit 98 100 uni-
tés en juin 1972 contre 52 100 unités en juin 1971. En vue de
combattre ie sous-emploi, les autorités gouvernementales
ont mis en place en juillet un programme comportant une
dépense globale de 606 millions de florins à exécuter en
deux étapes: une tranche de 431 millions sera engagée
immédiatement, ie reliquat étant mis en œuvre en septembre
si aucune amélioration de l'emploi n'est intervenue.

En vue de soutenir la conjoncture par le biais de la
politique monétaire, le taux d'escompte a été abaissé de
5 à 4,5 % le 6 janvier et à 4 % le 2 mars 1972.

La politique monétaire a subi de nouvelles adaptations.
Le 8 septembre 1972, le taux d'escompte a été ramené de
4 à 3 %. Par ailleurs, les banques commerciales seront tenues,
à partir du 22 septembre, de stériliser 2 % des dépôts à
court terme auprès de la « Nederlandsche Bank »,

Les restrictions à l'octroi de crédits déjà suspendues en
mars 1972, ont été abrogées définitivement le 24 juillet
1972.

Dans le but de freiner l'afflux de devises, la « Neder-
landsche Bank» a pris une série de mesures le 9 mars 1972
en vertu desquelles notamment il est interdit de servir un
intérêt sur les dépôts à vue constitués en florins par des
non-résidents.
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Het aantal werklozen beloopt ongeveer 800 000 werk-
nerners, wat wordt verklaard uit het vrijwcl stagneren van
de economische bedrijvigheid gcdurcnde twee jaar,

De produkrieve invesreringen werden aanzienlijk gchandi-
capr door de veruauwing van de winstrnarges in verband
mer de srerke stijging van de loonkosren en de geringe roe-
narne van de produktiviteit.

De consumptieprijzen overtreffcn in juni 1972 met 5,2 %
her niveau van de ovcreenkornstige maand van 1971.

De betalingsbalans heeft een verslechtering doorgemaakt,
het tekorr van de eerste zcs rnaanden van 1972 bedraagt
326 miljard lire tegen een overschot van 255 miljard voor
hetzelfde tijdperk van 1971. Deze ontwikkeling is te wijten
aan de uitvoer van privé-kapitaal,

De Italiaanse lire heeft ecn sterke druk ondergaan sinds
het zweven van het pond sterling. Derhalve heefr de Raad
van de Europese Gerncenschappcn, de Bank van Italië
gemachtigd in dollars russen te komen tcneinde de schomme-
lingsm arge van 2,25 %, waartoe door de gerneenschaps-
munten werd besloten, in acht te kunnen nemen.

De overheden hebben een aantal maatregelen uitgevaar-
digd op het gebied van de wisselhandel om de uitvoer van
kapitaal te verhinderen. .

In Nederland wordt de economische conjunctuur geken-
merkt door een versnelling na de vertraging van 1971. Niet-
temin bestaan er nog factoren van onevenwichtigheid; aldus
zouden volgens de officiële ramingen de prijzen en de lonen
respectieveliik in 1972 stijgen met 7 en 12 %' In juni over-
troffen de consurnptieprijzen met 7,8 % deze van juni
1971.

De werkloosheid blijft op het hoog niveau van 98100 een-
heden in [uni 1972 tegen 52100 eenheden in juni 1971. Ten
einde de onderbezetting tegen te gaan heeft de Regering
in juli een programma ontworpen voor een totale uitgave
van 606 miljoen gulden uit te voeren in twee erappen : een
schijf van 431 rniljoen zal onmiddellijk worden vastgelegd,
rerwi]l het overschot in september wordt aangewend 1.0 geen
verbetering in de tewerkstelling is ingetreden.

Ten einde de conjunctuur te ondersreunen door middel
van het monetaire heleid, werd de discontovoet verlaagd
van 5 tot 4,5 % op 6 januari en tot 4 % op 2 rnaart 1972.

Het rnonerair beleid onderging nieuwe aanpassingen, Op
8 september 1972 werd de discontovoet reruggebracht van
4 tot 3 %. Anderzijds zullen de handelsbanken ertoe gehou-
den zijn met ingang van 22 septernber 2 % van de depo-
sito's op korte termijn bij de Nederlandsche Bank aan te
houden.

De beperkingen bij toekenning van kredieten, die reeds
in rnaart 1972 werden opgeschort, werden definitief opge-
heven op 24 juli 1972.

Ten einde de roevloed van deviezen af te rernmen, heeft
de Nederlandsche Bank op 9 maart 1972 een reeks maat-
regelen genornen op grond waarvan het voornamelijk ver-
boden is rente uit te keren op ziehtdeposito's in gulden van
niet-ingezetenen.
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2. La situation économique de la Belgique.

Une décélération conjoncturelle a marqué l'année 1971
dont le rythme d'expansion de l'activité économique, mesuré
par le P.N.B. à prix constants, avait fléchi à 3,7 % contre
6,2 % en 1970 et 7,1 % en 1969. A l'issue de l'été 1971, la
conjoncture économique s'était détériorée, entraînant une
réduction assez brusque et sévère de l'emploi et une sous-
utilisation des capacités de production dans plusieurs sec-
teurs.

Pendant les premiers mois de l'année en cours, le contexte
conjoncturel s'est progressivement amélioré, sous l'impact
d'un certain nombre de facteurs tels le climat psychologique
influencé favorablement par l'accord monétaire conclu à
Washington le 18 décembre 1971 qui a, temporairement du
moins, apaisé les inquiétudes qui pesaient sur le système
monétaire international. Les décisions intervenues au sein de
la C.E.E. en matière de politique des changes ont agi dans le
même sens. Par ailleurs, le programme de relance axé prin-
cipalement sur la politique des finances publiques, a favorisé
la reprise de l'activité économique.

L'amélioration de la conjoncture économique au sein de la
C.E.E. a rejailli sur les exportations de l'Union économique
belgo-luxembourgeoise dont la tendance avait été fort faible
tout au long de l'année 1971. Alors qu'au dernier trimestre
de 1971, les exportations n'accusaient qu'un taux de crois-
sance de 6,4 % en moyenne journalière, le rythme d'expan-
sion est passé à 12,4 % au premier trimestre de 1972 et :t
11,7 % au second trimestre. Au terme des six premiers mois
de l'année, les ventes extérieures accusent une expansion de
12,7 % par rapport à la même période de 1971 contre
5,4 % en cette dernière année par rapport à 1970.

Ce changement d'orientation de la demande extérieure
peut s'expliquer par la répercussion favorable des récents
accords monétaires internationaux, la suppression à la date
du 1er janvier 1972 de la taxe à l'exportation et le dispositif
mis en place dans le cadre de la relance économique en vue
de soutenir les exportations.

La répartition géographique des exportations des six pre-
miers mois dénote un accroissement de 14,2 % (contre
4,8 % en 1971) vers les Pays membres de la C.E.E. dont
17,6 % vers l'Allemagne (contre 5,7 % en 1971), 16,4 %
vers la France (contre 4,8 %), 10,6 % vers les Pays-Bas
(contre 4,2 %) et 2,1 % vers l'Italie (contre 0,5 %).

En dépit d'une situation économique peu expansionniste
qui prévaut au Royaume-Uni, les exportations à destination
de ce pays ont progressé de 37,3 % pendant les six premiers
mois de 1972 contre 1,8 % au cours de la même période de
1971. Quant aux ventes vers les Etats-Unis, après un gonfle-
ment en partie accidentel de 33,9 % pendant les six premiers
mois de 1971, elles reculent de 15 % en 1972 en raison de
J'évolution des ventes de métaux communs et du matériel de
transport.

Un autre facteur stimulant la conjoncture économique est I
constitué par les dépenses de consommation des ménages.
En 1971, l'introduction de la taxe sur la valeur ajoutée avait
provoqué des réactions spéciales qui se sont progressivement
atténuées au cours du second semestre. L'augmentation très
forte des revenus, la diminution du rendement consenti aux
épargnes financières et l'assouplissement des conditions de
crédit et de ventes à tempérament peuvent avoir suscité un
changement d'attitude des consommateurs en 1972. La
demande de biens de consommation durables s'est forte-
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2. De economische tcestand van België.

Een conjuncturele vertraging kenmerkte het jaar 1971
gedurende herwelke het groeiternpo van de economische
aktiviteit, gerneten aan het B.N.P. tegen vaste prijzen, was
gedaald tot 3,7 % tegen 6,2 % in 1970 en 7,1 % in 1969.
Op het einde van de zorner 1971 was de economische con-
junctuur slechter geworden, wat een vrij plotse en sterke
vermindering van de tewerkstelling en een onderbezetting
van de produktiecapaciteiren in verscheidene sectoren tot
gevolg had.

Tijdens de eerste rnaanden van het lopende jaar is de
conjuncturele toestand geleidelijk verbeterd, onder invloed
van een aantal factoren zoals het psychologische klimaat dae
gunstig werd beïnvloed door de monetaire overeenkomst die
op 18 december 1971 gesloten werd te Washington en waar-
door, althans rijdelijk, de onrust orntrent het internationale
monetaire stelsel tot bedaren kwam. De beslissingen geno-
men binnen de E.E.G. inzake wisselkoerspolitiek gingen in
dezelfde zin. Anderzijds heeft het relanceprogramma, dar
hoofdzakelijk afgestemd is op het beleid inzake openbare
financiën, de heropleving van de economische bedrijvigheid
gunstig beïnvloed.

De verbetering van de economische conjunctuur binnen
de E.E.G. heeft zijn weerslag gehad op de uitvoer van de
Belgisch-Luxemburgse Economische Unie waarvan de trend
zeer zwak was geweest tijdens het ganse jaar 1971. Terwijl
gedurende het laatste kwartaal van 1971 de uitvoer slechts
een groeivoet van 6,4 % als daggemiddelde bereikte, is het
groeirernpo gestegen tot 12,4 % in het eerste kwartaal 1972
en tot Il,7 % in het tweede kwartaal. Na de eerste zes
maanden van het jaar lier de buitenlandse verkoop een
toename van 12,7 % zien ten opzichte van dezelfde periode
van 1971 tegen 5,4 % in dit laatstgenoemde jaar ten opzichte
van 1970.

Deze koersverandering van de buitenlandse vraag kan
worden verklaard uit de gunstige weerslag van de jongste
internationale monetaire overeenkomsten, van de opheffing
per 1 januari 1972 van de uitvoertaks en van het geheel
van maatregelen in het raam van de economische relance
ter ondersteuning van de uitvoer.

De geografische spreiding van de uitvoer van de eerste
zes maanden vertoont een aangroei van 14,2 % (tegen 4,8 "10
in 1971) naar de E.E.G.-Lid-Staten, waarvan 17,6 % naar
Duitsland (regen 5,7 % in 1971), 16,4 % naar Frankrijk
(tegen 4,8 %), 10,6 % naar Nederland (tegen 4,2 %) en
2,1 % naar Italië (regen 0,5 %).

Ondanks een in Groct-Brittannië overwegende weimg
expansionistische economische toestand is de uitvoer naar
dat land toegenomen met 37,3 % tijdens de eerste zes rnaan-
den van 1972 regen 1,8 % in dezelfde periode van 1971.
Na een gedeeltelijk toevallige roename met 33,9 % tijdens
de eerste zes maanden van 1971 loopt de verkoop naar de
Verenigde Staten terug met 15 % in 1972 als gevolg van de
ontwikkeling van de verkoop van onedele metalen en van
het vervoerrnaterieel,

Een andere factor die de economische conjunctuur aan-
wakkert bestaar in de consurnptie-uitgaven van de gezinnen.
In 1971 had de invoering van de belasting over de toege-
voegde waarde bijzondere reacties teweeggebracht die gelei-
delijk tijdens het eerste halfjaar zijn gemilderd. De zeer
sterke stijging der inkomens, de vermindering van de rente-
voet van financiële besparingen en de versoepeling van de
voorwaarden voor krediet en voor de verkoop op afbetaling
kunnen in 1972 een verandering hebben teweeggebracht in
de houding van de verbruikers. De vraag naar duurzame



ment accrue; les ventes de voitures automobiles neuves en
janvier-juin ont augmenté de 32,1 % par rapport à la même
période de 1971 qui avait connu des ventes en recul de
8,6 % par suite de l'instauration de la T.V.A. Les indices des
ventes du commerce de détail confirment la reprise de la
consommation privée. Pour les quatre premiers mois de
l'année, ces ventes auraient augmenté de 19,7 % en valeur
et de 15,2 % en quantité contre 6,8 % et 4,1 % pendant la
période correspondante de 1971 par rapport à 1970.

Après une expansion très soutenue en 1969 et en 1970, les
investissements dans l'industrie manufacturière ont accusé
un temps d'arrêt. D'après les données prévisionnelles de la
Banque nationale, les investissements bruts en capital fixe
dans les industries manufacturières exprimés à prix courants,
diminueraient d'environ 5 % en 1972. Cette tendance est en
partie imputable à la contraction des marges bénéficiaires
sous l'impact d'une forte hausse des coûts salariaux qui n'a
pu être compensée par les progrès de la productivité, et aux
capacités de production non encore utilisées. Dans les autres
pays de la Communauté, les enquêtes révèlent une réduction
des investissements de 4 % dans la République fédérale
d'Allemagne mais un accroissement de 7 % au Luxembourg,
de 8 % en France et de 13,5 % en Italie.

Le secteur de la construction privée avait été caractérisé
en 1970 et 1971 par un fléchissement ininterrompu du nom-
bre d'autorisations de bâtir et du nombre de bâtiments com-
mencés. Les statistiques relatives aux quatre premiers mois
de 1972 montrent à cet égard un renversement sensible.
Ainsi, pour les bâtiments résidentiels, le nombre d'autorisa-
tions de bâtir atteint 16630 contre 9205 pendant les quatre
premiers mois de 1971. La durée assurée d'activité pour le
gros-œuvre du bâtiment se redresse, spécialement pour les
maisons construites en séries. Le domaine du logement social
subit d'ailleurs l'influence favorable du programme de
relance gouvernemental qui comporte des dépenses excep-
tionnelles de 3,5 milliards. La majoration conjoncturelle des
primes à la construction et l'abaissement du coût des prêts
hypothécaires sont également de nature à exercer des influen-
ces positives.

Le budget général de l'Etat soutient la conjoncture écono-
mique par l'acceptation délibérée d'un déficit à l'ordinaire et
par l'inscription au budget d'investissement, d'un programme
conjoncturel d'engagements de l'ordre de 15,6 milliards,
incombant tant aux départements ministériels qu'aux orga-
nismes publics et d'intérêt public. Pour le budget extraordi-
naire seul, le programme de base majoré du volet conjonc-
turel était exécuté au 31 juillet 1972 à concurrence de
37,6 milliards contre 32,9 milliards en 1971. Au niveau du
secteur débudgétisé, les engagements atteignaient à la même
époque 11,3 milliards contre 10,0 milliards. La durée assurée
d'activité s'élevait à fin juin à 16,2 mois pour les travaux
routiers contre 15,7 mois un an auparavant.

Le raffermissement de la demande de divers secteurs a
déjà engendré une accélération du rythme de la production
industrielle. L'indice général sans la construction établi par
l'I.N.s. montre une expansion de 10,4 % au mois de mai
par rapport au même mois de l'année antérieure, et de 5,9 %
pour la période de janvier-mai contre 4,2 % en 1971 par
rapport à 1970. Le secteur des fabrications métalliques
dénote également à partir du mois de mai un redressement
sensible des commandes. Au niveau des régions, le taux
d'expansion de la production industrielle des cinq premiers
mois atteint 8,8 % en Flandre, 2 % en Wallonie et 3,4 % à
Bruxelles.

Le fléchissement de la durée moyenne assurée d'activité
dans l'indusrrie manufacturière entamé au début de 1971
est arrivé à son terme, et on constate une nouvelle augmenta-
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consumptiegoederen is aanzienlijk gestegeu; de verkoop van
nieuwe auto's in januari-juni is gestegen met 32,1 % ten
opzichte van dezelfde periode van 1971 waarin de verkoop
was teruggelopen met 8,6 % ten gevolge van de invoering
van de B.T.W. De verkoopindexcijfers van de kleinhandel
bevestigen de heropleving van de privé-consumptie. Voor
de eerste vier maanden van het [aar zou die verkoop zijn
toegenomen met 19,7 % in waarde en met 15,2 % in hoe-
veelheid, tegen 6,8 % en 4,1 % tijdens de overeenkornstige
periode van 1971 ten opzichte van 1970.

Na een zeer langdurende expansie in 1969 en in 1970
vertoonden de investeringen in de fabrieksnijverheid een stil-
stand. Volgens de voorlopige gegevens van de Nationale
Bank zouden de bruto-investcringen in vast kapitaal, uitge-
drukt in courante prijzen, in 1971 afnemen met ongeveer
5 %. Deze tendens is gedeeltelijk te wijten aan de inkrimping
van de winstmarges onder invloed van een sterke stijging
van de loonkosten die nier kon worden goedgemaakt door
een verhoging van de produktiviteit en aan de nog niet
gebruikte produktiecapaciteit. In de andere landen van de
Gemeenschap blijkt uit de enquêtes een daling van de inves-
teringen met 4 % in de Duitse Bondsrepubliek maar een
toename met 7 % in Luxemburg, 8 % in Frankrijk en 13,5 %
in Italië,

De privé-bouwsector was in 1970 en 1971 gekenmerkt
door een ononderbroken daling van het aantal bouwver-
gunningen en van het aantal begonnen gebouwen. De statis-
tieken over de eerste vier maanden van 1972 wijzen in dat
opzicht op een opmerkelijke kentering. Aldus beliep voor de
woongebouwen het aantal bouwvergunningen 16630 tegen
9205 tijdens de eerste vier maanden van 1971. De verzekerde
aktiviteitsduur voor de ruwbouw wordr beter, vooral voor de
in serie gebouwde huizen. De sociale huisvesting ondergaat
rrouwens de gunstige invloed van het relanceprogramma van
de Regering dat 3,5 miljard aan uitzonderlijke uitgaven bevar,
De conjuncturele verhoging van de bouwpremies en de daling
van de kostprijs van hypothecaire leningen zijn eveneens van
aard een gunstige invloed uit te oefenen,

De algemene Staatsbegroting ondersteunt de economische
conjunctuur door de weloverwogen aanvaarding van een
tekort op de gewone begroting en door de inschrijving op
de investeringsbegroring van een conjunctureel vastleggings-
programma van zowat 15,6 miljard, zowel voor de minis-
teriële departementen als voor de openbare instellingen en
de instellingen van openbaar nut. Voor de buitengewone
begroting alleen was het basisprogramma, verhoogd met het
conjuncturele luik, per 31 juli 1972 uitgevoerd ren belope
van 37,6 rniljard tegenover 32,9 miljard in 1971. Voor de
gedebudgettiseerde sector beliepen de vastleggingen op het-
zelfde tijdstip 11,3 miljard tegenover 10,0 miljard, De verze-
kerde aktiviteitsduur bedroeg einde [uni 16,2 maanden voor
de wegenwerken tegen 15,6 maanden een jaar voordien.

De versterking van de vraag van verschillende sectoren
heeft al een versnelling van het tempo van de industriële
produktie veroorzaakt, Het algemene indexcijfer, zonder de
bouwsector, opgemaakt door het N.I.S. vertoont een groei
met 10,4 % in de maand mei ten opzichte van dezelfde
maand van het vorige jaar en 5,9 % voor de periode januari-
mei tegen 4,2 % in 1971 ten opzichre van 1970. Ook de
rnetaalverwerkende sector srelt sinds de maand mei een
gevoelige verbetering van de bestellingen vast. Op het
gewesrelijk vlak bereikt de groeivoet van de industriële pro-
duktie voor de eerste vijf maanden 8,8 % in Vlaanderen,
2 % in Wallonië en 3,4 % te Brussel.

De daling van de verzekerde gerniddelde aktiviteitsduur
in de fabrieksniiverheid die was ingetreden begin 1971 is
ten einde en men stelt een nieuwe toename vast die de duur



heeft gebrachr van 3,77 maandcn in januari 1972 tot 3,81
maandcn in juni. Hct hcrstcl is vooral rnerkbaar in de staal-
industrie en VOOt de non-Ierrometalen.

De vcrbcrering van de industriële bcdrijvigheid had een
stijging tot gevolg van de bezettingsgraad van de prcduktie-
capacitcit in de industrie. Hct gcmiddelde pcrcentage dar
gcdaald was van cen maximum van 87,6 % in okrober 1969
tot 81,7 % in jauuari 1972 is opnieuw gesregen tot 83 °10 in
mei 1972.

Ook het santal ondernemingen dar de onvoldoende vraag
inriep als reden van de onderbezetring van de produktie-
capaciteit is bij de enquête van mei 1972, verhoudingsgewijs
gedaald , vooral in de sector van de non-ferromeraleu.

De scizoenvermindering van de werkloosheid is aanzien-
lijker geweest in juni 1972 dan in juni 1971. Anderzijds werd
het aantal niet-voldane arbeidsaanbiedingen, dat was vcrmin-
derd Will ecn maximum van 29 888 eenheden in juni 1970
tot 7221 eenheden in februari 1972, geleidelijk beter en het
bereikre tcnslotrc 9 lü8 eenheden in juni 1972.

Ondanks een ruimere arbeidsrnarkt werd geen vertraging
vastgesreld in de evolutie der lonen. Het gerniddelde bruto-
loon per gepresteerd uur is gestegen met 11,7 % in 1970,
12,2 % ill 1971 en 12,4 % ill juni 1972 ten opzichte van
dezelfde maand van 1971. In 1971 zijn de loonkosten per
geproduceerde eenheid toegenorncn met 5 % ten opzichte
van 1970.

Het algernene indexcijfer der groothaudelsprijzen, zon-
der de B.T.W., daalde na de maand juni 1971. Het vertoonde
evenwel opnieuween stijgende tendens in januari 1972
onder invloed zowel van de landbouw- als van de indus-
triële produkten. Van januari tot juli is het algernene index-
cijfer gestegen met 2,4 % in 1972 tegenover 0,6 ~!o in 1971.
Voor de landbouwprodukten beloopt de stijging 2,7 % in
1972 tegenover een daling met 4 % in 1971. Voor de indus-
triële produkten beliep de stijging respecrievelijk 2,3 en
1,8 %.

Sous l'impact des produits alimentaires et des services, les Onder invloed van de levensmiddelen en de diensten,
prix à la consornrnarion ont, sur base annuelle, augmenté zijn de consurnptieprijzen, op jaarbasis, aanzienlijker geste-
plus vivement en 1972 qu'en 1971, année d'application de la gen in 1972 dan in 1971, [aar van de invoering van de
T.V.A. A l'issue des huit premiers mois et par rapport à la B.T_W. Na de eerste acht maanden en ten opzichte van de
période correspondante de 1971, la hausse atteint en I overeenkornstige periode van 1971, beloopr de stijging
moyenne 5,3 % contre 3,9 % en 1971 par rapport à 1970. I gemiddeld 5,3 % tegenover 3,9 % in 1971 ten opzichte

I van 1970.
Depuis Ie mois de mars 1972, la méthode de calcul de I Sinds de maand rnaart 1972 is de berekeningsmethode

l'indice des prix à la consommation a été modifiée. Le poids I voor het indexcijfer der consumptieprijzen gewijzigd. Het aan
imputé aux biens et services pris en considération a été de in aanmerking kornende goederen en diensten toegekende
adapté en vue de tenir compte des modifications intervenues gewicht werd aangepast om rekening te houden met de
dans la structure des dépenses de consommation des ména- wijzigingen in de srructuur der consumptieuitgaven van de
ges, L'ancien indice des' prix à la consommation (base 1966 gezinnen, Het vroeger indexcijfer der consumptieprijzen
= 100) attribuait implicitement des coefficients d'importance (basis 1%6= 100) kende impliciet wegingscoëfficiënten toe
de 41,55 % aux produits alimentaires, 37,02 % aux pro- van 41,55 % aan de levensmiddelen, 37,02 % aan de nier-
duits non alimentaires ct 21,43 % aux services. Le nouvel levensrniddelen en 21,43 o aan de diensten. Het nieuwe
indice a été rapporté à l'année de base 1971 = 100 et depuis indexcijfer werd verbonden aan het basisjaar 1971 = 100
mars 1972, il a été adopté des coefficients de pondération en sinds maart 1972 werden volgende wegingscoëfficiënten
de 30 % pour les produits alimentaires, 40 % pour les pro- aangenomen: 30 % voor de levensmiddelen, 40 % voor de
duits non alimentaires et 30 % pour les services. niet-levensrniddelen en 30 % voor de diensten.

Sur base des indices nationaux des prix à la consomma- Op grond van de nationale indexcijfers der consumptie-
tion ou du coût de la vie, la hausse des prix a atteint de : prijzen of van de kosten voor levensonderhoud, bedroeg de
décembre 1971 à juin 1972 4,4 % aux Pays-Bas, 3,5 % au ! stijging der prijzen van decernber 1971 tor iuni 1972 4,4 %
Royaume-Uni, 3,2 % en Allemagne, 2,8 % en France et en in Nederland, 3,5 % in het Verenigd Koninkrijk, 3,2 % in
Italie, 2,5 % en Belgique et 1,3 % aux Etats-Unis. Duitsland, 2,8 % in Frankrijk en in Italië, 2,5 % in België

en 1,3 % in de Verenigde Staten.
Ondanks de conjuncturele heropleving verroonde de

invoer na de eerste zes maanden slechts een toename met
8,4 ltv tegen 11,1 % in 1971 (zes maanden) ten opzichre
van 197(). De handelsbalans op basis van de douanesratis-
tieken laar voor het eerste halfjaar een overschor van 8,3 mil-
jard zien, tegen een tekort van 4,7 miljard tijdens dezelfde
periode van 1971.
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tien qui Cl porté la durée de 3,77 mois en janvier 1972 à
3,81 mois CIl juin. Le redressement est surtout perceptible
en sidérurgie ct pour les métaux non ferreux.

L'améliora tiuu de l'activité industrielle a suscité une hausse
du degré d'utilisation des capacités de production dans l'in-
dustrie. Le raux moyen qui avait été ramené d'un maximum
de 87,6 D/" Cil octobre 1969 à 8t,7 % en janvier 1972 s'est
redressé au niveau de 83 % en mai 1972.

La proportion d'entreprises invoquant l'insuffisance de la
demande comme raison de la sous-utilisation des capacités
de production il également fléchi lors de ]'ellqu6te de mai
1972, surtout' dans le secteur des métaux non ferreux.

La résorption saisonnière du chômage a été plus accusée en
juin 1972 qu'en juin 1971. Par ailleurs, le nombre d'offres
d'emploi non satisfaites, qui avait été ramené d'un maxi-
mum de 29 888 unités en juin 1970 21 7221 unités en février
1972, s'est redressé progressivement pOlir atteindre 9 lOS
unités en juin 1972.

En dépit d'un marché de la main-d'œuvre plus abondant,
aucune décélération n'a été observée dans l'évolution des
salaires. Le gain 'moyen brut par heure prestée s'est élevé
de 11,7 % en 1970, de 12,2 % en 1971 et de 12,4 % en juin
1972 par rapport au même mois de 1971. En 1971, le
salaire-coût par unité produite s'est accru de 5 % par rapport
à 1970.

L'indice général des prix de gros, non compris la T.V.A.,
a été orienté à la baisse après le mois de juin 1971. Le mou-
vement haussier a cependant repris en janvier 1972 sous
l'impulsion tant des produits agricoles que des produits
industriels. De janvier à juillet, l'indice général a progressé!
de 2,4 % en 1972 contre 0,6 % en 1971. Pour les produits
agricoles, la hausse atteint 2,7 % en 1972 contre une baisse
de 4 % en 1971. Au niveau des produits industriels, l'accrois-
sement a atteint respectivement 2,3 et 1,8 %.

Nonobstant la reprise conjoncturelle, les importations
n'ont accusé au terme des six premiers mois qu'une expan-
sion de 8,4 % contre 11,1 % en 1971 (six mois) par
rapport à 1970. La balance commerciale sur base des sta-
tistiques douanières dénote pOlir le premier semestre un boni
de 8,3 milliards contre un déficit de 4,7 milliards pendant la
même période de 1971.
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L'amélioration apparaît également dans les données de la
balance des paiements dom les opérations courantes seules
laissent un surplus de 19,5 milliards pout' les cinq premiers
mois de 1972 contre un excédent de 16,3 milliards pour la
même période de 1971.

Balance des paiements de l'U.E.B.L.

(Soldes en rnilliards.)
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De verbetering blijkt eveneens uit de gegevens van de
beralingsbalans waarvan de lopende verrichtingen alleen een
overschot van 19,5 miljard opleveren voor de eerste vijf
rnaanden van 1972 tegen een overschot van 16,3 miljard
voor dezelfde periode van 1971.

Beralingsbalans van de B.L.E.U.

(Saldi in miljarden.)

NATURE AARD

1971

5 mois - 5 nwanden

1972

I. Transactlons sur biens et services
dont:

exportations et importations
2. Transferts ... ... ...

+20,0

(+ 6.5)
- 3.7

Total des opérations courantes +16,3

3. Capitaux des pouvoirs publics
4. Capitaux des organismes publics
5. Capitaux du secteur privé;

dont:
valeurs mobilières étrangères
Investissements directs à rétranger •..

- 4,0
- 0,7
- 1,6

(--10,4)
(- 3,6)

valeurs mobilières belqo-luxembour-
qeoises,

investissements directs en U.E.B.L. ...

(+ 3.6)

(+ 9.8)

Tot<JI des mouvements de capitaux - 6,3

6. Erreurs et omlsstons • + 2,8

+12.8

Financement:
Créances commerciales sur l'étranger. -0.6

Banque nationale '" ... ...
Autres organismes monétaires

+18,9
- 5,5

Sou r c e : Banque nationale de Belgique.

Si au total, la balance des paiements accuse une détériora-
tion de 16,5 mîlliards, il faut l'attribuer aux mouvements de
capitaux privés dont les sorties nettes sont passées de 1,6
milliard en 1971 à 13,8 milliards en 1972, sous l'effet de
l'élargissement des acquisitions de valeurs mobilières étran-
gères et de la contraction des entrées nettes de capitaux
finançant des investissements directs en U.E.B.L.

Fin juin, le stock monétaire dépassait de 13,2 % le niveau
de juin 1971 contre 9,9 % en cette dernière année. La for-
mation des liquidités monétaires trouve surtout ses origines
dans les opérations avec l'étranger et dans le financement
des pouvoirs publics.

Sur le marché monétaire, la détente des taux d'intérêt a
persisté jusqu'au début du mois d'avril 1972 où les certificats
du Fonds des Rentes étaient adjugés au taux de 3,65 %.
Depuis lors, un redressement progressif est intervenu por-
tant le taux à 4,05 %. Le ta ux facial des émissions sans
échéance intercalaire a été ramené de 7,50 % en octobre
1971 à 6,75 % en mai 1972.

+23.5 1. Goederen- en dienstentransactles :
waaronder :

uitvoer en lnvoer,
2, Overdrachten,

(+11.2)
-- 4.0

+19,5 Totaol der lopende verrichtinçen,

- 4.1
- 1.3
-13,8

3. Kapitalen der openbare overheden,
4. Kapitalen der openbare lnstelllnqen,
5. Kapttalen van de privé-sector :

waaronder:
buitenlandse roerende waerden,
rechtstreekse InvesterIngen in het

buitenland.
Belgisch-Luxemburgse roerende waar-

den.
rechtstreekse lnvestertnçen ID

B.L.R.U.

(-14,7)
(-4,4)

(+ 1.7)

(+ 6.4)

-19,2 Totnel der kapitaalbewegingen.

- 4,0 6. Vergissingen en weglatingen.

- 3,7 Algemeen totaal.

+ 0.2
Firuineiering r
Comrnerclë le vorderingen op her butten-

land.
Nationale Bank.
Andere qeldscheppende Instelllnqen.

+ 6.9
-10.8

Br 0 n : Nationale Bank van België,

Indien de beralingsbalans in het totaal een verslechtering
met 16,5 miljard vertoont, rnoet men ze toeschriiven aan de
bewegingen van het privé-kapitaal, waarvan de nerto-uitvoer
is gestegen van 1,6 miljard in 1971 tot 13,3 miljard in 1972,
onder invloed van de verruiming van de aankoop van buiten-
landse roerende waarden en de vermindering van de nette-
invoer van. kapiralen tot financiering van de rechtstreekse
investeringen in B.L.E.U.

Einde [uni overtrof de monetaire voorraad met 13,2 %
het peil van juni 1971 tegen 9,9 % in dit laatsre [aar. De
vorming van de monetaire liquiditeiren vindr vooral haar
oorsprong in de verrichtingen met het buitenland en in de
financiering van de openbare besturen.

Op de geldmarkr is de daling van de rentevoeten blijven
aanhouden tot begin april 1972 waarna de certificaten van
het Remenfonds werden roegewezen regen de rentevoet van
3,65 %. Sindsdien deed zicb ecn geleidelijke srijging voor
waardoor de rentevoet werd gebrachr op 4,05 %. De faciale
renrevoer van de uirgiften zonder tussenrijdse vervaldag is
teruggebracht van 7,50 % in oktober 1971 tot 6,75 % in
mei 1972.
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La forte augmentation des actifs financiers en 1971 et au
début de 1972 a permis une baisse progressive des divers
taux d'intérêt tant créditeurs que débiteurs. Ainsi, depuis le
15 janvier 1972, la prime de fidélité accordée par la Caisse
d'Epargne a été réduite de 1 à 0,75 % et le taux de base a
été abaissé de 3,50 % à 3,25 % le 16 mars 1972.

La politique conjoncturelle adoptée par le Gouvernement
pour 1972 a été largement décrite dans l'exposé général du
budget de 1972. Elle est fondée sur un budget expansionniste
tant à l'ordinaire que par le biais des dépenses d'investisse-
ment, dans le but de compenser le ralentissement conjonctu-
rel qui s'était manifesté en 1971, et de créer les conditions
les plus propices à la reprise de l'activité économique.
Cette politique a néanmoins été imprégnée de la souplesse
nécessaire en vue d'éviter que les mesures envisagées n'exer-
cent une influence à contretemps.

La politique monétaire proprement dite a encore été orien-
tée dans le sens d'un assouplissement. Ainsi, le taux
d'escompte de la Banque nationale a été réduit à deux repri-
ses de 0,50 % le 3 février 1972 et le 2 mars 1972; ces déci-
sions ramènent le barème officiel à 4 %. Lors de la dernière
réduction, les autres raux d'escompte et d'avances de la
B.N.B. ont en même temps été simplifiés et remplacés par
un taux uniforme de 5 %. L'aménagement du taux d'es-
compte s'inscrit dans le contexte de l'évolution à la baisse
des taux d'intérêt sur les principaux marchés étrangers. Par
ailleurs, il doit contribuer à réduire le coût du crédit aux
entreprises dans le but d'appuyer la propension à investir.

Au niveau de la politique monétaire encore, l'Institut
Belge-Luxembourgeois du Change a pris le 9 mars 1972 une
mesure applicable aux opérations du marché réglementé des
changes dans le but de freiner les entrées de fonds par
J'intermédiaire des banques. Conformément à cette mesure,
les banques qui, au 9 mars 1972, avaient une position de
change débitrice, ne peuvent plus l'aggraver et celles qui à
cette même date avaient une position de change nulle ou
créditrice ne pouvaient plus rendre cette position débitrice.

En vue d'éviter que l'expansion des réserves de change de
la Banque nationale ne conduise à une création excessive de
liquidités internes, la Banque, la Commission bancaire et
les principales banques ont conclu un arrangement en date
du 26 juillet 1972 en vertu duquel un montant de 10 mil-
liards de francs de liquidités bancaires devra être stérilisé
à un compte spécial à vue non productif d'intérêt auprès de
la Banque nationale. Ce montant pourra être majoré ou
réduit en liaison avec les apports sur le marché des devises
étrangères à dater du li juillet 1972 et compte tenu des
effets que produiraient les mesures prises le cas échéant en
matière de change.

La réserve monétaire devait être versée à concurrence de
40 % le 28 juillet, de 60 % le 7 août, de 80 % le 14 août
et de 100 % le 21 août 1972. A cette dernière date, elle attei-
gnait 9,8 milliards; elle est passée à 10,4 milliards le 28 août
1972.

Afin d'éviter que la constitution de cette réserve n'entraîne
une contraction des concours apportés par les banques au
secteur public, l'accord conclu prévoit que (es banques adhé-
rentes s'engagent à maintenir en portefeuille un volume
d'effets et de fonds publics équivalant au montant moyen
atteint pendant la période du 15 juin au 15 juillet 1972 et
d'affecter SO % au moins de l'accroissement de leur passif
exigible à l'acquisition ou à la souscription d'effets et fonds
publics belges.

Finalement, l'arrangement monétaire a été complété par
une réduction, depuis te 28 juillet 1972, des plafonds de visa
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De aanzienlijke toename van de financiële activa in 1971
en begin 1972 heeft een geleidelijke daling van de verschil-
lende credit- en debetrentevoeten mogelijk gernaakt, Aldus
werd sinds 15 januari 1972 de door de Spaarkas toegekende
gerrouwheidspremie verlaagd van 1 tot 0,75 % en de basis-
rentevoct werd verminderd van 3,50 % tot 3,25 % op
16 maart 1972.

Het conjuncruurbeleid van de Regering voor 1972 werd
grorendeels beschreven in de algemene toelichting bij de
begroting van 1972. Het stoelt op een expansionistische
begroting zowel op de gewone begroring als door middel van
de investeringsuitgaven, teneinde de conjuncturele vertraging
die zich in 1971 heeft voorgedaan tegen te gaan, en de beste
omstandigheden te scheppen ter opleving van de economische
bedrijvigheid. Dit beleid was niettemin doordrongen van de
vereiste soepelheid teneinde te voorkomen dat de over-
wogen rnaatregelen een averechtse invloed zouden uiroe-
fenen.

De eigenlijke monetaire poliriek werd nogmaals georiën-
teerd in de zin van een versoepeling. Aldus werd de disconto-
voet van de Nationale Bank tweemaal verminderd met
0,50 % op 3 februari 1972 en op 2 maart 1972; die beslis-
singen brachten het officiële tarief op 4 %. Bij de laatste
vermindering werden de andere discontovoeten en voor-
schottarieven van de N.B.B. terzelfder tijd vereenvoudigd en
vervangen door een eenvormig rarief van 5 %. De aanpas-
sing van de discontovoet geschiedde binnen het raam van de
dalende tendens van de rentevoeten op de voornaarnste
buitenlandse rnarkten. Anderzijds dient ze ertoe bij te dra-
gen de kosten van het krediet aan de bedrijven te vermin-
deren ten einde de investeringsgeneigdheid te bevorderen.

Eveneens op het vlak van het monetaire beleid heeft het
Belgisch-Luxemburgse Wisse1instituut op 9 maart 1972 een
maatregel genomen die van toepassing is op de verrichtingen
van de gereglementeerde wisselmarkt ten einde de kapitaal-
invoer door bemiddeling van de banken af te remmen. Over-
eenkomstig die maatregel mogen de banken die per 9 maart
1972 een deberwisselpositie hadden, ze niet meer vergroten
en die welke op diezelfde datum een nihil- of credirwissel-
positie hadden mochten geen deberpositie meer bekomen.

Ten einde te voorkomen dat de aangroei van de wissel-
reserves van de Nationale Bank zou leiden tot een buiten-
matige schepping van interne liquiditeiten besloten de Bank,
de Bankcommissie en de voornaamste banken op 26 juli
1972 een regeling te treffen op grond waarvan een bedrag
van 10 miljard frank aan bankliquiditeiten zal moeten wor-
den bevroren op een bijzondere renteloze zichtrekening bij
de Nationale Bank. Dat bedrag zal kunnen worden ver-
hoogd of verlaagd in verband met de aanvoer op de buiten-
landse deviezenrnarkt vanaf 17 juli 1972 en rekening hou-
deride met de gevolgen van de maatregelen die inzake wissel-
handel bij voorkornend geval worden genomen.

De monetaire reserve moest voor 40 % worden gestort
op 28 juli, 60 % op 7 augusrus, 80 % op 14 augustus en
100 % op 21 augustus 1972. Op laatstgenoernde datum
beliep ze 9,8 miljard; ze is gestegen tot 10,4 miljard op
28 augustus 1972.

Teneinde te voorkomen dat de samenstelling van die
reserve een vermindering tot gevolg zou hebben van de bij-
stand van de banken aan de openbare sector, bepaalt het
gesloten akkoord dat de betrokken banken zich verbinden
een bedrag aan effecren en openbare fondsen in portefeuille
te behouden dar gelijk is aan het gemiddelde bedrag bereikt
tijdens de periode van 15 juni tot 15 juli 1972 en ten minste
50 % van de toename van hun eisbare passiva te besteden
aan de aankoop of de inschrijving op Belgische effeeren en
openbare fondsen.

Tenslotte werd de monetaire regeling aangevuld met een
verrnindering sinds 28 juli 1972 van de visa- en herdisconro-



et de réescompte des banques de 9 % de leurs moyens
d'action à 8 %. Cette décision vise à éviter que les banques
ne compensent la stérilisation de liquidités monétaires par
un refinancement accru de leur portefeuille commercial.

Dans le contexte des problèmes posés par la crise rnoné-
taire survenue en 1971, et l'instabilité du cours des monnaies
qui en fut la conséquence, un arrêté royal du 9 mai 1972
(Moniteur belge du 1"r juin 1972) autorise l'Office national
du Ducroire à couvrir la perte ou le préjudice résultant de
fluctuations du cours des monnaies étrangères. Cette mesure
tend à sauvegarder la capacité concurrentielle de nos entre-
prises.

Suite à l'accord conclu à Washington le 18 décembre
1971 par le Groupe des Dix, proposant un réalignement
général des monnaies, la loi du 3 juillet 1972 (Moniteur
belge du 19 juillet 1972) porte réévaluation du franc belge à
concurrence de 2,76 % par rapport à l'or (1). La parité de
l'unité monétaire est, en vertu de cette loi, fixée à 0,0182639
gramme d'or fin par franc belge contre 0,0177734 en vertu
de la loi du 12 avril 1957. Cette même loi du 3 juillet 1972
a par ailleurs transféré au Pouvoir exécutif le droit de modi-
fier la parité monétaire en cas d'urgence.

Dans le but de stimuler l'activité du secteur privé de la
construction de logements, l'arrêté royal du 17 avril 1972
(Moniteur belge du 28 avril 1972) a instauré un supplément
conjoncturel de 40 000 francs à Ja prime à Ja construction
qui est ainsi portee à 100000 francs. Le relèvement de ia
prime à la construction ne sera applicable qu'aux demandes
introduites entre le l" avril 1972 et le 31 décembre 1972.
Un arrêté royal daté également du 17 avril 1972 a majoré de
32500 à 60 000 francs le montant de la prime à l'achat d'un
logement social. Enfin, un arrêté royaJ du 17 avril 1972 a
relevé de 15 000 à 25 000 francs la prime accordée en vue
d'encourager l'assainissement de logements insalubres.

En vue d'appuyer la demande des ménages dans le con-
texte général de la relance de l'économie, l'arrêté royal du
14 avril 1972 (Moniteur belge du 3 mai 1972) a assoupli la
réglementation des ventes à tempérament et leur finance-
ment. Le délai de remboursement a été allongé pour un
certain nombre de biens et les acomptes ont été rétablis au
taux légal de 15 %. En ce qui concerne les prêts personnels
à tempérament, le délai de remboursement par versements
échelonnés a été relevé pour les prêts à partir de la 000
francs.

Dans le domaine des prix, les autorités ont pratiqué une
politique équilibrée, tenant compte tant des impératifs de
rendement des entreprises que de la nécessité de contenir la
hausse des prix dans des limites raisonnables. A la lumière
de l'expérience, l'arrête ministériel du 22 décembre 1971
prescrivant la déclaration de hausse des prix a été adapté par
l'arrête ministériel du 20 avril 1972 (Moniteur belge du
25 avril 1972) qui a notamment exclu du champ d'applica-
tion de la réglementation les entreprises dont le chiffre
d'affaires annuel n'excède pas 5 millions de francs, non
compris la T.V.A. Cet arrêté supprime la procédure de
notification du prix réellement pratiqué, sauf pour les produc-
teurs ou importateurs ayant été soumis à une décision de
blocage en ce qui concerne la notification pour les produits
nouveaux.

Cl L'article 3 spécifie que le Roi fixe la date d'entrée en vigueur de
la loi du 3 juillet 1972.
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plafons van de banken van 9 % tot 8 % van hun werkings-
middelen. Die beslissing beoogt te voorkomen dat de ban-
ken de bevriezing van monetaire liquiditeiten compenseren
door een verhoogde herfinanciering van hun handelsporte-
feuille.

In verband met de problemen gcrezen door de monetaire
crisis in 1971 en de insrabiliteit van de koersen der munten
die er het gevolg van was, rnachtigt een koninklijk besluit
van 9 mei 1972 (Belgisch Staatsblad van 1 juni 1972) de
Nationale Delcrederedienst het verlies of het nadeel te dek-
ken dar voortvloeit uit wisselkoersschommelingen van
vreemde munten, Deze rnaatregel is erop gericht het concur-
rentievermogen van onze ondernemingen te vrijwaren.

Als gevolg van de door de Groep van Tien te Washington
op 18 december 1971 gesloten overeenkomsr, waarbij een
algemene aanpassing der munten werd voorgesreld, wordt
bij de wet van 3 juli 1972 iBelgisch Staatsblad van 19 juli
1972) de Belgische frank met 2,76 % ren opzichte van het
goud gerevalueerd (I). De parireit van de munteenheid is
op grond van die wer vasrgesteld op 0,0182639 gram fijn
goud per Belgische frank regen 0,0177734 op grond van de
wet van 12 april 1957. Diezelfde wet van 3 juli 1972 heeft
bovendien aan de Uitvoerende Machr het recht overgedragen
om de muntpariteit in dringende gevallen te wijaigen,

Ten einde de aktiviteit van de privé-sector van de woning-
bouw te bevorderen, heeft het koninkliik besluit van 17 april
1972 (Belgisch Staatsblad van 28 april 1972) een conjunc-
turele toeslag van 40000 frank bi] de bouwprernie inge-
voerd die aldus gebrachr wordt op 100 000 frank. De verho-
ging van de bouwpremie zal slechts gelden voor de aanvragen
ingediend tussen 1 april 1972 en 31 december 1972. Een
koninklijk besluit, eveneens van 17 april 1972, heeft het
bedrag van de premie bij aankoop van een sociale woning
verhoogd van 32500 tot 60 000 frank. Tenslotte heeft een
koninklijk besluit van 17 april 1972 de premie ter bevor-
dering van de gezondmaking van ongezonde woningen ver-
hoogd van 15 000 tot 25 000 frank.

Ten einde, in de algemene context van de heropleving van
de economie, de vraag van de gezinnen te ondersteunen
heeft het koninklijk besluit van 14 april 1972 (Belgisch
Staatsblad van 3 rnei 1972) de reglernentering versoepeld
van de verkoop op afberaling en de financiering ervan. De
terugbetalingsterrnijn werd verlengd voor een bepaald aantal
goederen en de voorschotten werden opnieuw vastgesteld
op het wettelijke tarief van 15 %. Wat de persoonlijke lenin-
gen op afbetaling betreft werd de termijn voor rerugbetaling
in termijnen verhoogd voor de leningen vanaf 10 000 frank.

Op het gebied van de prijzen heeft de Overheid een even-
wichtsbeleid gevoerd, rekening houdend zowel met de vereis-
ten inzake rendement van de ondernemingen als met de nood-
zaak de prijsstijging binnen redelijke perken te houden. In
het licht van de ervaring werd het rninisteriêle besl uit van
22 december 1971, waarbij de aangifte van de stijging der
prijzen wordt voorgeschreven, aangepast door het rniniste-
riële besluir van 20 april 1972 (Belgisch Staatsblad van
25 april 1972) dar inzonderheid de ondemerningen waar-
van de jaarlijkse ornzet de 5 miljoen frank niet overschriidt,
B.T.W. niet inbegrepen, van het toepassingsgebied van de
reglernentering heeft uitgesloten. Dit besluit heft de procedure
op inzake betekening van de werkelijk toegepasre prijs
behoudens voor de producenten of invoerders, die werden
onderworpen aan een blokkeringsbeslissing wat de bete-
kening voor de nieuwe produkten berreft,

(1) Artikel J bepaalr dar de Koning de darurn van het van kracht
worden van de wer van J [uli 1972 vaststelr,
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3. Les perspectives économiques.

L'amelioration du contexte économique international dans
lequel s'inscrit l'evolution de la conjoncture belge sc pour-
suivra en 1973.

Aux Etats-Unis, toutes les composantes de la demande
globale enregistreront une évolution dynamique, ct le pro-
grès en volume prévu au niveau du P.N.B. sera de l'ordre de
6 %. L'accroissement de la productivité, qui est généralement
très élevé au moment de la phase d'expansion initiale,
devrait malgré l'augmentation de la demande, permettre la
poursuite du ralentissement de la hausse des prix. Le taux de
chômage qui est demeuré jusqu'à present assez élevé pour-
rait s'abaisser, l'accélération économique entraînant une
croissance de l'emploi supérieure il celle de la population
active. L'impact négatif que pourrait avoir sur la balance
courante le développement de la demande intérieure pour-
rait être atténué par les effets que doit progressivement
dégager le réajustement des parités réalisé en decembre der-
nier. Une évolution plus favorable des mouvements de capi-
taux pourrait contribuer à limiter le déficit au niveau de la
balance des paiements.

En Grande-Bretagne, l'impact de la politique budgétaire
devrait faire sentir tous ses effets l'année prochaine. L'accolé-
ration de la consommation privée et les perspectives liées il
l'adhésion à la Communauté Economique Européenne
devraient exercer un effet stimulant sur les investissements
des entreprises. Le taux de croissance en volume du P.N.B.
pourrait ainsi s'élever aux environs de 4,5 %.

Le produit intérieur de la Communauté Economique Euro-
péenne enregistrera, notamment sous l'effet d'une reprise
de la formation brute de capital fixe dans la plupart des
Pays membres d'après les premières estimations, une crois-
sance en volume plus vigoureuse qu'en 1972, soit 5 contre
3,7 OIo.

En République fédérale allemande, il est à prévoir que la
demande extérieure enregistrera une progression plus forte
sous l'effet de l'amélioration de la conjoncture internationale.
Sur le plan intérieur, la progression de la masse salariale
devrait favoriser une croissance un peu plus forte en volume
de la consommation privée. La reprise vigoureuse des inves-
tissernents des entreprises sera cependant le moteur essentiel
de l'accélération de la croissance. En revanche, la politique
budgétaire n'exercera plus d'effet stimulant supplémentaire.
Au niveau du P.N.B., l'expansion prévue est de 4,5 % en
volume contre 2,2 QI" en 1972.

En France, l'évolution conjoncturelle en termes de volume
a été satisfaisante en 1972, et les perspectives demeurent
bonnes pour 1973. L'effort principal de la politique écono-
mique se situera sans doute sur le plan de l'évolution des
prix qui s'est avérée moins favorable. Il ressort des premières
approches concernant 1973 que la progression de la con-
sommation privée en volume pourrait être un peu moins
importante, cette évolution étant compensée par un plus
grand dynamisme dans le secteur des investissements des
entreprises. La progression à prix constants du P.N.B. serait,
comme en 1972, légèrement supérieure à 5 %.

En Italie, l'évolution plus dynamique de la consommation
privée et surtout de la formation brute de capital fixe par
les entreprises devrait déterminer une accélération de la
croissance en volume du P.N.B. Celle-ci devrait atteindre
5 % contre 3 % en 1972. En revanche, la hausse des prix
pourrait en raison de l'impact de l'introduction de la T.y.A.
être plus forte et serait au niveau du P.N.B. de 6,8 %
contre environ 5,5 % cette année.
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3. Economische vooruitzichren,

De verberering van het internationale econornische kli-
maat, waarin de evolutie van de Belgische conjunctuur zich
volrrekt, zal zich verderzetten in 1973.

In de Verenigde Staten zullcn alle bestanddelen van de
totale vrJag COl dyn.unische evolutie verronen, en de Ver-
wachte srijging in volume van het B.N.P. zal zowat 6 %
bcdragen. De tocnarne van de produktiviteit die over het
algemeen zeer hoog is op het ogcnblik van de aanva nkelijke
groeifaze zou, ondanks de stijging van de vraag, het aau-
houden van de verrraging van de prijsstijging mogelijk
moeten maken. Het werkloosheidspercentage dar tot nog roe
vrij hoog is gcbleven zou kunnen dalen, daar de economische
versnelling een toenarne van de tewerkstelling tot gevolg kan
hebben welke boven die van de actieve bevolking ligt. De
negatieve invloed die de ontwikkeling van de binnenlandse
vraag zou kunnen hcbben op de lopende balans, zou kun-
nen worden gemilderd door de weerslag, die zich gcleidelijk
zal laren gelden, van de aanpassing van de pariteiren in
decernber jongstleden. Een gunstiger evolurie van de kapitaal-
bewegingen zou kunnen biidragen tot beperking van het
tekort op de betalingsbalans,

In Groot-Brittannië zou de invloed van het begrotings-
beleid zich het komende jaar helemaal moeten laren voelen,
De versnelling van de privé-consumprie en de vooruitzichten
in verband met de roerreding tot de Europese Economische
Gemeenschap zouden ecn stimulerende invloed op de bedriifs-
investeringen moeren uitoefenen. De groeivoet in volume van
het B.N.P. zou derhalve ongeveer 4,5 % kunnen bedragen.

Het binnenlandse produkt van de Europese Economische
Gemeenscbap zal, vooral onder invloed van een heropleving
van de brutovorming van vast kapitaal in de meeste Lid-
Staten volgens de eerste ramingen een krachtiger groei in
volume vertonen dan in 1972, namelijk 5 tegen 3,7 %.

In de Duitse Bondsrepubliek: is te voorzien dar de buiten-
landse vraag een srerkere stijging zal vertonen onder invloed
van de verberering van de internationale conjunctuur. Op
binnenlands vlak zou de toeneming van de loonrnassa een
iets sterkere groei in volume van de privé-consumprie moeren
begunstigen. De krachtige heropleving van de bedrijfsinves-
teringen zal nochrans de onontbeerlijke motor van de ver-
snelling van de groei zijn. Daarenregen zal het begrotings-
beleid geen bijkomend stirnulerend effect uitoefenen, De
verwachte toename van het B.N.P. beloopt 4,5 % ln volume
tegen 2,2 % in 1972.

In Frankrijk is de conjuncturele evolutie in volume bevre-
digend geweest ill 1972, en blijven de vooruitzichren voor
1973 goed. De hoofdklemtoon van het econornische beleid
zal zonder twijfel vallen op het vlak van de prijsevolurie
die nier zo gunstig is gebleken. Uit de eerste onderzoekingen
betreffende 1973 blijkt dar de srijging van de privé.
consurnptie in volume iets minder belangrijk zou kunnen
zijn, waarbij die evolutie gecompenseerd zou worden door
een groter dynamisme in de secror van de bedrijfsinveste-
ringen, De stijging van het B.N.P. in lopende prijzen zal,
zoals in 1972, licht hoger zijn dan 5 %.

In Italië zou de dynarnischer evolutie van de privé-
consumptie en vooral de brutovorming van vast kapitaal
door de ondernemingen een versnelling van de groei in
volume van her B.N.P. moeten bepalen. Deze zou 5 %
belopen tegen 3 % in 1972. Daarentegen zou de prijsstij-
ging, wegens de invloed van de invoering van de B.T.W.,
srerker kunnen zijn en zou op het niveau van het B.N,P.
6,8 % tegen zowat 5,5 % dit jaar bedragen,



Alix Pavs-Bas, le freinage des dépenses publiques clcvrait
courrihucr 21 ralentir en 1973 la hausse des prix. La demande
intérieure progresserait nominulcrucnr un peu moins vite,
mais l'expansion en volume serait en revanche un peu plus
forte. Le P.N.B. marquerait un progrès de 4,5 '% à prix
constants contre 3,9 'X, en 1972.

Dans tous les pays partenaires, l'Italie exceptée, de nou-
veaux progrès devraient être obtenus dans le domaine des
prix. Pour la Communauté dans son ensemble, la hausse du
prix implicite elu produit intérieur brut reviendrait de 5,9 %
en 1972 à 4,6 % l'année prochaine.

L'économie belge en 1973 devrait bénéficier sur le plan
extérieur du dynamisme accru de la conjoncture internatio-
nale ct sur le plan intérieur d'une reprise des investissements
des entreprises. La phase de croissance rapide qui caracté-
risa l'économie américaine, les meilleures perspectives qui
sc présentent dans l'ensemble des pays occidentaux ct, an
sein de la Communauté, J'accélération de l'expansion en
Allemagne, sc traduiront par une augmentation plus vive des
exportations belges. En termes de comptabilité nationale
(marchandises, services et revenus de facteurs), celles-ci pro-
gresseront de 9,4 % en volume ct de 12,6 % en valeur
courante contre respectivement 8,2 ct 10,4 % en 1972.

Le développement de la demande intérieure il prix cons-
tants sera vraisemblablement du même ordre de grandeur
qu'en 1972, soit de 4 %. Si l'évolution de la consom-
mation privée en volume ne paraît pas devoir se modifier de
façon sensible, en revanche, les investissements privés
devraient enregistrer une croissance plus forte qu'en 1972.

Au vu de l'amélioration qui se dessine en 1972 en matière
d'autorisations de bâtir, la construction de logements devrait
progresser de façon plus soutenue l'année prochaine. En
volume, l'augmentation escomptée est de 3 % contre -1,9 %
cette année. Au niveau des investissements productifs des
entreprises, une légère reprise devrait succéder au recul enre-
gistré en 1971 et à la stagnation observée en 1972. Elle
devrait être favorisée par une nouvelle réduction du taux de
T.V.A. effectif grevant les biens d'investissements, qui pas-
sera, dans le cadre de la détaxation dégressive, de 7,5 à 5 %,
et par une utilisation accrue des capacités de production.
L'accroissement en volume devrait être de l'ordre de 2,1 %.

Par contre, l'effet stimulant des dépenses publiques sera
moindre en 1973, notamment en matière d'investissements.
JI importe en effet, au stade actuel de la conjoncture, d'éviter
que de nouvelles impulsions émanant du secteur public
entravent la poursuite du ralentissement du mouvement de
hausse des prix. Les gains de productivité qui sont réalisés
clans la phase initiale de l'essor, le degré de capacité de pro-
duction encore inutilisé et l'existence de disponibilités sur le
marché de l'emploi, doivent permettre à l'offre de conserver
une élasticité suffisante pour répondre à l'accélération de la
demande sans qu'apparaissent de nouvelles tensions sur le
système des prix. La politique budgétaire exercera sur ce
plan un effet modérateur. Le budget ordinaire, dont le
déficit en 1972 était justifié par la décélération du rythme
de croissance de l'économie, est équilibré pour l'année 1973.
En termes de comptabilité nationale, le solde d'épargne cou-
rante des pouvoirs publics sera ainsi beaucoup plus impor-
tant en 1973 que pour l'année en cours.

Au niveau du P.N.B., l'accélération de la demande glo-
bale se traduira par une augmentation en volume de 4,5 %
et de 9,2 % en valeur courante contre respectivement 3,8
et de 8,7 % en 1972.
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la 'Ncderlani] zou her afrcrnrncn van de openbarc uit-
g.ivcn de prijsstijgi ng in 1973 moeren hclpeu vertragcu, De
binuenlandsc vraag zou nomin.ial iets mindcr vlug stijgcn,
maar de toenamc in volume zou daarcntcgen icts sterker
zijn. Hct B.N.P. zou cen stijging verroncn van 4,5 % in
vaste prijzcn regcn J,9 '){, in 1972.

In alle parrncrlanden, op Iralië na, zou nieu we vooruirgnng
moeren worden gcbockt op het gebied der prijzen. Voor de
Gernccnschap in haar gehcel zou de implicicre prijsstijging
van het bruto binnenla ndsc produkt dalen van 5,9 % in
1972 tot 4,6 oir, het korneude jaar.

In 1973 zouden op buitcnlands vlak het toegenornen
dynamisme van de internationale conj unctuur en op binnen-
lands vlak ccn hcrvattiug van de bedrijfsinvesteringen de
Belgische economie rcn goede moeren komen. De faze van
suelle groei die de Amerikaanse economie kenmerkte, de
betere vooruitzichten die nan bod komen in alle Westerse
landen en, binnen de Gcmeenschap, de versnelling van de
cxpansie in Duitsland, zullen tot uiting komen in een stcr-
kere toename van de Belgische uitvoer. In termen van natio-
nale boekhouding (goederen, diensten en factorinkornsten),
zal deze stijgen met 9,4 % in volume en 12,6 % in Iopende
waarde tegen rcspccticvelijk 8,2 en 10,4 % in 1972.

De ontwikkeling van de binnenlandse vraag in vaste prij-
zen zal waarschijnlijk vrijwel even groot zijn als in 1972,
narneliik 4 %. Al blijkt de evolutie van de privé-con-
sumptie in volume niet aanzienlijk te moeten veranderen,
de privé-investeringen zouden daarenregen een stcrkere groei
moeren vertonen dan in 1972.

Aan de hand van de verbercring die zich aftekent in 1972
inzake bouwvergunningen, ZOll (le woningbouw in het
kornende jaar sterker moeren toenemen, In volume bedraagt
de verwachte toenarne 3 % tegen -1,9 % dit jaar, Inzakc
produktieve bedrijfsinvesteringen ZOll een lichte hervatting
moeren volgen op de daling in 1971 en op de vastgestelde
stilsrand in 1972. Ze zou moeren worden begunstigd door
een nieuwc vermindering van de werkelijke B.T.W.-aanslag-
voet op investeringsgoederen, die in het raam van de degres-
sieve onrheffing, zal dalen van 7,5 tot 5 %, en door een groter
gebruik van de produktiecapaciteir. De toename in volume
zou zowat 2,1 % moeren belopen.

Daarcntegen zal het stimulerende effect van de openbare
uirgaven geringer zijn in 1973, inzondcrheid wat betreft de
investeringen. Het is imrners belangrijk, in het huidige sra-
diurn van de conjunctuur, te voorkomen dat nieuwe impul-
sen uitgaande van de openbare secror het nastreven van de
vertraging van de prijsstijgingsbeweging belernmeren, De pro-
duktiviteitswinsten die zijn behaald ill de aanvangsfaze van
de opleving, de graad van nog ongebruikte produktiecapa-
citeir en het bestaan van beschikbare krachten op de arbeids-
markt, moeren het aanbod in staat srellen een voldoende
elasticiteit te behouden om aan de versnelling van de vraag
te beantwoorden zonder dat nieuwe spanningen op het prij-
zensysreem voorkomen. Het begrotingsbeleid zal op dat vlak
een matigende invloed uitoefenen. De gewone begroting,
waarvan het tekort in 1972 werd veranrwoord door de afne-
ming van het groeiternpo van de economie, is in evenwicht
voor het jaar 1973. In terrnen van nationale boekhouding
zal het lopende spaarsaldo van de openbare besturen aldus
veel aanzienlijker zijn in 1973 dan voor het lopende [aar.

Op het vlak van het B.N.P. zal de versnelling van de totale
vraag tot uiting komen in een toename met 4,5 % in volume
en met 9,2 % in lopende waarde, tegen respectievelijk 3,8 en
S,7 % in 1972.
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B. - LE C.HHŒ EUROPEEN DE LA POLITIQUE BUDGETAIRE.

1. Intégration européenne ct politique budgétaire.

Les l'réd-dents exposés généraux du budget contenaient
un commentaire d0raillé sur les développements de l'intégra-
tion européenne, vus SOllS l'angle de la politique budgétaire
nationale, qui ont eu lieu ces dernières années e).

L'année 1971 vit la fixation des grands principes qui
influenceront la conduite de la politique budgétaire dans le
cadre de la réalisation de l'union économique ct monétaire
européenne.

Les mesures concrètes fixées par la décision du Conseil
du 22 mars 1971 ont trouvé une application immédiate en
1971. Le premier rapport annuel sur la situation économique
dans la Communauté, rapport contenant des orientations à
suivre par les Etats membres dans leur politique économique
pour l'année suivante, fut arrêté le 26 octobre 1971 (2). Le
Conseil avait d'ailleurs déjà examiné, en juin de cette année,
les grandes orientations des politiques budgétaires des Etats
membres pour 1972.

L'application de la décision du 22 mars 1971 fut appro-
fondie en 1972. En mars de cette année, le Conseil examina
la situation économique de la Communauté ainsi que les
répercussions de la situation économique modifiée qui avait
amené certains pays - notamment la Belgique - à prendre
des mesures spéciales de relance.

Le Conseil examina, dans le courant du mois de juin, plus
spécialement les prévisions en matière budgétaire pour 1973.
Les vues du Conseil en cette matière seront, tout comme en
1971, traduites dans le rapport annuel sur la situation écono-
que dans la communauté, rapport qui sera arrêté sous peu.
Conformément à la décision du 22 mars 1971, ce rapport
sera alors communiqué au Parlement.

2. Financement des dépenses
des Communautés européennes.

A. - Mécanisme du budget général des Communautés.

a) Régime général.
Par décision du 21 avril 1970 prenant effet au 1er janvier

1971, le Conseil des Ministres des Communautés a modifié
fondamentalement le mécanisme de financement des dépen-
ses du budget général des Communautés en instituant un
système de ressources propres comprenant au départ la tota-
lité des prélèvements agricoles perçus par les Etats membres
et la cession progressive des droits de douane (100 % en
1975) ..

Les dépenses du budget général non couvertes par les
ressources propres ou par les recettes particulières ct les
contributions spéciales dont question ci-dessus, sont finan-
cées par des "contributions financières" des Etats membres
calculées selon le mécanisme instaure par l'article 3 de la
décision du 21 avril 1970.

Un premier calcul de ces contributions financières s'opère
selon la dé de l'article 3, alinéa 2 (6,8 % pour la Belgique).
Les résultats de cette répartition sont ensuite rectifiés de
telle sorte que la charge résultant pour chaque Etat membre
du total des ressources propres cédées et de la contribution
financière calculée selon l'article 3, alinea 2, ne diminue pas
de plus de 1,5 % et n'augmente pas de plus de 1 % par
rapport au pourcentage de sa participation globale au finan-
cement des dépenses de l'année prcédente.

C) Exposé général du budget de 1971, Doc. Chambre des Représen-
tants, session 1970·1971, n° 4 (1970-1971), pp. 28 et 29.

Exposé général du budget de 1972, Doc. Chambre des Représen-
tants, session 1971·1972, n" 4 (1971-1972), pp. 32~37.

(') [ournal oiiicie! des Communautés européennes, n" L 253 du
16 novembre 1971, pp. 13·22.
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ß. - HET EUROPEES KADER
VAN DE BELGISCHE llEGROTINGSPOUTJEK.

1. Europcse inregratie en budgettair beleid.

In de vorige algernene toelichriugcn bij de begroting werd
uitgebreid commeutaar vcrschaft hij de ontwikkelingen in de
Europcse intcgrnr ie die, in vcrband met hct nationale begro-
ringsbclcid, de iougsre [aren optruden (').

Het jaar 1971 bracht de vaststelling van de grote principes
die bi] de uirbouw van de Europese economische en mone-
taire unie in de loop van de volgende jaren op het begrotings-
belcid zullen inwerken.

De concrete maarregelen die werden vasrgesteld in de be-
schikking van de Raad van 22 rnaart 197L vonden onmiddel-
lijke toepassing, Het eerste jaarverslag over de econornische
situatie van de Gemeenschap, waarin aanwijzingen voorko-
men die de Lid-Staten dienen te volgcn bij de econornischc
politiek voor het volgcnde jaar, werd door de Raad vast-
gesteld op 26 okrober 1971 Cl In juni van dat jaar had de
Raad trouwens reeds de grote oriëntarics van het begrorings-
beleid der Lid-Staren voor 1972 onderzocht,

In 1972 werd de toepassing van de beschikking van 22
maart 1971 verder uitgewerkt. In maart van dit jaar onder-
zocht de Raad de econornische situatie in de Gerneenschap
en de gevolgen van de gewijzigde economische situatie die
somrnige landen - waaronder België - ertoe genoopt had
bijzondere relance-rnaarregelen te treffen,

In de loop van de maand [uni onderzochr de Raad dan
inzonderheid de vooruitzichten inzake de begrotingen voor
1973. De opvattingen van de Raad inzake die begrotingen zal,
zoals in 1971, ook vertolkt worden in het jaarverslag over de
economische situatie in de Gemeenschap, dat eerlang zal
worden vastgesteld. Conform de beschikking van 22 rnaart
1971 zal dit verslag dan aan her Parlement worden medege-
deeld.

2. Financiering van de uitgaven
van de Europese Gemeenschappen.

A. - Mechanisme van de algemene begroting van de Gemeenschappen.

a) Algemeen stelsel.
Bij besluit van 21 april .1970 met uitwerking op 1 januari

1971 heeft de Raad van de Ministers van de Gemeenschappen
het financieringsrnechanisme van de uitgaven van de Gemeen-
chappen grondig gewijzigd, door het invoeren van een stelsel
van eigen middelen die bij de aanvang bestonden uit de tora-
liteit van de landbouwheffingen van de Lidstaten en uit de
geleidelijke afstand van de douanerechten (100 % in 1975).

De uitgaven van de algernene begroting die niet gedekt zijn
door eigen middelen of door de bijzondere ontvangsten en
speciale bijdragen waarvan hierboven sprake, worden gefi-
nancierd door de « financiëlc bijdragen van de Lid-Staten »,
volgens een door artikel 3 van de beslissing van 21 april 1970
ingesteld mechanisme,

Een eerste berekening van de financiële bijdragen geschiedt
volgens de sleutelopgelegd door art. 3, lid 2 (6,8 % voor
België). De uitslagen van deze verdeling worden vervolgens
zodanig aangepast dat de uitgave voor elke Lid-Staat op basis
van het totaal van de afgestane eigen middelen en van de
volgens artikel 3, lid 2, berekende financiële bijdrage niet
meer dan 1,5 % vermindert en niet meer dan 1 % ver-
meerdert tegenover het perccntage van de globale deelname
in de financiering van de uirgaven van het vorig jaar.

C) Algernene toelichting bij de begroting 1971, Stuk. Kamer vall Volks-
uertegemooordigers, zitting 1970-1971, n' 4 (1970-1971), blz, 28 en 29.

Algeruene toelichting bij de begroring 1972, Stuk Kamer IJ.m Yolks-
uertegenuroordigers, zirring 1971-1972, n' 4 (1971·1972), blz, 32-37.

(') Publicatieblad van de Europese Gemeenschappen, n' L 253, dd.
16 novernber J 971, blz. 13-22.



Le montant de la contribution financière belge resultant de
la décision du 21 avril 1970 est inscrit :\ l'article 34.02 du
budget du Ministère des Finances.

b) Contributions et recettes particulières.

Certains crédits du budget général faisant l'objet de réins-
criptions continuent cependant il être couverts par des contri-
butions des Etats membres calculées suivant les règles de
répartition en vigueur lors de la première inscription de ces
crédits. Il s'agit plus particulièrement des sections Garantie
et Orientation du F.E.O.G.A. Les contributions belges au
financement de ces dépenses sont inscrites il l'article 41.51.5
du budget du Ministère de l'Agriculture.

Par ailleurs, les crédits destinés aux programmes complé-
mentaires de recherche Je l'Euratom sont couverts, en raison
du caractère non intégralement commun de ces actions, par
des contributions spéciales des Etats membres suivant une
clé de répartition fixée chaque année par le Conseil. La
contribution belge est inscrite à l'article 53.01 du budget du
Ministère des Affaires économiques.

Enfin, outre les ressources propres, les Communautés
bénéficient également de certaines recettes particulières, tels
que les prélèvements C.E.C.A. affectés aux dépenses admi-
nistratives et les recettes liées aux activités de recherche et
d'investissement de l'Euratom.

c) Adhésion des Etats candidats.
Le budget des Communautés pour 1973 est établi en

tenant compte de l'adhésion du Royaume-Uni, de la Norvège
du Danemark et de I'Irlande,

Les articles 127 à 132 du Traité d'adhésion définissent
les modalités de participation de ces Etats au financement
des Communautés par référence aux mécanismes actuelle-
ment appliqués par les Six.

Outre leur cession des ressources propres, les Etats adhé-
rents interviennent dans le premier calcul des contributions
financières respectivement à raison de :

Danemark
Irlande
Norvège
Royaume-Uni

2,42 %
0,60 %
1,66 %

19,00 %

23,68 %

Les Six se partagent les 76,32 % restants sur base de la clé
de l'article 3, alinéa 2, de la décision du 21 avril 1970.

Les Etats adhérents ne participent toutefois que progres-
sivement au financement communautaire puisqu'ils ne seront
tenus à la cession des ressources propres et au paiement des
contributions financières qu'à concurrence de:

45,0 % en 1973,
56,0 % en 1974,
67,5 % en 1975,
79,5 % en 1976,
92,0 % en 1977.

Enfin, les pourcentages d'intervention dans la première
répartition des contributions financières repris ci-dessus ser-
viront également de base de référence pour le calcul des
variations des participations globales des Etats au finance-
ment du budget général (part relative se situant dans la
fourchette de +1 % à -1,5 % par rapport aux parts
relatives de l'année précédente).
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Her bedrag van de Belgische fin auciélc bijdragc voort-
vloeieud uit de beslissing van 2i april 1(.t70 is ingcschreven
onder artikcl 34.02 van de begroting van het Ministcrie van
Financiën.

b) Biidragen en biizondere ontuangsten.

Sornrnige kredieren van de algernene begroting die opnieuw
ingeschreven werdcn blijven gedekt door de bijdragen van de
Lidstaren berckend volgens de tijdcns de ecrste inschrijving
van deze kredieren vigerende verdelingsregels. Het betreft
meer bepaald de secries Garantie en Oriëntarie van her
E.O.G.f.L. De Belgische bijdragen in de financiering van deze
uitgaven komen voor onder artikel 41.51.5 van de begroting
van hec Miuisterie van Landbouw,

Daarnaast zijn de kredieten bestemd voor de complemen-
taire Euratomprogramma's van onderzoek, wegens hun niet
inregraal gemeenschappelijk karakter, gedekt door speciale
bijdragen van Je Lidstuten, volgens een verdelingssleutel die
elk jaar door de Raad vastgesteld wordt, De Belgische bij-
drage komt VOOt onder artikel 53.01 van de begroting van her
Ministerie van Economische Zaken.

Benevens de eigen middelen beschikken de Gemeenschap-
pen ten slotre nog over sommige aparte ontvangsten zoals de
E.e.K.S.-heffingen die aangewend worden voor bestuurs-
uitgaven en de ontvangsten in verband met de onderzoeks-
en investeringsbedrijvigheid van de Euratom.

c) Aansluiting van handidaat Staten.

De begroting van de Gemeenschappen voor 1973 is opge-
maakt in funktie van de aansluiting van het Verenigd
Koninkrijk, Noorwegen, Denemarken en Ierland.

De artikelen 127 tot 132 van het Aansluitingsverdrag be-
palen de modaliteiten van deelname van deze Staten in de
financiering van de Gemeenschappen door verwijzing naar de
thans door de Zes toegepaste mechanismen.

Benevens de afstand van eigen middelen komen de aan-
sluitende Staten in de eerste berekening van de financierings-
bedragen respectievelijk als volgt tussen:

Denernarken ...
Ierland ...
Noorwegen ...
Verenigd Koninkrijk

2,42 %
0,60 %
1,66 %

19,00 %

23,68 %

De Zes verdelen de overblijvende 76,32 % volgens de sleu-
tel van artikel 3, lid 2 van het besluit van 21 apri11970.

De aansluitende Staten nemen echter slechts geleidelijk deel
aan de gemeenschappelijke financiering daar ze maar eigen
middelen moeten afstaan en financiële bijdragen ten belope
van

45,0 % 111 1973,
56,0 % in "1974,
67,5 % in "1975,
79,5 % in 1976,
92,0 or in 1977.10

Tenslotte zullen de percentages van de eersre verdeling van
de financiële bijdragen hierboven eveneens tot basis dienen
voor de berekening van de variaties van de globale deelnarne
van de Staten in de financiering van de algemene begroting
(relatief aandeel dat ligt tussen -+ 1 % à -1,5 % t.O.V. de
gelijkaardige aandelen van de vorige jaren).
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d) Contributions belges au budget góréral lies COI/WIlI- I
nauiés.

1. Contribution [iuancière (. régime général »,

La fixation du crédit budgétaire général 1973 s'appuye sur
les évaluations suivantes:

Prélèvements à céder aux Communautés .
Droi ts de douane à céder aux Communautés:

En millions
de fr31lCS.

4800

Puisque le produit des droits de douane est
évalué à 8 800 millions de francs belges, le
total des ressources propre.s à céder s'élève à
75% de (4800+8800), soit 10200. Les droits
de douane à céder s'élèvent dès lors à 10 200
'--4800=
Contributions budgétaires générales:

En raison des difficultés d'évaluation des
paiements effectifs à exécuter au profit des
Communautés en 1973 - et ce notamment par
suite des incertitudes sur les incidences de l'élar-
gissement des Communautés - la contribu-
tion financière de la Belgique à inscrire à l'arti-
cle 34.02 du projet de budget 1973 du Minis-
tère des Finances a été fixée forfaitairement à .,.

5400

4200
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d) Belgische biidragcn mm de algemcne begrotillg der
Gcmeenscbappc Il.

1. linanciëlc bijdrage « algemeen stelscl ».

Het algcmccn bcgrotingskrediet .I.~72 stcuut op onder-
sraandc ramingen :

In miljoencn
frank.

Aan de Cemeenschuppcn af te stane heffingen.
Aan de Cemccnschappen nf te stane douane-
rechtcn :

Verrnits de opbrcngst der douancrechren
wordt gernarnd op 8 800 miljoen frank, be-
th-agen de totale af te stane opbrengsten 75 %
van (4800+ 8 800), herzij 10 200. De af te srane
douanerechten bedragen bijgevolg la 200-
4800""'c .
Algerncnc begrotingsbijdrage :

Wegens de moeilijkheden ondervonden bij het
rarnen van de ten gunste van de Gemeenschap-
pen in 1973 uit te voeren effektieve betaling -
en dat vooral door de onzekerheid betreffende
de incidentie van de uitbreiding van de Ge-
meenschappen - werd de financiële bijdrage
van België voorkomend onder artikel 34.02 van
het ontwerp van begroting 1973 van het Mi-
nisterie van Financién forfaitair vasrgesteld op

4800

5400

4200

Les moyens budgétaires prévus s'élèvent ainsi à •

contre 12000 millions de francs belges en 1972.
14400 De voorziene begrotingsmiddelen bedragen bij-

gevolg . . . .. . .. . . . . . .. . .. . .. . . . " .
tegenover 12 000 miljoen krank in 1972.

14400

L'avant-projet de budget des Communautés pour 1973
évalue il 16 655734200 francs belges la participation de la
Belgique pour ce qui concerne les dépenses à financer selon
le mécanisme de la décision du 21 avril 1970.

Il y a toutefois lieu d'observer, â ce sujet, que ces prévi-
sions n'ont pas un caractère définitif puisque le Conseil des
Ministres des Communautés ne s'est pas encore prononcé
et que ces prévisions s'avèrent cette année particulièrement
difficiles par suite de l'élargissement des Communautés.

En outre, il est habituel que le budget des Communautés
ne s'exécute pas à 100 %. Ainsi, les derniers comptes dispo-
nibles, ceux de 1971, font apparaître que le budget de cette
année n'a été exécuté qu'à 82 % et que les contributions
financières réellement dues ne représentent que 64 % de la
prévision initiale faite par la Commission des Communautés
Européennes.

Il est enfin prévu que le solde disponible au 31 décembre
1972 à l'article 34.02 sera reporté à 1973.

2. Contributions Cil dehors de la réglementation génerale.
Les contributions dues en dehors du règlement général,

s'élèvent globalement à 1030 millions. Elles concernent:
En millions
de francs.

- les dépenses du F.E.a.G.A. pour 1970 et années
antérieures 850

- les programmes complémentaires Euratom. 180

1030

Het vooronrwerp van begroting van de Gemeenschappen
voor 1973 voorziet een deelnarne van België van
16655 734200 frank wat betreft de volgens her mechauisrne
van de beslissing van 21 april 1970 te financieren uitgaven.

Er dient hierbij echter opgemerkt te worden dat deze
vooruitzichten geenszius definitief zijn, daar de Raad van de
Ministers van de Gemeenschappen zich nog niet heeft uitge-
sproken en deze vooruitzichten dit jaar bemoeilijkt werden
wegens de uirbreiding van de Gemeenschappen.

Daarenboven wordt de begroting van de Gemeenschappen
gewoonlijk niet 100 % uitgevoerd. Uit de laatst gekende
rekeningen, die van 1971, blijkt dat de begroting slechrs voor
82 % wcrd uitgevoerd en dat de werkelijk verschuldigde
financiële bijdrugen slechts 64 °10 bedragen van de oorspron-
kelijk door de Commissie van de Europese Gemeenschappcn
gemaakte raming.

Ter. slotte wordt voorzien dat het saldo, op 31 december
1972, van arrikel 34.02 naar 1973 zalovergedragen worden.

2. Bijdrsgen buiten de algemene reglementering.
De bijdragen verschuldigd buiten de algemene regeling

bedragen globaal 1 030 rniljoen. Zij betreffen :
In miljoenen

frank.
- de uitgaven van het E.O.G.F.L. voor 1970 en

vorige jaren ... 850
- de complementaire Euratomprograrnma's . 180

1030



B Contributions en dehors du budget général des Communautés.

Le budget général des Communautés n'inclut pas certaines
activités régies par des accords extérieurs comprenant des
conventions financières, Les Etats membres participent alors
au financement de ces activités selon des clés Je repartition
particulières.

a) Fonds européen de Développement.
La quote-part de lu Belgique est inscrite à l'article 53.04

de la section II du Titre I du budget du Ministère des Affaires
étrangères, du Commerce extérieur et de la Coopération an
Développement: 825 millions Je francs belges.

b) Accord avec la Grèce.
La quote·part de la Belgique dans les bonifications d'inté-

rêt accordées sur certains prêts octroyés par la Banque Euro-
péenne d'Investissement à l'Etat et aux entreprises helléniques
est inscrite à l'article 34.01 du Titre I du budget du Ministère
des Finances: 6 millions de francs belges.

c) Accord avec la Turquie.
La quete-part de la Belgique dans Je financement des prêts

octroyés par la Banque Européenne d'Investissement à la
Turquie est inscrite à l'article 83.03 du Titre II du budget du
Ministère des Finances: SO millions de francs belges.

[ 37 ] 4 (1972-1973).

B. ~- Hijdragen buiten de algerncne begroting van de Cernecnschappen.

In de algemene begroting van de Gemeenschappen komen
sornmige aktivireiren nier voor welke door buiren de Gemeen-
schappen getroffen akkoorden met financiële conventies,
geregeld worden. De Lid-Statcn nemen clan deel in de finan-
ciering van deze bcdriivigheid volgens bijzondcre verdelings-
sleutels.

a) Europees Ontioikkeiingsfonds.
Het aandecl van België komt voor onder artikel 53.04,

scorie II, Titel I, van de begroting van het Ministerie van
Buirenlandsc Zaken, Buitenlandse Handel en Ontwikkelings-
sarnenwerking : 825 rniljoen frank.

b) Akkoord met Griekenland.
Het aandeel van België in de interestbonificaties verleend

op sommige leninger; toegestaan door de Europese Investe-
ringsbank aan de Criekse Staat en bedrijven kornt voor onder
artikel 34.01, Titel I, van de begroting van het Ministerie van
Financiên : 6 miljoen frank.

c) Akkoord met Turkije.
Het aandeel van België in de financicring van de leningen

toegestaan door de Europese Invesreringsbank aan Turkije
komt voor onder artikel 83.03, Titel II, van de begroting van
het Ministerie van Financiën : 50 miljoen frank.
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c. -- LES FINANCES PUBLIQUES EN 1971 ET EN 1972. C. -- DE OPENBARE FINANCIEN IN 1971 EN 1972.

1. - Budgets. 1. - Begrotingcn,

3) Année budgétaire 1971. a) Bcgrotingsjaar 1971.

En milliards In rniljarden
de francs. frank.

318,7 Oorspronkelijke kredieren . 318,7
+0,1 Amendementen +0,1

318,8 Goedgekeurde begrotingen . 318,8
+3,6 Bijzondere wetten +3,6

Bijkredieten :
Kredieten eigen aan het jaar 1971 :

9,1 . Verhogingen 9,1
6,5 Verminderingen 6,5

+2,6 +2,6

325,0 Totaal van de kredieren van 1971 '" 325,0
+3,1 Kredieten die op vorige jaren betrekking hebben. +3,1

328,1 Globale kredieten van 1971 ,., 328,1

Budget ordinaire.
L'élaboration du budget de 19ï1 s'est effectuée sur base

d'une croissance du produit national brut de l'ordre de 9%,
soit 4 % en volume et 5% en prix. Dans ce contexte, les
recettes ordinaires, après défalcation d'un montant de 3,7
milliards affecté au Fonds d'expansion économique et de
reconversion régionale, ont été estimées à 318,9 milliards
de francs ct les dépenses ordinaires it 318,7 milliards de
francs, faisant apparaître un léger boni de 0,2 milliard de
francs.

Les crédits initiaux du budget de 1971 étaient en augmen-
tation de 28,4 milliards de francs ou de 9,8 % par rapport
à ceux de 1970. Ce pourcentage était du même ordre de
grandeur que celui des années précédentes qui atteignait en
1970, 9,7 %, en 1969, 9,9 OIo, en 1968, 9,1 % et en 1967,
10,2 %.

Au cours de la discussion au Parlement, des amendements
ont été déposés; ils ont fait passer les crédits déposés à
l'origine à 318,8 milliards de francs.

Des modifications ont encore été apportées à ce dernier
montant.

Il y eut, tout d'abord, la loi spéciale du 16 août 1971
(Moniteur belge du 7 septembre 1971) qui a porté le crédit
de 4,8 milliards de francs inscrit au budget du Ministère des
Finances pour la programmation sociale à 8,4 milliards de
francs.

Une disposition du budget de la Prévoyance sociale a
autorisé le transfert de ce dernier budget à celui des Classes
moyennes, d'un crédit de 0,9 milliard de francs destiné à la
réalisation de l'équilibre financier du régime d'allocations
familiales pour employeurs et travailleurs non salariés. Cette
décision ne modifie certes pas le total des crédits accordés;
toutefois, elle se traduit par un accroissement, à due concur-
rence, des autorisations accordées au Ministère des Classes
moyennes, tandis qu'une réduction concomitante est enre-
gistrée au budget de la Prévoyance sociale. Dans Je tableau
suivant, ce transfert est repris sous la rubrique «Lois spé-
ciales »;

Par ailleurs, deux feuilletons de crédits supplémentaires,
qui ont fait l'objet des lois du 6 juin 1972 (Moniteur belge
des 8 et 9 août 1972) ont accordé des crédits additionnels
pour 5,7 milliards de francs, dont 3,1 milliards se rappor-
taient à la couverture de créances sur années antérieures.

Les crédits globaux de l'année budgétaire 1971 ont atteint
328,1 milliards de francs. L'évolution a été la suivante:

Crédits initiaux
Amendements

Budgets votés
Lois spéciales

Crédits supplémentaires:
Crédits propres à l'année 1971 :

Augmentations
Réductions

Total des crédits de 1971 •
Crédits afférents it des années antérieures .. ,

Crédits globaux de 1971 •

Geu/one begroting.

De begroting ovcr 1971 werd opgcmaakt op basis van een
toenarne van het bruto natiouaal produkt met ongevcer 9 %,
hetzij 4 % in volume en 5 % in prijzen, In deze context
werden de gewone ontvangsten, na aftrek van een voor hct
Fonds voor econornische expansie en regionale reconversie
besternd bedrag van 3,7 miljard, op 318,9 rniljard frank en
de gcwone uitgaven op 318,7 ruiliard frank geraamd, wat
neerkornt op een klein boni van 0,2 miljard frank.

De oorspronkeliike begrotingskredieren van 1971 over-
troffen die van 1970 met 28,4 miljard frank of 9,8 %. Dat
percentage lag ongeveer even hoog als dar van de voor-
gaande [aren clat 9,7 % in 1970, 9,9 % in 1969, 9,1 % in
1968 en 10,2 % in 1967 bedroeg.

Tijdens de bespreking in het Parlement werden amende-
rnenten ingediend waardoor de kredieren die oorspronkelijk
voorzien waren werdeu verhoogd tot 318,8 miljard frank.

Aan dit laatste bedrag werden eveneens nog wijzigingen
gebracht,

In de eerste plaats was er de bijzondere wet van 16 angus-
tus 1971 (Belgisch Staatsblad van 7 september 1971) die
het ten behoeve van de sociale programrnatie op de begroting
van het Ministerie van Financiën ingeschreven krediet van
4,8 miljard frank op 8,4 miljard .bracht.

Een bepaling op de begroting van Sociale Voorzorg stond
de overdracht toe van een krediet van 0,9 miljard frank
van deze begroting naar die van Middensraud ten einde
het financieel evenwichc van het stelsel der gezinsvergoe-
dingen voor werkgevers en voor niet bezoldigde werknemers
te verwezenlijken. Hoewel die beslissing geen wiiziging in
het totaal der toegestane kredieten tot gevolg heeft, komt ze
toch tot uiting tot beloop van dat bedrag, in een verruiming
van de aan het Ministerie van Middenstand toegestane
machtigingen en tot een zelfde vermindering van de begroting
van Sociale Voorzorg. Die overdracht staat in navolgende
tabel geboekt onder de rubriek «Bijzondere wetten »;

Anderzijds, hebben twee feuilletons bijkredieten, die het
voorwerp hebben uitgemaakt van de wetten van 6 juni 1972
(Belgisch Staatsblad van 8 en 9 augustus 1972) voor
5,7 miljard frank bijkomende kredieten roegestaan waarvan
3,1 miljard besternd waren voor het dekken van sornmige
uitgaven op vorige jaren,

De kredieten van het begrotingsjaar 1971 beliepen in
totaal328,1 miljard frank. De evolutie was de volgende:
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L'évolution par budget, des crédits, y compris le feuilleton
des crédits supplémentaires, est décrite dans le tableau ci-
après:

De evolurie yan de krediercn, per begroting met inbegrip
van het biikredietenblad, wordt in volgende tabel weer-
gegeven :

BUDGET DE 1971. BEGROTING VAN 1971.

Evolution des crédits de dépenses ordinaires.
(En milliards de francs.)

Evoluiie van de krcdieren voor de gewone uitgaven,
(ln miljnrden Irank.)

-- ----- ._.--
T

- --- -- ~. -~ .----- ------.----

Feuilleton Feuilleton Différence En %
des crédits Total des crédits par par

Propo- propres à I'année des relatifs rapport rapport
sitions Amende- Budgets Lois - credits aux années Budget aux au

BUDGET initiales ments votés speciales Feuilleton de 1971 ante- ajusté budgets budget
der kreâieten rie ures votés total- - - - - van het jaar zelf - - - - -

Fellilleton Verschil In %
BEGROTING Dorspron- Amente- Goeâ- Biizonâere Totaal der Aange- in ver- ten

kelijke menten gekeurde wetten Augmen- Réduc- der kredieun poste gelijking opzicht«
voor- begro- tarions tians kredieten betreffende begroting mer de van de

stellen tingen - - uoor de goed- totale
Verho- Vermin- 1971 vorige gekeurde begroting
gingen deringen jaten begroting

Dette publique, - Rijksschuld . 59,4 - 59,4 - 0,8 3,1 57,1 - 57,1 -2,3 17,4
Pensions. - Pensioenen ... ... 36,9 - 36,9 - 0,4 0,7 36,6 0,4 37,0 +0,1 11,3
Dotations - Dotaties .• ... ... 0,9 0,1 i.o - - - 1,0 - 1,0 - 0,3
Premier Ministre. - Eerste

Minister ." ... ... ... ." 0,9 - 0,9 - - - 0,9 - 0,9 - 0,3
Justice. - justiti« .., ... ... 7,3 - 7,3 - 0,1 0,1 7,3 - 7,3 - 212
Intérieur. - Binnenlanâse zo-

ken ... ... ... ... ... ... 20,8 - 20,8 - - - 20,8 - 20,8 - 6,3
Affaires étrangères, Commerce

extérieur et Assistance techni-
que. - Buitenlandse Zaken,
Buitenlandse Handel en Tech-
nische Biistanâ •• .., .., ... 6,1 - 6,1 - 0,3 - 6,4 - 6,4 +0,3 2,0

Défense nationale. - Landsvet-
dediging ... ... ... ... ... 21,6 - 21,6 - 0,1 0,1 21,6 0,1 21,7 +0,1 616

Gendarmerie. - Rijkswach: ... 4,0 - 4,0 - -- - 4,0 - 4,0 - 1,2
Agriculture. - Landbouw. ... 4,8 - 4,8 - 0,2 0,2 4,8 - 4,8 - i.s
Affaires économiques. - Econo-

mische Zaken •. , ... ... ... 7,9 - 7,9 - 0,2 0,6 7,5 0,1 7,6 --0,3 2,3
Classes moyennes. - Midden-

stand. ... ... .., ... ... 0,5 - 0,5 +0,9 - - 1,4 - 1,4 +0,9 0,4
Communications. - Verkeers-

wezen ... ... .., .., ... 11,7 - 11,7 - 0,9 - 12,6 0,3 12,9 +1,2 3,9
P.T.T. - P.T.T. ... ... ... 3,5 - 3,5 - 0,6 - 4,1 - 4,1 +0,6 1,2
Travaux publics. - Openbare

Werken ... ... .., ." ... 6,6 - 6,6 - 0,4 - 7,0 0,2 7,2 +0,6 2,2
Emploi et Travail. - Tewerk-

stelling en Arbeid ... ... ." 1,9 - 1,9 - - 0,6 1,3 - 1,3 --0,6 0,4
Prévoyance sociale. - Sociale

Voorzorg •. ... ... ." ... 27,9 - 27,9 --0,9 1,2 - 28,2 0,4 28,6 +0,7 8,7
Education Nationale : régime

français. - Nationale Op-
voeding : Frans stelsel ..• ... 23.6 - 23,6 - 0,8 0,1 24,3 0,6 24,9 +1,3 7,6

Education Nationale : régime
néerlandais. - Nutionale Op-
lIOeding : Nederlands stelsel ..• 29,9 - 29,9 - 1,5 0,1 31,3 0,9 32,2 +2,3 9,8

Education nationale : secteur
commun. - Nationale Op-
voeding : gemeenschappelijke
sector , ... ... ... ... ... 5,5 - 5,5 - 0,9 - 6,4 - 6,4 +0,9 2,0

Affaires culturelles communes.
- Gemunschappelijke Cultu-
rde Zaken. ... ... ... ... 3,0 - 3,0 - 0,1 0,1 3,0 0,1 3,1 +0,1 1,0

Culture néerlandaise. - Neâer-
landse Cultuur • ... ... 'H i.o - 1,0 - 0,1 - 1,1 - 1,1 +0,1 0,3

Culture française. - Franse
Cultuur ... ... H' .., ... 0,8 - 0,8 - - - 0,8 - 0,8 - 0,2

Santé publique et Famille. -
Volksgezondheid en Gezin ... 12,9 - 12,9 - 0,2 O,S 12,6 - 12,6 --0,3 3,9

Finances. - Financiën. ... .H 19,3 - 19,3 +3,6 0,3 0,3 22,9 - 22,9 +3,6 7,0

Totaux. - Totalen ... H. 318,7 0,1 318,8 +3,6 9,1 6,5 325,0 3,1 328,1 +9,3 100,0
I



4 (1972.-1973).

Les en[';agemel1ts de l'Etat au cours d'une année déterminée
ne sont pas seulement représentés par les crédits votés pour
la susdite année. Ils sont aussi influencés par les
repons de crédits des années antérieures. Ceux-ci, depuis le
1"' janvier 1967 - date de la mise en vigueur de la loi sur la
comptabilité de l'Etat du 28 juin 1963 qui a, entre autres,
prescrit le report automatique des crédits engagés au cours
de l'année civile et non ordonnancés au 31 décembre - ont
atteint, comparativement au montant des repons calculés
sous le régime antérieur instaure par la loi du 18 mai 1846,
des montants importants. Les reports de l'année 1970 à
1971 ont atteint 20,7 milliards de francs e).

Le tableau suivant regroupe les crédits dont l'année bud-
gétaire 1971 a disposé. Ceux-ci, comparés aux imputations,
permettent de dégager un surplus provisoire (le compte de
clôture des années 1970 ct 1971 n'étant pas terminé) de
26,1 milliards de francs qui comprend les transferts de 1971
à 1972 ainsi que les annulations de 1971. Si l'on arbitre ces
dernières au même niveau que celles de 1970, soit ±4 mil-
liards de francs e), les transferts de 1971 à 1972 seraient de
l'ordre de 22 milliards de francs e). Par ailleurs, une compa-
raison entre les imputations de 1971 et de 1970 permet de
localiser les augmentations et les diminutions de dépenses
de 1971 par rapport à 1970.

Les crédits pour 1971 repris dans le tableau suivant tien-
nent compte de la ventilation entre les différents départe-
ments ministériels du crédit provisionnel de 8,4 milliards de
francs inscrit au budget du Ministère des Finances pour la
programmation sociale, pour la hausse de l'indice des prix à
la consommation ainsi que pour la répercussion sur les
dépenses de l'Instauration de la T.V.A. (arrêté royal du
28 octobre 1971, Moniteur belge du 20 novembre 1971).

Cl Chiffres provisoires.
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De vastlcggingcn van de St aat tijdens een bepaald [aar
betrcffen nier uitsluitend de voor dat jaar goedgckeurde kre-
diercn, Zij worden ook beînvlocd door de kredieroverdrach-
ren van de vorige jarcn, Sedert l j anuari 1967 - daturn
waarop de wct van 28 juni 1963 op de Rijkscornptabiliteit
van kracht werd en die, onder andere, de automatischc ovcr-
drache voorschrijft van de in de loop van het kalenderjaar
vastgelcgde kredieten die nier op 31 decernber werden
geordonnanceerd --- hebbcn clic kredietoverdrachten in verge-
lijking met hcr bedrag van de overdrachten berekend volgens
het bij de wet van 18 rnci 1846 iugevoerde vorige stelsel,
belangrijke bedragen bereikr. De overdrachren van het jaar
1970 naar 1971 belicpen 20,7 miljard frank (1).

Navolgende tabel groepeert de kredieren die tijdens het
begrotingsjaar 1971 ter beschikking waren, Uit de vergelij-
king van die kredieten met de aanrekeningen treedr een voor-
lopig overschot (de rekening van de jaren 1970 en 1971 is
nog niet afgesloten) te voorschijn van 26,1 rniljard frank
waarin ook de overdrachten van 1971 naar 1972 en de annu-
leringen van 1971 begrepen zijn. Indien wordt aaogenomen
dar deze laatste het neil van die van 1970 zullen bereiken.
narnelijk ± 4 miljard frank e) dan zullen de overdrachten van
1971 naar 1972 ongeveer 22 miljard frank (1) belopen, Ander-
zijds maakt de vergelijking tussen de aanrekeningen van 1971
en van 1970 het mogelijk de verhogingen en de verrninde-
ringen van de uitgaven van 1971 ten opzichte van 1970 te
localiseren.

De in navolgende tabel opgenornen kredieten voor 1971
houden rekening met de ventilatie tussen de onderscheiden
ministeriële departementen van het op de begroting van het
Ministerie van Financiën ingeschreven voorlopig krediet van
8,4 miljard frank voor cie sociale prograrnmatie, voor de stij-
ging van het indexcijfer der consurnptieprijzen en voor de
weerslag op de uirgaven van de invoering van de B.T.W.
(koninklijk besluit van 28 okrober 1971, Belgisch Staatsblad
van 20 november 1971).

Cl Voorlopige cijfers.
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Dépenses imputées en 1971 par budget, comparées il celles Je 1970.

(En milliards de francs.)

Aangcrckende nirgaven van 1971, per begroting,
vcrgeleken met die van 1970.

(ln miljurdcn frank.)

A

."--- ,-~~.,--~- ....- ~.- ~ , _" •• _ •• ~_ "0- .. - _ .. _.- --_ .. - - ._._-. .. ... _ •... . -- ...... ---~-.. . .. - _."---- ~_.-.- - - ..

Différences
entre les crédits
disponibles et

les imputations
(annulations Différences

Budget Reports Crédits de 1971 entre les
ajusté de l'année disponibles Imputations et transferts Imputations imputations
1971 1970 de 1971 de 1971 à 1972) de 1970 de 1971

- et 1970..'-- - -- - Verschtllen -- --,-
tussen de Verschillen

Aangepaste O~er- Beschikbare Aanreke- beschikbare Aanreke- tIlssen de
begroting drechten kredieten ninpe« kredleten en de nlngen enneekeninqen

1971 van he] jaar van 1971 Van 1971 eanrekenisiqen van 1970 van 1971
1970 ( ennulerinpen en 1970

van 1971 en
ooerdrechien

naar 1972)

(I) (1 ) (1) (1) (1) (1)

Dette publique. - Rijk.sschuld ... ... .., 57,1 ü.4 57,5 56,3 - 1,2 53,6 + 2,7
Pension«. -- Pensioenen ... ... ... ... 37,7 1,9 39,6 37,2 - 2.4 33,2 + 4,0
Dotations .. -. Doteties '" ... ... ... '" 1,0 -- 1,0 0,9 - 0,1 0,9 -
Premier Ministre. -- Eerste Minis/er ... 0.9 0.6 1,5 0,9 - 0,6 0,8 + 0,1
Justlce. - J ustltie ... ... ... ... ... ." 7,5 1.1 8.6 7,0 - 1.6 5,8 + 1,2

Intérieur. - Btnnenlendse Zeken ... ... 20.8 0,4 21.2 21.0 -- 0,2 18,0 + 3,0
Haires étrangères, Commerce extérieur et
Assistance technique. - Buëenlandse
Zeken, Buitenlendse Handel en Techni-
sche Bijstend . ... ... ... ... ... ... 6,4 l.1 7.5 6.5 ..- 1,0 6,5 -

Défense nationale. - Landsverdediging '" 22,6 2,8 25,4 22.3 -·3,1 20,6 + 1.7
Gendarmerie. - Rijk 5wIlCht ... ... ... 4,2 0,2 4,4 4,2 -- 0.2 3.5 + 0,7
Agriculture. - Landbollw .. , .. , , .. ... 4,9 0.5 5,1 4,6 - 0.8 8,1 - 3,5
Affaires économiques, ,--- Economische

Zaken ... ... ... ... ... ... ... 7,6 0,5 8,1 7.1 - 1,0 7,7 -- 0.6
Classes moyennes. - Mtddenstenâ ... ... 1,4 0.1 1,5 1,4 - 0.1 0,5 + 0,9
Communications. - Verkeerswezen ... ... 14,2 0,6 14.8 14,1 - 0,7 11,3 + 2,8
P.T.T. - P.T.T. ... ... ... ... ... ... 4.7 1,1 5.8 5.8 - 9,1 - 3,3

ravaux publics. - Openoere Werken '" 7,4 1,6 9.0 6,5 - 2.5 5,8 + 0,7
Emploi et Travail. - Tewerksteliinç en

Arbeid ... .-. ... ... ... ... ... 1.3 0,2 1.5 1,3 - 0,2 2,4 - 1,1
Prévoyance sociale .. - Sociale Voonorg ... 29,0 0,5 29,5 28,2 - 1.3 26,0 + 2,2
Education nationale. - Nationale Opvoe-

ding ... ... ... ... ... ... ... ... 65,4 3,7 69,1 65.9 - 3.2 56,1 + 9,8
Culture. - Cultuur ... ... ." ,,, ... 5,1 0,9 6.0 5,3 - 0,7 4,9 + 0,4

anté publique et Famille. -- Volksnezond-
heid en Gezin ... ... . . ... , .. ... 12,7 1,6 14,3 12.9 - 1,4 12,4 + 0,5

Finances. - Financiën ... ... ... ... 16,2 0,9 17.1 13.3 - 3.8 8,4- + 4,9
---- _. ----- ----- -----

Total. - Totaal ... ... ... 328,1 I 20,7 348,8 322.7 -·26,1 295,6 +27,1

T

s

(') Chiffres provisoires. (') Voorlopige cijfers.
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Les recettes ordinaires de j'année budgétaire 1971, esti-
mées à l'origine à 318,9 milliards de francs se sont, en fait,
élevées à la clôture de cette année à 325,9 milliards de
francs, dégageallt ainsi une plus-value de 7 milliards de
francs. Par rapport à l'année budgétaire précédente, l'accrois-
sement est de 25,6 milliards de francs ou de 8,5 %. Ces
chiffres font abstraction des recettes affectées au Fonds
d'expansion économique ct de reconversion régionale: 2,4
milliards prélevés sur le produit de la T.V.A., 0,7 milliard
distrait du produit des contributions directes et 0,6 milliard
des droits d'enregistrement.

Ci-après, on trouvera une décomposition des recettes fisca-
les de 1970 et de 1971 classées par grandes catégories:

(En milliards de fraucs.)
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De geurone ontuangsten over het begrotingsjaar 1971, die
oorspronkelijk op 318,9 miljard waren geraamd, beliepen
in feirc, bi] het afsluiten van het [aar, 325,9 miljard frank,
wat ncerkornr op een meerwaarde van 7 miljard frank.
Vergelcken met het vorige begrotingsjaar bedraagt de roe-
narne 25,6 miljard frank of 8,5 %. Die cijfers houden geen
rekening met de onrvangsten toegewezen aan het Fonds voor
economische expansie en regionale reconversie : 2,4 miljard
voorafgenomen op de opbrengst van de B.T.W., 0,7 rniljard
van de directe belasringen en 0,6 miljard van de registratie-
rechten.

Hierna vindt men de onderverdeling per grote categorie,
van de belastingontvangsten over 1970 en 1971 :

(In miljarden frank.)

- -- - ~..- -

1
Différences

!970 1971 -
Verschillen

Recettes Réalisations

I- - IGntvangsten 1970 Estimations Réalisations
initiales entre 4 et 2 entre 4 et 3

Verwezen- - - - -lijkingen Oorspronkelijke Venvezen- tussen 4 en 2 tussen 4 en 3
ramingen lijkingen

(1) (2)
I

(3) (4) (5) (6)

Recettes fiscales : - Belastingontvangsten:
Contributions directes, - Directe belastingen ... ... ... ... 13L5 142,8 151,4 + 19,9 +8,6
Douanes. - Invoerrechten ... ... ... '" ... ... ... ... 9,4 6,8 6,4 - 3,0 -0,4
Accises et divers. - Accijnzen en diversen •.. ... ... ... ... 36,6 41,4 40,2 + 3,6 -1,2
'J imbre el taxes assimilées au timbre. - Zegel en met het

lug.l gelijkgestelde taksen ... ... ... ... ... .., ... ... 92,6 - - - 92,6 -
T.V.A., timbre el taxes asslrnllées au timbre. - B,T.W .•

zegel en met het zegel gelijkgestelde taksen ... ... '" - lOO,! 105,2 +105,2 -'>,9
Autres droits perçus par l'Enregistrement. - And.re door de

Registratie terruIe rechten ... ... ... ... ... ... ... '" 13,3 13,8 13,6 + 0,3 -0,2

Total. - Totaal ..• ... ... 283,4 310,9 316,8 + 33,4 +5,9

Recettes non fiscales. - Niet-fiscale ontvangsten • ... ... ... 16,9 8,0 9,1 - 7,8 -t l , 1

Total des VOÎes et Moyens, - Totaal der Rijksmiddelen ... ... 300,3 318,9 325,9 + 25,6 +7,0

Le compte définitif de l'année budgétaire 1971 n'étant pas
encore terminé, on trouvera ci-après le résultat probable de
1971 comparé à celui prévu lors du dépôt de ce dernier
budget et à celui de 1970:

(En milliards de Francs.)

Aangezien de definirieve rekening van het begrotingsjaar
1971 nog niet werd afgesloten vindt men hierna de vermoe-
delijke resulraten van 1971 vergeleken met die welke voorzien
.waren bij de indiening van deze begroting en met de resul-
taten van 1970:

(ID miljarden frank.)

- - _. .-
Budget de 1971

~mm_=,-
Budget de 1970. Begroting van 1971 VerschilieR .

(Réalisations
probables)- Projet Réalisations
Begroting de budget probables entre 4 et 2 entre 4 et 3
vanI970. initial

( Vermoedelijke - - - -
verlWzmlij- Oorspronkelijk Vermoedelijke
/cingeJl) begrotings- verwezenlij- twsen 4 en 2 tussen 4 en 3

Olltwerp kingen

(1) (2) (3) (4) (5) (6) (1)

Recettes ... ... ... ... 300,3 318,9 325,9 +25,6 +7,0 Ontvangsten,
Dépenses. ." .., ." 295,6 318,7 322,7 +27,1 +4,0 Uttgaven,

Résultat ... ... ... ... +4,7 +0,2 + 3,2 - 1,5 +3,0 Resultaar



Budget extraordinaire.

Le programme des engagements prévus lJour 1971 reflétait
à la fois les objectifs structurels et conjoncturels que
s'était fixés la politique budgétaire.

Sur le plan structurel, il avait été tenu compte lors de
l'élaboration du budget extraordinaire des impératifs du
III" Plan d'expansion économique. 1971-1975 qui impliquait
la poursuite du développement des investissements d'infra-
structure. Le programme de base représentait 80 % du pro-
gramme global ct accusait une augmentation de 15 % par
rapport j 1970. Le programme initial des investissements
comportait 44,7 milliards pour le budget extraordinaire et le
Fonds des Routes et 15,8 milliards pour le secteur débudgé-
tisé, soit un total de 60,5 milliards d'engagements en ce qui
concerne les investissements proprement dits.

Il faut, de plus, ajouter à ce chiffre, des dépenses finan-
cières pour un montant de 11,9 milliards de francs, dont
3,8 milliards concernent le Fonds de renouvellement de la
S.N.C.B. Au cours du second semestre 1971, le Gouverne-
ment, pour combattre le fléchissement du rythme d'expan-
sion de l'économie, a pris différentes mesures qui ont abouti
à majorer très sensiblement le programme des investisse-
ments publics qui est passé pour le budget extraordinaire
et le Fonds des Routes de 44,7 à 58,7 milliards de francs,
et pour le secteur débudgétisé de 15,8 à 16,9 milliards de
francs.

Les engagements effectivement réalisés ont atteint, en
1971, 87,3 milliards de francs et comprennent 56,1 milliards
de francs pour le budget extraordinaire et Ic Fonds des
Routes, 19 milliards pour le secteur débudgétisé ct 12,2 mil-
liards pour les dépenses financières.

Ci-après, une évolution du programme des engagements de
1971 en ce qui concerne le budget extraordinaire, le Fonds
des Routes et le secteur débudgétisé. Dans le tableau suivant,
afin de faire ressortir les engagements en matière d'investis-
sements, les dépenses financières ont été distraites du budget
extraordinaire et comptabilisées à part:

(En milliards de francs.)

[ 43 ] 4 (1972-1973).

Buitengetuone begroting,

Het programma van de voor 1971 voorziene vastleggingen
gaf terzelfder rijd de srructurele en conjuncturcle doclstcllin-
gen weet, die door het begrotingsbeleid waren vastgesteld.

Op het structurelc vlak wcrd bij het oprnaken van de
buitengewone begroting rekening gehouden met de impera-
tievcn van het Ill" Plan inzake cconornische expansie 1971-
1975 dat het voortzetten van de ontwikkeling van de infra-
srructuurinvesteringen in zich hicld, Het basisprograrnma
vertegenwoordigde 80 % van het totale programma en wees
een verhoging met 15 % aan teri opzichte van 1970. Het
oorspronkelijk invesreringsprograrnma bevatte 44,7 miliard
voor de buitengewone begroring en het Wegenfonds en
15,8 miljard voor de gedebudgetriseerde sector, dat is een
totaal van 60,5 miljard vastleggingen voor de eigenlijke
in vesteringen,

Aan dat cijfer dienen bovendicn financiële uitgaven ten
bedragc van 11,9 rniljard te worden toegevoegd, waarvan
3,8 miljard bestemd zijn voor her Hernieuwingsfonds van de
N.M.B.S. In de loop van her tweede halfjaar 1971 heeft de
Regering, om de vertraging in het expansieternpo van de
economie tegen te gaan, verschillende maatregelen getroffen
die hebben geleid tot een gevoelige vermeerdering van het
programma van de overheidsinvesreringen dar voor de bui-
tengewone begroting en het Wegenfonds van 44,7 tot 58,7
miljard frank, en voor de gedebudgettiseerde sector van 15,8
tot 16,9 miljard frank steeg,

De werkelijk uitgevoerde vastleggingen bereikten, in 1971,
87,3 miljard frank en behelzen 56,1 miljard frank voor de
buitengewone begroting en het Wegenfonds, 19 miljard voor
de gedebudgettiseerde sector en 12,2 rniljard voor de finan-
ciële uitgaven.

Hierna volgt de evolutie van het vastleggingsprogramma
van 1971 wat de buitengewone begroting, het Wegenfonds
en de gedebudgettiseerde sector betreft. Ten einde de vast-
leggingen inzake invesreringen te doen uitkomen, werden
in de volgende tabel de financiële uitgaven van de buiten-
gewone begroting gescheiden en afzonderlijk geboekt:

(In miljarden frank.)
_.- .._ •."_._,._-•.~'._-_. --- - ._ .._. ---

Programme de Engagements
base initial Programme effectivement

80% ajusté réalisés
en J971- - -

Werkelijk
Oorspronkelijk Aangepast uitqevoerde
basispropremme programma vastlel7pinl7en

80 % in 1971

Budget extraordinaire ... ... ... '- 33:1 47.1 445 Buitengewone begroting.
Fonds des Routes '" ... ... ... '"

11,6 Il,6 Il ,6 Wegenfonds.

-- -------
Sous-total ... ... ... 44.7 58,7 56.1 Subtotaal.

Secteur dëbudqëtlsé ... ... ... ... 15.8 16.9 19.0 Gedebudqettiseerde sector,
------ -------- -------~

Sous-total ... ... ... 60,5 75.6 75,1 Subtotaal,
Dépenses financières .,. ... ... ... 111,9 13.9 12.2 Financië'le uitgaven .

Total ... .. , ... 72.4 89.5 87.3 Totaal,

Les années précédentes, les engagements en matière d'in-
vestissements publics (y compris les principales dépenses
débudgétisées) ont atteint, respectivement, 66,5, 58,7 et 60,S
milliards de francs pour les années 1970, 1969 et 1968.

De vorige jaren bereikten de vastleggingen inzake over-
heidsinvesteringen (met inbegrip van de voornaamste gede-
budgettiseerde uirgaven) respectievelijk 66,5, 58,7 en 60,8
miljard frank voor de jaren 1970, 1969 en 1968.



4 (1972- J 9/3).

Les credits d'ordonnancement de l'année 1971 ont l'volué
comme suit:

Lu milita reis
de Francs.

Budget extraordinaire déposé .
Amendements

50, t
+2,4

Budget voté
Crédits supplémentaires:

- augmentations .
- réductions

5,5
1,0

----- -t-4,5

Total des crédits propres à l'année.
Reports de 1970

Total des credits disponibles en 1971
Imputations de 1971 .

e) 66,7
e) 51,9

(1) 14,8Différence

Le solde de 14,8 milliards e) représente les transferts de
crédits à 1972 ainsi que ceux tombés en annulation.

Les recettes extraordinaires, non compris le produit des
emprunts consolidés, ont atteint en 1971, 645 millions de
francs contre une estimation de 757 millions de francs. Pour
les années 1970 et 1969, les recettes extraordinaires avaient
rapporté 60S et 391 millions de francs.
b) Année budgétaire 19i2.

Le budget de 1972 a été élaboré dans la perspective de
relancer le rythme de croissance de l'économie carnctérisée
par un net ralentissement en 1971. Un plan de relance fut mis
en œuvre comportant un large éventail de mesures destinées à
agir sur la demande intérieure et extérieure, sur le niveau Je
l'emploi ainsi que sur les structures économiques et finan-
cières.

Les mesures i\ caractère budgétaire prises dans le cadre du
plan de relance économique comprenaient du côté des recet-
tes: la suppression depuis le 1er janvier 1972 de la taxe spé-
ciale à l'exportation instaurée lors de la mise en vigueur de
la T.V.A., la réduction de la taxation dégressive des inves-
tissements, le remboursement effectif à concurrence de 9
milliards de francs en 1972 des anciennes taxes grevant les
stocks au lPr janvier 1971.

En ce qui concerne les dépenses, des programmes conjonc-
turels, à concurrence de 15,6 milliards, avaient été décidés.
Ils se répartissaient comme suit:
- une tranche conjoncturelle s'ajoutant au programme de

base des engagements en matière de dépenses extraordi-
naires, pour 10 milliards de francs;

- la mise en Œuvre d'un Fonds de soutien conjoncturel
pour 3 milliards de francs;

- la construction de 3 000 logements sociaux supplémentai-
res: 2,6 milliards de francs.

Budget ordinaire,
Subissant l'impact de la politique de relance économique,

le budget ordinaire de 1972 a été présenté avec un déficit
de 6,1 milliards de francs.

Les recettes de 1972 ont été arbitrées à 367,6 milliards de
francs, prévision qui correspond à un accroissement du pro-
duit national brut de 8,4 %, dont 3,8 % en volume et 4,4 %
en prix. Toutefois, le chiffre de 367,6 milliards comprend
des recettes fiscales affectées au profit du Fonds d'expansion
économique et de reconversion régionale pour 7 milliards
de francs.

(') Chiffres provisoires.
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De orclouuanccriugskrcclictcn van hct ja ar 1971 evolucer-
den ~11s volgt :

In miljanlcn
frank,

lngcdiende buircngcwoue hcgroting .
A mcndcmentcn

50,1
+2,4

---'-
52,5

5,5
1,0

+4,5

57,0
el9,7

e) 66,7
(1) 51,9

el 14,8

52.,5 Gocdgekcurde begroting ...
Bijkredieten :

verhogingen
- verrnindcringen .

Totaal der krcdieten van het [aar zelf
Overdrachten van 1970 ...

Totaal der bcschikbarc krcdicten voor 19ï I .
Aanrekeningen van 1971

Verschil

Her saldo van 14,8 miljard e) vertcgenwoordigt de krediet-
overdrachten naar 1972 alsrncdc de kredietannulcringen.

De buitengetoone ontuangsten, de opbrengst van de gecon-
solideerde leningeu niet inbegrepen, bereikten in 1971 645
miljoen frank tcgcn een raming op 757 miljoen frank. Voor
de jaren 1970 en 1969 hadden de buitengewone ontvangsten
608 en 391 miljoen frank opgebrachr.
b) Begrotingsjaar 1972.

De begroting voor 1972 werd opgemaakt in het perspec-
rief het groeitempo van de economie, dat in 1971 werd
gekenmerkt door een duidelijke vertraging, opnieuw op te
voeren. Hiervoor werd een relanceplan uitgewerkt dar een
ruim gamma van maatregelen ornvat die besternd waren om
in te werken op de binnenlandse en buitenlandse vraag, op
hci peil van de tewerkstelling, alsmede op de economische
en financiëlc structuren.

De begrotingsmaatregelen die werden getroffen in het
kader van het economisch relanceplan bevattcn, wat de ont-
vangsten betreft: de afschaffing van 1 januari 19ï2 af van
de bijzondere belasting op de uirvoer, ingevoerd bij het van
kracht worden van de B.T.W., de verrnindering van de
degressieve aanslng van de investeringsgocderen, de effec-
tieve terugbetnling ren belope van 9 miljard frank in 1972
van de vroegere belasringen die de voorraden op 1 januari
1971 bezwaarden,

\Vat de uitgaven betreft, werden conjuncturele program-
rna's ten belope van 15,6 miljard vastgesteld. Zij worden
als volgt verdeeld:

een conjuncturele schijf die aan het basisprogrammu van
de vastleggingen inzake buitengewone uirgaven wordt
roegevoegd, voor 10 rniljard frank;
de inwerkingstelling van een Fonds voor conjunctuur-
ondersteuning voor 3 miljard frank;
de oprichting van 3 000 bijkomende sociale woningen:
2,6 miljard frank.

Geu/one begroting.
De gewone begroting van 1972, die de invloed onderging

van lier beleid inzake economische relance, werd ingediend
met een tekort van 6,1 rniljard frank.

De ontuangsten van 1972 werden vastgesteld op 367,6 mil-
jard frank, een vooruirzicht dat overeensternt met een toene-
ming van het bruto nationaal produkt met 8,4 % waarvan
3,8 % ill volume en 4,4 % in prijs, Het bedrag van 367,6
miljard bevat echter hclastingontvangsten bestemd voor her
Fonds voor de econornische expansie en regionale reconversie
ten belope van 7 rniljard frank.

(') Voorlopige cijfers.



Les recettes ordinairees de 1':>72 s'élèvent ainsi à 360,6
milliards de francs. Elles comprennent des recettes fiscales
pour 350,6 milliarcis de francs cr des recettes non fiscales
pour 10 milliards de francs.

Une réévaluation des recettes ordinaires de 1972 a été
effectuée en tenant compte des réalisations des huit premiers
mois de 1972. Des explications plus détaillées concernant les
recettes de 1972 seront fournies dans le chapitre de ce docu-
ment consacré à l'analyse des recettes.

Le tableau suivant reproduit les estimations initiales et les
réalisations probables des recettes ordinaires de l'année 1972.
Ces chiffres font abstraction des recettes affectées au Fonds
d'expansion économique et de reconversion régionale.

(En milliards de Irancs.)
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De gcwonc ontv angsteu van J972 bedragen aldus 360,6
miljard frank. Zij bevatren 350,6 miljard frank fiscale ont-
vangstcu en 10 miljard frank nier-fiscale ontvangsren.

De gewone ontvangsrcn van 1972 werden opnieuw
gera.und, rckening houdcud met de verwezenlijkingen van
de cersrc acht rnaanden van 1972. Meer gedetailleerde ver-
klariugen omtrcnr de ontvangsren V;111 1972 zullen worden
gcgcven in hel hoofdstuk van dit document dat aa n de analyse
van de ontva ngsten is gewijd.

De volgendc rabcl geeft de oorspronkeiijke rarningen en
de verrnoedelijke verwezcnlijkingen van de gewone ont-
vangsten vau het j aar 1972, In die cijfers is geen rekening
gchouden met de onrvangsten die bestemd zijn VOOI' het
Fonds voor de econornische expansie en regionale recon-
verste.

(In rniljnrden frunk.)

Recettes

T~3stimntions ··1i initiales

j

oorsprc:nkelijke
ramlngen

Réalisations
probables

Vermoedelijke
L'erUJetf'n~
liikinqen

. Pl~s ~u~~~~s.T
value I

Meer- of tnin-
u'aarde ,

Ontvanqstcn

Contributions directes 172,3 I78,! +5,8 Directe helastlnqen,
Douanes ... 4,7 4,4 -0,3 Invoerrechtcn.
Accises 43,1 43.4 +0,3 Acciinzen.
T.V.A. et taxes assimilées au timbre 116.5 116,5 B.T.W. en met het zeqel gelijkgestelde

taksen,

Autres droits perçus par l'Enregistrement. 14,0 H,7 +0,7 Andere door de Reqtstratle geïnde rechten,
-----._-~- ------

Sous-total ." " . ... 350,6 357,1 +6,5 Subtotaal.

Recettes non fiscales ... ... ." 10.0 95 -05 Niet-fiscale ontvanqsten,

------- ----~_._- ------
Total ... '" ." 360,6 366,6 +6,0 Totaal.

Les dépenses ordinaires de 1972 ont été estimées à l'ori-
gine ol 366,7 milliards de francs, soit par rapport aux crédits
ajustés de l'année 1971, un accroissement de 18,6 milliards
de francs ou de 11,8 %.

Les augmentations les plus importantes sc localisent dans
Jes domaines suivants:

En milliards
de francs.

- Programmation sociale et revalorisation des
traitements des agents des services publics. 14,5

Incidence des prix à la consommation. 3,0
Education nationale 8,0

- Prévoyance sociale (assurance maladie-invali-
dité) 4,8

- Pensions 3,4

Des amendements introduits au cours des discussions
devant les Assemblées législatives ont porté les crédits ini-
tiaux à 367,5 milliards de francs.

Les crédits supplémentaires se rapportant à l'année budgé-
taire 1972 s'élèvent à 7,7 milliards de francs (1) dont 3,5
milliards (I) ont trait il des créances relatives aux années
antérieures. Les crédits totaux de l'année budgétaire 1972

C) Chiffres provisoires.

De geu/one uitgauen van 1972 werden oorspronkelijk op
366,7 miljard frank geraarnd, dat is, ten opzichte van de
aangepasre krcdieten van het [aar 1971, een toename met
38,6 miljard frank of 11,8 %.

De belangrijkste verhogingen localiseren zich in de vol-
gende gebieden :

In milja rden
frank.

Sociale programrnatie en herwaardering van de
wedden van de arnbtenaren der openbare dien-
sten 14,5
Terugslag van de consurnptieprijzen . 3,0
Nationale opvoeding ... 8,0
Sociale voorzorg (ziekte- en invaliditeitsverzeke-
ring) 4,8
Pensioenen 3,4

Arnendementen die werden ingediend tijdens de bespre-
kingen voor de Wetgevende Vergaderingen brachten de oor-
spronkelijke kredieten op 367,5 miljard frank.

De bijkredieten betreffende het begrotingsjaar 1972 bedra-
gen 7,7 rniljard frank e) waarvan 3,5 miljard frank (i) betrek-
king hebben op schuldvorderingen betreffende de vorige
jaren. De totale kredieren van het begrotingsjaar 1972 belopen

(1) Voorlop ige cijfers.
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s'clèvcnt ains: à 375,2 milliards de francs n, suivant le
décompte ci-après :

En milliards
de han cs.

Crédits initiaux
Amendements

366,7
0,8

Budget voté

Crédits supplémentaires:
Crédits propres à 1972 (solde

diminutions)

367,5

augmentations-
... e) '+4,2

Total des credits de l'année budgétaire 1972 . e) 371,7
Crédits se rapportant à des années antérieures ... e) +3,5

Budget ajusté ... e) 375,2
Les comptes définitifs des années budgétaires 1970 et 1971

ne sont pas encore terminés. Les reports et les annulations
de crédits relatifs aux budgets de ces deux années ne sont pas
connus avec précision. Il est dès lors malaisé de prévoir avec
exactitude le résultat de l'année budgétaire 1972. Toutefois,
sur base des crédits totaux présumés (375,2 milliards) et des
recettes probables réestirnées (366,6 milliards) d'une part, en
tenant compte des reports et annulations de crédits d'autre
part, le déficit du budget ordinaire pourra être contenu dans
les limites initialement prévues.

Budget extraordinaire.
Le programme d'investissements 1972 a été arrêté avec le

souci de respecter les prescriptions impératives du Plan 1971-
1975, tant en ce qui concerne les priorités à accorder aux
divers programmes particuliers que dans la progression par
rapport à l'année 1971.

Le budget extraordinaire de 1972 a prévu, en matière
d'investissements, un programme de base initial de 57,5 mil-
liards d'engagements. A ce montant, il y a lieu d'ajouter les
engagements du secteur débudgétisé qui s'élèvent à 19,4 mil-
liards. Le programme initial des investissements s'élève ainsi
à 76,9 milliards de francs. La quote-part des investissements
dans le programme conjoncturel est de 10 milliards. Par
rapport à l'année 1970, dernier exercice antérieur à la
période couverte par le Ille Plan 1971-1975 et dont le pro-
gramme avait été réalisé à concurrence de 57,1 milliards,
la croissance du programme initial est de ±34 %. L'effort
d'investissement consenti en 1972 dépasse largement les nor-
mes fixées par le Plan.

Enfin, pour être complet, il y a lieu de tenir compte des
dépenses financières pour 12,4 milliards de francs, dont 4,2
milliards concernent la dotation au Fonds de renouvellement
des chemins de fer. '

Des modifications ont été apportées à ce programme au
cours de l'année 1972. La section de ce document, consacrée
spécialement aux investissements publics, fournit de plus
amples renseignements à ce sujet.

II. - Trésorerie.

La situation de trésorerie est fondamentalement diffé-
rente de la situation d'exécution des budgets. Les disparités
entre les deux se rapportent à la nature des opérations repri-
ses par la comptabilité, à la période des opérations recen-
sées, aux éléments composant la situation de trésorerie qui
sont plus complexes que ceux constituant la situation d'exé·
cution des budgets.

C) Chiffres provisoires.
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aldus, volgens de undcrstuande bcrckcningcn, 175,2 rniljard
frank e) ;

Oorspronkelijke krcdicten .
Amendemcnten

In miljarden
frank.

366,7
0,8

Gocdgekeurde begroting

Bijkrcdieren :
Krcdictcn van 19ï2 zelf (saldo verhogingen-

verrninderingen) .

367,5

Totale kredieren van het begrotiugsjaar 1972 . e) 371,7
Kredictcn die bctrekking hebbcn op de vorigc

jaren C) +3,5

Aangepaste begroting. (') 375,2
De definitieve rckeningen van de begrotingsjaren 1970

en 1971 zijn nog nier opgemaakt. De kredieroverdrachten
en -annuleringen betreffende de begroringen van die rwee
jaren zijn nier juist gekend, Het is dientengevolge moeilijk
het resultaat van het begrotingsjaar 1972 nauwkeurig te
bepaleu, Het tekort van de gewone begroting zal nochtans,
op grond van de vermeende totale kredieten (375,2 miljard)
en van de opnicuw geraarn de vermoedeliikc ontvangsten
(366,6 miljard) enerzijds, en rekening houdend met de
kredietoverdrachten en -annuleringen anderziids, binnen de
aanvankelijk voorziene grenzen kunnen gehouden worden.

Buitengeu/one begroting,
Het investeringsprograrnma 1972 werd vastgesteld met de

zorg de dwingende voorschriften van het plan 1971-1975
na te leven, zowel wat betreft de prioriteiten die aan de
verschillende bijzondere programrna's moeren worden ver-
leend als wat betreft de toename ten opzichte van het jaar
1971.

Inzake investeringen voorzag de buitengewone begroting
van 1972 in een oorspronkelijk basisprogramma van 57,5
miljard vastleggingen. Bij dar bedrag moeten de vastleg-
gingen van de gedebudgettiseerde sector worden gevoegd
die 19,4 miljard bedragen. Het oorspronkelijk investerings-
programma beloopt aldus 76,9 miljard frank. Het aandeel
van de investeringen in het conjunctureel programma
bedraagt 10 miljard, Ten opzichte van her jaar 1970, laatste
boekjaar dat de door het me Plan 1971-1975 gedekre periode
vooratgaat en waarvan het programma werd verwezenlijkt
ten belope van 57,1 rniljard, bedraagt het groeipercentage
van het oorspronkelijk programma ± 34 %. De investerings-
inspanningen die in 1972 werden geleverd overschrijden in
ruime mate de door het Plan bepaalde normen.

Ten slorte, om volledig te zijn, dient er rekening te wor-
den gehouden met financiële uitgaven voor 12,4 miljard
frank, waarvan 4,2 miljard de dotatie aan het Hernieuwings-
fonds van de spoorwegen berreffen,

In de loop van het jaar 1972 werden in dat programma
wijzigingen aangebracht, De afdeling van dit document die
voornamelijk is gewijd aan de overheidsinvesteringen, geeft
hieromtrent nadere inlichringen,

IL - Schatkist.

De toestand van de Schatkist verschilt fundamenteel van
de uitvoeringsroestand van de begrotingen. De verschillen
tussen beide hebben betrekking op de aard van de door de
boekhouding opgenomen verrichtingen, de periode van de
geinventariseerdc verrichtingen, de elemenren waaruit de
Toestand van de Scharkist bestaat, die complexer zijn dan
die waaruit de uitvoeringstoestand van de begrotingen
bestaat,

(') Voorlopige cijfers,



La situation de trésorerie enregistre des encaissements et
des décaissements; la situation d'exécution des budgets est
basée sur les ordonnances imputees dans les livres de la
comptabilité de l'Administration de la Trésorerie et de la
Dette publique en ce qui concerne les dépenses publiques,
sur les droits acquis au Trésor et comptabilisés au profit de
ce dernier en matière de recettes.

La periode sur laquelle est axee la situation de trésorerie
est l'année civile; l'année budgétaire, qui est la période
d'exécution des budgets, comporte douze mois en matière de
recettes ct correspond donc il l'année civile, tandis qu'elle
est, au contraire, de quatorze mois pour les dépenses (du
I'" janvier au 28 février de l'année suivante) et déborde donc
sm une nouvelle année budgétaire.

La situation d'exécution des budgets comprend l'inscrip-
tion dans les comptes budgétaires des opérations, tant en
recettes qu'en dépenses, qui sont nées à l'occasion des lois
budgétaires ainsi que des reports des années antérieures.

La situation de caisse comporte, non seulement, l'enregis-
trement sur base e cash" des opérations budgétaires - quel
que soit le budget qui les a prévues et autorisées - au cours
de l'année civile, mais aussi la comptabilisation des encaisse-
ments et décaissements relevant des activités du Trésor en
tant que dépositaire de fonds (fonds de tiers) et banquier
(avances à des collectivités, emploi des disponibilités excé-
dentaires par la constitution d'un portefeuille).

Il résulte de tout ceci que la situation de trésorerie ne
peut être comparée à la situation d'exécution des budgets.

Les situations de trésorerie des années 1970 et 1971 ainsi
que celles des sept premiers mois des années 1971 et 1972 sc
presentent comme suit:

(En milliards de francs.)

1. Opérations sur Ie budget ordinatre : - Verrichtingen op
de gewone begroting:
a) Recettes. - Ontvangsten ... •.. •.. ... ... ... ...
b) Dépenses. - Uitgaven ....•.................

Solde. - Saldo... ... ...
2. Opérations sur le blldget extraordinalre : - Verrichtingen

op de buitengewone begroting:
a) Recettes. - Ontvangsten .
b) Dépenses. - UitgGven. . ..

Solde - Saldo... ...
3 Solde 1 et2. - Saldo 1 en 2 ".
ot Fonds de tiers. - Derdengelden ." .._ .-.
5 Mouvement de J'encaisse. - KaslJoorraadbeweging... ."
6 Fonds des Routes. - Wegenfonds. ._. .., ... ... ...

7 Impasse brute de trësorene, - Brute Schatk/sttekort ... .,.
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De toestand van de Schatkist boekt kasontvangsten en
kasuitgaven, de uitvoeringstoestand van de begrotingen
steunt op de ordonnanties die aangerekend worden in de
boekhouding van de Administrarie der Thesaurie en Staats-
schuld wat de openbare uitgavcn betrefr, op de rechten
verworven door de Schatkist en geboekt ten bate van deze
laatste wat de onrvangsren betrefr,

De periode waarop de toestand van de Schatkist steunt
is het kalenderjaar, het begrotingsjaar, dar de periode van
uitvoering van de begrotingen is, ornvat twaalf maanden
inzake ontvangsten en sternt dus overeen met het kalender-
jaar, terwijl het integendeel veertien maanden bedraagt voor
de uitgaven (van 1 januari tot 28 februari van het volgende
jaar) en dus een nieuw begrotingsjaar gedeeltelijk overlapt.

De uitvoeringstoestand van de begrotingen ornvat de
inschrijving in de begrotingsrekeningen van de verrichtingen,
zowel onrvangsten als uitgaven, die ontstaan zijn naar aan-
leiding van de begrotingswetten alsrnede van de overdrachren
van de vorige [aren.

De kastoestand ornvat niet alleen de boeking op <, cash »-

basis van de begrotingsverrichtingen - welke ook de begro-
ting is die ze voorzien en toegestaan heeft - in de loop van
het kalenderjaar maar ook de boeking van de kasontvangsten
en kasuitgaven die deel uitmaken van de activiteiten van de
Schatkist als depositaris van gelden (derdengelden) en ban-
kier (voorschotten aan collecriviteiten, aanwending van de
beschikbare overschotten door de vorrning van een porte-
feuille).

Uit dat alles blijkt dat de toestand van de Schatkist niet
kan worden vergeleken met de uitvoeringstoestand van de
begrotingen.

De Schatkistoestand van de jaren 1970 en 1971 alsmede
van de eerste zeven maanden van de jaren 1971 en 1972
doen zich als volgt voor ;

(In miljarden frank.)

Années Sept premiers mois de

[aren Eerste zelJen maanden vati

I
I Différence Différence

197,1-1970 1972 ..•1971
1970 1971 - 1971 1972 -

Verschil Verschil
1971-1970 1972·1971

299.5
293.9

+26.0
+22,7

196.9
191.5

21.7.2
223.3

+20.3
+31,8

325,5
316.6

+ 5,6 + 3.3 + 5,4+ 8.9

0.6
37.7

0.2
36.2

.- 0.,1
+10.4

0.6
48.9

0.3
25,8+11,2

-37:1
~31.5
+ ,1.3
- 0.6
-1,1.7

-,11,2

- 7.9
+ 5.1
-2.4
- 3,3

....J10.5
-.22,0
- 3;8
+ 1.0

-25.5
-20,1
+ :2,0
- 0.6
-- 8,3

-36.0
-42.1
- 1.8
+ 0.4
- 8.3

--48,3

--39.4
+ 6.4
- 3.0
-15,0

-42.5 -·27.0 ---51,8-51.0 - 8.5
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Depuis 1968, l'impasse brute de trésorerie a évolue comme
suit (en milliards de francs):

1968
1969
1970
1971

-'-47,4
--50,4
--42,5
-'51,0

a) Année 1971 par rapport à 1970.

L'impasse brute de trésorerie de 1971 qui atteint 51 mil-
liards de francs est en augmentation, par rapport à celle de
1970, de 8,5 milliards de francs. Cet accroissement de l'im-
passe provient de la progression des dépenses extraordinaires
et du Fonds des Routes qui ont atteint 14,5 milliards de
francs. On remarquera également que le budget ordinaire et
les fonds de tiers ont contribué à la réduction de l'impasse:
dans Ie premier cas, de 3,3 milliards de francs, dans Je
second, de 5,1 milliards de francs.

'"**
Une comparaison des décaissements des années 1970 et

1971 ainsi que pendant les sept premiers mois des années
1971 et 1972 montre les sources d'aggravation des dépen-
ses au cours de ces différentes périodes.

(En milliards de francs.)
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Sinds 1968 cvolucerde
(in miljarden frank) :

1968
1969
1970
1971

lier bruro-Schatkisrrckort als volgr

-47,4
-50,4
-42,5
- 51,0

.1) Jaar 1~J71in vcrgclijking met 1970.

Her bruto-Schatkistrckort van 1971 dar St miljard frank
bedraagt is, in vergelijking met dat van 1970, met 8,5 mil-
jard frank gesregen, Die toename van het tekort spruit voort
uit de stijging van de buitengewonc uitgaven en van het
\Vegenfonds die 14,5 miljard frank bedroegcn. Eveneens
valt op te merken dar de gewoue begroting en de derden-
gelden bijgedragen hebben tot de verrnindering van het
tekort: in het eerste geval met 3,3 miljard frank, in het
twcede met 5,1 miljard frank.

***
Een vergelijking van de kasuitgaven van de [aren 1970 en

1971 alsrnede gedurende de eerste zeven maanden van de
jaren 1971 en 1972 toont de bronnen aan van de vermeer-
dering van de uitgaven in de loop van die verschillende
perioden,

(In rniljarden frank.)

~.- - - -.

Années Sept premiers mois de
-- -

[aren Eerste zeven maanden !Jan

Accroisse- Accroisse-
ments (+). ments (+).

diminu- dirninu-

1970 1971
tians (--)

1971
tians (-)

- 1972 -
Toename Toename

(+), (+J.
verminde- verminde .•.
ring (-) ring (-)

I
------

Dette publique ... ... ... ... 5I.8 51.9 + 0.1 31,6 35,1 + 3.5 Rijksschuld
dont: waaronder :

intérêts. ... .., ... ... 3U 33.1 +1.3 19,7 23.7 + 4.0 interesten •
emortlssements ,.. ... 20.0 18,8 -1.2 Il,9 11,4 - 0.5 aflosslnqen.

Pensions ... ... ... ... ... 33.3 36.7 + 3.4 19.8 22.7 + 2.9 Pensioenen.
Rémunérations ... .., ... 57.3 56,5 - 0.8 33.1 37.1 + 4.0 Bezoldigingen .
Biens et services • ... ... ... 17.9 18.3 + 0.4 10.4 11,0 + 0.6 Goederen en diensten.
Intérêts et pertes ... ... ... 7.3 1,7 - 5.6 0.8 1,9 + 1,1 Interesten en verliezen,
Transferts de revenus 'H ... 100.3 119.9 +19.6 75.6 92,8 +17,2 Inkomensoverdrachten,

dont: waaronder :
Intérieur ... ... ." ... 16.2 18.8 + 2.6 12.0 13.9 + 1,9 Binnenlandse Zaken.
Affaires économiques . ... U 5.3 + 0,5 2,6 3.9 + 1,3 Economlsche Zaken.
Communications • ... ... 2.7 11,6 + 8,9 7,7 8,0 + 0.3 Verkeerswezen.
Emploi ... ... ... ." 2.1 I.ü -- 1,1 0.8 2,3 + 1,5 Tewerkstelltnq,
Prévoyance sodale ... ... 26.6 27.8 + 1,2 17.8 23.4 + 5,6 Sociale Voorzorq.
Education nationale ... 35.0 41,4 +6.4 26,0 29,8 + 3.8 Nationale Opvoedinç.
Santé publique ..• ,.. ... 6.8 6.3 - 0.5 3.9 4.6 + 0,7 Vclksqezondhetd.

onds budgêtaires ... ... ... 14.5 19,2 + .j,7 13.2 11.6 - 1,6 Begrotlngslondsen
dont: waaronder:

Fonds agricole ... ... ... 6.7 1.8 - .j,9 1.6 1.2 - 0,4 Landbouwfonds.
Divers autres ... '" ... ... 11,5 12,4 + 0.9 7,0 11.1 + -i,1 Di verse andere,

---- _. -~---- '-'-- ----.,--
Total. 293.9 316.6 +22,7 191,5 223,3 +31,8 Totaal.

F
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Années Sept premiers mois de
--- -

[aren Eerste zeven nwandcn vun
--

Accroisse. Accroiss
ments (+), ments (-t

dirninu- dlmlnu
tians (-) tions (

1970 1971 - J971 J972 -
Toename Toen",,,

(+). , (+).
verminde- vermind
ring (-) ring (

... ... ... 7,0 7,9 + 0,9 5,7 5,3 -- 0,4

... ... ... 6,5 8,8 + 2,3 2,3 6,5 -+ 4.2
Ponds des

25,5 32,7 + 7.2 17.7 J9,1 + J,4
... ... ... 4,1 5.4 + 1,3 3.0 4,5 + 1,5
... ... ... - - - - I 4,5 + 4,5
... ... ... 6,3 9,1 + 2,8 . 5,4

I
4,6 - 0,8

---- -_._- -
Total. 49.4 63,9 +14,5 34,1

I
44,5 +10,4

***
La décomposition des décaissements sur le budget extra-

ordinaire (y compris le Fonds des Routes) est présentée, par
grandes catégories de dépenses, dans le tableau suivant:

(En milliards de Irancs.)

Défense nationale
Communications
Travaux publics +

Routes.
Fonds budgétaires
T.V.A. - Stocks
Autres

b) Sept premiers mois de 1972 par rapport à la même période de 1971.

L'impasse brute de trésorerie des sept premiers mois de
l'année 1972, au niveau de 51,8 milliards de francs, est en
majoration de 24,8 milliards par rapport au découvert enre-
gistré pour la période correspondante de la précédente année.

Cette augmentation de l'impasse se retrouve, principale-
ment, dans le résultat des budgets ordinaire et extraordinaire
et, dans une moindre mesure, dans l'accroissement des décais-
sements des fonds de tiers.

La progression des décaissements en ce qui concerne le
budget ordinaire se localise, notamment, dans les secteurs
suivants: dette publique (+ 3,5 milliards), pensions (+ 2,9
milliards), rémunérations (+4 milliards), subventions
(+ 17,2 milliards) dont prévoyance sociale (+ 5,6 mil-
liards), éducation nationale (+3,8 milliards), pouvoirs
subordonnés (-+ 1,9 milliard), chômage (-+ 1,5 milliard),
affaires économiques (+ 1,3 milliard), ainsi que la rubrique
«divers» pour 4,1 milliards dont l'éducation nationale,
section des universités (+ 2,5 milliards).

Les recettes ordinaires sont passées de 196,9 milliards de
francs pour les sept premiers mois de 1971 à 217,2 milliards
de francs pour la-période identique de 1972. L'augmentation
des recettes ordinaires se décompose, principalement, comme
suit: contributions directes (+1.5,1 milliards), enregistre-
ment, domaine et T.V.A. (+3,9 milliards).

Les décaissements sur ie budget extraordinaire et le Fonds
des Routes, sont, en 1972, en expansion de 10,4 milliards de
francs ou de 30,5 % contre un accroissement de 7,5 milliards
ou 28,2 % en 1971.

Les augmentations les plus importantes en 1972 concer-
nent les communications (+4,2 milliards) et le rembourse-
ment des taxes de transmission contenues dans les stocks au
P' janvier 1971 (+4,5 milliards).
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***
De sarnensrclling van de kasuirgaven op de buitcngewone

begroting (met inbcgrip van het Wegenfonds) wordt per
grote categorie uitgaven, in volgcnde rabel weergegeven :

(In miljnrclcn frank.)

e-
'),

-)
e

e·-)

Landsverdedtqtnq,
Verkeerswezen.
Openbare Werken + Wegen

fonds,
Begr('tingsfondsea.
B.T.W. - Voorraden.
Andere,

Totaal.

b) Eeerste zeven maanden van 1972 in vergelijking met dezelfde periode
van 1971.

Het bruto-Schatkisttekort van de eerste zeven maanden
van het jaar 1972 dat 51,8 miljard frank bedraagt, is met
24,8 miljard toegenomen in vergelijking met het tekort
geboekt voor de overeensternmende periode van het vorige
jaar,

Die verhoging van het tekort wordt voornamelijk terug-
gevonden in het resultaat van de gewone en buitengewone
begrotingen en in een mindere mate in de toename van de
kasuitgaven van de derdengelden,

De stijging van de kasuitgaven wordt wat de gewone
begroting betreft inzonderheid in volgende sectoren terug-
gevonden: Rijksschuld (+3,5 miljard), pensioenen (+2,9
miljard), bczoldigingen (+ 4 rniljard), toelagen (-+ 17,2 mil-
jard) waaronder sociale voorzorg (+5,6 miljard), nationale
opvoeding (+3,8 miljard), ondergeschikte besturen (+1,9
miljard), werkloosbeid (+ 1,5 rniljard), economische zaken
(+ 1,3 rniljard), alsmede de rubriek « divcrsen » voor 4,1 mil-
jard waaronder nationale opvoeding, afdeling universiteiten
(+2,5 rniljard).

De gewone ontvangsten stegen van 196,9 miljard frank
voor de eerste zeven maanden van 1971 tot 217,2 miljard
frank voor dezelfde periode van 1972. De verhoging van de
gewone onrvangsren wordt hoofdzakelijk als volgt verdeeld e
directe belastingen (+ 15,1 miljard), registrarie, domeinen en
B.T.W. (+3,9 miljard).

De kasuitgaven op de buitengewone begroting en het
Wegenfonds zijn in 1972 met 10,4 miljard frank of met
30,5 % gestegen tegenover een verhoging met 7,5 miljard
of 28,2 % in 1971.

De belangrijkste stijgingen in 1972 betreffen het verkeers-
wezen (+4,2 miljard) en de rerugbetaling van de overdracht-
taksen bevat ill de voorraden op 1 januari 1971 (+4,5 mil-
jard).
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Les fonds de tiers présentaient à la fin des sept premiers
mois de 1972 un déficit de 1,8 milliard de francs contre un
excédent de 2 milliards de francs pour Ja période correspon-
dante de 1971, soit par différence une aggravation de ce
dernier résultat de 3,8 milliards de francs qui provient, prin-
cipalement, du versement aux pouvoirs subordonnés des
quete-parts leur revenant dans les impôts perçus par l'Etat
à leur profit (+3 milliards).

III. - Dette publique.

Le tableau suivant établit une comparaison de la dette
publique à fin 1970 et 1971 ainsi qu'au terme des sept
premiers mois des années 1971 et 1972 :
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De derdengelden vertoonden op hct einde van de ecrstc
zevcn maanden van 1972 een tekort van 1,8 rniljurd tegen-
over een overschot van 2 miljard frank voor de overeen-
sternnicnde periode van 1971, dit rnaakt bij verschil cen
verslechtcring van dit laatste resultant met 3,8 miljard frank,
die voornamelijk te wijren is nan dt' storting aan de Ingere
overheden van de gedcelten die hun toekomen in de door de
Staat teri hunnen barc geïnde bclastingen (+3 rniljard),

Ill. - Staatsschuld,

Volgende tabel maakt een vergelijking van de Staatsschuld
op einde 1970 en 1971 alsrnede op het einde van de eerste
zeven maanden van de jaren 1971 en 1972 :
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(En milliards de francs.) (Ill miljanlcn Ir.uik.)

I Situ<!(;on de la d.-tte puhiique Mouvr-rncnt de Ia dette pub llque

I T'oestnnd ".ln de Stalltssc/",ld pcc Bew"fliny 1'.111 de SlEliibsch!lld

I------,---c
fin fin

fin [ul llet fin [uillet en
1970 1971 1971 1972 1971

eln-Ie eirule eincle einde in
1970 j1!/i 197.1 [u]! .1971

1971 1972
-------------,--_ ...

pendan t le- sept
premiers mois de

tillens de eer sre
zeven JJla~ulden c;'Ü.n

A.- DETTE CONSOLIDEE: - GECON-
SOLIDEERDE SCHULD,

l. En francs belges: - In Belgische frank:
Directe. - Directe . 359.6 393.2 426.6 469.9 +67.0 -1-33.6 +43,3

Indirecte. - Indlrecte ... ... ... ... ... 59.7 56.2 54.8 53,1 - -j.9 -~- 3.5 --1.7
------ ----- --------- -,-------- --~----

419.3 449.4 iS'!.4 523.0 +62.1 -1-30.1 -1-41,6

2. En monnaies étrangères: --- In vreemde
munt:
Directe. - Directe • 9.9 9.1 8.2 6,9 --1,7 '- 0,8 -1,3
Indirecte. - Indirecte 2.0 1.9 1.9 1.7 .- 0.1 - 0.1 ·0.2

---- -_._-- - ,---- -.--- ------,-
11.9 1'1.0 10.1 8.6 ..• l,S - 0.9 - !.5

----, ---_.- ----- -_._--- -_._- ----- ------
Total A.- Totesl A. 4311.2 "160.4 49L5 5.31.6 +60.3 -1-29,2 -1-40,1

B. -- DETTE A MOYEN TERME; -
SCHULD OP HALFLANGE TERMIJN:

I. En francs belges: - In Belgische frank:
Directe. - Directe . ... ... ... ." 12.5 12.9 13,4 -17.0 + 0.9 -I- 0.4 + 3.6

2. En monnaies étrangères: - In vreemde
murü s
Directe. - Directe • ... ... ... ... ... 11,0 7.6 2.6 -8,4 - 3.4 - 2.6

----- ---- ---- ---- -----
Total B. - Totaal B. 23.5 205 16 ..0 17,0 - 7.5 - 3,0 + 1.0

C. -- DETTE A COURT TERME: -
SCHULD OP KORTE TERMIJN:

1. En francs belges: - In Belgische IranIc:
Directe. - Directe.... ..

2. En monnaies étrangères: - ln vreemde
munt:

Total C. - Totaal C.

135.5 135.2 124.0 132.2 -U.S - 0.3 + 8.2

29.4 13.3 11,4 4.8 -<18.0 -16.1 - 6.6
----- ----- -._._- ------ ----

164.9 148.5- 135.4 137,0 -29,5 -.16.1 + 1,6
---- _._-- •.- --- ----- ---- ----- ---_.-

,619,6 629.4 &42.9 685,6 -1-23,3 -I- 9.8 +42.7

Directe. - Dlrecte ; .. .

Total A + B -I- C. - Totaal A -I- B + C.

D. - DETTE CONGOLAISE GARANTIE.
- GEWAARBORGDE KONGOLESE
SCHULD • ... ... ... ... ... ... 2,2 2,0 1,6 -0.1 - 0.2 -·0.2

E. -- Total A + B + C + D. - Totaal A + B
+ C + D ... ... ... .., 621.8 53:t.4 687.2 -1-22,9 + 9.6 -1-42.5

Opërancns avec le F.M.I. - Verricbtin-
gen met Mt 1.M.P.... ... +1O.i -I- 5.4 - 2,5

Mouvement réel de la dette publique.
Werkelijke beweging van de Steets-
schuld • ... •.. ... +33.3 +15.0 +40.0
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a) Année 1971 par rapport à 1970.

Comme il a déjà ùé mentionné il diverses reprises, si l'on
fait abstraction des certificats de t résorcrie détenus par le
Fonds Monétaire Inrcruationnl dom les opérations n'influen-
cent pas le financement du Trésor, l'accroissement de la
dette publique en 1971 est de 33,3 milliards contre 23,9 mil-
liards en 1970.

Le tableau suivant bit une comparaison, par grandes caté-
gories de dettes, de la dette en francs belges et en or et
devises pour les années 1970 et 1971 :

Mouvement de [a dette publique.
(En milliards de frnncs.)
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a) jaar 1971 in vcrgelijking met 1970.

Zoals rceds hcrhaaldclijk wcrd vcrmeld, beloopt de stijging
van de Staatsschuld, indien men geen rekcning houdt met de
schatkisrccrtificnrcn in het bczit van het Inrernationaal
Mo netair Fonds wa arv an de verrichtiugen de financiering
van de Schatkist niet beïnvloeden 33,3 rniljnrd in 1971 tegcn-
ovcr 23,9 miljard in 1970.

Volgcnde tabel maa kt ecn vergelijking, per grote categorie
schulden, van de schuld in Belgische frank en in goud en
deviezen voor de jaren 1970 en 1971:

Evolutie van de Staatsschuld,
(In rniljarden frank.)

- ---~-.- - ------- - --- -.-. _~ 0'. -~_.- . - -- . -
I

._-- .. -- - .. _o • ---
, 1970 197,1

I
-

En francs En or et En francs En or et
belqes en devises Total belqes en devises Total
- - - - - -

III Belgische In qoud en Totaal I n Belgische ln qouá Cil Toteel
frank in devie zen [cnnk in deviezen

Dette consolidée. - Geconsoüdeerae sebald ... ... ... ... +20.7 - 1.3 +19.4 +62.1 -1,& +60.3
Dette à moyen terme. -- Schuld op halflange termijn ... ... - 1,4 - 1.2 - 2.6 + 0,9 -8.4 -- 7.5
Dette à court terme (1). --- Schuld op korie termijn (1) ... +15.8 - 8,3 + 75 -- U -18.0 -19.1
Dette conpolaise garantie. -- Geurearborqde Konqolese schuùl. - - 0.':1 - 0.4 --- - 0.4 - 0.4

---- ----- ------ ---- ------ ----
Total. - Totaal ... ... ... +35.1 -11.2

I
+23,9 +61.9 -28.6 +33.3

L'augrnentation de la dette consolidée en 1971, à con-
currence de 60,3 milliards, résulte des opérations suivantes:

En milliards
de francs.

+115,5
19,1
35,6
0,5

Emissions
Amortissements
Remboursements hors budget
Bénéfice de change .

+ 60,3

Les émissions d'emprunts de la dette directe ont atteint
114,5 milliards; ceux de la dette indirecte 1 milliard dont
0,2 milliard représente un prêt en devises de la Banque
européenne d'investissement au Fonds des Routes. Toutes les
autres émissions de la dette consolidée étaient libellées en
francs belges.

La dette flottante (moyen +court terme) subit une réduc-
tion de 26,6 milliards de francs par suite de la diminution
importante de la dette en or et devises pour 26,4 milliards
de francs.

La structure de la dette publique s'est donc nettement
améliorée au cours de l'année 1971 : tandis que la dette en
francs belges s'est accrue de près de 62 milliards, celle en or
et devises a subi une régression de près de 29 milliards de
francs.

La marge du Trésor à la Banque nationale s'établissait
à fin décembre 1971 à 11,1 milliards de francs.
b) Sept premiers mois de l'année 1972 par rapport à la même période de

1971.
L'accroissement réel de la dette publique (c'est-à-dire sans

tenir compte des certificats du Fonds Monétaire Internatio-
nal) pendant les sept premiers mois de l'année 1972 a été de
40 milliards de francs.

{'} Après élimination des opérations avec le F.M.I.

De snjgmg van de geconsolideerde scbuld in 1971 met
60,3 rniljard is aan volgende verrichtingen te wijten:

In milj arden
frank.
+115,5

19,1
35',6
0,5

Uitgifren .
Aflossingen
Terugbetalingen
Koerswinsten .

buiten de begroting .

+ 60,3

De uitgiften van leningen van de directe schuld bereikten
114,5 miljard; die van de indirecte schuld, 1 miljard waar-
van 0,2 rniljard, een lening in deviezen is van de Europese
Investeringsbank aan het Wegenfonds. Alle andere uitgiften
van de geconsolideerde schuld waren uitgedrukt in Belgische
frank. .

De vlottende schuld (halflange+ korte termijn) verrnindert
met 26,6 miljard frank ten gevolge van de belangrijke daling
van de schuld in goud en deviezen met 26,4 miljard frank.

De structuur van de overheidsschuld is tijdens het jaar 1971
dus mcrkelijk verbeterd : terwijl de schuld in Belgische
frank met bijna 62 miljard steeg, verminderde de schuld in
goud en deviezen met nagenoeg 29 miljard frank.

De marge van de Schatkist bij de Nationale Bank
bedroeg einde december 1971 11,1 miljard frank.
b) De eerste zevcn maanden van het jaar 1972 ten opzichte van dezelfde

periode van 1971.

De reële stijging van de overheidsschuld (dat wil zeggen
zonder rekening te houden met de certificaten van het Inter-
nationaal Monetair Fonds) tijdens de eerste zeven maanden
van het jaar 1972 bedroeg 40 miljard frank.

e) Na elirnincring van de verrichtingen met het LM.F.



Le tableau suiveur regroupe, pour les périodes considérées, ,
l'évolution des grandes catégories de dettes CIl Irancs belges
ct en of et devises :

Mouvement de la dette publique.
(En milliards de fruncs.)
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Volgende t alicl geeft voor de bcscliouwdc periodes de
cvolutie ":111 de grote caregoricën V.111 schulden in Belgische
frank en in goud en dcviezcn.

Evolutic van de Staatsschuld,
(111 miljardcn frank.)

Dette consolidée. - Geconsolidcerde schulcl .
Dette à moyen terme. - Schuld op halfla"ge termiin
Dette à court terme (1).. " Schuld op korte termijn (l»
Dette congolaise garantie. ~.. Geioaorborqde Kongolese schuld,

Total. - To/"al ...

La dette consolidée s'est accrue au cours des sept premiers
mois de l'année 1972 de 40,1 milliards de francs contre
29,2 milliards pour la période correspondante de 1971.

L'augmentation provient essentiellement de la dette en
francs belges tandis qu'on enregistre une petite réduction de
la dette en devises.

Au cours des sept premiers mois de l'année 1972, la dette
consolidée en francs belges a progressé de 41,6 milliards
de francs. Cette majoration résulte du jeu combiné des émis-
sions et des réductions de dettes, ces dernières prenant la
forme d'amortissements et de remboursements hors budget.

Pendant les sept premiers mois de 1972, les émissions
d'emprunts sur le marché intérieur ont totalisé 61,2 milliards
de francs dont 60 milliards ont été placés pour les besoins
du Trésor et sont donc repris dans la dette directe, tandis que
1,2 milliard concerne des emprunts de l'Office de la Naviga-
tion souscrits par la Caisse Générale d'Epargne et de
Retraite et comptabilisés dans la dette indirecte.

Les réductions de dettes consolidées en francs belges se
sont élevées, pour la période des sept premiers mois de 1972,
à 19,6 milliards de francs ct comprennent des amortisse-
ments contractuels faisant l'objet d'une dotation inscrite au
budget de la Dette publique pour 11,3 milliards de francs et
des remboursements hors budget financés par des moyens de
trésorerie pour 8,3 milliards de francs.

Les amortissements de la dette directe ont atteint 9,6
milliards de francs; ceux de la dette indirecte, 1,7 milliard de
francs. Remarquons, toutefois, que les décaissements en
matière d'amortissements des années 1971 et 1972 ont été
marqués par un retard dans les rachats, suite notamment à
la hauteur des cours en Bourse, pour respectivement 2,2 et
4,2 milliards de francs.

Quant aux remboursements hors budget, ceux de la dette
directe interviennent dans les 8,3 milliards de francs pour
7,1 milliards et ceux de la dette indirecte pOllr 1,2 milliards.
Ces derniers sont constirués uniquement par des emprunts
du Fonds des Routes.

(') Après élimination des opérations avec le F.M.I.

Sept prc.niers mois de 1971

Ecrste zeven nllWllden ""'I 1971

Sept premiers Illois de ,1972

Eerste zeven !7WlJnden van 1972

En francs En or et En francs En or et
lx-lucs en devises Total !>dçws en devises Total

Il Il Belqische III qou-! en Toltwl I" Belqivclie In aou-l en Taillai
[rnn]: ill tieoiezen [rnnk: in deoie ren

I +30.! .- 0.9 +29.2 +41,6 - 1.5 -HO.!I
+ 0,4 - 34 .--. 3,0 + 3,6 '- 2.6 + 1.0

+ .5.! ~16.1 -il,j.a + 5,7 --- 6.6 - 0.9
~. 0.2 .- 0.2 - 0.2 - 0.2

--_._-- ----_._-- -----1------- ----------~ -_.. _-
+35.6 -20.6 +15.a +50,9 --10.9 -1-40,0

I I

De geconsolideerde schuld steeg tijdens de eerste zcven
maandcn V:1n het jaar 1972 met 40,1 miljard frank tegen
29,2 miljard tijdens de overeensremmende periode van 1971.

De stijging komt essenrieel voort van de schuld in Bel-
gische frank terwijl een kleine daling van de schuld in devie-
zen wordt vastgesteld.

Tijdens de eerste zeven rnuauden van het [aar 1972 nam
de geconsolideerde schuld in Belgische frank toe met 41,6
miljard frank. Deze toenarne was her gevolg én van de uit-
giften én van de verminderingen van de schuld in de vorm
van aflossingen en terugbetalingen buiten de begroting,

Tijdens de eersre zeven maanden van 1972 beliepen de
uitgiften van leningen op de binnenlandse rnarkt in totaal
61,2 miljard frank waarvan 60 miljard werd geplaatst voor
de eigen behoeften van de Schatkist en dus opgenomen in de
directe schuld, terwijl 1,2 miljard betrekking heeft op Ienin-
gen van de Dienst der Scheepvaart waarop door de Alge-.
mene Spaar- en Lijfrentekas werd ingetekend en die bij de
indirecte schuld is geboekr,

De verminderingen van de geconsolideerde schuld in Bel-
gische frank beliepen voor de periode van de eerste zeven
maanden van 1972, 19,6 miljard frank en ornvatten con-
tractuele aflossingen waarvoor op de Rijksschuldbegroting
een dotatie van 11,3 miljard frank werd uitgetrokken, en
terugbetalingen buiten begroting, gefinancierd door thesau-
rierniddelen, voor '8,3 miljard frank.

De aflossingen van de directe schuld bereikten 9,6 miljard
frank. Die van de indirecte schuld 1,7 rniljard frank. Aan te
stippen valt echter dat cie kasuitgaven met betrekking tot de
aflossingen van de [aren 1971 en 1972 werden gekenmerkr
door een vertraging bij de inkoop, inzonderheid ten gevolge
van de hoge beurskoersen, voor respectievelijk 2,2 en 4,2
miljard frank.

Van de 8,3 miljard frank rerugberalingen buiten begroting
hebben 7,1 rniljard betrekking op de directe schuld en 1,2
miliard op de indirecte schuld. Deze laatste hebben uitslui-
tend betrekking op de leningen van het Wegenfonds.

Cl Na eliminering van de verrichtingen met her LM,f.
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Les rcmhourscmcnrs d'emprunts hors hudgt'I 0111 pd~ en
1972 une des formes sui v.intcs :

En mi lliards
de fr.\1ll"s.

Remboursements anticipés it échéance interca-
hire. 1,7

Remboursements 2l échén ncc finale 6,6

Par solde, la dette consolidée en devises diminue au cours
des sept premiers mois de 1972 de 1,s m illiard de francs ;\ la
suite des amortissements contractuels (0,9 milliard de francs)
et du remboursement hors budget de l'emprunt de l'Etat
41/2 % de 50 millions de francs suisses (0,6 milliard).

LI dette it nioven ternie accuse en 1972 une majoration de
1 milliard de fra'nes alors qu'elle était en réduction de 3 mil-
liards de francs au cours de 13 même période de la précédente
année.

La progression nette de 3,6 milliards de la dette it moyen
terme libellée en francs belges provient essentiellement du
mouvement des certificats logés près des banques et près des
parastataux qui, au cours de la période étudiée, ont aug-
menté, par solde, de respectivement 3,3 et 0,3 milliard de
francs.

La réduction à concurrence de 2,6 milliards de francs de la
dette à moyen terme libellée en devises est la conséquence du
remboursement de certificats,

La dette à court terme à la fin des sept premiers mois de
1972 était en réduction de 0,9 milliard de francs. La régres-
sion de cette dette pour la période correspondante de 1971
était de 11 milliards de francs.

La diminution de la dette à court terme en 1972 est le
résultat de deux mouvements en sens inverse: d'une part,
une augmentation de la dette en francs belges de 5,7 mil-
liards ct, d'autre part, lIne diminution de la dette en or et
devises de 6,6 milliards.

L'accroissement de la dette .\ court terme, Cil francs belges,
à concurrence de 5,7 milliards de francs, se subdivise comme
suit :

Certificats cédés il. la B.N.B. (marge)
Certificats détenus par les banques

En milliards
de francs,

-4,8
+5,8

Certificats en mains des parastataux ...
Certificats de la tranche «B» ...
Certificats en possession des organismes interna-

tionaux (it l'exclusion du F.M.I.)
Avoirs des particuliers auprès des comptes de

chèques postaux

+5,9
-4,0

-0,5

+3,3

La dette à court terme en or et en devises enregistre au
terme des sept premiers mois de l'année 1972, une réduction
de 6,6 milliards de francs.

La dette en or, d'un montant de 4,8 milliards de francs
belges au 31 décembre 1971 n'a subi aucune modification
pendant les sept premiers mois de 1972.

La dette indirecte du Congo garantie par la Belgique a été
réduite de 0,2 milliard de francs suite aux amortissements
contractuels effectués.

Un élément d'appréciation important de la gestion de la
dette publique au cours de ces dernières années est la réduc-
tion marquée de J'ensemble de la dette extérieure qui, de fin
octobre 1969 à fin juillet 1972, a été ramenée de 66 à 15
milliards de francs, soit une diminution de 51 milliards de
francs.
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De rcrugberuliugcn v.m leningcn buiten bcgroting gebeur-
den ill 1972 in ccn van de volgende vormcn :

In miljardcn
Ir.mk ,

Vervrocgdc rcrugbetalingen op cle tussentijclse
vcrvaldag 1,7

Tcrugbctalingcn 01' de cindvcrvaklag . 6,6

Per saldo verrninderr de geconsolidccrdc schuld in deviezen
tijdcns de cerstc zevcn rnaanden van :1972 111et 1,5 miljard
frank tcn gevolge van de contractuelc aflossingen (0,9 mil-
jard frank) en van de rcrugberaling buiten begroting van de
4 1/2 % Staatslcning van 50 miljoen Zwitserse frank (0,6
miljanl).

De schuld op !Jal/lallge termiin stijgt in 1972 111et1 miljard
frank terwijl ze met 3 miljard frank daalde tijdens de ovcr-
ecnsternmendc periode van het vorige jaar.

De netro-tocncming met 3,6 miljarcl van de in Belgische
frank uirgedrukte schuld op hnlflange rermijn is hoofdzake-
lijk te wijten nan de cvoluric van cerrificatcn die geplaarst
zijn bij de banken en bij de parastatale insrellingen die tij-
dens de beoogde periode per saldo met respectievelijk 3,3
en 0,3 rniljard frank stcgen,

De daling met 2,6 miljard frank van de in deviezen uit-
gcdrukte schuld op hnlflange terrnijn is het gevolg van de
rerugbetaling van certificaten,

De schuld op korte termijn was op het einde van de
eerste zeven maanden van 1972. met 0,9 rniljard frank
gedaald. De daling van die schuld tijdens de overeenstem-
mende periode van 1971 bedroeg 11 miljard frank.

De verrnindering van de schuld op korte terrnijn in 1972
is het resultant van twee tegengesrelde bewegingen : ener-
ziids, een stijging van de schuld ill Belgische frank met 5,7
miljard en, anderzijds, een daling van de schuld in goud en
deviezen met 6,6 rniljard,

De stijging van de schuld op korte termijn in Belgische
frank met 5,7 miljard frank wordt als volgt verdeeld :

In miljardcn
frank.

-4,8
+5,8

Certificaten afgesraan aan de N.B.B. (marge)
Certificatcn in handen van de banken ,
Certificaten in handcn van de parastatale instel-

lingen .
Certificaten Vc1l1 de B-tranche
Certificaten in het bezit van de internationale

instellingen (met uitsluiting van her I.M.F.) ...

+5,9
-4,0

--0,5

Tegoed van particulieren op postcheckrekening. +3,3

De schuld op korte terrnijn in goud en in deviezen wiist
na de eerste zeven rnaanden van het jaar 1972 een verminde-
ring aan met 6,6 rniljard frank.

De schuld in goud ten belope van 4,8 miljard Belgische
frank op 31 dccernbcr 1971 onderging geen enkele wijziging
tijdens de eerste zeven maanden van 1972.

De door Bclgië gewaarborgde indirecte schuld van Kongo
verrniuderde met 0,2 rniljard frank ten gevolge van de
contractuele aflossingen.

Een belangrijk gegeven bij de beoordeling van her beheer
van de overhcidsschuld tijdens die laatste [aren is de grote
vermindering van de totale buitenlandse schuld die van einde
oktober 1969 tot einde juli 1972 van 66 tot 15 miljard werd
verrninderd, dit is een daling met 51 miljard frank.
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Relations entre l'impasse de trésorerie et le mouvement de
la dette publique.

Verband tussen bet Schatkisttelcort en de euoiutie t'an de
ouerbeidsscbuld.

Le tableau suivant a pour but de dégager la relation entre
l'impasse de trésorerie ct le mouvement de la dette publique:

De volgende tabe! heeft tot doel het verband te leggen
tussen het Schatkisttekort en de beweging van de Overheids-
schuld :

(En milliards de francs.) (In miljardcn frank.)

Sept premiers mois de l
Année 1971 Eerste zeverl maanden van

[aar 1971
1971 1972

Impasse de trésorerle ._. ... . .
Amortissement de la dette publique .
Différence entre le produit nominal et le

produit net des émissions d'emprunts.

-51,0
+19,2

--27.0
+12,2

--51,8
+ 11.6

Schatkisttekort.
Aflossingen van de overhetdsschutd,
Verschtl tussen de nominale opbrenqst en

de netto-opbrenqst van de uitgilten van
leninqen,

Verschillcn tussen de aflosslnqen en de
teruqbetalinqen opqenornen in de stand
van de overheidsschuld en de werkelijk
gedane aflossinqen.

Schoolpact (dubbel gebruik).
Leningen van de indirecte schuld,
Dtversen,

-- 1.8 -1,2 ._- 1.0

Différence entre les amortissements et les
remboursements effectués dans la situa-
tion de la dette publique et ceux réelle-
ment décalssés.

Pacte scolaire (double emploi) ...
Emprunt de la dette indirecte . ..
Divers .. .

+ 0.2
+ 0,3
- 0,7
+ 0,5

+ 0.1
+ 1,5

- 0.5
- 0,1

+ 0.7
+ 1.9
.- 1.2
.- 0,2

Evolution de la dette publique nette
(abstraction faite des opérations avec Je
Fonds Monétaire International). +33.3 +15,0 +40,0

Evolutie van de netto-overheldsschuld (de
verrichtingen met het Internationaal
Monetair Fonds niet meeqerekend) ,
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CHAPITRE 11.

PRINCIPAUX ASIJECTS
DE LA POLITIQUE BUDGETAIRE.

1. Politique économique.

J. - BUDGET ECONOMIQtJE DE 1973.

Le budget économique pour 1973, établi par le Ministère
des Affaires économiques, constituera, comme c'était le cas
pour ceux des deux années precedentes, une tranche annuelle
du Plan 1971-1975. Il sera dès lors soumis 8 ravis du Conseil
central de l'Economie, du Conseil national du Travail, du
Comité national d'Expansion économique ct des trois con-
seils régionaux, tel que le prévoit la loi du 15 juillet 1970
portant organisation de la planification et de la décentrali-
sation économique, avant d'être présenté aux Cham bres.
Ainsi, les évaluations établies par le service d'études du Dé-
partement des Affaires économiques seront comparées aux
expériences et aux nombreuses informations propres dont
disposent ces institutions, où siègent les délégués de tous les
milieux sociaux et économiques et des trois régions du
Royaume.

Outre les previsions macro-économiques pour l'ensemble
du Royaume, le budget économique pour 1973 est le pre-
mier qui comprendra des estimations ventilées selon les
trois régions (Flandre, Wallonie, Bruxelles), ce qui permettra
une meilleure appréciation de J'évolution économique dans
les trois régions ainsi que de leurs possibilités et besoins
respectifs.

II. - POlITIQUE REGIONALE.

a) Exécution de la loi du 15 juillet 1970 portant organisation de la
planification et de la décentralisation économique.

La procédure de mise en place des organismes crees par
la loi du 15 juillet 1970 portant organisation de la planifi-
cation et de la décentralisation économique, entamée en
1971, s'est poursuivie activement.

C'est ainsi qu'après le « Geweste1i.ike Econornische Raad
voor Vlaanderen » et le Conseil économique régional pour
la Wallonie, installés respectivement le 25 septembre et le
16 octobre 1971, le Conseil économique régional pour le
Brabant a tenu sa séance inaugurale le 17 mars 1972.

D'autre part, après avoir pris l'avis des conseils provin-
ciaux, !e Gouvernement a décidé, le 31 juillet 1972, la créa-
tion de sept sociétés de développement régional; il y aura une
S.D.R. dans chaque province flamande ct dans le Brabant
flamand (arrondissements de Louvain et de Hal-Vilvorde),
une S.D.R. compétente pour toute la région wallonne et une
S.D.R. pour les dix-neuf communes formant l'arrondissement
de Bruxelles-Capitale.

Enfin, tandis que l'Office de Promotion industrielle fonc-
tionne depuis un an, les directions régionales du Bureau du
Plan sont en voie de constitution, afin que, conformément
aux engagements pris, le Plan puisse être régionalisé pour
1973.

Il convient de rappeler également que le Gouvernement a
fixé pour l'année budgétaire 1972, la répartition des crédits
régionaux.

Les' 11 milliards J'autorisations d'engagements sur le
Fonds d'Expansion économique et de Reconversion régio-
nale ont été répartis comme suit:

5725 millions ou 52 % pour la Flandre,
4275 millions ou 38,9 % pour la Wallonie et
1000 millions ou 9,1 % pour Bruxelles.
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HOOFDSTUK II.

VOORNAAMSTE FACEITEN
VAN HET BEGROTINGSBELEID.

1. Econornisch belcid,

J. - ECONOMISCH BUDGET VOOR 1973.

Het economisch budget voor 1973, dar wordt opgesteld
door hct Departement van Econornische Zaken, zal, evenals
die voor cie voorgaande twee jaren, een jaarlijkse tranche
van het Plan 1971-1975 zijn, Het zal derhalve, zoals de wet
van 15 juli 1970 houdende organisatie van de planning en
de economische decenrrnlisatie het voorschrijft, voor advies
aan de Centrale Raad voor het Bedrijfsleven, cie Nationale
Arbeidsraad, het Nationaal Comité voor Economische
Expansie en de drie regionale raden wordcn voorgelegd,
alvorens het aan de Karners wordt overgernaakt. De door
de studiedienst van her Departement van Economische
Zaken opgesrelde ramingen worden aldus getoetsr aan de
ervaring en de uitgebreide eigen informatie waarover deze
ors.onisrnc-, waarin vertegenwoordigers uit alle sociaal-
economische kringen en uit de drie gewesten van het land
zijn opgenomen, beschikken.

Het economisch budget voor 1973 is het eerste dat naast
rnacro-economische ramingen voor het Rijk bovendien naar
de drie gewesten (Vlaanderen, Wallonië, Brussel-Hoofdstad)
uitgesplitste rarningen zal bevatten. Hierdoor zal het moge-
lijk zijn de economische onrwikkeling in de drie gewesten,
hun eigen verschillende noden en mogelijkheden beter te
beoordelen.

Il. - REGIONAAL BELEID.

al Tenuitvoerlegging van de wet van 15 juli 1970 houdende organi-
satie van de planning en economische decentralisatie,

De in 1971 aangevatre procedure tot instelling van de
organen die bij de wet van 15 juli 1970 houdende organi-
satie van de planning en economische decentralisatie werden
opgericht, werd krachtdadig voortgezet,

Zo kon, na de Gewestelijke Economische Raad voor
Vlaanderen en de «Conseil économique régional pour la
Wallonie» - die respectievelijk op 25 septernber en 16 okto-
ber 1971 geïnstalleerd werden -, op 17 maart 1972 de
Gewestelijke Econornische Raad voor Brabant zijn openings-
zitting houden,

Voorts besloot de Regering op 31 juli 1972, na het advies
van de provincieraden te hebben ingewonnen, tot de oprich-
ting van zeven gewestelijke ontwikkelingsmaatschappijen;
cr kornt een G.O.M. in elke Vlaamse provincie en in Vlaams-
Brabant (arrondissementen Leuven en Halle-Vilvoorde), een
G.a.M. die bevoegd is voor het gehele Waalse gewest en
een G.a.M. voor de negentien gemeenten die Brussel-Hoofd-
stad vorrnen,

Ten slotte is de Dienst voor Nijverheidsbevordering sedert
een jaar in werking en worden de gewestelijke directies van
her Planbureau tot stand gebrachr opdat overeenkomstig de
aangegane verbintenissen het Plan in 1973 zou kunnen
geregionaliseerd worden.

Tevens moge erop gewczen worden dat de Regering de
verdeling van de regionale kredieten voor het begrotingsjaar
1972 vastgelegd hceft.

De 11 miljard waarvan de vastlegging op het Fonds voor
Economische Expansie toegestaan werd dienen als volgt ver·
deeld te worden :

5725 miljoen of 52 % voor het Vlaamse landsgedeelte,
4275 rruljoen of 38,9 % voor Wallonië en
1000 miljoen of 9,1 % voor Brussel.



Ces crédits représentent l'estimation des charges financiè-
res découlant des décision s a prendre en 1972 en m.uièrc
de politique sociale, économique ct régionale, ainsi que pour
les études, subventions-intérêt et subventions-capital en
faveur des régions.

En outre, des autorisations des années antérieures restaient
disponibles au I'" janvier 1972 il concurrence de:

.3 428 millions pour la Flandre ct
3 323 millions pour la \Vallonie.

Ainsi l'importance des aurorisations d'engagements dis-
ponibles permet de supposer que ces autorisations suffiront
pour l'engagement de nouvelles décisions it prendre aussi
bien en 1972 qu'en 1973.

Pour cette raison, le Gouvernement ne sollicite pas de
nouvelles autorisations pour 1973.

Si, toutefois, dans le courant de 1973, un problème d'insuf-
fisance s'imposait pour l'une ou l'autre raison, le Gouverne-
ment ne manquerait pas de solliciter une nouvelle autorisa-
tion, en respectant les bases de répartition entre les trois
régions.

En outre, les crédits sectoriels non régionalisés ont été pré.
vus depuis 1969, et notamment pour la sidérurgie, l'industrie
textile, le matériel de transport et la construction navale. A
fin 1971, ceux-ci s'élevaient globalement il quelque 7 milliards
de francs. L'octroi de telles aides est réglementé, pour certains
secteurs, par des directives de la Commission de la C.E.F.. Les
subsides à l'industrie charbonnière ne sont pas compris dans
les aides it imputation sectorielle,

Enfin, conformément à la déclaration gouvernementale, un
fonds de solidarité nationale a été créé, pour lequel 2 mil-
liards sont immédiatement disponibles sous forme d'engage-
ments.

Si le besoin s'en faisait sentir, le Gouvernement serait
amené à solliciter du Parlement l'autorisation de libérer des
tranches supplémentaires.

Ces crédits sont destinés à faire face à des problèmes gui
ne peuvent être résolus par l'application normale des lois
d'expansion. Aucune répartition régionale n'a été établie, car
le Fonds doit servir en premier lieu à favoriser des régions où
les conditions économiques sont particulièrement difficiles.

b) Loi du 30 décembre 1<;}70 sur l'expansion économique.

La Commission des Communautés Européennes a pris une
décision, en date du 26 avril 1972, concernant les aides accor-
dées au titre de la loi du 30' décembre 1970 sur l'expansion
économique (.Jot/mal officiel des Communautés Européennes
n" 2105/13 du .5 mai 1972).

Sur le plan régional, la C.E.E. a indiqué le cadre général
des régions à l'intérieur desquelles il appartient au Gouver-
nement de déterminer les zones de développement.

Ces régions couvrent 28 arrondissements ainsi que plu-
sieurs zones en prolongement de certains arrondissements.

Avant de prendre rune décision définitive, le Gouverne-
ment a recueilli l'avis des C.E.R.

Se conformant à la décision de la Commission, le Gou-
vernement belge déterminera ensuite les zones de développe-
ment dans le cadre géographique des arrondissements et
parties d'arrondissements arrêtés par la Commission.

La liste des zones de développement fera l'objet d'un
arrêté royal délibéré en Conseil des Ministres, conformément
à l'article 11 de ladite loi.

Dès à présent, il est prévu que la liste des zones de dévelop-
pement sera revue dans un délai de deux ans.
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Deze krcdictcn vcrregcnwoordigen de rarning van de
financiëlc lasten die hun oorsprong vindcn in de in 1972
te nemen bcslissingcn inzakc het sociaal, economisch en
rcgionaal bcleid, alsrncde voor de studiön, renretoelagen en
kapitaaltoelagen teri gunsrc van de rcglos.

Daarenboven bleven op 1 junuari 1972 rnachrigingen voor
vorige jarcn bcschikbnar, Ze bedragen :

:I 428 miljoen voor het Vlaamse landsgedeelte en
:J 323 miljoen voor Wallonië.

De omvang van de uldus bcschikbare machtigingen tot
vastlegging wettigt hct vcrmoedcn d.rt ze voldocnde zullen
zijn voor het vastlcggen van de nieuwe, zowel in 1972 als
in 1973 te treffen bcslissingen.

De Rcgering vraagt dan ook geeu nieuwe machtigingen
voor 1973.

Mochten deze echter tijdens de loop van het jaar 1973
om een of andere reden onvoldoende blijken te zijn dan zal
de Regering een nieuwe machtiging vragen met inachtneming
van de verdelingscoëfficiënr tussen de drie landsstrekcn.

Daarenboven werden sinds 1969 secroriële, niet-geregiona-
liseerde kredieten voorzien, inzonderheid voor de stanlnijver-
heid, de textielnijverheid, het vervoermarerieel en de scheeps-
bouw op het einde van 1971 bedroegen deze laarste 7 miljard
frank. Het verlenen van dergelijke steun wordt, voor som-
mige sectorcn, gercgeld door de voorschriftcn van de E.E.G.-
Commissie. De toelage nan de sreenkolenrnijnnijverheid
rnaken geen deel uit van de sectoricel aangerekende steun.

Overeenkomstig de Regeringsverklaring werd een nationaal
solidariteitsfonds opgericht waarvoor onmiddellijk 2 miljard
werd vastgelegd.

De Regering zal desnoods aan her Parlement vragen bi]-
kornende schijven vrij te geven.

De kredieten zijn besremd .orn het hoofd te bieden aan
problernen die niet door de normale topassing van de expan-
siewetten kunnen ingelost worden. Geen enkele regionale
verdeling werd vasrgesteld want het Fonds moet in de eerste
plaats' de landssrreken bevorderen waan de econornische
levensvoorwaarden bijzonder moeilijk zijn,

b) De wet van 30 december 1970 betreffende de economische expansie.

De Cornrnissie van de Europese Gemeenschappen heefr op
26 april 1972 een beschikking uirgevaardigd, inzake de steun
verleend krachrens de wet van 30 december 1970 betref-
fende de econornische expansie (publikatieblad van de Euro-
pese Gemeenschappen, n' 2105/13, 5 mei 1972).

Op gewestelijk vlak heeft de E.E.G. het algemeen kader
van de gebieden, waarin de Regering de ontwikkelingszones
moet bepalen, vastgelegd.

Deze gebieden ornvatten 28 arrondissementen, alsook
enkele zones als voortzetting van bepaalde arrondissementen,

De Regering heeft de adviezen ingewonnen van de Gewes-
telijke Econornische Raden vooraleer een definitieve beslis-
sing te nemen.

Overeenkornstig de beslissing van de Cornrnissie, zal zi]
nadien de ontwikkelingszones afbakenen binnen het geogra-
fische kader van de arrondissernentcn en delen van arron-
dissernenten die door de Cornrnissie werden bepaald,

De lijst van de ontwikkelingszones zal voorkomen in een
in Ministerraad overlegd koninklijk besluir, overeenkomstig
artikel 11 van bedoelde wer,

Nu reeds is voorzien dar de lijst van de ontwikke1ings-
zones na verloop van een rijdsbestek van twee jaar zal wor-
den herzien.
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cl Aide, publique, aux invcstisxcmcnts privés,

La législation d'expansion {conomiqLle en vigueur depuis
1959 a stimulé de nombreux investissements, comme le
démontre le tableau qui suit.

Son incidence favorable sur les décisions d'investir est
incontesrablc, surtout durant les quatre dernières années.

Les séries suivantes donnent la ventilation régionalisée des
coûts des aides prises en charge par les pouvoirs publics, pen-
durant la période Je 1%2 il 1968 inclus.

(En millicrs.)

5~ ]

c) Tcgcmoctkomingcu van de ovcrhcid voor de pnrtikulicre inves-
tc ringen.

De scdcrr 1959 vigcrcndc wctgcving op de ccouomische
cxpansic hccfr tot rulrijke invcsrcringcn aanlciding gegeven,
z.onls hlijkt uit de navolgcndc rabcl,

Han r gUll"rigc invloed op de beslissiugen tot investering
is onbctwistb.mr cu dar vooral gedurende de laatstc vier
[un r.

Hieronder volgr de ventilering volgens de streek van het-
geen de steunverlcning nan de overheid gekost heeft, tijdens
de periode van 1962 tot 1968 inbegrepen.

(In duizcndtallcn.)

Wallonie
,

Flundrc Bruxelles 'Totaux

WalloTlië I Vluundeten Brussel Tata/en

1962 579188 371728 16897 967813
1963 235793 7054DS 20348 961 549
196':1 154685 1 J08804 1 335439
1965 284650 276142 2100 562892
1966 105191 540502 5948 651641
1967 1248816 1074428 3153 2326397
1968 1423512 1511836 6937 3042285
1962 à/tot 1968 ... 4031785 5760 848 55383 9848016

En moyenne, pour la période de 1962 il 1968 inclus, les
aides consacrées annuellement à l'encouragement des inves-
tissements s'élèvent respectivement à 822 900 000 francs pour
la Flandre, 57-5900 000 pour la Wallonie, 7911 000 pour
Bruxelles, soit une moyenne annuelle de 1 406 711 000 pour
l'ensemble du Royaume.

Pour la période 1969, 1970, 1971, un effort supplémen-
taire considérable a été fait. Outre les aides à l'expansion
consenties dans le cadre de crédits régionalisés, des crédits
sectoriels ont été prévus.

Des transferts de crédits ont par ailleurs été faits au béné-
fice de projets en relation avec l'expansion économique,
bien que ne s'inscrivant pas strictement dans le cadre des
lois d'expansion.

L'ensemble des sommes ainsi rendues disponibles se ven-
tile comme suit:

Aides aux investissements 1969-1970-1971.

(En millions.)

Aides d'expansion
proprement dites

Eipenliike steun
aall de exp ansie

Vo or de periode van 1969 tot 1968 inbegrepen bedroeg de
gerniddclde jaarlijkse steun 822 900 000 frank voor Vlaan-
deren, 57-5900 000 voor Wallonië, 7911 000 voor Brussel,
zegge een jaarlijks gemiddelde van 1 406711 000 voor het
ganse Koninkrijk.

Voor de periode 1969, 1970, 1971, werd een aanvullende
inspanning gedaan. Naast de steun aan expansie in het raam
van de streekkredieren, werden sectoriéle kredieten voorzien.

Kredietoverdrachren werden trouwens verwezenlijkt ten
gunste van ontwerpen in verband met de economische expan-
sie, alhoewcl ze nier strict in het kader van de expansiewet-
ten pastcn,

Het totaal bedrag van de alsdus vrijgekomen sommen
wordt als volgt geventileerd:

Steun aan de investeringen 1969-1.970·1971.

(Ill miljocncn.)

Mises à disposition. transferts
et « difficultés particulières» Total

l' erbeschik ki nqstellinq,
overhevelinoen en

bijwndere moeillikheden Totaal

Flandre: -- Vlaanderen:
1969 •
1970.
1971 •

1543
2962
2632

Total. - Toteel.
Wallonie: - Watlcmië:

1969 •
1970
1971 •

7137

2112
4459
1385

Total. - Totsel,
Bruxelles: - Brussel:

1969 ,
1970 •
1971 •

7956

1
44
82

Total. - Totaal. 137

510
224

2530

2063
3186
5162

3264 10 401

159
S3

1550

2271
4542
2935

1792 9748

0,2
15

1,2
59
82

15,2 142,2



Outre les aides mentionnées ci-dessus, des montants o; sec-
torialisés » ont été mis en œuvre. Ils se ventilent comme
suit :

Imputation> scctor iclle s,

(En mi llions.)

1969
1970
1971

2115
1659
1355

Total 5129

Pour la période de 1969, 1970, 1971, la moyenne annuelle
des aides publiques aux investissements s'élève donc à
3680000 000 de francs pour hl Flandre, 3 249 000000 de
francs pour la Wallonie, 47400 000 francs pour Bruxelles,
soit une moyenne annuelle de 6 929000 000 de francs pour
le Royaume. Les aides sectorielles ont atteint pendant la
même période la moyenne annuelle de 1 709600 000 francs.

d) Aperçu général de l'évolution de la production industrielle à travers
les indices régionaux.

Il appert du tableau suivant, reprenant les indices bruts
de la production industrielle, que le rythme de croissance de
mai 1972 est plus élevé que celui du mois correspondant de
1970 et 1971, ce qui indique incontestablement une améliora-
tion conjoncturelle tant en Flandre qu'en Wallonie et à
Bruxelles. Mais, alors qu'en 1970 et 1971, les résultats de la
prod uction globale, construction incluse, ont été meilleurs
dans toutes les régions que ceux: de la production où la
construction est exclue, la situation s'est inversée en mai
1972; ce n'est qu'en Wallonie que le rythme de croissance
est pratiquement équivalent, que la construction soit incluse
ou non dans la production.

Le rythme de croissance des cinq premiers mois de 1971
par rapport à 1970 est inférieur à celui observé pendant la
période janvier-mai 1972, par comparaison à la période cor-
respondante de 1971 et cc tant en Flandre qu'à Bruxelles.
En Flandre, il est passé de 6,4 à 8,9 % et à Bruxelles de -- 0,3
à 3,4 % (chaque fois construction exclue). Ce n'est qu'en
Wallonie que le rythme de croissance de l'activité a reculé
(la construction exclue ou incluse).

Le mouvement « trend-cyclique" prouve qu'en Flandre
surtout l'activité a considérablement progressé au cours du
mois de mai 1972, en comparaison avec mai 1971. En Wal-
lonie et à Bruxelles, le taux de croissance est plus réduit, mais
par rapport à mai 1970, une amélioration se manifeste toute-
fois, surtout si l'on tient compte de l'activité, construction
exclue.
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ßchalve hovcngcmclcle stcun wordt nog op gcscctoriali-
sccrdc bcdr.igcn berocp gcduan. Ze zijn gevcnrileerd als
volgt:

Scctoriclc aanrckcringeu,

(In miljocncn.)

1969
1970
19ï1

2115
1659
1355

Toraal 5129

Voor de periode 1969, 1970, 1971 bedraugt de gemiddelde
overhcidsstcun aan de investcriugen 3 680 000 000 frank
voor Vlaandercn, 3 249000000 frank voor Wallonië,
47400 000 frank voor Brussel, zegge ecn janrgemiddelde
van 6929000 000 frank voor het Koninkrijk. De sectoriële
sreun hecft voor dezelfde periode het jaargcmiddelde van
1 709 600 000 frank bereikt,

d) Algerneen bccld van de ontwikkeling van de industriële produktie
aan de hand van de regionale indicatorcn,

Uit de bruto indexcijfers van de industriële produktie ver-
meld in volgende tabel blijkt dar het stijgingsternpo ill verge-
lijking met de overeenkornstige rnaand van het voorgaande
[aar in mei 1972 hoger lag dan in 1970 en 1971 : dit wijst
onmiskenbaar op een verberering van de conjunctuur die
zowel ln Vlaanderen als in \'Vallonië en te Brussel merkbaar
is. Doch daar waar in 1970 en 1971 de resultaten van de glo-
bale produktie (dus bouwbedrijf inbegrepen) in alle gewes-
ten berer waren dan die zonder bouwnijverheid, is de roe-
stand in mei 1972 omgekeerd : alleen in Wallonië ligt het
stijgingsrernpo met of zonder bouwbedrijf nagenoeg op het-
zelfde peil.

Het groeiternpo genoteerd rijdens de eerste vijf maanden
van 1971 t.o.v, 1970 ligt in Vlaanderen en te Brussel lager
dan tijdens de periode januari-mei 1972 in vergelijking met
dezelfde periode van 1971. Zo steeg het in Vlaanderen van
6,4 tot 8,9 % en te Brussel van -0,3 tot 3,4 % (telkens
exclusief bouwnijverheid). Alleen in Wallonië is het groei-
tempo van de activiteit (zowel met als zonder de bouwnijver-
heid) gedaald.

De « trend-cyclische » beweging toont aan dat voor de
periode mei 1972 t.O.V.mei 1971 de activiteit vooral in Vlaan-
deren flink toenarn. In Wallonië en Brussel is het groeiternpo
kleiner doch in vergelijking met mei 1970 is er nochtans een
verbetering, vooral zo alleen rekening wordt gehouden met
de activiteit zonder de bouwsector.
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a) Indices bruts de la production industrielle (1964 ~'100). a) Bruto-indexcijfers van de industriêle produktic (1964~~lOO).

Avec construction Sans construction
Périod •... lncluslc] bouu-nijucrheid Exclnsie] bouumijuerlield

..~._._- ..~------ --------_ .._-~---_. -_._---------------.--._---
Flandre Wedlonie Bruxelles

Brussel

Royaume Flandre Bruxelles

Brussel

Royaume

V laonderen Wa/lonië Rijk V!wmderen lVa/loflië Rijk
--------,---------_._--_._-_._----,---------'-_._,_._--'----_...:....._-----_._---_.:...._-------

1- Indices: - lndicutorcn ..
Mai ,1970. - Mei 1970 129,0 113,8 109,1 120,2 131.3 112,3 106,<) 120,'1
Mai 1971.... Mei 1971 139.1 117.3 108,8 126,2 141,1 115.4 102,0 125.5
Mai 'l972 .. -. Mei 1972 153.1 123.1 115.4 135,8 159,3 120.9 Il'U 137.9
Moyenne 5 mols 1971. - Gemiádelâ

5 maand 1971 ... ... ... ... ... 140,2 116.3 111,9 126.9 145,5 116.5 110.5 129.3
Moyenne 5 mols 1972. -. Gemiddeld

5 mesnd 1972 ... ... ... ... 153,0 119,1 113.8 133.4 158,4 1i18,,8 114.3 137,1

2. Ecarts en %: Verse hille n
in %:

Mal 1970/mai .1969. Mci 1970/
mei 1969 ... + 4,6 ·-0.2 + 0.9 + 2,4 -+- 3.5 -- 2.1 - 2,0 + 0.5

Mal '1971/mal 1970 . ..~ Mei 197//
mel 1970 ... ... '" ... + 7,8 + 3,,1 0,3 + 5.0 + 7.5 + 2,8 -- 4.6 + '4.2

Mal :ll.\72/mal 1971. -- Mei 1972/
mel 1971 ... ... _ .. +'10,1 + 4.9 + 6.1 + 7.6 +12.9 + 4,8 +12,1 + 9.9

5 mols '1971/5 mois 1970 .. _. 5 maand
1971/5 mallnd 1970 ... + 6,3 + 3.0 + 1.1 + 4.4 +6.4 +2.7 - 0.3 +4.2

5 mols .1972/5 mols 1971. - 5 maand
1972/5 meerul 1971 .. , ... ... ... + 7.7 + 2.1 + 1.7 + 5,2 + 8.9 + 2.0 +3.4 + 6.1

b) Mouvement «trend-cyclique », b) « Trend-cyclische » beweging.

-- - =
Avec construction Sans construction

Période - -
I nclusiei bouwrüjvetheid Excluste] bouwnijverheiâ

-
Tijdvak Flandre Wallonie Bruxelles Royaume Flandre Wallonie Bruxelles Royaume

- - '- - - - - -
VlaaruIeren Wallonië Brussel Rijk Vloenderen Wallonië Brussel Rijk

.1. Indices: - Indexcijfws:
Mai '1969. - Mei 1969 ... ... ... 121.0 lce.l 106.9 114,4 124.9 110.4 108,4 116.9
Mal 1970. ---- Mei 1970 ... ... ... 130.4 115.4 112.8 122,1 13M 1<16.2 1!13.8 125.0
Mai 1971. -- Mei 197/ ... ... ... 139.1 116.2 1113,5 126.6 143.1 11'4.7 110,2 127.4
Mai 1972. --- Mei 1972 ... '" ... 146.7 1<18.1 115.3 131.3 152.3 117.0 113.S 13M

2. Ecarts en %, - Verschillen
in %1

Mal 1970/mai 1969. - Mei 1970/
mei 1969 ... ... ... ... ... ... + 7.8 + 5.8 -+ 5,5 + 6.7 + 8.6 + 5,3 + 5.0 + 6,9

Mai 1971/mai 1970. - Mei 1971/
mei 1970 ... ... ... ... ... ... + 6.7 + 0.7 + 0,6 + 3.7 + 5.5 -1,3 - 3.2 + 1,9

Mal l.972/mai ml. - Mei 1972/

Imel 1971 ... ... ... ... ... ... + 5.5 + 1,6 + 1.6 + 3.7 +6.4 + 2.0 + 3.3 + 4.7



c) Régions.

1. Flandre.
Entre le 1'" janvier 1':172 ct lc 31 juillet 1<)72, des investisse-

ments avec l'aide Je l'Elat ct portant sur un montant de
6770 millinrds de francs, ont été, défiuirivcmenr npprouvrs
pour la région flamande.

La realisation de ces programmes doit créer 7280 nou-
veaux emplois.

L'important boom d'investissement de ces quatre derniè-
res an nets s'est fortement affaibli dam la première moitié dc
1972.

Ces données soulignent très clairement l'opportunité des
mesures de relance prises pal' le Gouvernement et dont on
peut, probablement, déjà attendre les répercussions dans la
seconde moitie de 1972.

S'il Y a lieu, semble-t-il, de stimuler encore fortement cer-
taines régions, telles que le «Westhoek ", la région sud-est
de la Flandre, la Campine et le « Hageland », une attention
très particulière devra être attachée au Limbourg, vu son
expansion démographique, et le problème épineux de la
reconversion des charbonnages qui s'y pose à nouveau. Le
besoin de nouveaux emplois déjà élevé à cause de la pous-
sée démographique, devient aujourd'hui encore plus urgent,
vu la crise actuelle Jans le charbon. Une action très rapide
doit être organisée afin de créer de nouveaux emplois suffi-
sants dans les régions minières.

Dans le domaine de la recherche scientifique, un certain
nombre de rapports importants contenant des indications-
très intéressantes relatives à la politique il mener ont été mis
au point: par exemple l'économie flamande dans une pers-
pective de développement de l'Europe occidentale. En outre,
les goulots d'étranglement ainsi que les possibilités du tou-
risme balnéaire ont été examinés de façon approfondie, ct
l'arrondissement de Courtrai a fait l'objet d'une enquête
socio-éconornique.

Personne n'ignore plus que l'expansion économique s'ac-
compagne de phénomènes secondaires. Dans le cadre d'un
examen des aspects secondaires de l'industrialisation SUf
l'environnement, on vient de mettre au point les premiers
rapports relatifs aux réseaux de mesure automatiques de
la pollution atmosphérique dans la zone industrielle anver-
soise et la zone du canal à Gand, ainsi qu'à l'évacuation des
eaux usées industrielles dans cette dernière zone.

D'autre part, une enquête scientifique a été organisée en ce
qui concerne les problèmes des substances résiduaires solides
dans les provinces d'Anvers et de Limbourg.

L'importance du facteur « environnement ,> dans la pour-
suite de l'expansion economique se traduit non seulement
dans la recherche scientifique, la Commission d'Ecologie
industrielle et dans les conditions impératives en matière
d'attribution des crédits d'expansion aux investisseurs, mais
également dans la planification des parcs industriels. A cet
égard, les conseils provinciaux ont été priés d'élaborer un
programme pluri-annuel et le Conseil économique régional
pour la Flandre a été appelé il émettre un avis sur l'in-
dustrialisation future en Flandre.

2. Wallonie.
Entre le 1"" juillet 1968 et le 30 juin 1972, les décisions

d'investir en Wallonie avec l'aide de la législation sur
l'expansion économique ont porté sur un montant global de
76,4 milliards de francs.

Ceci représente 19,1 milliards ell moyenne annuelle, contre
8,9 milliards par an au cours de la période allant de 1959
au 30 juin 1968, soit 2,14 fois plus. Il y a lieu de souligner
que la plupart de ces investissements nouveaux en Wallonie
sont précisément le fait d'industries de pointe qui permettent
à la fois au personnel ouvrier ct au personnel de cadre de
s'adapter aux méthodes modernes de production et de ges-
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cl Regiu's.

I. Vf,lilllderc/i.
Tijdcns de periode van 1 januari 1972 tot 31 juli 1':172

werden invcsieringen met overhcidshulp ten belope van
6770 miljard frank .lefinincf gocdgckeurd in het Vlaamse
land.

Dank zij de uitvocringen van de desbctrcffende program-
ura's moeren 7 280 nieuwe arbeidsplaatscn tot stand komen.

De belangrijke invcsteringsboom die kenschetsend is
gewccst voor de laatste vier jaren is sterk algezwnkt in de
cersre helft van 1972.

Deze gcgevens onderstrepen zecr duidelijk de opportuniteit
van de door de Regering genomcn relanccmaatregelen waar-
van de uitwerking zich wellicht rccds ill de rwecde helft van
1972 zal laten gevoelcn.

Blijken zekerc gewesten in Vlaanderen zoals de West-
hoek, Zuid Oosr-Vlanndcren, de Kempen en het Hageland
nog stcrk gestimuleerd te moeren worden in hu n verdere eco-
nornische ontwikkeling, dan gaar de aandacht toch zeer in
het bijzonder naar het demografisch expansieve Limburg,
wnar zich eens te meer het reconversieprobleem uit de steen-
kolenrnijnen scherp stelt. De behoefte aan nieuwe arbeids-
gelegenheden, die reeds hoog ligt terwille van de bevolkings-
aanwas, wordt momenteel nog urgenter, gelet op de huidige
crisis in de steenkool. Een zeer snelle actie dient ondernornen
om voldoende nieuwe arbeidsgelegenheden te creërcn in de
mijngebieden.

Op het vlak van het wetenschappelijk onderzoek zijn een
aantal belangrijke rapportcn klaargekornen die zeer interes-
sante indicaties voor het beleid inhouden: nI. de Vlaamse
economie in West-Europese perspectief. Daarenboven werd
een grondig onderzoek ingesteld naar de knelpunten en de
mogelijkheden van het kusttoerisme en werd het arrondis-
sement Kortrijk sociaal-economisch doorgelicht.

Dat de economische expansie zekere nevenverschijnselen
vertoont is voldoende bekend. In het raam van een onder-
zoek naar de nevenaspecten van de industrialisatie op het
Ieefrnilieu kwarnen de eerste rapporten klaar in verband met
de automatische meetnetten van luchtverontreiniging in het
Antwerpse industriegebied en de Gentse kanaalzone en de
evacuatie van het industriële afvalwater in de Gentse kanaal-
zone.

Verder werd een wetenschappelijk onderzoek ingesteld
naar de problemen voor vaste afvalstoffen in de provincies
Antwerpen en Limburg.

Het belang van de factor leefrnilieu bij de verdere econo-
mische expansie vindt nier alleen zijn uitdrukking in weten-
schappelijk onderzoek, de Commissie Industriële Ecologie en
bindende voorwaarden inzake toekenning van expansiekre-
dieten aan de investeerders, maar ook in de verdere planning
van industrieparkcn. In dit verband werd aan de provinciale
raden gevraagd een meerjarenprogramma uit te werken en
werd aun de Gewestelijke Econornische Raad voor Vlaanderen
gevraagd een advies uit te brengen in verband met de ver-
dere industrialisatie van Vlaanderen,

2. Walfonië.

In de periode van 1 juli 1968 tot 30 juni 1972 bereikten
de beslissingen om in Wallonië te investeren met de steun
van de wergeving berreffende de econornische expansie een
globaal bedrag van 76,4 miljard frank.

Dit is een jaargerniddelde van 19,1 miljard tcgenover
8,9 miljard per jaar in de periode van 1959 tot 30 juni 1968,
of 2,14 ma al meer. Er valt te onderstrepen dat het meren-
deel van die nieuwe investeringen in Wallonië werden gedaan
door speerpunrnijverheden die, benevens het feit dat zij
moderne en goed ingerichte ondernemingen oprichten, ook
onze arbeiders en kaderpersoneel de mogelijkheid bieden
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rion, tout en provoquant l'ércetlOII d'entreprises moderne."
et bien agencées,

Le niveau de chômage, tant po ur l'ensemble des chômeurs
que pour les seuls chómt-urs ~\ nptituclcs normales, reste tou-
jours sensiblement plus l'lcn: Cil Wallonic que dans les autres
régions du pays. Sans doute cette situntion trouve-t-elle ses
causes d.ms le maintien de la sOlls·indl1strialis.uion dl' cer-
taines régions ct dans Je bit que certaines d'entre elles n'out
pas encore bénéficié de lexp ansiou générale, Ainsi subsiste-r-
il des poches de chômage (un taux de 3,6 % à Mons ct de
.1,1 % ;\ Liège-Huy pour les chômeurs ~ aptitudes norma-
les en juin 1972) et dans tille large mesure, un sous-emploi
féminin singulièrement marquant en \X'allonie où 1'011 relève
lin pourcentage de 59,2 % de femmes dans le total des chô-
meurs à aptitudes normales en juin 1972.

Il est indispensable, si l'on veut faciliter l'implantation de
nouvelles unités de production, de pouvoir disposer dans
l'ensemble des régions, de terrains ou de zones industrielles
équipées et prêtes à accueillir l'investisseur. La politique
d'aménagement de zones industrielles d'intérêt national ou
d'intérêt régional doit donc être poursuivie. C'est ainsi
qu'entre le 1"r juillet 1968 et le 3D juill 1972, SJ zones indus-
trielles ont été reconnues d'intérêt national ou d'intérêt régio-
nal, leur superficie représentant, extensions comprises, plus
de 36S0 ha.

Un effort tout particulier doit être entrepris en faveur des
anciennes régions industrielles marquées à la fois par le
vieillissement de l'habitat et la proximité de sites charbon-
niers et industriels désaffectés, pour permettre l'assainisse-
ment et la modernisation de leurs structures socio-éconorni-
ques,

Une attention toute particulière sera également attachée à
l'amélioration des sites de loisir, du développement touristique
et de services culturels, celle-ci allant de pair avec l'améliora-
tion déjà constatée de l'infrasctructure routière et ferroviaire.

3. Bruxelles-Capitale.

L'activité industrielle dans la région bruxelloise qui, dans
la statistique de l'Institut national de Statistique, comprend
les arrondissements de Bruxelles-Capitale et de Hal-Vilvorde,
a légèrement progressé au cours des cinq premiers mois de
1972.

Dans l'agglomération bruxelloise même, la pénurie de ter-
rains à destination industrielle est particulièrement grave.
C'est pourquoi les Ministres de la Défense nationale et des
Affaires économiques de l'actuel Gouvernement ont repris
et mené à bonne fin les négociations pour que l'ancienne
plaine d'aviation d'Evere puisse servir à l'implantation d'in-
dustries non polluantes qui pourraient contribuer efficace-
ment à la prospérité économique de l'agglomération, à un
endroit bénéficiant de la proximité de l'aéroport national.
Le 16 mai 1972, fut annoncée la cession d'nn terrain militaire
de 38 ha pour y ériger un zoning qui pourrait devenir opéra-
tionnel dès 1974 et où s'établiront des industries à haute
valeur ajoutée, en particulier dans les domaines de la techno-
logie et de la recherche.

Pendant la période du I'" juillet 1968 au 30 juin 1972,
l'agglomération a bénéficié, dans le cadre des lois d'expan-
sion économique, d'investissements pour un montant de 3 192
millions, qui permettront un engagement de personnel de
2 771 unités.

Ccci est nettement insuffisant si l'on veut compenser la
diminution constante de l'offre d'emplois dans le secteur
secondaire, diminution duc à l'émigration d'un nombre crois-
sant cl' entreprises.
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zich a.in te pa sscn aan de moderne procluktic- en behecrs-
mcrhoden,

Het werkloosheidspeil, zowc] voor alle wcrklozcn als voor
die met een normale n rbeidsgcschikrhcid, ligt nog sreeds
gcvoclig hoger in \XJallonii! dan in de overigc gewestcn van
het land. Ongctwijfcld is de oorzaak duarvan de verdere
ouder-iudustr ialisering van sornmige gebieden en het Ieit dat
sommige onder lien nog nict hcbbcn geprofiteerd van de
algemenc cxpansie. Zo blijveu cr werkloosheidskernen
besraun (ecn perccntugc van 3,6 te Bergen en van 3,1 te Luik-
Hoei in juni 1972 voor de werklozen met een normale
arbeidsgeschikrheid) en ccn ondertewerkstelling van vrouwe-
lijke arbcidskrachtcn, die. biizonder kenschetsend is voor
\'V'allonië waar men ill juni 197259,2 % vrouwen telt in lier
torual van de wcr]; lovcn met cen normale arbeidsgcschikrheid.

Zo men de inplanting van nieuwc produktieëenheden wil
vergemakkelijken, is het onontbccrlijk dat in alle gebieden
zou kunnen worden beschikt over terreineu of industriez ones
degelijk uitgerust en klaar om de investeerders te ontvangen.
Het beleid tot het bouwrijp maken van industriezones van
narionaal of regionaal belang dient bijgevolg te worden
voortgezet, Tussen 1 juli 1968 en 30 juni 1972 werden
51 industriezones erkend als zijnde van nationaal of gewes-
relijk belang, De oppervlakte daarvan, uitbreidingen inbe-
grepen, bcdraagt meer dan 3 650 ha.

Een gans bijzondere inspanning dient te worden gedaan
in de vroegere indusrriegebieden die zowel hebben af te
rekenen met een veroudering van de woongelegenheden als
met de nabijheid van afgedankte steenkool- en industrie-
vestigingen, ten einde de sanering en de modernisering van
hun sociaal-econornische structuren mogelijk te rnaken,

Zeer bijzondere aandachr zal eveneens worden besteed
aan de verbetering van de terreinen voor vrijetijdsbesteding,
aan de verdere ontwikkeling van het toerisme, aan de verbe-
tering van de diensten. Een en ander zal gepaard gaan met
ecn reeds vastgcstelde verbetering van de infrastructuur
inzake wegen en spoorwegen.

3. Brussel-Hoojdstad.

De indusrriële bedriivigheid in het gewest Brussel - in de
statistieken van het Nationaal Instituut voor de Statistiek
ornvar dit gewest de arrondissernenten Brussel-Hoofdstad en
Halle- Vilvoorde - heeft gedurende de eerste vij] rnaanden
van 1972 enige vordering geboekt.

In de Brusselse agglorneratie zelf is de schaarste aan indus-
trieterreinen uiterrnare nijpend. Dat is trouwens de reden
waarorn de Ministers van Landsverdediging en van Econo-
rnische Zaken van de huidige Regering de onderhandelingen
in verband met de bestemming van het vroegere vliegveld
van Evere weer opgenomen hebben en tot een goed einde
gebracht. Dat terrein zal nu kunnen gebruikt worden voor
de inplanting van niet bezoedelende nijverheidsondernemin-
gen, die doeltreffend zouden kunnen bijdragen tot de econo-
mische welvaart van de agglorneratie; de ligging in de nabij-
heid van de nationale luchthaven is overigens uitstekend.
Op 16 mei 1972 werd medegedeeld dat een militair terrein
van 38 ha afgesraan werd met het oog op de oprichting van
ecn industriezone die met ingang van 1974 in gebruik zou
worden genomen. Hierop zullen zich industrieën vestigen met
grote roegevoegde waarde, vooral in de sectoren technologie
en research.

Tijdens de periode van 1 juli 1968 tot 30 juni 1972 ont-
ving de agglorneratie, in het raarn van de wetren op de econo-
mische expansie, investeringen ten belope van 3 192 miljoen,
die de aanwerving van 2 771 arbeidskrachten toelaten.

Zulks is lang niet voldoende als men een cornpensatie wil
vinden voor het gestadig verlies aan arbeidsplaarsen in de
secondaire secror, verlies dat te wijten is aan de uitwijking
van een groeiend aantal ondernemingen.
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Secteurs

I
I

(1) % (i) I 0/0

,
Mines et carrières ... ... ... 1.7 0.9 1.7 0.8
Energie ... ... .., . .. ... 0.3 0.1 0.5 0.2
Métallurgie ... .., " . ... 58,1 29.8 38.1 18,0
Fabrications métalliques ... 47.8 2'1,6 43.2 20,4

Industries chimiques . ... ... 49,6 25,5 75,7 35.7
Industrie du textile et de la 12.4 6.4 .13,0 6.1

confection.
Industrie alimentaire ... ... 7.9 4,0 .12.4 '5,8
Industrie du bois .. , ... ... 2,5 1.3 3.9 1.8

Matériaux de construction ...

I-----l:; -
5,0 :13,9 M

IDivers ... ... ... ... ... 2.f 9,7 4.6

---- ._---
-'--1-;;-1

Totaux ... '" ...

I
194,7 100.0 212,1

Cc mouvement trouve "on origine duns la pénurie de rer-
rains Ù vocation imlustr icllc ou 'C1l1i-imln"uidl(', m,lis 'l\ls~i
dans la force d'attraction des nv.inrngcs financiers qui peu-
vent être accordés dans dautres régions du p'1)-'S.

la région bruxelloise u'étnnr p.1S considérée comme
région ,de dévcloppç~nt'lll, son équilibre économique ne
pourra erre sauvegarde qu'en mcuunt une politique coherente
en matière dinfrastructurc ct de rénovation industrielle ct
urbaine.

L'installation prochaine d'organes de droit public tels
une intercommunale ou une "nciété de dl:vdoppel1lent
régional, contribuera considérablement it la conception Ct à la
réalisation de cette politique.

Hl. -- POLITIQUE SECTORIELLE.

a) Généralités.

Parallèlement :lUX efforts réalisés au niveau régional,
l'attention du Gouvernement se porte sur le développement
économique structurel des différents secteurs d' .ictivi té.

La modernisation, la consolidation et l'adaptation des
structures industrielles existantes ainsi que la promotion
des industries de pointe doivent conduire à un plus grand
potentiel économique, à un meilleur équilibre régional et à
une amélioration du niveau cle vic et des conditions de tra-
vail de la population. La promotion des investissements
considérables que requiert la poursuite de ces objectifs
structurels favorisera l'évolution conjoncturelle.

Aussi hien pendant la première période de neuf ans
d'application de la législation d'expansion économique que
pendant les quatre dernières annees, c'est dans l'ensemble
des trois secteurs: métallurgie de base, fabrications métalli-
ques et industries chimiques, que la grande majorite des
investissements, exprimés en valeur, ont été réalisés, soit
respectivement 79,9 et 74 % de la totalité des investissements
aidés.

Toutefois, à l'intérieur de ce groupe, des mouvements en
sens inverse se sont fait jour. C'est ainsi que la metallurgie
de base a vu diminuer sa part relative de 29,8 à 18 %, quoi-
que le volume annuel ait augmenté de presque la moitié.

Par contre, les investissements dans les industries chimi-
ques sont passés de 25,5 à 35,7 %, en multipliant leur volume
moyen annuel par un coefficient de presque 3,5.

C'est ce dernier phénomène qui frappe le plus quand on
étudie le tableau suivant;

Lois d'expansion économique. - investissements.

e) Chiffres arrondis en milliards de francs.
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Dut vcrscliijnscl vi ndt zij n oorsprong in lier nijpcnd tckort
aan iudustriêlc of semi-industriëlc rcrrcinen maar ook in de
a.uirrckk ingsk racht van de finuuciëlc voordelcn die in andcrc
gcwcsreu van lier Lmd kun ncn worden toegekend.

Vermits hct Brusselse nier als ontwikkelingsgewest wordt
erkcnd zal zijn cconomisch cvenwicht slcchrs kunuen worden
in sr.uul gchoudcn als ccn sumcuhungcnde politiek gcvoerd
wurdt lier gebied vau iufrustructuur en vau industriële en
stcdelijkc vernicuwing.

De nakende installaric van organen met rechtspersoon-
lijkheid zoals ecu inrcrconuuunalc of de gcwesrelijke onrwik-
kelingsmuatschappi] 7,al aunz.icnlijk bijdragen tot de uitwer-
king en de vcrwezenlijking vau ecn dcrgelijke politiek.

III. - SECTORlEEt BELEID.

a) Algcmeen.

Naast de inspanningeu op rcgionaal gebied gaat de au n-
dacht van de Regering naar de econornische en structurele
ontwikkeliug van de vcrschillende bedrijfssectoren,

Het moderuiseren, versterken en aanpassen van de
bestaunde indusrriële structuren en het bevorderen van de
speerpuntindusrrieën rnoet resulteren in een groter econo-
misch potentieel, een berer regionaal evenwicht en een verbe-
tering van de levensomstandigheden en de arbeidsvoorwaar-
den van de bevolking, Het bevorderen van de aanzicnlijke
investeringen die ret nastrcven van deze structurele doel-
stellingen vereist zal bovendien de conjuncturele evolutie
begunstigen.

Zowel tijdens de eerste periode van negen jaar der toepas-
sing van de econornische expansiewetgeving als in de loop
der vier jongste jaren werd de grote meerderheid der in
waarde uitgedrukte investeringen in de drie sectoren metaal-
nijverheid, metaalverwerkende nijverheid en scheikunde ver-
wezenlijkt, zegge respectievelijk 79,9 en 74 % der gezamen-
lijke invesrenngen waarvoor een tegemoetkoming werd
verleend.

Op te merken vair nochtans dat in deze groep schornrne-
lingen in regengestelde richring tot uiting zijn gekomen. Het
relatief aandecl van de metaalnijvcrheid verminderde van
29,8 tot 18 %, hoewel het gemiddeld jaarvolurne nagenoeg
met de helft is gestegen,

Dnarentegen verrnecrderden de investeringen in de schei-
kundige nijverheid van 25,5 tor 35,7 %, terwijl het gemid-
deld jaarvolurnc met een coëfficiént van bijna 3,5 roenarn.

Hiernavolgende tabel stelt dit vcrschijnsel duidelijk in het
licht :

Economische expansicwetecn, - Investeringen.

Total - Totaal
Sectoren

(1) %

3.4 O,S Mijnen en steenqroeven.
O,S 0.2 Energie.

%,2 23,6 Metaalnijverheid.
91.0 22.4 Metaalverwerkende nljverhetd.

125,3 30.8 Schetkundiqe nijverheid.
15.4 6.3 Textiel- en confectienijverheid.

20,3 5.0 Voeding sni[verheid,
6,4 1.6 Houtnljverheld.

23.7 5.8 Bouwmaterialen.
14,4 3,5 V crschilIende.

._-.~---------
4()6,S 100.0 Totalen.

(') Afgeronde cijfers in miljarden frank.
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Il conv icnt tourcfoi s d'attirer l'attention sur les obligations
resultant du Traité .lc Rome ct cu vertu desquelles hl poli-
tique sectorielle doit remplir les conditions suivantes:

être suffisamment sélective de sorte que le soutien ne soit
accordé qu'aux seules entreprises qui, rnoyennunt uue
restructuration, offrent encore des possibilités d'avenir
satisfaisantes;
n'avoir qu'un caractère temporaire: ainsi, l'on évitera
que des entreprises soient maintenues en vie artificielle-
ment. Cette pratique fausse les positions concurrentielles
ct compromet l'existence des autres entreprises viables;
être aussi transparente que possible pour pouvoir suivre
d'autant mieux les effets et l'efficacité des mesures de
soutien.

Le respect de ces critères est contrôlé par les autorités de
la C.E.E. Une politique industrielle commune exige, en effet,
que les aides aux industries nationales soient coordonnées
de manière telle que le développement communautaire soit
maximal.

L'on s'efforce d'accroître la productivité par l'extension
de la recherche scientifique et par l'application des méthodes
technologiques les plus recentes, afin que les entreprises soient
dynamiques et viables et puissent faire face à la compétition
étrangère toujours croissante.

Dans le cadre de cette politique, le Gouvernement suit de
près l'exécution du plan quinquennal, en matière de dévelop-
pement de la recherche dans les secteurs de l'industrie des
fabrications métalliques (y compris l'électronique), de la
chimie, de la construction (y compris les matériaux) et de
l'agriculture.

Pour l'industrie du textile, la métallurgie et l'industrie
alimentaire, il sera établi un programme similaire qui pourra
être adapté annuellement selon les besoins.

Dans cet ordre d'idées, il y a également lieu de mentionner
les contrats de progrès, conclus dans le secteur de l'informa-
tique et avec les fabricants de matériel de chemin de fer.

Dans le but d'appuyer le développement des entreprises,
les accords relatifs aux livraisons pour le compte de l'Etat
seront coordonnés ct mis au point.

Pour certains sous-secteurs ou branches industrielles, le
Gouvernement a établi des plans particuliers. En outre, le
budget économique pour 1973 comportera une partie secto-
rielle.

b) Principaux secteurs.

1. Energie en général.

La politique énergétique tend à assurer tant à court qu'à
long terme un approvisionnement en énergie sûr et aussi bon
marché que possible, dans les formes les plus appropriées aux
besoins des consommateurs, en tenant compte de la dépen-
dance croissante du pays d'énergies importées, Je la nécessité
de synchroniser la poursuite de la régression ordonnée de la
production charbonnière déficitaire avec la création d'activi-
tés compensatoires, et de la politique d'environnement.

La sécurité de l'approvisionnement et la diminution des
nuisances dues à la production, au transport et à la con-
sommation de 1,1 plupart des énergies ne s'obtiennent pas
gratuitement. Le Gouvernement doit veiller :1 ce que la
prime soit minimale pour un maximum de sécurité et de
bien-être. Cette prime peut être il charge des consommateurs
sous forme de prix plus élevés pour les énergies les plus
sûres et les plus propres ou d'investissements en foyers
polyvalents et en équipement antipol1uant; elle peut être à
charge de la communauté sous forme de subsides qui se rra-
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Aandacht dicnt cchrcr te wordcn lx.stecd aau de verplich-
ringen die in hct raam van het Verdrag van Rome wcrden
aangegaan en volgens dewelkc de scctoriëlc politick aan
volgende voorwaardcn moet vo ldocn :

vnldocnclc sclecticf zijn zcdat de steun slechts verlecnd
wordt aan onderncmingcn die mirs ecn herstrucrurering
nog voldoende tockomst biedcn;
slcchts van tijdelijke aard zijn: aldus moet verrneden
\vorden bedrijven kunstrnatig in leven te houden. Dit ver-
valst de concurrentievoorwaarden en brengt het bcstaan
van andere levcnskrachtige bcdrijven in het gedrang;

zo doorzichtig mogelijk zijn opdat de gevolgen en de
doeltrcffcndheid van de sreunmaatregelen des te beter
zouden kunnen gevolgd worden.

De naleving van deze criteria wordt door de E.E.G.-auto-
riteiten nauwlettend gevolgd. Immers, een gemeenschappelijk
industriebelcid vereist dut de nationale steunacties derrnate
gecoördineerd worden, dar de communautaire ontwikkeling
optimaul weze.

Door het uitbreiden van hct wetenschappelijk onderzoek
en het toepassen van de nieuwste technologische methoden
wordt getracht de produktiviteit op te voeren om aldus te
komen tot dynamische en krachtige bedrijven die de steeds
grotere buitenlandse mededinging aankunnen.

In het raarn van deze politiek volgt de Regering van nabij
de uitvoering van het vijfjarenplan voor de ontwikkeling van
het onderzoek in de sectoren metaalverwerking (waaronder
ook de elektronica), chernie, woningbouw (inbegrepen de
marerialen) en landbouw,

Voor de textielnijverheid, de metaalindustrie en de voe-
dingsmiddelennijverheid zal een gelijkaardig programma wor-
den opgesteld dat jaarlijks, naargclang de behoefren, kan
aangepast worden.

In dit kader dienen revens vermeld de vooruitgangscontrac-
ten die afgesloten werden in de sector van de informatica en
met de fabrikanten van spoorwegrnaterieel,

Orn de ontwikkeling van de ondernerningen te steunen zul-
len de overeenkomsten voor leveringen voor rekening van
de Sraat ontwikkeld en gecoördineerd wordeu,

Voor sommige nijverheidstakken of subsectoren heeft de
Regering bijzondere plannen ontworpen, Daarenboven zal
het econornisch budget voor 1973 een sectorieel gedeelte
bevatten,

b) Voornaamste sectoren,

1. Energie in het algemeen.

Het energiebeleid beoogt, zo op korte als op lange terrnijn,
aan de verbruikcrs de best geschikte energiedragcrs zonder
onderbreking en zo goedkoop mogelijk te bezorgen, rekening
gehouden met 's lands toenemende afhankelijkheid van inge-
voerde energie, met de vereiste de ordelijke inkrirnping van
de verlieslarende kolenproduktie aan te passcn aan het ver-
schaffen van voldoende nieuwe activireiten en met het milieu-
hygiënebeleid,

Voor het veilig stellen van de voorziening en de verrnin-
dering van de rnilieuhinder, die door de produktie, het ver-
voer en het verbruik van de meeste energiedragers veroor-
zaakt wordt, moet echter de prijs betaald worden. De Rege-
ring rnoet er voor zorgen dat die prernie zo gering mogelijk is
voor zoveel mogelijk zekerheid en welzijn. Die premie kan
door de vcrbruikers worden gedragen onder de vorm van ecn
hogere prijs voor de zekerste en zuiverste energiedragers of
van investeringen in stookinstallaties voor rneerdere brand-
stoffen en in uitrusting die de vèrvuiling tegengaat; ze kan



duisent en fin de compte par une fiscalité plus lourde ou une
diminution des ressources disponibles pour realiser Li 'autres
objectifs politiques.

jusqu'en 1969, 1'1 teudance à la baisse des prix nets des
énergies importées ct la substitution progressive an charbon
belge de plus en pl us coti reux de ces énergies moins chères,
dont certaines présentent encore d'autres avantages, ont
permis de réduire la part des dépenses pour j'énergie dam
l'ensemble des dépenses des ménages ct des entreprises; la
plupart des consomrnateurs ne veulent plus du charbon en
tant que source d'énergie. En même temps, les risques affé-
rents à la dépendance accrue de sources extérieures s'étaient
atténués à cause de la diversification des énergies disponibles
et de leur provenance. Il en est résulté qu'en 1971, le charbon
ne couvrait plus que 27 % de la consommation intérieure
brute d'énergie primaire, contre 60 % pour le pétrole et 13 %
pour le gaz naturel, alors qu'en 1957, la part du charbon
était encore de 77 %. En outre, 84 % de l'énergie consom-
mée venait de l'étranger, pour la plus grande partie d'outre-
mer.

Ces avantages pour les consommateurs ont cependant
obligé à procéder à l'élimination pénible d'un grand nombre
de charbonnages, comme c'était d'ailleurs le cas dans toute
l'Europe occidentale. De 1957 à 1971, le nombre de sièges
a été ramené de 120 à 22 et le nombre d'ouvriers inscrits de
153 000 à 35 400, sans entraîner de chômage significatif
et ce grâce à la politique de reconversion pratiquée. La pro-
duction a diminué de 29 à 11 millions de tonnes.

Depuis 1969, cependant, des changements importants sont
intervenus. D'une part, la haute conjoncture et des facteurs
accidentels ont provoqué en 1970 et au début de 1971 une
violente mais brève hausse des prix des combustibles liquides
et des charbons à coke, absorbée depuis lors. Les principaux
pays exportateurs de pétrole qui avaient constitué un cartel
sont parvenus à imposer une forte augmentation, partielle-
ment étalée, des prix du pétrole brut; dans certains pays, la
production a été nationalisée tandis que dans d'autres, une
participation des Etats dans le capital des sociétés exploitan-
tes est exigée. La demande de gaz naturel néerlandais dépasse
les disponibilités. D'autre part, les découvertes de pétrole et
de gaz en mer du Nord améliorent quelque peu la diversi-
fication géographique de l'approvisionnement et diminue-
ront ainsi la dépendance vis-à-vis des pays de l'Organisation
des Pays Exportateurs de pétrole. Du gaz naturel russe et
africain est devenu disponible pOUl' l'Europe occidentale.

L'énergie nucléaire assure une part rapidement croissante
de la production d'Clectricité, améliorant uinsi la sécurité
d'approvisionnement en combustibles pour centrales et dimi-
nuant leur effet polluant, tout en posant le problème de
l'élévation de la température des eaux et celui de l'élimina-
tion des déchets radioactifs.

A cause de la dépendance croissante d'énergies importées,
de l'accentuation de la concurrence internationale due au
développement de l'intégration des marchés, ainsi que de
l'absence de frontières géographiques pour la pollution de
l'atmosphère et des eaux, il est devenu impossible de suivre
une politique indépendante en matière énergétique et en
matière d'environnement.

Ces politiques doivent donc être communautaires en
attendant de pouvoir devenir mondiales. Tout en préservant
les intérêts spécifiques du pays, le Gouvernement belge est
donc amené à favoriser la mise en œuvre d'une politique
internationale, dont la realisation est d'autant plus difficile
que les intérêts de chaque pays sont différents, tout comme
les instruments dont il dispose. En contrepartie, le Gouverne-
ment doit accepter les contraintes qui en résultent inévita-
blement.

Les recents événements ne paraissent pas nécessiter une
revision fondamentale de la politique énergétique belge et
communautaire, mais certains aspects méritent plus d'atten-
tion.
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ook tcn laste ziju van de gcmecnscliap onder de vorm van
toclagcn, die uitcindclijk ncerkorncn op cen zwnarderc fiscale
last of ccn vermindcring van de hcscliikbarc middclcn voor
andere bclcidsobjecticvcn,

Tot in 1969 w.ircn de nettoprijzcn der ingcvocrde encr-
giedragers ncerwaarrs gericht en werden de srceds duurdere
Belgische kolen in tocncmende mate verv.ingen door die
goedkopere encrgicdrngers, waurvan somrnigcn trouwens nog
andere voordclen biedcn; dit had voor gevolg dar het aandccl
van de uitgavcn voor energie in de totale gezins- en bedrijfs-
uitgaven ingekrompen was. De mcestc verbruikers willen
trouwens geen steenkool meer als cncrgicbron. Tevcns waren
de risico's, die verbonden zijn aan de groeiende afhankelijk-
heid van buitenlandse energiebronnen, afgenornen door de
ruimere keuzc tusscn de beschikbare energiedragcrs en de
spreiding van hun herkomst. In 1971 dekte de sreenkool
dan ook nog slcchrs 27 % van hcr bruto binnenlands ver-
bruik van primaire energie, tegen 60 % voor de aardolie
cn 13 % voor het aardgas, daar waar in 1957 het aandeel
der kolen nog 77 % bedrocg. Bovendien werd 84 % der
verbruikte energie ingevoerd, rneestal van overzee.

Die voordelen voor de verbruikers vergden echter de pijn-
lijke sluiting van zeer veel mijnen; dit was rrouwens in
geheel West-Europa her geval. Van 1957 tot 1971 werd het
aantal mijnen van 120 tot 22 teruggebracht en het aanral
ingeschreven arbeiders van 153 000 tot 35 400, wat echrer
dank zij het gevoerde omschakelingsbeleid geen noemens-
waardige werkloosheid heeft rneegebracht. De kolenwinning
verminderde van 29 tot 11 miljoen ton.

Sedert 1969 is er echter heel wat vcranderd, Enerzijds
veroorzaakten de hoogconjunctuur en toevallige factoren in
1970 en begin 1971 een hevige, zi] het kortstondige prijs-
stijging voor de vloeibare brandstoffen en de cokeskolen,
die inmiddels is te niet gedaan. De belangrijkste olie-expor-
terende landen die een kartel hadden gevorrnd zijn er in
geslaagd aanzienlijke, ten dele getrapte prijsverhogingen voor
ruwe olie af te dwingen; in bepaalde landen werd de pro-
duktie geuationalisecrd terwijl elders wordt geëist dar de Staat
een aandeel krijgt in het kapitaal der exploirerende maat-
schappijen, De vraag naar Nederlands aardgas overtreft de
beschikbare hoeveelheid. Anderzijds wordt de geografische
spreiding van de voorziening enigszins verbeterd door de ont-
dekkingen van olie en gas in de Noordzee, wat de afhanke-
lijkheid t.O.V. de landen van de Organisatie van de Petroleum
invoerende landen zal verrninderen. Russisch en Afrikaans
aardgas kan thans in West-Europa ingevoerd worden,

Het aandcel van de kernenergie in de clektriciteitsproduktie
neemt snel toe ten gunste van het veilig stellen van de brand-
stoffenvoorziening der centrales en van de vermindering van
de luchtverontreiniging die ze veroorzaken, zij het wel dat een
oplossing rnoet worden gevonden voor de ternperatuurstijging
der waterlopen en voor de afvoer van de radioactieve afval.

Door de toenernende afhankelijkheid van ingevoerde ener-
gie, door de roenemende internationale mededinging als
gevolg van de voortschrijdende rnarktintegraties en door het
feit dar de luchr- en watcrverontreiniging niet door lands-
grenzen wordt tegengehouden kan geen onafhankelijk ener-
gie- en rnilieuhygiënebeleid meer worden gevoerd.

Een communautair beleid, en eens een wereldbeleid, zijn
onafwendbaar geworden. Mits vrijwaring van de specifieke
belangen van het land is de Belgische Regering er dan ook
toe genoopt de uitbouw van een internationaal beleid in de
hand te werken, hoe moeilijk dit ook tot stand kan komen
orndat de belangen van elk land en de beleidsinstrumenten
waarovcr het beschikt zeer verschillend zijn. Maar de Rege-
ring verliest dan ook onverrnijdelijk een deel van haar bewe-
gingsvrijheid.

De jongste gebcurtenissen blijken gcen fundarnentele
ornkeer van het Belgisch en cornmunautair energiebeleid te
vergen; wel rnoet meer aandacht worden besteed aan
bepaalde aspecten hiervan.
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En matière d'approvisionncmcnr en pétrole brut, la dépcn-
dance vis-à-vis des P<lVS de PO.P.E.P. doit être réduire Cl,
la sécurité d'approvisionnement ~\ court terme renforcée.
Il y a lieu d'atténuer le plus possible lclfct de la tendance ~l
la hausse des prix des énergies primaires (pétrole, gaz) qui
fait suite à la tendance it la baisse qui a ~révaln jusqu'en
1969. L'expansion rapide des subsides aux charbonnages
doit rester acceptable. Enfin, étant donné que hl production,
le transport ct la consommation de la plupart des énergies
sont Ù ranger parmi les principales causes de pollution, un
effort particulier est fait pour réduire leurs nuisances.

Le renforcement de la sécurité d'approvisionnement à
court terme, qui diminuera en même temps la dépendance
vis-à-vis de la politique des pays de l'O.P.E.P., sera obtenu
par l'augmentation des stocks obligatoires des produits
pétroliers, de 65 ù 90 jours de consommation dès 1975. Suite
à des accords avec la République fédérale allemande et
avec les Pays-Bas, ce stockage pourra se faire partiellement
et avec garantie de fourniture dans n'importe lequel des
trois pays.

L'amélioration de la sécurité d'approvisionnement à long
terme et la pression sur les prix, ainsi que la disponibilité /
d'une énergie primaire peu polluante pourraient être obte-
nues par l'importation de pétrole extrait de la mer du Nord,
et surtout par l'achat de gaz naturel de la mer du Nord et
d'Afrique. Pour le gaz d'Afrique, des accords de principe
ont déjà été conclus et la réalisation pratique de projets se
poursuit activement. Cependant, ces gaz naturels coûteront
nettement plus que le prix actuel du gaz néerlandais.

Les mêmes objectifs de sécurité sont visés par le développe-
ment de la construction de centrales nucléaires de type
prouvé et par la recherche nucléaire en matière de nouvelles
filières. Deux grandes centrales nucléaires seront mises en
service à Doel en 1973 et à Tihange en 1975. Ces équipe-
ments de production sont liés à des problèmes d'implanta-
tion de lignes de transport de 380 000 volts.

Pour faire pression sur les prix de l'électricité, l'effet des
modifications tarifaires autorisées en mars 1972 par le Gou-
vernement sera suivi par un second volet de diminutions
prévues à fin 1972. Le Gouvernement se préoccupe, en
outre, de la restructuration des secteurs de distribution de
gaz et d'électricité.

Dans le cadre de sa politique d'environnement, le Gouver-
nement envisage la réservation de couloirs de lignes à haute
tension et de routes de pipe-lines. En outre, de nombreuses
centrales électriques ont prévu un équipement de combustion
au gaz naturel en vue de diversifier leurs sources d'approvi-
sionnement et d'intensifier la lutte contre la pollution atmos-
phérique actuelle provenant des dioxydes de soufre contenus
dans les combustibles liquides. La substitution du gaz natu-
rel au pétrole pose cependant le problème de pouvoir en
disposer en quantités suffisantes. Il est rappelé que le Gou-
vernement a mis fin à l'exonération du "pitch» en matière
de droit d'accise. Il a aussi pris des mesures pour diminuer
les émissions polluantes dans les grandes agglomérations.
Un système d'alerte a été mis sur pied, permettant aux cen-
trales de brûler des combustibles plus propres mais aussi
plus chères, en cas de conditions atmosphériques défavora-
bles. D'autres mesures sont en cours d'élaboration; elles
exigent le plus souvent une coordination internationale très
poussée.

Dans le secteur nucléaire débutera, en 1973, un nouveau
plan quinquennal (1973-1977) qui, plus encore que dans le
passé, devra être étroitement lié au développement de l'indus-
trie nucléaire en Belgique.
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Inzakc voorzirninj; in ru wc olie moct de afliankelijkheid
t.o.v. de O.P.E.C.-landcll wordcn verzwakt en moeren de
muatrcgclcu tq';Cl1 rnogclijkc ou.lcrbrckingcn \',111 de ,1<111'
voer wor.lcn vcrstcrkr, Zovccl mogelijk moct de wcerslag
wordcn afgezwakt \'~1t1 de opwna rdse trend van de prijzcn
der primaire energiedragers (olic, gas) die is gevolgd op Je
tot 1%9 ovcrwcgcndc dulcndc rrcnd. De vlugge aangroci van
de toclagen aun de kolcnmijncn moct hinncn aannernelijke
perkcn wordcn gehoudcn. Duur de produktie, het vervocr en
her vcrbruik der meestc encrgicdragers bchoren tot de belang-
rijkste oorzakeu van de milieuvervuiling, wordt ecn bijzon-
derc inspanning gedaun orn de hicruit voortkomendc hinder
op te vangeIl.

Om de voorziening tegen onderbrekiugcn van de aanvoer
berer veilig te stcllen en revens de athankelijkheid t.O.V. het
beleid der O.P.E.C.-Ianden te verzwakken worden de ver-
plichte voorradcn van olieprodukten vanaf 1975 van 65 op
90 dageu verbruik gebracht. Als gevolg van ovcreenkomsten
met de Duitse ßondsrepubliek en Nederland is het toegelaten
die voorraden ten dele in elk van die dric landen op te slaan
op voorwaarde dar ze steeds beschikbaar zijn.

Door de invoer van olie uit de Noorclzee en vooral door
cie aankoop van aardgas uit cie Noorclzee en uit Afrika zal
de voorziening op langere terrnijn berer veilig worden gesteld,
een drukking worden uitgeccfend op de prijzen en minder
verontreinigendc primaire energie beschikbaar komen. Inzake
Afrikaans gas kwarn hct reeds tot voorlopige overeen-
kornsreu en wordt er ;:UlI1 de prakrische verwezenlijking
ervan gewcrkr. Die aardgassen zullen echter heel wat duurder
kesten dan de huidige prijs van Nederlands aardgas.

Die zekerheidsobjectieven worden ook nagestreefd door
de toenemende bouw van kerncentrales van het beproefde
type en door het kernonderzoek met betrekking tot nieuwe
reactorreeksen. Twee grote kerucentrales zullen op gang wor-
den gcbracht, te Doel in 1973 en te Tihange in 1975, Die
produktie-investeringen hangen sarnen met het oplossen van
problemen inzake tracé van 380 000 volt-hoogspannings-
leidingen,

Om clrukking uit te oefenen op de elektriciteitsprijzen zal
de weerslag van de tariefwijzigingen, die in maart 1.972 door
de Regering werden toegestaan, versterkt worden door een
nieuwe reeks verminderingen die tegen einde 1972 voorzien
zijn, Ook houclt de Regering zich bezig met de restructuratie
van de gas- en elektriciteitsdistributie.

In het raarn van haar milieuhygiënebeleid is de Regering
zinnens hoogspannings- en pijpleidingstraten voor te behou-
den. Bovendien worden in de elektriciteitscentrales stook-
installaties voor aardgas gebouwd met het oog op een ruimere
brandstoffen-keuze en intensievere strijd tegen de huidige
luchtverontreiniging door de zwaveldioxyden die in de vloei-
bare brandstoffen vervat zijn. De omschakeling van olie
op aardgas vergt echter dar er voldoende gas beschikbaar is.
Er weze aan herinnerd dat de Regering een eind heeft gesteld
aan de accijnsvrijstelling voor «pitch », Ook heeft ze rnaat-
regelen getroffen orn de vuile emissies in de grote agglorne-
rarics te beperken. Er bestaat thans een waarschuwingsketen
die aan de centrales in geval van ongunstige weersomstan-
digheden cie gelegenheid biedr op zuiverder maar ook duur-
dere brandstoffen over te schakelen. Andere rnaatregelen wor-
den duns uitgewerkt; rneestal vergcn ze een ver doorge-
dreven internationale coördinatic,

In de kcrnscctor begint in 1973 een nieuw vijfjarenplan
(1973-1977) dat uog meer dan vroeger nauw rnoet aanslui-
ten bij de ontwikkeling van de Belgische nucleaire industrie.



L'Etat continuera il soutenir, dans une mesure limitée, la
recherche ct le ckvc10ppemellt de la filière des réacteurs
à cau légère, notamment le recyclage du plutonium, ct de celle
des réacteurs <1gal. à haute tcrnpéruture. L'intervention de
l'Etat en faveur de ces programmes n'est accordée qu'après
examen de l'intérêt à court OH moyen terme des objectifs
poursuivis. Par ailleurs, sont encore inscrits au budget
1973 les frais de fonctionnement d'Eurochcrnic, ainsi que
les dépenses relatives aux études sur le retraitement des
combustibles irradiés et l'évacuation des déchets radioactifs.
Enfin, une attention particulière sera accordée au problème
de la création d'une capacité européenne d'enrichissement
de l'uranium et notannnent aux travaux d'Eurodif, bien qu'il
n'y ait pas en 1973 de financement direct dans cc domaine.

Sur le plan des réalisations industrielles, la première cen-
trale nucléaire exclusivement belge (Doel I - 390 !'-l\'V'e)doit
entrer en fonction dans le courant du troisième trimestre
de 19ï3.

2. L~ problème charbonnier.

1. Généralités.
En raison de conditions géologiques peu favorables, les

gisements houillers belges sont particulièrement difficiles à
exploiter et, de ce fait, la productivité a toujours été infé-
rieure au niveau atteint dans les autres pays.

Bien que l'écoulement de la production n'ait pratiquement
posé aucun problème pendant les premières années d'après-
guerre, vu l'ampleur de la demande, la rentabilité de l'indus-
trie charbonnière apparaissait déjà fort précaire en raison
du coût élevé de la production.

La situation s'est détériorée dès que la demande a com-
mencé à se contracter sous l'effet de la concurrence des pro-
duits pétroliers et des charbons importés, parmi lesquels les
charbons américains fournis en Europe depuis 1958 à des
prix inférieurs aux prix des charbons indigènes.

L'accroissement des coûts de production, par suite de
la hausse incessante des prix et des salaires, sans que cette
augmentation puisse se répercuter dans les prix de vente
à cause de la concurrence précitée, est venu encore aggraver
la position de l'industrie charbonnière belge.

A travers les fluctuations de la conjoncture, qui, à certains
moments, ont atténué les effets de cette crise, la situation de
l'industrie charbonnière s'est régulièrement dégradée depuis
1950.

La seule issue s'indiquant dans un pays à économie de
marché, où les charbonnages constituent des entreprises pri-
vées, consistait à fermer ceux dont la rentabilité apparaissait
définitivement compromise.

Devant les perspectives désastreuses d'ordre économique
et surtout social que la fermeture de la majeure partie des
sièges d'exploitation aurait entraînées, les pouvoirs publics
ont été contraints d'intervenir.

Le Gouvernement a ainsi été amené, dans le cadre de sa
politique énergétique générale, à attribuer diverses subven-
tions à l'indusrrie charbonnière, dont il couvre l'entièreté
des pertes depuis 1966. En contrepartie, les entreprises char-
bonnières poursuivent l'exploitation et ne cessent leur acti-
vité que suivant un programme adopté par le Gouvernement,
qui règle l'octroi des subventions en conséquence.

Parallèlement, une politique de reconversion industrielle
des régions minières est menée activement, de manière it
permettre le reclassement de la main-d'œuvre utilisée dans
les charbonnages appelés à arrêter leur exploitation.

Les effets de cette politique sur le plan de la production
charbonnière sont résumés dans le tableau ci-dessous, qui
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De Staat zal in hcpcrk tc male het ondcrzock en de ontwik-
kding srcuncn van de recks der lichtwaterrcacroren, o.m, de
opwerking van plutonium, en V,lII die der hoge-tcmperaruur-
g.isrcactorcn. De Sr.uushulp wordt voor die programma's
slechrs toegekend na ouderzock van het belang, op korrc of
l.ingcre tcrrnijn, der bcoogde objecricvcn. Ook werdcn llog in
de begroting voor 1':)7 3 ingeschrcvcn de werkingskostcn van
Eurochemic en de uitguvcn die verband houden met het
ondcrzock bctrcffcnde de opwerking der bestraaldc brand-
stoffen en de verwijdcring van de radioucricve afval. Ten-
slotre wordt bijzondcrc aandacht bestecd aan hct problccm
van de bouw van n'Il Europees hedrijf voor de produktie
van verrijkt uranium en 0.111. aan de activiteiten van Eurodif,
hoewel in 197.1 nog gecn rechrstreeksc fiuanciering ter zake
werd ingcschreven.

Als industriële verwezenlijking zal de eerste uitsluitend
Belgische centrale (Doel I - 390 rviWe) norrnaal in her derde
kwarrnal van 1973 op gang worden gcbracht.

2. Het sreenkolenprobleem,

1. Algemeenbeden:
Ingevolge hun weinig gunstige geologische structuur zijn

de Belgische srcenkolenlagen hecl moeilijk te exploiteren
zodat de produktiviteit er altijd geringer was dan in de andere
landen.

Alhoewel de afzet van de produktie kort na de oorlog
omzeggens geen moeilijkheden opleverde door de omvang
van de vraag, bleek de rendabiliteit van de srcenkolenindus-
trie toen reeds onzeker door Je hoge produktiekosten,

De toestand werd bepaald ongunstig van zodra de vraag
begon af te nemen onder invloed van de concurrentie der
aardolieprodukten en der ingevoerde steenkolen, en in 't bij-
zonder der Amerikaanse steenkolen die sederr 1958 in Europa
geleverd worden tegen lagere prijzcn dan deze van de binnen-
landse steenkolen.

De toeneming van de produktiekosten ingevolge de voort-
durende stijging van prijzen en lonen, zonder dat die verho-
ging kan doorberekend worden in de verkoopprijs tengevolge
van voornoemde concurrentie, heeft de positie van de Bel-
gische steenkolenindusrrie nog meer aangetast,

Doorheen de conjuncruurschommelingen, die soms de
weerslag van die krisis verz.acht hebben, is de toestand van de
steenkolenindusrrie sedert 1950 regelrnatig achteruit gegaan.

De enige oplossing voor een land met een markteconomie,
waar al de mijnen door privémaatschappijen worden uitge-
baat, bestond erin die rnijnen te sluiten waarvan de rendabi-
liteit voor altijd in het gedrang bleek te zijn gekornen.

Met het oog op de rarnpspoedige vooruitzichten, zowel
op econornisch ab en vooral op sociaal gebied, die het slui-
ten van het grootste aantal mijnen zou meebrengen, werd de
overheid ertoe genoopt maatregelen te nemen.

Zo werd de Regering, in het raam van haar algemeen
economisch beleid, genoodzaakt allerhande subsidies aan de
stecnkolcnindustrie toe te kermen en sedert 1966 alle verlies
te dekken. Als tegenpresratie zetten de stecnkoolmaarschap-
pijen de exploitatie verder en stoppen slechts hun activiteit
volgens een door de Regering aangenornen programma dat
de roekenning van de subsidies overeenkornstig regelt.

Tegelijkerrijd wordt een krachtig beleid gevoerd tot indus-
triële omschakeling der mijnbekkens zodat aan de werk-
krachten tewerkgesteld in de mijncn die moeren gesloten wor-
den een nieuwe werkgelegenheid kan worden bezorgd,

De uitwerking van dit beleid op het gebied van de steen-
ko!enproduktie is samengevat in de hiernavolgcnde tabcl die
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met en parallèle les données relatives aux annees 1965 et I de gegevcns bctreffcndc de jarcn 19()S en 1971 rcgcnover
1971 : I clka ar plaatst :

Productlon en 103 t,.. .., ... ...

Nombre de sièges en exploitation. ..,
Nombre d'ouvriers Inscrits au 31 décembre

(fond et surface).
Rendement fond en kg ...

19786
54

57467

1849

La réduction des effectifs s'est réalisée sans provoquer de
chômage significatif, et ce grâce à la synchronisation des
fermetures de sièges avec lac réation d'emplois de compen-
sation dans les régions touchés, la rééducation profession-
nelle de la main-d'œuvre affectée par les fermetures et le
freinage, voire l' arrêt du recrutement de mineurs étrangers.

Le montant des subventions accordées à J'industrie houil-
lère a suivi, à travers les mouvements de la conjoncture, le
renchérissement des éléments du prix' de revient des charbons
et la dégradation relative de leurs prix de vente:

10960
22

35143

Produktic in loa t.
Aantal actievc mijnen .
Aantal inqeschreven arbeiders op 31 decern-

ber (boven- en ondcrçronds}.
Ondergronds rendement in kg.2622

Het verminderen van het aantal effecrieven is verwezenlijkr
zonder een mcrkbare werkloosheid te veroorzaken en dit
dank zi] de synchronisarie van de mijnsluitingen en het schep-
pen van cornpenserende werkplaatsen in de getroffen gebie-
den, de beroepsherscholing van de werklieden die getroffen
werden door de sluiringen en het afremrnen en soms het
stopz.etten van de aanwerving van vreemde mijnwerkers.

Het bedrag van de subsidies toegekend aan de steenkolen-
nijverheid heeft door de conjunctuurschommelingen heen het
duurder worden van de kostprijselernenten der kolenwinning
en de steeds gunstiger verkoopprijsverhoudingen gevolgd:

-------------------.-=----'""".••.....,.....•.......•.........••.....••.••...-...-----.,.------.-. ---.-.-.-_.-------.._------- .._-----=====--.--- ..-------,-._-.- ..-.,-_.-..,----------.. -._-.._---_.

Année

Subventions directes
en millions de francs.

Rechtstreekse subsldles
In miljoenen frank

1965
1969
1970
1971

11'24
4931
3871
4142

2. Les subventions à l'industrie charbonnière en 1972 et
1973.

L'assainissement du secteur charbonnier sera poursuivi en
1972 et 1973, ce qui aboutira, selon les prévisions, it une
réduction minime de la production en 1972 et à une réduc-
tion plus importante en 1973.

Evolution de la production (en 1 000 t).

Subventions directes
Fit

Rechtstreekse subsidies
Fit

[aar

57.0
373,5
340,7
378,1

1965.
1969.
1970.
1971.

2. De subsidies aan de steenkolennijoerheid in 1972 en
,1973.

In 1972 en 1973 zal verder gegaan worden met de gezond-
making van de steenkolensector, hetgeen volgens de vooruit-
zichten zou leiden tot een zeer geringe produktievermindering
in 1972 en tot een meer belangrijke achteruitgang in 1973.

Evolutie van de produktie (in 1 OOD t).

Campine . ... ... ... ... ... ... ... 7309 7600 7000 Kernpen •

Bassins du Sud . ... ... ... ... ... ... 3616 3600 3000 Zutderbekken .
Production perdue pour cause de grève .. , 377 Produktieverlies ingevolge staking.

---- -----
Le Pays ... ... ... ... ... ... ... ... 11332 11200 10000 Het Rijk .

A l'heure actuelle, plusieurs facteurs exercent conjointe-
ment une influence défavorable sur les résultats d'exploita-
tion et déterminent une augmentation des subventions.

1. La stagnation des rendements.

Les rendements fond sont restés pratiquement stationnai-
res en 1970 et 1971. Sur la base des résultats acquis pour
les cinq premiers mois de 1972, il s'avère qu'une légère
amélioration s'est produite en Campine, tandis que le rende-
ment a continué il baisser dans les bassins du Sud. Pour
l'ensemble du pays, le rendement est en légère hausse par

Verschillende factoren beïnvloeden op dit ogenblik geza-
rnenlijk in ongunstige zin de exploitatieresultaten waardoor
een verhoging van de subsidies onafwendbaar is.

1. De stagnatie van het rendement.

Het ondergrondsrendernent bleef in de loop van 1970
en 1971 ornzeggens onveranderd. Op basis van de resulta-
ten bek ornen over de eerste vijf rnaanden van 1972 wordt
een lichte verbetering vastgesteld voor de Kempen, maar
in het Zuiderbekken bleef het rendement dalen, Voor het
totaal van het Rijk is er een lichte verhoging van het rende-



rapport il 1971. Par une action appropriée, qui est actuel-
lement entreprise, les niveaux indiqués dans la colonne <I pré-
visions 1973", pourraient être atteints au cours de cet
exercice.

Rendements fond en kg
(Pt'''''"lld de maitrise et de survcillnncc compris).
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ment in vergeli jking met 1971. Ingevolge cen gcpaste actie
die thans ondcrnomen wordt zouden de cijfers a angegcvcn
ill de kol om " Vooruirzichtcn 1973 » kunncn bereikt wordcn.

Ondcrgrondsrcndcrncnt in kg
(oudcrhouds- en toe zichrspcrsonecl inbcgrcpcu).

1973

1969 1970

1972

1971 5 mois Prévisions

Vooruitzichtcn

Campine
Bassins du Sud
Pays .

2447
1743
2 112

Kempcn.
Zutderbekken,
Het Rijk.

2. La hausse des salaires et des charges sociales.
L'application de la programmation socia lc conclue pour

l'année 1972 aboutira, par rapport il. 1971, à une augmen-
tation du coût salarial (salaires ct charges afférentes) de
l'ordre de 14 %. Pour 1973, la programmation sociale doit
encore être négociée.

3. La hausse du matériel ct frais généraux.

Selon des estimations prudentes, les dépenses de matériel
et les frais généraux subiraient respectivement une hausse
de 2 et 3 % chaque année.

4. Valeur de la production charbonnière.
Sous l'effet de la haute conjoncture en sidérurgie, qui a

entraîné une forte demande pour les charbons à coke, les
prix de barème des charbons à coke belges ont pu être
augmentés en 1971, ce qui a cu pour conséquence d'amé-
liorer les recettes des charbonnages producteurs.

Malgré la détente sur le marché des charbons à coke,
résultant du ralentissement de l'allure de la sidérurgie sur·
venu entre-temps, les prix de barème des charbons à coke
belges n'ont pas été modifiés.

D'autre part, les bas-produits belges sont absorbés pour
leur majeure partie par les centrales électriques, en exécution
d'un contrat conclu en 1971 pour une durée de cinq ans. Aux
termes de ce contrat, le prix des bas-produits belges est
appelé à varier de six mois en six mois en fonction du prix
moyen de l'ensemble des calories utilisées (les bas-produits
belges exclus) durant une période de référence. Depuis le
début de l'année 1971, le prix moyen de la G.callibrc prépa-
rée, déterminé par le Comité de Contrôle de l'Electricité ct du
Gaz, a baissé constamment. Il se situe actuellement à 85
francs. Les rabais qui doivent de et: fait être pratiqués par
les charbonnages belges pour l'écoulement de leurs bas-
produits aux centrales électriques ont entraîné une notable
diminution de recettes.

Compte tenu de ces divers éléments, les previsions de
subventions pour les années 1972 et 1973 s'établissent actuel-
lement comme suit:

(En millions de francs.)

Articles du budget - 1 1972

32.03.
Montant Initla! .
Supplément à prévoir ...

2875,-
1932,20

32.12. '1807,20
165,80Montant initiai .

Supplément à prévoir ...

Total 32.03 et 32.12 .
Fit .

'1973,-
444,-

2691
1770
2317

UN
2172
2663

2. De vcrhoging van de Ioncn en sociale lasten.
De tocp assing van de sociale programrnatie, goedgekeurd

voor '1972, zal t.O.V. 1971 leiden tot een vcrhoging van de
loonkosten (Ioncn en sociale lasten) met 14 %. Voor 1973
moct de sociale programmatie nog besproken worden.

3. De prijsvcrhoging van het materieel en algemene
onkosten.

Volgens voorzichtige ramingen zouden de uitgaven voor
het ma terieel en de algemene onkosten jaarlijks met respec-
tievelijk 2 en 3 % verhogen,

4. Waarde van de steenkolenproduktie,
Onder invloed van de hoogconjonctuur in de ijzer- en staal-

nijverheid die de vraag nuar cokeskolen aanzienlijk ver-
hoogde, kondcn in 1971 de schaalprijzen van de Belgische
cokeskoleu verhoogd worden, hetgeen tot gevolg had dat
de ontvangsten "an de cokeskolenmijnen verhoogden.

Niettegcnstaa nde de ontspanning op de cokeskolenmarkt,
veroorzaakt door de inmiddels voorgekornen vertraging van
de ijzer- en staalproduktie, werden de schaalprijzen van de
Belgische cokeskolen nier gewijzigd.

Bovendien worden de meeste Belgische rninderwaardige
kolen opgeslorpt door de elektrische centrales, dit in uitvoe-
ring van een kontrakt afgesloten in 1971 voor vijf [aar. Lui-
dens dit kontrakt zal de prijs van de Belgische laagwaardige
produkten orn de zes maanden variëren in funktie van de
gerniddelde pr ijs van het geheel van de verbruikte calorieën
(de Belgische laagwaardige produkten uitgesloten) gedurende
ecu referentieperiode. Sedert het begin 1971 is de gemiddelde
prijs van de vrije G.cal, voorbereidingskosten incluis, vast-
gesteld door het Controle-Comité voor de Elektriciteit en het
Gas, voortdurend gedaald. Die prijs beloopt rhans 85 frank.
De prijsverrnindering die hierorn door de Belgische mijnen
moet toegepast worden op de afzet van hun minderwaar-
dige produkren aan de elektrische centrales veroorzaakt een
gevoelige verrnindering van hun ontvangsten,

Rekening houdende met al die verschillende elementen
kunnen de vooruitzichten inzake subisidies voor 1972 en
1973 als volgt bepaald worden:

(in miljoenen frank.)-----r-·-------- ---------------
Begrotingsartikelen

r --
1973

3488,'1{)
32.03.

Oorspronkelijk bedrag.
Te voorzien supplement.

161.85
32.12.

Oorspronkelijk bedrag.
Te voorzien supplement.

3550,25
}()5,-

Totaal 32.03 en 32.12.
FIt.
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Il s'ensuit que po ur UI1 prix de vente 11Ctde 877 francs/
tonne un subside de 444 francs doit être octroy(

3. Metallurgie.

1. La sidrnugic.
Le recul de la production d'acier, qui s'est dcssillL' depuis

le second semestre de 1970, n, dans plusieurs pays industriali-
sés, pris fin ,\ la suite de la reprise conjoncturelle. Le ma rché
sidérurgiquc européen u'n toutefois pas encore retrouvé SOI1
véritable équilibre, notamment en raison de l'accroissement
assez modéré de la consommation effective d'acier à la suite
de la faible activité dans Il' secteur des biens d'investissement
en Europe. Les nouvelles commandes ont cependant nette-
ment augmenté (18m les Pays membres de la C.F..E.

En Belgique également, un accroissernenr analogue a été
noté. Pendant le premier semestre de 1972, la production a
déjA dépassé de 10 'j" le niveau enregistré pendant la période
correspondante de 197'1. Les stocks qui avaient atteint un
niveau assez bas, ont été reconstitués, notamment en vue de
nouvelles hausses de prix: cc mouvement a joué lin rôle
non négligeable.

POLlr J'ensemble de l'année 1972, la production est esti-
mée à près de 13 millions, soit à environ 7,5 % de plus que
l'année précédente. Comme la capacité globale de production
atteindra, en 1972, près de 18 millions de tonnes, le degré
d'utilisation portera sur environ 75 'Yo.

En 1972, les négociations entre les pays de la C.E.C.A.
(plus le Royaume-Uni) et les Etats-Unis au sujet de la limi-
tation délibérée des exportations des produits sidérurgiques
se sont terminées. Tout comme l'accord précédent, celui-ci
a été conclu pour une durée de trois ans. Un accord sem-
blable entre les six Pays membres de la C.E.E. et le Royaume-
Uni, d'une part, et le Japon, d'autre part, porte sm la limita-
tion des exportations japonaises vers l'Europe occidentale.

Pour certains produits ct sur certains marchés, les prix
sont devenus progressivement plus stables depuis le début
de l'année, après un effondrement général en 1971. Les prix
de revient par contre, ont augmenté considérablement, sur-
tout en raison de la hausse des coûts salariaux, des prix du
transport et des cotations plus élevées du charbon. Bref, la
situation financière de la sidérurgie a évolué d'une manière
défavorable, ce qui a conduit les amortissements it un niveau
relativement bas. Les investissements poursuivent leur courbe
descendante et ont été estimés globalement à 8,5 milliards
pour les années 1972 et 197:1, contre plus de 10 milliards par
an en 1970 et 1971. L'application des dernières nouveautés
techniques est cependant indispensable, si cette industrie veut
maintenir sa position concurrentielle. Un nouvel accroisse-
ment de l'emploi ne doit pas être envisagé.

L'avenir de la sidérurgie peut être jugé favora ble, il condi-
tion que les cfforts soient poursuivis en vue d'une rationalisa-
tian, d'une modernisation et d'un accroissement de la pro-
ductivité.

2. Métaux non ferreux,

Ce secteur de base, à coefficient de capital élevé, dépend
dans une luge mesure de l'étranger, tant en ce qui concerne
les livraisons de matières premières que les ventes de pro-
duits demi-finis. La suppression progressive des contingents
communautaires en matière de plomb et de zinc et l'intro-
duction d'un régime uniforme d'importation pour les six
Pays membres de la C.I.F.., peuvent favoriser l'établissement
d'une politique communautaire d'approvisionnement en
matières premières ct sauvegarder ainsi l'existence de cette
branche d'activité dans les pays membres de la C.E.E.
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Hieruir vlocit voort d at pcr nette vcrkoopprijs van 877
frank! ton een roclagc van 444 frank dient verleend te
worden,

3. Mctaalniivcrhcid,

I. Ijzer- en srualnijvcrhcid.
De d.iliru; van de smnlproduktic, die zich sedcrt de

twccdc hcltt van 1970 afrckcudc, hccft als gevolg van de
con] unctuurhcrlcv ing, in vcrschcidcnc gcïndustrialiscerdc
landen ecu eindc gcnomcn. \'Vcliswaar hccft de Europcsc
ijzer- en staulrnarkr haar wcrkclijk cvcnwicht nog nier terug-
gcvonden, onder meer daar de stijging van het recel staal-
vcrbruik wegcns de zwakkc activiteit in dl' Europese investe-
ringsgoedcrcuscctor nog vrij marig hlijfr, De uieuwe bestel-
lingen namcn in de F. E.G.-bnden alleszins flink toc.

Ook in België werd deze stijging opgcrncrkt, Tijdens de
ccrsrc helft van dit jaar overtrof de produktic recds met 10 %
hct pcil van de ovcrcenkomstige periode van 1971. Ongetwij-
feld hceft de opbouw van de voorradcn, die ecu vrij laag
peil bereikt hadden, o.m, met het oog op nieuwe prijsstij-
gingen cen belangrijkc rol gespeeld.

Voor hccl het jaar 1972 wordr de produkrie op ruim
13 miljoen ton gcraarnd of circa 7,5 % meer dan het jaar
tevoren. Daar in 1972 de totale produktiecapaciteit bijna
18 rniljoen ton za] bereiken bcdraagt de benurtigingsgraad
aldus ongevecr 75 %.

In 1972 werden de onderhandelingen tussen de E.G.K.S.-
landen (plus het Verenigd Koninkrijk) en de Verenigde Staten
over de vrijwillige uitvoerbeperking van staalprodukten afge-
slotcn, Evenals de vcrige zal deze overeenkornst voor drie
[aren gelden. Een soortgelijk akkoord tussen de zes E.E.G.-
landen en het Verenigd Koninkrijk, enerzijds, en japan,
andcrzijds, houdt de beperking van de japanse uitvoer naar
West-Europa in.

Voor een aantal produkten en op sornmige markten zijn
de prijzen, na de algernene inz inking in 1971, sinds het begin
van dit jaar geleidelijk vaster geworden, Daarentegen zijn
echtcr dc kostprijzen, vooral door het stijgen van de loon-
kesten, de vervoerprijzeri en de hogere steenkoolnoteringen
aunzicnlijk toegenomen. Kortom, de financiële toestand van
de ijzer- en sra alnijverheid evolueerde ongunstig; dit resul-
reerde in cen betrekkelijk laag afschrijvingspeil. De inves-
teringen lopen verder rerug en werdcn voor de jarcn 1972
en 1973 globaal op 8,5 miljard geraarnd tegen meer dan
10 miljard per jaar in 1970 en 1971. De aanwending van
de laatste technische nieuwigheden is nochtans noodzake-
lijk, wil deze industrie haar concurrenriepositie kunnen
handhaven, Een verdere toeneming van de werkgelegenhcid
is niet meer te verwachren.

Mits de inspanningen rot rationalisering, modernisering en
opvoering van de produktiviteit voortgezet worden, mag
de toekornst van de ijzer- en staalindustrie optimistisch
beoordeeld worden.

2. Non-ferrornetalen,

Deze zeer kupitaalintcnsieve basissector is zowel voor wat
berrefr de leveringen van de grondsroffen als de afzet van
halffabrikaten en afgcwcrkre produkten in aanzienlijke mate
van het buitenland afhankelijk, De geleidelijke afschaffing
van de communautaire conringenten voor lood en voor zink
en het invoeren van een zelfde invoerregime voor de zes
E.E.G.-landen kunnen bijdragen tot het bereiken van een
gerneenschappelijke bevoorradingspolitiek inzake grondstof-
fen en aldus her bestaan van deze bedrijfstak in de E.E.G.-
landen veilig stellen.



Ce secteur qui est pourtant bien équipé sm le plan techni-
que ct couuncrci al , est cependant tort sensible aux fluctua-
tions con jonc turc lies des biens d'investissement, cc gui expli-
que entre autres le taux d'activité assl'Z médiocre Cil J 9ïl.

POlir 19ï2, 1'011 prévoit toutefois une progression d'environ
6°/", pour les métaux bruts ct les produits demi-finis. Ainsi,
la production de plomb cr de zinc dans la branche des
métaux bruts ct la production d'aluminium d:1I15 celle de
produits demi-finis, accuseraient une progression notable,

3. Industrie des Iabrications métalliques.

L'amélioration de l'activité dans cette industrie dépendra
dans une large mesure de la propension à investir, des entre-
preneurs, qui a été bible jusqu'à présent. Toutefois, le Gou-
vernement poursuit, sans cesse, ses efforts de soutien à l 'bIOJu-
tian de la construction mécanique ct au progrès technologi-
que de l'électronique.

Dans les autres secteurs, une politique d'assainissement, de
modernisation et de fusion vise la création de quelques unités
de production puissantes ct dynamiques pouvant utiliser
pleinement leurs possibilités dans l'Europe des Dix.

En outre, les recommandations de la C.E.E. concernant
l'utilisation rapide des machines-outils à commande nurnéri-
que, ont reçu le soutien demandé.

On essayera également de mettre en pratique les premières
résolutions en vue (l'améliorer la situation dans l'industrie
optique et dans la mécanique de précision.

4. Construction navale.

Le niveau des nouvelles commandes de navires est assez
satisfaisant et les corners de commandes garantissent une
évolution normale des activités dans les années à venir. Dans
le secteur de la navigation intérieure, plusieurs chantiers
doivent se contenter de travaux de réparation.

Les chantiers qui construisent surtout des navires spéciaux
tels les dragueurs, sont en pleine activité.

A présent que les mes ures spécifiques de soutien sont prati-
quement harmonisées dans le cadre de la C.E.E., des négo-
ciations sont entamées sur le plan mondial afin d'éviter une
surcapacité éventuelle.

4. Industries du textile et du vêtement.

Après les résultats assez satisfaisants obtenus en 1971,
l'on prévoit un nouvel accroissement de l'activité pour cette
année. L'expansion P(HIT l'ensemble de l'industrie textile est
ainsi estimée à plus de 4 %; dans l'industrie de la confec-
tion et du vêtement, le taux d'expansion pourrait même
atteindre 8 %.

Les investissements qui ont évolué défavorablement en
1971, pourraient s'accroître cette année-ci, d'autant plus que
l'évolution technique rapide requiert des capitaux considéra-
bles. Les modifications continuelles de la demande et la
nécessité de disposer de produits de plus en plus nouveaux
en d'autres couleurs et d'autres formes, doivent stimuler les
efforts consentis en matière d'investissements.

L'augmentation relativement faible de la demande inté-
rieure, la concurrence croissante de la part des industries
textiles des pays en voie de développement, encore accrue
par l'ouverture progressive des frontières de la C.E.E. à ces
produits et, enfin, les changements technologiques dans le
domaine de la production et des ventes expliquent les diffi-

[ 71 4 (1972-1973).

Dcgelijk uirgcrust op tcchnisch en commercieel gebicd is
deze industrie nochrnns zccr gevoelig voor de conjunctuur-
bcwcgingen van de invester ingsgoedcren. Hierdoor kan onder
meer het vrij matige activiteitspeil van J971 verklaard
worden.

Voor 1972 wordt evcnwel ecn verbetering verwacht die
voor de ruwe rnetalcn en voor de halffabrikaten circa 6 %
zou bedrngen. ZO ZOl! de produkrie van lood en zink bij de
ruwc metalen en van aluminium bij de halffabrikaren fors
tocnemen.

3. Metnalverwerkende nijverheid.

De verbctcring van de acnvitert ill deze industrie zal in
belangrijke mate afhangen van de herleving van de investe-
ringsneiging bij de ondernemers die tot nog toe zwak is.
Nochtans gaan de inspanningen van de Regering om de
ontwikkeling van de machinebouw en de technologische voor-
uitgang van de elcktronische nijverheid te steunen, onverrnin-
derd voort.

In de andere scctoren wordt getracht door een politiek van
sanering, modernisering en fusie enkele sterke, lcvenskrach-
tige produktie-ecnhcden tot stand te brengen die in het
Europa van de Tien volledig hun mogelijkheden kunnen
benurten,

Bovendien werden de aanbevelingen van de E.E.G., inzake
een snelle aanwending van gereedschapswerktuigen met
numericke besturing gesteund.

Ook wordt getracht de eerste besluiren tot verbetering van
de roestand in de optische industrie en de fijnmechanica in de
praktijk orn te zetten.

4. Scheepsbouw.

Het peil van de nieuwe bestellingen voor zeeschepen is vrij
bevredigend en de orderboekjes waarborgen een normale
activiteit voor de komende jaren, In de sector van de binnen-
schepen moeren verscheidene werven zich revreden stellen
met herstellingswerken,

Die welke zich echtcr gespecialiseerd hebben en speciale
schepen bouwen, zoals baggerboten, kennen een drukke acti-
viteit.

Nu de specifieke steunrnaatregelen binnen de E.E.G.-lan-
den bijna zijn geharrnoniseerd, wordt getracht op wereld-
vlak te onderhandelen orn een mogelijke overcapaciteit te
verrnijden,

4. Tcxliel- en kledingindustrie.

Na de vrij bevredigende produktieresultaten in 1971 wordt
verwacht dat ook dit jaar de activiteir verder zal roenemen,
20 wordt voor de ganse textielnijverheid een expansie ver-
wacht van ruim 4 % en dit tempo zou in de confectie- en kle-
dingindustrie zelfs 8 % kunnen bereiken.

De investeringen die in 1971 ongunstig evolueerden zouden
dit jaar kunncn toenernen des te meer daar de snelle tech-
nische evolutie aanzienlijke kapitalen vereist. Ook de VOOrt-
durende veranderingen van de vraag en de noodzaak over
steeds nieuwe produkten in undere kleuren en vormen te
beschikken moeten deze invesreringsinspanningen stimuleren.

De vrij trage groei van de binnenlandse vraag, de grotere
mededinging vanwege de rextielindustrie uit landen in ont-
wikkeling die nog verhoogd wordt door het geleidelijk open-
stellen van de grenzen van de E.E.G. voor deze produkten en,
ten slotte, de technologische wijzigingen op het gebied van
de produktie en de afzet verklaren de steeds grotere struc-
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cultes structurelles toujours plus grandes dans ces br.mchcs
d'activité rrndiriounelle et ù coefficient de travail élevé. Le
Gouvernement s'efforce d'adapter la st rucrure de l'industrie
textile par la promotion de lintégr.irion horizontale et verti-
cale, et pa~ la réduction graduelle des capacités de production
excédentaires.

L'application soutenue des directives en matière d'aide
sectorielle accordée ù l'industrie textile, contribuera effecti-
vement à la restructuration et à la rationalisation de l'indus-?
tric textile belge.

S. Industrie chimique,

Le rythme de croissance de cette branche d'activité dans
l'économie nationale n'a cessé d'augmenter.

L'industrie chimique est un secteur sujet à un fort rythme
de renouvellement, ce qui explique le niveau élevé des inves-
tissement, s'inscrivant à une moyenne annuelle de 12 mil-
liards pour la période allant de 1967 il 1971. A la suite de la
surcapacité de certains secteurs sur le plan mondial et de
la conjoncture moins favorable, les investissements annuels
s'élèveraient à 8 ou 9 milliards pendant les années 1972 et
1973.

La recherche en équipe constitue une condition sille qua
non pour la croissance de cette industrie. Il ne s'agit là pas
uniquement de l'extension et de l'amélioration qualitative de
la gamme de produits existants, mais encore faut-il, dans
le cadre d'une politique écologique dynamique, accorder
une attention croissante à la protection de l'environnement.
Selon les évaluations, les coûts de recherche scientifique
dans le domaine de la chimie s'élèveraient à près de 3 mil-
liards.

6. Le diamant.

A l'effet de résoudre les difficultés auxquelles l'industrie
du diamant doit faire face, il a été décidé de fournir un cer-
tain appui dans le domaine des investissements. Ainsi les
investissements ayant pour but la construction de nouveaux
ateliers modernes et l'aménagement des ateliers existants,
pourraient bénéficier de bonifications d'intérêts ou de primes
en capital. Les autorités sont également disposées à interve-
nir dans les coûts de construction d'un centre de recherche
pour le diamant. La tâche de ce centre consisterait surtout
à mettre au point de meilleures' méthodes de production et
à développer la mécanisation, afin de comprimer les coùts
salariaux.

7, Industrie de la construction.

L'accroissement de j'activité dans l'industrie de la cons-
truction a constitué le moyen mis en place par le Gouverne-
ment afin de réorienter la politique économique vers une
politique plus axée sur la promotion de l'expansion. Les
objectifs du plan quinquennal de 1971·1975 prévoient un
accroissement annuel de 4,7 % des investissements dans la
construction, alors que pour les investissements publics, le
taux d'accroissement annuel est estimé à plus de 9 %,
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turcle mocilijkhedcn van deze tradirionele, arbeidsintensieve
bedrijfsrakken. De Rcgering tracht de structuur van de tex-
tielindusrrie aan te passen o.m, door de horizontale en verti-
cale integratie te bcvordercn en her uitschakelen van ovcrtol-
lige produkriccapacireir.

De vcrdere tocp.issing van de richtlijucn in verband met de
sectoriële hulp aan de textielnijverheid zal effectief bijdragen
tot de herstructurering en rntionalisatic van de Belgische tex-
tielindustrie.

5. Chemische industrie.

Her grocitempo van deze bedrijfstak in de nationale eco-
nomie neernt verder roe.

De chemische nijverheid is een sector met een hoog ver-
nicuwingsritme, Dit verklaart het hoge peil van de investe-
ringen die voor de periode 1967-1971 gemiddeld jaarlijks
12 miljard bedroegen, Door de overcapaciteit in sornmige sec-
toren op wereldvlak en de minder gunstige conjunctuur zou-
den voor de jaren 1972 en 1973 de jaarlijkse investeringen
telkens 8 à 9 miljard bcreiken,

Ook de research in groepsverband is een conditio sine qua
/1011 voor de verdere groei van deze industrietak. Hierbij
wordt niet alleen gedacht aan de uitbreiding en aan de kwali-
teirsverbetering van bestaande gammaprodukten; er dient in
het kader van een dynarnisch ecologisch beleid ook steeds
meer aandachr geschonken aan de bescherming van het leef-
milieu. In 1972 wordt naar rarning aan wetenschappelijk
onderzoek in de chemische nijverheid circa 3 miljard frank
besteed,

6. Diamant.

Om aan de moeilijkheden in de diamanrnijverheid het
hoofd te kunnen bieden werd besloren op het gebied van de
investeringen bepaalde tegemoetkorningen te verstrekken,
Aldus kunnen de investeringen die de oprichting van nieuwe
en moderne werkplaatsen of de uitbreiding van de bestaande
tot doel hebben yan bepaalde rentetoelagen of kapiraalpre-
mies genieten, De overheid blijft tevens bereid om in de
oprichtingskosten van een onderzoekscentrum voor diamant
bij te dragon. De taak van dit centrum zou er voora in bestaan
betere produktiemethodes te ontwikkelen en een verdere
mechanisarie door te voeren en aldus de loonkosten te
drukken.

7. Bouwnijverheid.

Het verhogen van de activireit in het bouwbedrijf was het
hulprniddel dat de Regering aanwendde orn het econornisch
beleid orn te huigen tot een meer op de bevordering van de
groei gericht beleid. Bij de doelsrellingen van het vijfjarenplan
voor de periode 1971-19ï5 werd gesteld dat de investeringen
in her bouwhedrijf jaarlijks 111et 4,7 % zouden toenernen
terwijl voor de overheidsinvesteringen een jaarliiks groei-
tempo van meer dan 9 % vooropgcsteld werd.



2. Classes moyennes.

Les petites ct moyennes entreprises constituent dans notre
vic économique un maillon indispensable. Assurer leur
expansion s'avère donc nécessaire au renforcement des struc-
turcs économiques. 'Tel est l'objectif essentiel sur lequel le
Gouvernement fonde sa politique en matière de Classes
:11Oyennes.

Une politique économique cohérente eu Ïaveur des P.M.E.
doit s'appuyer sur quatre déments principaux:

l'information et l'encadrement;
la formation et le perfectionnement professionnels;
l'accès an crédit;
des pratiques commerciales saines.

1. L'information ct l'encadrement.

Les données statistiques permettant de sc faire une idée
précise de la valeur qualitative des P.M.E. sont actuelle-
ment fort insuffisantes de même d'ailleurs que les prévisions
en matière de développement sectoriel.

Ces lacunes doivent absolument être comblées afin de
disposer des informations nécessaires pour associer plus
étroitement les P.M.£. à 1::1planification économique.

Cette information générale doit en outre être diffusée. Les
petites et moyennes entreprises ne disposent en effet pas par
elles-mêmes des moyens pour acquérir ou traiter les informa-
tions utiles, relatives à l'entreprise en général ou à leur
profession en particulier.

Cette information incombe au Département et à l'Institut
économique et social des Classes moyennes qui sont en outre
chargés d'une mission d'encadrement, à savoir celle de
conseiller les P.M.E. en matière de gestion et d'organisation
de leurs entreprises.

2. La formation et le perfectionnement professionnels.

La formation et le perfectionnement professionnels s'avè-
rent être d'une très grande importance, plus encore pour les
petites et moyennes entreprises que pour les grandes entre-
prises qui, par leur nature même, peuvent plus facilement
faire appel à du personnel qualifié grâce à la répartition des
tâches et à la spécialisation qu'elles pratiquent. Une forma-
tion permanente des chefs d'entreprise indépendants de l'arti-
sanat, du commerce, de la petite industrie et des services, et
ce au moyen d'une méthode spéciale adaptée au P.M.E.,
constitue un facteur indispensable pour diriger les entrepri-
ses Classes moyennes.

Pour cette raison, on poursuivra les efforts pour continuer
l'équipement des centres de formation qui sont le pivot du
développement qualitatif et quantitatif de toute la formation
"Classes moyennes ». Ainsi, en plus de la formation du
patronat et du perfectionnement systématique déjà existants,
on étendra entre antres l'aide individuelle pour la gestion des
entreprises; de nouvelles possibilités seront créées pour le
recyclage, la formation complémentaire et la reconversion.
Les indépendants seront ainsi mis en état de s'adapter sans
cesse à l'évolution économique et de mieux utiliser les nou-
velles possibilités qui leur sont offertes.

A cet égard, l'attention et l'étude nécessaires sont consa-
crées aux initiatives qui doivent être prises en matière de
nouvelles professions au stade patronat et en matière cl'orien-
ration du perfectionnement professionnel.
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2. Middeustand.

D~ kleine Cil middelgrorc ondcrncrningcn zijn CUl oumis-
hure schakel in ons eco nornisch lcvcn, Tcn cincle de econo-
mische structurcn te vcrstcvigcn moet ook de expansie van
de kleine en middelgrore ondernemingen verzekerd worden,
Zo Iuidde de csscntiëlc doclstelling die de Rcgering als grond-
slag heeft gclcgd in haar programma van Middenstands-
politiek.

Een samcnhangcnde economischc politiek, ten gunsre van
de K.M.a., mocr vooral srcuncn op vier pijlcrs :

de inforrnaric en begeleiding;
de beroepsopleiding en beroepsvolmaking;
de krcdietverlcning;
een gezond handelsverkecr.

1. De inforrnatie en begeleiding.

Statistische inlichtingcn die ecn duidelijk beeld over de
kwalitatieve waarde van de K.M.a. geven en prognoses over
de sectoriële te verwachteu ontwikkeling, ontbreken tot op
dit ogenblik in hoge mate.

Deze lacunes moeren worden aangevuld zodat de nood-
zakelijke inforrnatie beschikbaar is om de K.M.a. nauwer
bi] de econornische progtamrnatie te kunncn bctrekken,

Deze algemene informatie moet verder doorstromen. De
kleine en rniddelgrote ondernerningen beschikken immers niet
uit zichzelf over de middelen orn elke nuttige inforrnatie met
betrekking tot de onderneming in het algerneen, of hun
beroep in het bijzonder, te verwcrvcn en te verwerken,

Naast deze informatie hebben het Departement en het
Economisch en Sociaal Instituut voor de Middenstand ook
een taak van begeleiding om de K.M.a. voor te lichten bij
het beheer en de organisatie van hun ondernemingen.

2. De beroepsopleiding en beroepsvolmaking,

Meer nog dan in de grote bedrijven, die ingevolge taak-
verdeling en specialisering uiteraard gemakkelijker op gekwa-
lificeerd persoueel een beroep kunnen doen, is de beroeps-
opleiding en beroepsvolmaking voor de kleine en middel-
grote ondernemingen van zeer groot belang . .Een perma·
nente vorming van de zelfstandige ondernemingshoofden
uit ambacht, handel, kleinindustrie en dienstverlening en dit
volgens een bijzondere aan de K.M.a. aangepasre methode
is een onontbeerlijke factor voor her leiden van Midden-
standsbedrijven,

Daarom zullen de inspanningen worden voortgezer voor
de verdere uirrusting van de vormingscentra die de spil zijn
voor de kwalitarieve en kwantiratieve uitbouw van de ganse
rniddenstandsopleiding. Zo zalo.a. benevens de thans
besraande patroonsvorrning en de systernatische vervol-
rnaking, ook de individuele hulp bij het bedrijfsbeheer wor-
den geschapen voor herscholing, bijscholing en omscholing.
De zelfstandigen zullen aldus in staat gesteld worden zich
voortdurend aan te passen aan de econornische evolurie en de
nieuwe kansen, die hun geboden worden, berer kunnen
benurten.

In dat verband wordt de nodige aandachr en studie besteed
aan de initiatieven die inzake nieuwe beroepen in de patroons-
opleiding en de oriëntering van de beroepsvolmaking dienen
te worden genomen.
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L'avis formulé récemment par le groupe de rravail pou r la I
programmation économique des P.!v1.E. sera dès Ion l~tilc I
lor.s du choix des options à prendre dans les divers dO.ll1ames I
qui intéressent la formation ct le perfectionnement profes-
sionnels, notamment en cc qui concerne les progrum mes, la
régionalisation des organes, le rôle accru des Centres Je
Formation et de Perfectionnement professionnels, etc.

La législation sur l'accès it la profession, qui normnlcmcnt
sera. appliquée progressivement aux différents secteurs écono-
miques, est un autre moyen de promotion de la formation
professionnelle des chefs d'entreprise, qui d'ailleurs constitue
en même temps un facteur préventif contre la disparition
prématurée des petites entreprises. Compte tenu des cliffi-
cuités existantes, lin effort spécial devra être entrepris pour
ce qui est de la distribution.

Les nouvelles dispositions légales donnent au Gouverne-
ment les pouvoirs nécessaires pour prendre les initiat ives
requises. Une fois écoulée la période d'adaptation propre il
l'évolution de la politique d'accès, ies mesures nécessaires
pourront progressivement être prises en accord avec le
Conseil supérieur des Classes moyennes.

3. Vue politique de crédit adéquate.

Les lois des 24 mai 1959, 17 juillet 1959 et 30 décembre
1970 fournissent au Gouvernement les instruments nécessai-
res pour mener en permanence une politique d'adaptation en
faveur des entreprises. Ainsi que le prévoit l'accord gouver-
nemental, 1111 effort particulier sera fait pOUf promouvoir
ies exportations et l'emploi dans les P.M.E. Un effort impor-
tant sera en outre consenti pour développer un secteur ter-
tiaire actif et compétitif. Les directives en matière d'applica-
tion de la loi du 24 mai 1959 ont été revues il la lumière de
ces objectifs, et sont entrées en vigueur en mai 1972. E.lIes
prévoient entre autres des interventions plus importantes en
matière de subventions-intérêts pour les exportations, la
sous-rraitance, la coopération et la distribution. Ces direc-
tives tiennent également compte des différentes régions, étant
donné que les petites et moyennes entreprises colla borent
par leur diversification à. hl relance de régions de développe-
ment.

I! faudra égaiement poursuivre l'effort particulier entrepris
en faveur des jeunes qui veulent embrasser une activité pro-
fessionnelle d'indépendant. Dans le domaine de l'emploi, les
petites et moyennes entreprises installées dans des régions
de développement et n'employant pas plus de 10 personnes
bénéficieront de primes d'emploi.

4. Pratiques commerciales saines.

La loi relative aux pratiques commerciales et les arrêtés
d'exécution qui restent à prendre contribueront à eviter que
la concurrence soit faussée ou que le consommateur soit
attiré par des avantages fallacieux.
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Hcr onlangs door de wcrkgrocp voor econoruische pro-
gr.uuruaric der K.]\'l.a. uirgebrachr advics zal dcrhalve dien-
stig ziju bij de keuze cler tc ncmcu opties in de verschillende
gchicden die de bcrocpsopleiding en de beroepsvolmaking
'îanhclangcn nl. op stuk \',111 de pr ogrumrna's, van de regie-
nalisatie van de organcn, van de meer uitgebreidc rol cler
Centra voor Bcrocpsopleiding en Bcroepsvolmuking, enz.

Ecn andcr rniddcl ter bcvorderiug van de beroepsvorrning
der ondcrncmingshoofdcn, revens ook ecu preventieve factor
tegen de voortijdige sterfte van de kleine ondcrnemingen, is
de wetgeving op de tocgang tot het beroep die norrnalirer
progressief z.il roegepast wordcn op de vcrscheidene econo-
rnische sectorcn, Rckening houdend met de bestaande mogc-
lijkhedcn zal men zich een bijzondere inspanning op het stuk
van de disrributie moeren gerroosren.

De nieuwe wcttelijke regeling geeft de Regering de nodige
machtcn orn de vereiste initiatieven te ncmcn. Eens de aan-
passingsperiodc, eigen aan de cvolurie van het toegangs-
beleid voorbij, zullen de nodige maatregelen, in overleg met
de Hoge Raad voor de Middenstand, geleidelijk kunnen
genomen worden.

3. Een aangepastc kredietpolitiek.

De werren van 24 mci 1959, 17 juli 1959 en 30 december
]970 bieden de Regering de instrumenten om een perma-
nente politiek van aanpassing ten gunste van de onderne-
mingen te voeren. Zoals in het Regeerakkoord werd
ingeschrcven, zal een bijzondere inspanning gedaan worden
orn de uitvoer en de rewerksrelling in de K.M.a. te bevor-
dercn, Verder zal een voorname inspanning worden geleverd
voor de ontwikkeling van een actieve en competitieve ter-
tiaire sector. De .richtlijnen inzake de wetgeving van 24 mei
]959 werden o.rn, in het licht van deze doelstellingen her-
zien en zijn sinds mei van her jaar 1972 in voege getreden,
Grotere tussenkomstcn inzakc rcntetoc1agen werden o.m.
voorzien voor de uitvoer, de toclevering, de samenwerking en
de distributie. Deze richtlijnen houden ook rekening met de
verschillende gewesten orudat kleine en middelgrote onder-
nemingen door hun diversificatie ook bijdragen tot de herop-
bcuring van achtergebleven gebieden.

Een bijzondere inspanning, die nog verder moet doorge-
t.rokken worden, wc rel reeds gerealiseerd ten gunste van de
jongeren die een zelfstandige beroepsactiviteit willen aan-
pakken. Wat de tewerkstelling betreft, zullen de kleine en
middelgrote ondcrnerningcn, gevestigd in de ontwikkelings-
gebieden, en die niet meer dan 10 arbeidskrachten tewerk-
stellen, genieten van arbeidsplaatspremies.

4. Gezond handelsverkeer,

De toepassing van de wet inzake de handelspraktijken en
de te nernen uitvoeringsbesluiten rnoeten ertoe bijdragen dat
de concurrentie niet wordt vervalst of de verbruiker wordt
aangelokt door bedrieglijke voordelen,



3. La politique agricole.

1. Considérations générales.

Les décisions prises par le Conseil de> Ministres des C.E.
en date du 24 mars 1972 ont largement consacre l'emprise
de la Communauté Ecouoruique Européenne sur la politique
agricole de notre pays et de Il0S partenaires.

Le Conseil des C.E. a non seulement fixe une série impor-
tante de prix pour la c::llllpagnc 1972-1973, mais il a égale-
ment approuvé trois directives dont l'application aura de
grandes répercussions sur l'évolution ultérieure des structures
agricoles dans l'Europe des Six. Ces directives concernent la
modernisation des cxploirnrions agricoles, l'encouragement
à la cessation de l'activité agricole et, enfin, l'information
socio-économique et la qualification professionnelle des per-
sonnes travaillant en agriculture.

l'approbation de ces trois directives signifie qu'en pratique
tous les Etats membres doivent adapter les mesures législa-
tives ct réglementaires en vigueur sur le plan national pour sc
conformer aux dispositions prescrites par les directives, et
cela, au plus tard le 19 avril 1973, c'est-à-dire douze mois
après la notification des nouvelles dispositions C.E. aux
divers Etats membres.

La Belgique dispose déjà, depuis 1961, d'une législation
qui favorise les investissements et la modernisation de
l'agriculture. Il s'agit ici de la loi du 15 février 1961 portant
création d'un Fonds d'investissement agricole.

L'assainissement de l'agriculture est organisé dans notre
pays par la loi du 3 mai 1971. Les lois nationales qui
régissent ces matières ne devront vraisemblablement pas
être fondamentalement modifiées dans les prochains mois,
mais certaines formalités devront en être adaptées dans
les meilleurs délais et cela, par arrêté royal délibéré en
Conseil des Ministres.

Il faut souligner cl'ailleurs que la loi du 15 février 1961,
relative au Fonds d'investissement agricole, a déjà été modi-
fiée par la loi du 29 juin 1971 afin de permettre à ce même
Fonds d'investissement de contribuer, dans une mesure plus
importante, mais conforme il la directive de la C.E.E., à la
modernisation de l'agriculture beige.

En ce qui concerne l'exécution de la troisième directive,
les mesures nécessaires seront également prises.

D'autres décisions sont encore prévues sur le plan des C.E.
dans le domaine des structures et de l'urganisation des mar-
chés puisque le Conseil des Ministres examinera bientôt des
dispositions en vue d'encourager la formation de groupe-
ments de producteurs et d'améliorer les modes de commer-
cialisation des produits agricoles. En dépit du caractère de
plus en plus communautaire des divers éléments de la politi-
que agricole, le rôle de la politique nationale reste impor-
tant. C'est ainsi qu'un effort tout particulier sera déployé en
faveur de la protection de la nature.

Des mesures sont envisagées pour mieux sauvegarder les
intérêts des cultivateurs expropriés, pour favoriser le remem-
brement volontaire et pour assurer la conservation du milieu
lors de la réalisation des remembrements.

Enfin, la création éventuelle d'une banque foncière et la
mise en vigueur du bai! de carrière seront étudiées minu-
tieusement.

Un effort tout particulier se poursuit dans le domaine de
la recherche agronomique ct de la formation professionnelle
des jeunes agriculteurs.
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.1. Het laudbouwbeleid.

I. Algcmcne bcschouwingen,

De beslissingcn, die cloor de Minisrerrnad der E.G. op
24 maart 1972 getroffen werdcn, hebben duidelijk de greep
bcvesrigd van de Europcsc Economische Ccmcenschap op
het landbouwbeleid van ons land en onze partners,

De Raad der E.G. hccft nict allecn ecn bclangrijke reeks
prijzen voor het seizocn 1972-1973 vastgesrcld, maar hij
heeft tegelijkertijd drie richtlijnen goedgckcurd, wnarvan
de rocpassing een grote wccrslag zal hcbbcn op de vcrdcre
evolutie van de laudbouwstrukrurcn in de zcs landen van
de E.G. Deze richtlijnen betreffen de modcrnisering van
de landbo uwbedrijven, de bcvordering van de bedrijfsbeëin-
diging in de landbouwen ten slorte de sociaal-economische
voorlichting en de scholing van de personen die in de land-
bouw werkzaarn zijn.

De goedkeuring van deze drie richtlijnen betekent dat in
de praktijk alle Lid-Starcn op nationaal vlak de nodige wet-
telijke en reglementaire rnaatregelcn moeren treffen 0\11 hun
wetgeving aan te pnsseu aan de bepalingen van de richt-
liincn en dit ren laarsre op 19 april 1973, t.t.z. rwaalf rnaan-
den na de notificarie van de nieuwe E.G.-voorschriften aan
de verschillende Lid-Sraten.

Sinds 1961 beschikt België recels over ecn wergeving, die
de investeringen en de modernisering van de landbouw
bevordert. Het bcrrcft hier de wet van 15 februari 1961 hou-
dende oprichting van een Landbouwinvesteringsfonds.

De sanering van de landbouw wordt in ons land geregeld
door de wet van 3 rnei 1971. De nationale wetten, die deze
kwesties regelen zullen waarschijnlijk nier grondig gewijzigd
moeten worden in de ccrstkorneudc maanden, maar bepaalde
modaliteitcn ervan dieuen zo spoedig mogelijk aangepast te
worden door middel van een in Ministerraad overlegd
koninklijk besluit,

Hier valt trouwens te onderstrepen dat de wet van
15 februari 1961 betreffende het Landbouwinvesteringsfonds
reeds door de wet van 29 juni 1971 werd gewijzigd, ten
einde dit zelfde Fonds in de mogelijkheid te stellen in een
grotere mate, maar die toch in overeensternming is met de
E.G.-richtlijn, tot de modcrniscring van de Belgische land-
bouw bij te dragen.

Wat de uitvoering van de derde richtlijn betreft, hiervoor
zullen eveneens de nodige rnantregelen getroffen worden,

Voor de roekornst worden er op E.G.-vlak nog andere
maarregclen voorzien op het gebied van de strukturen en
van de markrorganisatie, de Ministerraad zal binnenkort
nieuwe bepalingen onderzoeken orn de oprichting van pro-
duccntcngroepcringen te bevorderen en orn de cornmercia-
lisatiernerhoden van de landbouwprodukten te verbeteren,
Ondanks het stecds toenerncnd cornmunautair karakter van
de verschillende sectoren van het landbouwbeleid, blijft noch-
tans de rol van de nationale Staat nog zeer belangrijk. Zo
wordt een gans bijzondere inspanning gedaan ten gunste
van de naruurbescherming.

Maatregelen worden onderzocht om de belangen van de
onteigende landbouwers beter in aanmerking te nernen, om
de vrijwillige ruilverkaveling te bevorderen en orn het natuur-
schoon te vrijwaren bij het uitvoeren van ruilverkavelingen,

Teri slotte zullen de eventuele organisatie van een grond-
bank en de toepassing van een loopbaanpacht zorgvuldig
bestudeerd worden,

Een heel bijzoudere inspanning wordt verder ontplooid op
het gebied van het landbouwonderzoek en van de beroeps-
opleiding voor jonge landbouwers.
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Dans le domuinc des marchés ,lgricolcs, le Département
dc l'Agriculture s'occupe nciivcmcur d'une meilleure organi-
sation des coopér.irives agricoles, ot'! U1\ regroupement ct une
meilleure conception des tâches s'imposent d'urgence. Sur le
plan juridique, dl' nouvelles formes de collaboration entre
agriculteurs devront être 1'("[h1l1('5 possibles par une ad.ipt,r-
tion de notre Il·gisbtion.

Tout en poursuivant vigoureuscmcur la production d'un
lait de qualité dans l'ensemble du pays, des mesures seront
envisagées pour développer la production de la viande bovine
dans les régions ct les exploitations, où une telle spécialisa-
tion est realisable. Dans le secteur animal, la lutte contre
la brucellose bovine constitue une des préoccupations les
plus immédiates du Gouvernement, qui mettra tour en œuvre
pour accélérer l'élimination de cette maladie et répondre
ainsi aux obligations commuuautaires en matière sanitaire.

Sur un plan général, le Ministère de l'Agriculture reste
très attentif ù l'évolution des problèmes monétaires, afin
d'éviter que des situations préjudiciables aux intérêts des
agriculteurs ne se développent.

De nouvelles mesures sont envisagées en vue de favoriser
au maximum la vente des produits agricoles nationaux.

2. Le financement de la politique agricole commune.

Le budget du Ministère de l'Agriculture comprend dans le
domaine du financement de la politique agricole commune
uniquement des crédits destinés li financer les contributions
de la Belgique au Fonds Européen d'Orientation et de Garan-
tie Agricole (F.E.O.G.A.). Ces contributions sont encore dues
au titre cie la période précédant le I'" janvier 1971, étant
donné qu'à compter de cette dernière date le règlement
(C.E.E.) n" 729170 du Conseil du 21 avril 1970 relatif au
financement de la politique agricole commune est entré en
vigueur et qu'en vertu de ce règlement, le F.E.O.G.A. consti-
tue une partie du budget des Communautés, dont les moyens
de financement sont fixés par la décision du Conseil du
21 avril 1970 relative au remplacement des contributions
financières des Etats membres par des ressources propres aux
Communautés.

Ce nouveau mécanisme de financement a déjà été décrit
d'une façon détaillée dans l'exposé général des budgets pour
les années antérieures; il peut suffire d'indiquer ici que les
contributions financières que la Belgique doit encore verser
en vue d'équilibrer le budget des Communautés européennes
sont financées par des crédits prévus au budget du Ministère
des Finances.

Le budget du Ministère de l'Agriculture doit encore pré-
voir pour l'année 1973 un crédit de 850 millions de francs
pour le financement de nos contributions au F.E.O.G.A. qui
peuvent être subdivisées comme suit:

1. Section « Garantie » : 750 millions de francs.

Cette contribution est due en vertu de la résolution du
Conseil du 29 mai 1972, qui remplace la résolution du Con-
seil du 21 avril 1970 (J.O. n° C 50 du 28 avril 1970),

2. Section « Orientation ".
Les contributions redevables pour cette section sont mobi-

lisées par la Commission en fonction de ses besoins de tré-
sorerie.

Pour la période transitoire venant 11 terme le 31 décembre
1970, cette section finance le concours du Fonds aux pro-
jets d'amélioration des structures, qui sont réalisés par les
ressortissants des Etats membres, ainsi que l'intervention des
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Inzake murkrbclcid liouclt lier Departement van Landbouw
zich actief bczig met CCIl bercrc organisatie van de [nudbouw-
coöpcraties, w.iar ccn hergrocperiug en ecu bercrc opvatting
van lie taken dringeud noodzakclijk is. Op hct juridische
vlak zullcn de nodige rcksrcn opgcstcld wordcn tcncinde de
samcnwcrk ingsmoacl ijkhcdcn ondi-r de lundbouwers te
bcvorderon .

Alhocwcl men vcrdcr naar de produktic van kwalitcits-
melk over hcel hcr land zal hlijven streven, zullen ook rnaat-
regelen overwogen wordcn om de rundvlcesproduktie te
ontwikkelen in de gewcsten en in de bcdrijven, waar een
dergclijke specialisatie uitvocrbaar is. In de dierlijke sector,
is Je besrrijding van de rundcrbrucellose cen van de meest
onruiddellijkc zorgcn van de Rcgcring gcworden, die alles
in het werk z;ll srellen om deze ziekte sneller uit te roeien
en aldus te benutwoordcn aan de communautaire verplich-
tingen.

Het Ministerie van La ndbouw volgt aandachtig de evolutie
van de monetaire problcmen, om te vermijden dar bepaalde
toesranden, die voor de lundbouwers nadelig zoudcn uitvallen
zich verder zouden onrwikkelen.

In de komende rnaanden zullen nieuwe maatregelen
onderzocht worden orn de verkoop van onze eigen land-
bouwprodukten zovecl mogelijk te bevorderen.

2. De financicring van hel gemeeuschappelijk landbouwbeleid.

Op de begroring van het Ministerie van Landbouw wor-
den in verband met de financicring van het gemecnschap-
pelijk landbouwbeleid nog eukel kredieren opgevoerd die
besternd zijn om de bijdragen van Belgiê aan her Europees
Oriéutatie- en Garantiefonds voor de Landbouw (E.O.G.F.L.)
te financieren, Deze bijdragen zijn nog verschuldigd uit
hoofde van de periode die aan 1 januari 1971 voorafgaat,
aangezien vanaf laatsrgenoernde datum de verordening
(E.E.G.) nr 729170 van de Raad van 21 april 1970 betref-
fende de financiering van het gerneenschappelijke landbouw-
beleid in werking is getreden en dat krachtens deze veror-
dening het E.O.G.F.L. een onderdeel vorrnt van de begroting
der Cerneenschappen, waarvan de financieringsmiddelen
worden vastgesteld door het besluit van de Raad van 21 april
1970 betreffende de vervanging van de financiële bijdragen
van de Lid-Staten door eigen middelen van de Gerneen-
schappcn.

Dit nieuwe financicringsmechanisrnc werd reeds breed-
voerig beschreven in de algemcne toelichting van de vroegere
begrotingsjaren; het kan volstaan met hier te verrnelden dat
de financiële bijdragen die België nog moet afdragen om
de begroting van de, Europese Gemeenschappen in even-
wicht te brengen gefinancicrd worden met kredieten uitge-
trokken op de begroting van het Ministerie van Financiën.

Op de begroting van het Ministerie van Landbouw dient
voor het jaar 1973 nog een krediet van 850 miljoen frank
uitgetrokken te worden voor het financieren van onze
bijdragen aan het E.O.G.F.L., die als volgt worden onder-
verdeeld:

1. Afdeling « Garantie » : 750 miljoen frank.

Deze bijdrage is verschuldigd krachtcns de Raadsresolutie
van 29 mei 1972, die de Raadsresolutie van 21 april 1970
(P.B. nr C 50 dd. 28 april 1970) vervangt,

2. Afdeling « Oriëntatie »,

De bijdragen verschuldigd voor deze afdeling worden door
de Cornmissie gemobiliseerd in functie van haar kas-
behoeften,

Voor de overgangsperiode eindigend per 31 december 1970,
financiert deze afdeling de bijstand van het Fonds aan de
structuurverbeteriugsprojecten, die door ingezetenen van de
Lid-Staren worden gerealiseerd, evenals de tussenkornst van



Cornmuna lités dans des actions spéciales don~lécs, c~niI
avaient été engagées dans les c.E. en Ylie de 111leUXfaire
correspondr? l'offre à la demallc!c .le certain,s produits. agri-/
cales; ,I s'agit principalement de I arrachage cl arbres fruitiers,
de l'abattage de vaches laitières ct de la non-commercialisa- !
tian du lait et de produits laitiers. De plus, pendant la I
période considérée, une partie des crédits annuels disponi-
bles aéré réservée pour le financement il une date ultérieure
des actions communes, qui sont déjà ou qui seront encore
décidées dans le CHIre de la réforme de l'agriculture.

Le concours accordé aux projets d'amélioration des struc-
tures n'est payé aux bénéficiaires qu'à la fin de leur réalisa-
tion, de sorte qu'eurre la date d'octroi ct celle du paiement
s'écoule une période plus ou moins longue, qui atteint pour
un grand nombre de projets d'investissement deux ans Cl'

plus.
D'autre part, les décisions d'octroi sont prises avec un

certain retard par rapport à l'année budgétaire. C'est ainsi
qu'en 1972 sont prises les décisions, qui sont imputées sur
les crédits budgétaires de 1971 de la section e Orientation »,
mais qui sont de leur côté liés aux périodes de comptabilisa-
tion F.E.a.G.A. « 2e semestre 1969 et année 1970 »,

De ce qui précède, on peut comprendre aisément que les
contributions financières des Etats membres, redevables au
titre de la section c Orientation" du F.E.O.G.A., doivent
être versées longtemps après la période de comptabilisation,
à laquelle elles se rapportent.

Compte tenu des dépenses remboursées par la section
« Orientation » à la Belgique au titre des actions spéciales
citées et qui sont utilisées au financement de nos contribu-
tions au F.E.O.G.A., on peut, sur base des données commu-
niquées par la Commission, estimer à 100 millions de francs
le crédit nécessaire au financement de nos contributions rede-
vables en 1973 au titre de la section « Orientation ».

Le tableau n? 1 ci-dessous renseigne le concours du Fonds,
section « Orientation ", qui a été accordé au titre des pério-
des de comptabilisation 1967-1968 et 1968-1969 à des projets
cl'amélioration des structures.

TABLEAU 1.

F.E.D.G.A. - Section ., Orientation »,

Aide (X 1 000 francs) accordée par le Fonds
pour des projets nationaux.
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de Cetuccnschappcn in bcpaulde speciale .ictics, die in de
E.G. wcrden ondcrnorncn orn hct aanbod van sornmige land-
houwprrnluktcn bcter in overcenstcmrning te brengen met
de vraag. hct betreft vooral hct rooicn van fruitborncn, het
slachrcn van rnelkkoeicn en het nier in de handel brengen
van melk en zuivclproduktcn. Daarenbovcn werd tijdens
geuoemde periode ecu deel van de jaarlijks beschikbare kre-
dicten gercservcerd voor de fiuuncieriug op een later tijd-
stip van Je gcmccnschappelijkc acrics, die in het kader van
de hervorrning van de landbouw reeds zijn beschikt of het
I10g zullen worden.

De bijsrand tocgekend aan de structuurverbeteringsprojec-
ten wordr slcchts uitbetaald aan de bcgunstigden op het
einde van hun realisat ie zodat tussen het tijdstip van de roe-
kenning en dit van de uitbcraling een min of meer lange
tijdspanne verloopr, die voor een groot aantal investerings-
projccten twee en meer jaren bedraagt.

Anderzijds wordcn de rockcnningsbeslissingen met een
zekere vertraging t.o.v, her begroringsjaar genomen. Zo wor-
den in 1972 de beslissingen getroffen, die worden aange-
rekend op de begrotingskredieten 1971 van de afdeling
« Oriëntatie ", maard die op hun beurt verbonden zijn aan de
E.a.G.F.L.-berekeningsperioden « 2° sernester 1969 en het
jaar 1970 »,

Uit wat voorafgaat valt allicht te begrijpen dat de finan-
ciële bijdragen van de Lid-Staten, die uit hoofde van de sfde-
ling « Oriëntatie » aan het E.O.G.F.L. verschuldigd zijn, een
lange tijd na de berekeningsperiode waarop zij betrekking
hebben moeten afgedragen worden.

Rekening houdend met de aan België door de afdeling
« Oriëntarie » vergoede uitgaven uit hoofde van de genoemde
speciale acties en die worden aangewend ter financiering
van onze bijdragen aan het E.O.G.F.L., kan men op grond
van de door de Comrnissie verstrekte gegevens, het krediet
nodig tot het financieren van onze in 1973 verschuldigde
bijdragen uit hoofde van de afdeling « Oriêntatie » ramen
op 100 miljoen frank.

De onderstaande tabe! 1 verrneldt de bijsrand van het
Fonds, afdeling « Oriëntatie », die uit hoofde van de bere-
keningsperioden 1967·1968 en 1968-1969 aan de structuur-
vcrbeteringsprojecten werd toegekend,

TABEL 1.

E.O.G.l'.L. _. Afdeling « Oriëntatie »,

Door het Fonds verleende bijstand (X 1 000 frank)
aan nationale projecten.

.__ .. -

~,"";;,:
.._-- _.~-..~" -- - - .. _."- ...

;:;,,,,,,,,,,,,)~.,>B"
.- --

Périodes de comptabilisation Belqlque Allemagne France Italie Totaux
-- -- -- -- - -

Berekeninqsperioden Schijven Be/gië Duits/and Frenkriik Ïtullê Luxemburq Nederlend Totelen

I

1967.1968 ". ... ... ... ... ... VIe - 1969 591325 2255044 1 783014 I 2715182 i727 650678 8000000
19611.1969 ... ... ... ... " . ... VUe - 1970 583277 22411 208 I 772173 , 2713278 18743 661296 7999975

I
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B. - POLITIQUE SOCIALE.

1. Introduction.

Il est d'usage de présenter, dans l'exposé général du bud-
get, un aperçu de l'Imporr.ince de la politique sociale, ce sous
forme d'un regroupement des avantages sociaux redistribués
et des contributions financières de l'Etat en cette matière.
Les tableaux suivants dégagent, d'une part, les prestations
sociales payées ou fournies aux bénéficiaires des divers sec-
teurs de la politique sociale et, d'autre part, les subventions
inscrites au budget ordinaire.

L'ensemble des prestations sociales, selon le schéma utilisé
dans les précédents exposés généraux du budget, s'établit
pour 1973 à 300,9 milliards de francs.

Cette masse de prestations augmente par conséquent de
26,8 milliards de francs en 1973 par rapport à 1972 initial
recalculé - pour la comparabilité - au même indice des
prix à la consommation, soit 274,1 milliards de francs. La
croissance réelle de 9,8 % ainsi obtenue se situe à un niveau
nettement supérieur á celui de l'accroissement du P.N.B. en
termes réels, soit 4,4 %.
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B. - SOCIALE POLITIEK.

1. Inlciding,

Het is gcbruikelijk in de algernene toclichring bij de bcgro-
ting een overzichr te verschnffen van de draagwijdtc van de
sociale pclirick, onder de vorrn van een hergroepering van
de herverdcelde sociale tegemoetkomingen en van de finan-
ciële bijdragen van de Staat daarin. De navolgcnde tabellen
verschaffcn enerzijds de sociale prestaties die II irgekeerd of
verstrckt worden aan de begunstigden der diverse sectoren
van de sociale politiek en anderzijds de toelagen die uitge-
trokken worden op de gewone begroting.

Het geheel der sociale prestaties, berekend volgens het in
de vorige algemene toelichtingen bij de begroting gebruikte
schema, beloopt voor 1973 300,9 miljard frank.

Deze prestatiemassa verhoogt bijgevolg in 1973 met 26,8
miljard frank tegenover 1972 initiaal, na omrekening van dit
Iaatste - ten behoeve van de vergelijkbaarheid - tegen één

zelfde index der consurnptieprijzen nl, 274,1 miljard frank.
De aldus bckomen reële groei met 9,8 % ligt bijgevolg op een
merkelijk hoger peil dan de aangroei in volume van het
B.N.P. nI. 4,4 %.



I'restations sociales.
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Sociale prcstatics,
(fil milja nlcn Ir.urk.)

}'J72 1973

Propositions

Vet'(()ezrn~
lijki"lI~n

Initial Ajuste,

Onr.,pronkelijk Aunarp ast

Voorstellen

Victimes de la guerre .,. 7.8 s.: 8.2 8.7 Oorloqsslachtoffers,

Pensions (1) ... ... 61.4 67.s 71,5 79.6 Pcnsioeur-n (1).

Prestations familiales (") 40.7 42,7 ül '19.3 Geztnsprvst aties (:!j.
Allocations pertes de salaires (~) ... 29,7 32.5 37.4 39.4 Tor-laqen VOOr loonverlics (:1),

Politique de santé . 53,1 59.1 60,0 61,9 Gczondhctdszorq.
Politique de J'emploi 1.1 1,6 1.) 2,\ We rkvoorzlcnlnqsbclctd.
Logement (J) 2.5 2.8 2.8 3,9 Huisvesting (I).
Vacance s (ij) .. , 31,6 39.1 41.2 45.6 Vakantle (").
Abonnements scolaires 0.6 0.8 0.8 0.8 Schoolabonnementcn.
Abonnements sociaux ". U 2.7 2.7 2,9 Sociale abonncrnenten,
Fonds national des études ... l.4 1,5 1,5 1.8 Nationaal Studiefonds,
Handicapés ... 3,0 3.6 3.7 4.9 Mindcr-valtden.

~_._--- ------------

Total 237,3 262,0 276.4 300,9 Totaal,

Le total des subventions de l'Etat repris au second tableau,
se chiffre à 96,9 milliards de francs < en 1973. Abstraction
faite de l'intervention de l'Etat dans la charge des alloca-
tions de chômage, dont les fluctuations d'une année à l'autre
perturbent la comparaison des séries, la masse des subven-
tions augmente de 13,6 % par rapport aux crédits inscrits
au budget initial de 1972.

L'ensemble des subventions à la sécurité sociale des tra-
vailleurs salariés et indépendants et des assurés libres aug-
mente de 8 milliards par rapport au budget initial de 1972,
Abstraction faite du chômage, la croissance atteint encore
7,5 milliards, soit 15,3 %. Les accroissements les plus impor-
tants découlent de la programmation sociale des travailleurs
indépendants (+ 2,5 milliards) et des subventions aux régi-
mes des travailleurs salariés, notamment de l'I.N.A.M.I.
(+ 2,9 milliards) et les pensions (-I-1,1 milliard).

Les autres subventions à caractère social accusent aussi
une augmentation substantielle de 6,9 milliards, soit 22,4 %.
Des hausses importantes se remarquent en ce qui concerne
les subventions en faveur des handicapés, de la politique de
santé, de l'entretien des enfants confiés à la justice, du loge-
ment, des abonnements sociaux, des victimes de la guerre et
l'octroi des bourses et prêts d'études.

(') y compris le pécule de vacances payé aux pensionnés,

Cl y compris l'enrrerien des enfants de justice.

('j Pensions d'invalidité des mineurs, indemnités d'incapacité de travail
de l'I.N.A.M.l., d'accidents du travail et de maladies professionnelles,
allocations de chômage.

(') Primes de construction, taudis, différence d'intérêt.
(') y compris le pécule de vacances payé aux employés, mais il

J'exclusion du personnel définitif des services publics.

N. B. - Ce tableau ne comprend pas:

a) les monranrs payés par les compagnies d'assurances pour Ics
accidents du travail;

b) les rentes payées directement par les compagnies d'assurances et
les caisses privées de pension;

cl les monranrs attribués pur les différents fonds de sécurité d'cxis-
tence.

Hct totaal van de Rijkssubsidies opgenornen in de tweede
tabel, bereikt in 1973 96,9 miljard frank. Exclusief de Rijks-
bijdrage in de last van de werkloosheidsuirkeringen, waarvan
de schommelingen van jaar tot jaar de vergelijkbaarheid der
reeksen verstoren, verhoogt deze subsidiernassa met 13,6 %
ten opzichte van de kredieten die uitgetrokken werden op de
oorspronkelijke begroting over 1972.

Het geheel van de toelagen aan de sociale zekerheid der
loontrekkenden, zelfsrandigen en vrij-verzekerden, neemt toe
met 8 miljard t,Q.V.. de oorspronkelijke begroting over 1972,
Exclusief de werkloosheid bedraagt de toeneming nog 7,5 mil-
jard of 15,3 0/0. De bijzonderste verhogingen vloeien voort uit
de sociale programmatie ten voordele van de zelfstandige
arbeiders (+ 2,5 miljard) en uit de betoelaging van de werk-
nernersregimes, nl. het R.I.Z.I.V. (+2,9 miljard) en de pen-
sioenen (+ 1,1 miljard).

De overige toelagen met sociale inslag kermen eveneens een
belangrijke aangroei, nI. met 6,9 miljard of 22,4 %. De
gevoelige verhogingen worden vasrgesteld bij de betoelaging
van de gehandicapten, van de gezondheidszorg, het onder-
houd van de aan de justitie toevertrouwde kinderen, de
sociale huisvesring, de sociale abonnernenren, de oorlogs-
slachtoffers en de studiebeurzen en -leningen.

(') Met inbegrip van her a'111 de gepeusioneerden betaald vakantie-
gek!.

('l Het onderhoud van de door de jusritie toevertrouwde kinderen
inbegrepen.

(") Invaliditcirspcnsiocncn der mijuwerkers, vergoedingen voor arbeids-
ongeschiktheid van hec R.IZ.LV., wegens arbeidsongevallen, wegens
bcroepsziektcn, werkloosheidsvergcedingcn.

(') Bouwpremies, kroropruirning, renteverschillen.
('l Met inbegrip van het vakantiegeld betaald aan de bedicnden maar

met uitzonderling van het vastbenocrnd personeel openbare diensren,

N. B. - Deze tnbel bcvat niet :

'1) de sornmen die betaald worden door de verzekcringsruaatschappijen
voor arbcldsongcvullcn,

IJ) de renten die rechtstreeks door de verzekerlngsmaatschappijen en
private pensioenkassen uitbetaald worden;

cl de bedragen toegekend door de verschillende fondsen voor
besraanszekerheid,
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Le commentaire ci-après des principaux aspects de la poli-
tique sociale fournit de plus amples explications sur cette
évolution (I) :

De hierua volgcnde commentaar over de bijzondcrsre
aspecten van het sociaal beleid gant verder in op deze evo-
[urie (') :

Subsides à caractère social du budget de l'Etat C).
(En milliarcls de fr.mcs.)

Toclagcn met sociale inslag van de Staatsbcgroting Ci.
(1n rniljardcn trank.)
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A. - Subventions A. -- Toeleqen aan de
Ii la sécurité sociale. maatschappelijke zekerheid,

i. Sécurité sociale des salariés: l. Maatschappelljke zekerheid van
de Ioontrekkendcn :

a) maladle-invaltdité ... ,.. 15.1 16,9 19.8 23.0 23.6 25.9 a) ztekte-Iavaädttel t:
bl - pensions des ouvriers. des 6,6 6.7 7,6 8,8 9.0 9.4 bl -- pensioenen der arbetders,

employés. des mineurs et bedlcnden, mijnwerkers en
des marins de la marine zeelieden ter koopvaardl]:
marchande;

- pensions d'Invalidîtë des 2.4 2.4 3,0 3,0 3.5 35 -- inv alidl tel tspensi oenen der
mineurs; mljnwerkers:

- contribution dans les rea- 0,5 0,5 0.5 0,6 0.7 0,7 - rentebljdraqen:
tes:

c) chômage ... ... ... ... 2.1 0,9 - 1,5 2.2 2.0 c] werkloosheid;
d) allocations familiales ... ... 0.8 0,8 0,8 0,9 0,8 0.9 d) klndlirbljslag;
e) maladies professionnelles ... 1,3 2,2 2,7 2,6 2.6 3,2 el beroepsztekten.

._--- 0___ - ---- ---- ----
Total. 28.8 30,4 34,4 40.4 42.4 45.6 Totaal.

2. Sécurité sociale des lndépen- 2. Maatschappelijke zekerheid van

dants : de zelfstandigen:
a) maladie-dnvalidlté : al ztekte-invalldlteit :

- obligatoire ... ... ... 0.7 0,7 0,9 1.2 1.5 L7 - verplichte;
-- libre ... ... ... ... 0,7 0,7 0.7 0,7 0.7 0,8 - vrije.

bl pensions ... ... ... ... 2.8 3,3 3,8 4,8 5,2 65 b) pensloenen:
c) allocations familiales ... ... 0.9 1,0 1.2 1.3 1.3 1.5 c) klnderhijslaq,

------ ---_ ..- _0- ._-~ ----- --- ----
Total. 5.1 5.7 6,6 8,0 8,7 lo,s Totaal,

3. Sécurité sociale des assurés 3. Maatschappelijke zekerhetd van
Iibres: revenu garanti: de vrij-verzekerden: gewaarborgd

Inkomen:
a) maladie-Invalidité . ... ... 05 0,4 0.4 0.4 0,4 0,4 a) etekte-tnvaltdttett:
bl pensions et revenu garanti. 1.3 1,3 i.s 1.5 L3 1,8 b) pensloenen en gewaarborlJd

-"--- 0---- ---- ----- --- --- Inkomen,
Total. 1,8 1,7 1.9 1,9 1,7 2.2 Totaal.

---- --- ---- ---- --_. ---
Total des subventions 35.7 37,8 42,9 50.3 52.8 58.3 Totaal van de toelagen aan de maat-

à la sécurité sociale.
I I schappelljke zekerhetd.

C) Les montants, mentionnés duns le tableau et dans ces commen-
taires, ne contiennent pas la part dans la provision index globalement
prévue au budget du Ministère des Finances.

(') Le contenu des rubriqies de ce tableau est détaillé il l'annexe 11
du présent exposé général.

(') De bedragen, geciteerd in de rabel en in die comrnentuar, zijn
steeds exclusief het aandeel in de globale indexprovisie uirgerrokken op
de begroting van het Minisrerie van Financiën.

(') De inhoud van de rubrieken van deze tabel wordt beschreven in
bijlage Il van de onderhavige algernene roelichting.
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13. -- Autres s"b"enti

1. Allocations aux ha
estropiés et mutilés.

2. a) Politique de l'cm plo
b} Aide de réadaptation

vallleurs licenciés.
c) Promotion sociale

d'heures.
3. Entretien d'enfants conf

instltuttons,
t Politique de santé:

- subsides aux organis
cattfs sanitaires et à I
che scientifique mëd

subsides aux hôpitau
subsides à l'Œuvre
nale de l'Enfance;

- dotation du Fonds
d'assistance:
charges Hnanclêres d'
des pouvoirs subord

5. Politique familiale:
- subventions aux or

familiaux et aux ce
formation;
réductions tarifaires

6. Politique du logement:
- interventions an pr

Ponds National du L

7. Victimes de la guerre:
- pensions de guerre .
- subsides aux: œuvres

nales,
- réduc tions tarifaIres

8. Allocations et pré ts d' ët
9. Abonnements sociaux •

10. Abonnements scolaires

Total des antres subv

Provlslo
Provision déc

gouverne

Total

Total g~néral, sans le chömaç
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2. l'cnsio ns.

L'runéliorarion du niveau de vie des personnes Cigécs en
gc'néral ct des pensionnés l'li particulier figure au premier
pl.in des préoccupations du Parlement ct du Gouvernement.

L'uugrnenratiou régulière des pensions de retraite ct de sur-
vie des travailleurs salariés s'est poursuivie en 1972; ces
prestations onr (té majorées de S %, avec effet au I" janvier
1972, par la loi du 3 mars 1972. Une mesure analogue a été
réalisée par l'arrêté royal du 28 février 1972 en faveur des
ouvriers mineurs bénéficiaires d'une pension d'invalidité.

Il convient de souligner que des améliorations ont été
apportées réccmrnent aux conditions d'octroi des pensions,
dont les plus importantes sont résumées ci-après.

La loi du 26 juin 1972 ct l'arrêté royal du 27 juin 1972
ont réduit de 3D i\ 27 années la durée des services requis
pour l'octroi d'une pension de retraite complète d'ouvrier
mineur. Cette mesure est financée par une augmentation des
cotisations des ouvriers mineurs du fond et de leurs employ-
eurs ct par une subvention spéciale de l'Etat versée à
l'Office national des Pensions pour Travailleurs salariés et
dont le montant est fixé par la loi du 26 juin 1972.

De nouvelles possibilités d'assimilation à des périodes
d'activité, prises en considération pour le calcul de la pen-
sion, de certaines périodes d'inactivité ont été introduites.
Les conditions d'exercice d'une activité professionnelle pour
les bénéficiaires d'une pension de travailleur salarié ou d'une
pension d'invalidité d'ouvrier mineur ont été assouplies dans
le sens des avis émis par le Conseil national du Travail.

D'autres dispositions ont également été prises en faveur
de catégories plus spécifiques de pensionnés, avec effet au
1'" juillet 1972:
- les pensions d'invalidité accordées aux ouvrie'rs mineurs

ont été augmentées de la "10;
la limite annuelle du cumul d'une pension d'invalidité ou
de retraite d'ouvrier mineur et une indemnité servie en
réparation des dommages résultant d'un accident du tra-
vail ou d'une maladie professionnelle a été relevée de
10 OIo;
la contre-valeur en espèces de la fourniture de charbon
a été portée de 1 500 à 1 800 francs la tonne.

A la répercussion financière de ces différentes mesures
sur le budget de 1973, il convient d'ajouter le coût des réali-
sations que le Gouvernemenr sc propose de poursuivre dans
le cadre de sa politique de progrès social.

Le Gouvernement déposera prochainement un projet de
loi visant à revaloriser les pensions des travailleurs salariés
de manière telle notamment gue le montant de base de la
pension accordée à un ménage pour une carrière complète,
soit porté à 9D 000 francs à partir du I" janvier 1973.

Le pécule de vacances des pensionnés S(Ta augmenté de
25 % en 1973.

Le financement du régime des pensions pour travailleurs
salariés reste assuré par le produit global des cotisations
sociales et de l'intervention de l'Etat, Pour 1972, le montant
de la dotation annuelle versée par l'Etat au régime de pen-
sions des travailleurs salariés s'élève il 8980,6 millions de
francs, y compris le montant de la subvention spéciale dcsti-
née à couvrir l'incidence financière de la réduction de la
durée des services requis pour l'octroi d'une pension de
retraite complète d'ouvrier mineur (en exécution de la loi du
26 juin 1972).
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2. Pensiocnen.

.i) \\'(·rkncl1li.:npc:n.,,;iocncll.

Hct vcrbcrcrcn van her levonsnivcau van de bcjaa rdcn in
lier algcmccn en van de gcpcnsionecrdcn in hct bijzonder is
ccn van de bcl.mgrijkste bekornmerlsscn van lier Parlement
en van de Rcgcring.

De regchnatige verhoging van de rust- en overlevingspcn-
siocncn voor wcrk ncmers werd in 1972 voortgezct, door de
wet va n 3 rnaarr ]972 wcrdcn deze prestatics pcr t jauuari
1972 met S % verhoogd. Door het koninklijk besluit van
28 fcbruari 1972 werd een gelijkaardige maatregcl tcn voor-
dele van de op cen invalidireitspensiocn gerechtigde mijnwcr-
kers getroffen.

Er dicnr tevens te worden a.ingestipt dat de toekennings-
voorwaarden van de pensioenen onlangs werden verbeterd.
De bcl angrijkste vcrbereringen kunnen aldus worden sarnen-
gevat.

De wer van 26 juni 1972 en het koninklijk besluit van
27 juni 1972 bruchtcn de duur van het vereiste a antal dienst-
jaren voor het toekennen van een volledig rusrpensioen voor
mijnwerker 1'8n 30 op 27 jaar. Deze maatregel wordt gefinan-
cierd door cen verhoging van de bijdragen van de onder-
grondse mijnwerkers en van hun werkgevcrs en door een
bijzonderc Rijkstegernoetkoming gestort aan de Rijksdienst
voor Wer knemcrspcnsioenen en waarvan het bedrag vast-
gesteld is door de wet van 26 juni 1972.

Nieuwe mogelijkhedcn orn sommige inactivitcirsperioden
gelijk te stellen met activireitsperioden die voor het berekenen
van het pensioen ill aanmerking wordcn gcnomcn, werden
ingediend. De voorwaarden verbonden aan het uitoefenen
van een beroepsactivireit door de gerechtigden op een werk-
nernerspensioen of op een invaliditeitspensioen voor rnijn-
werker werden versoepeld in de zin van de door de Nationale
Arbeidsraad uitgebrachte adviezen.

I
Met uitwerking op J juli 1972 werden nog andere maatre-

gelen getroffen ten gunste van meer specifieke categorieën
van gepensioueerden :

I
de aan mijnwerkers toegekende invaliditeitspensioenen
werden met la % verhoogd;

1

- het grensbedrag voor de curnulatie van cen invaliditeits-
of ecn rusrpensiocn voor mijnwerkers en een uitkering die
vcrgoed wordt voor de schadeloosstelling van ecn arbeids-
ongeval of een beroepsziekte werd met la % verhoogd;

de tegenwaarde in geld van het leveren van sreenkool
werd van 1 500 op 1 800 frank per ton gebracht.

Bij de financiële weerslag van deze verschillende maatrege-
Ien op de begroting voor 1973, dient nog het bedrag van de
verwezenlijkingen te worden gevoegd die de Regering van
plan is in hct raarn van haar politiek van sociale vooruit-
gang voort te zetten.

Eerlang zal de Regering ecn wetsonrwerp voorleggen waar-
bij vanaf 1 januari 1973 de werknemerspensioenen zodanig
geherwa ardeerd worden dar inzonderheid het basisbedrag
van het aan ecn gezin voor een volledige loopbaan toegckend
pensioen op 90 000 frank zou worden gebracht.

In 1973 zalook het vakantiegeld van de gepensioneerden
met 25 % worden verhoogd.

De financiering van de werknemerspensioenenregeling
blijft verzekerd door het globaal produkt van de sociale bij-
dragen en van de Rijkstegeruoerkoming. Voor 1972 bedraagt
de jaarl ijkse Rijkstegemoetkorning die aan de werknerners-
pcnsioencnregeling wordt gestort 8 980,6 miljoen frank, inclu-
sief het bedrag van de bijzondere tegemoetkoming die
bcsremd is am de financiële weerslag van de vermindering
van her vereist aantal dienstjaren voor het bekomen van een
volledig rustpcnsiocn voor mijnwerkers (in uitvoering van de
wct V8n 26 [uni 1972).



l'our 1973, cerre dotation s'élève il 9782,2 millions de
(1':l11CS. (;(' rn ont.urt a ~·té fi'.;,; en tenant (ompti:, il raison de
400 millions de {l'alleS, d('·; réperclissions des mesures dcxó-
eut ion de la loi du S .ioùt 19(-)8 établissant certaines relations
entre les régimes de pensions du secteur public ct ceux du
secteur privé.

Le régime des pensions d'invalidité des ouvriers mineurs
est il charge de l'E1<1t. Le crédit initial cif' 1972 s'élève il
3038 millions de francs (le crédit ajusté s'élève à 3345 mil-
lions de francs). L'intervention de l'Etat s'élève en 1973 à
3461 millions de francs, soit une augmentation de près de
14 aj,J.

b) Travailleurs indépendants.

La loi du 12 juillet 1972, modifiant certaines dispositions
en matière de statut social des indépendants, a sensiblement
amélioré le régime des pensions des indépendants. La pro-
grammation de la loi du 9 juin 1970 a été orientée vers les
nouveaux objectifs ci-après:

- pension de 75000 francs à l'indice 121,19;
- suppression de l'enquête sur les ressources, le tout à réa-

liser progressivement à la date du 1er janvier 1975.
Les montants de base ont, dès lors, été portés à 60 000

francs pour les ménages ct 45 300 francs pour les isolés et
les veuves à partir du 1Cl" juiller 1972, ct ce à l'indice 121,19.

Par ailleurs, la suppression de l'enquête sur les ressources
se poursuit de manière accélérée, puisque chaque année
d'assujettissement après 1956 bonifiera d'une partie de la
période d'activité située avant 1956.
- Grâce à cette formule, l'independant inscrit dans le régime
depuis 1956 qui arrivera à l'âge de la pension en 1975,
bénéficiera d'une pension complète sans enquête sur les
ressources.

Enfin, par arrêté royal du 17 juillet 1972, les dispositions
relatives à l'activité professionnelle autorisée dans le régime
des pensions des indépendants et celui des salariés, ont été
mises en concordance.

Une nouvelle tranche de la programmation en matière
d'allocations familiales a également été rendue applicable
it la date du l'" juillet 1972; en cc qui concerne le deuxième
enfant, la différence entre l'allocation d'« indépendant » et
celle de « salarié » a été réduite de 1/4.

Pour l'année 1973, les réalisations ci-après ont, dès à
présent, été arrêtées en vertu des programmations exis-
tantes:

En matière de pensions :
à partir du I'" juillet 1973 et à l'indice 121,19 une pension
de ménage de 65000 francs ct une pension d'isolé de
50200 francs.
it la même date, nouvelle accélération du processus qui
doit conduire à la suppression de l'enquête sur les res-
sources.

En matière d'allocations familiales:
au l'" juillet 1973, nouveau pas vers l'égalité entre indé-
pendants et salariés en ce qui concerne l'allocation du
deuxième enfant;
le Gouvernement envisage en outre pour le ler janvier
1973 une amélioration supplémentaire, notamment en
matière de supplément d'âge.

Tout ceci ne constitue pas un point final dans l'élaboration
du statut social.

Le Gouvernement a convoqué à nouveau le Groupe de
Travail charge de l'étude du statut social des indépendants,
avec mission de donner UIl avis sur l'orientation future du
statut social, vu aussi bien dans son ensemble que pour ce
qui concerne chacun de ses éléments composants.
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Voor 1.973 bcdraagt deze rcgcmoctkoming 9 782,2 ruiljoen
[rank. Dut bcdrng werd bcrckcrul, rckcuing houdend, naar
rata vau 400 miljocn frank, met de wcerslag van de uitvoc-
ringsmodalitcitcn van de wct van 5 augustus 1968 waarbij
sornrnige bctrekkigcn tusson de pcnsioenrcgelingen van de
opcnbarc sector met die van de privéscctor wordcn vast-
gcsteld.

De rak invalidireitspensioenen van de mijnwerkers is tell
luste van hcr Rijk. Hct oorsproukelijk krcdict voor 1972
bedraagt 3 038 miljoen frank (hct aangcpust krediet bedraagt
3 345 miljoen frank). De Rijksgernoctkorning bedraagt in
1973 3461 rniljoen frank, hetzij CCI: vcrmeerdcring van bijna
14%.

IJ) Zelfstandigcn,

Dc wet van 12 juli 1972, houdende wrjzrgrng van som-
mige bepaliugen inzake hct sociaal statuut der zelfstandigen
heeft de pcnsioenregeling voor zelfstandigen op aunzienlijlœ
wijze verbeterd. De programmatie van de wet van 9 juni
1970 werd gericht op de volgende nieuwe objecrieven :

- pensioen van 75 000 frank aan index 121,19;
- afschaffing van het onderzoek naar bestaansmiddclen,
dit alles te verwezenlijken, progressief, per 1 junuari 1975.

De basisbedragen werden aldus verhoogd tot 60 000 frank
voor de gezinnen en 45300 frank voor de alleenstaanden en
de weduwen vanaf 1 juli 1972, en dit aan index 121,19.

Anderdeels gaat men ook verder met de afschaffing van
het onderzoek naar de besraansrniddelen, aangezien ieder jaar
van onderwerping nà 1956 revens een gedeelte van de acti-
viteitsperiode gelegen vóór 1956 zal bonifiëren.

Deze formule leidt ertoe dat de zelfstandige, die in 1975
pensioengerechtigd zal worelen en op dat ogenblik alle jaren
na 1956 in het srelsel zal hebben doorgebracht, een volledig
pensioen zonder onderzoek naar de besraansrniddelen zal
kunnen bekomen.

Bij koninklijk besluit van 17 [uli 1972 tenslotte werden de
bepalingen inzake de toegelaten beroepsbezigheid in het
pensioenstelsel der zelfsrandigen en dat van de werknemers
in overeenstemrning gebracht.

Op l juli 1972 werd eveneens een nieuwe tranche van de
prograrnmatie op her stuk van kinderbijslag in uitvoering
gesteld : wat de twcede kinderen betrefr, werd het verschil
tussen de kinderbiislag " zelfstandigen » en de kinderbijslag
« werknerners » met 1/4 verminderd.

Voor het jaar 1973 staan, krachtens de bestaande program-
maties, reeds de volgende realisaries vast:

Op bet stuk van pensioen :
- vanaf 1 juli 1973 en aan index 121,19 een gezinspensioen

van 65 000 frank en een pensioen als alleenstaande van
50 200 frank;

- op dezelfde daturn, een nieuwe acceleratie van het pro-
cessus dat naar de afschafflng van het onderzoek naar de
bestaansrniddelen moet lelden.

Op het stuk van hinderbijslag :
- op 1 juli 1973, een volgende stap naar de gelijkheid

tussen zelfstandigen en werknemers wat het tweede kind
betreft;

- bovendien overweegt de Regering een bijkornende verbe-
tering per 1 januari 1973, o.rn. op het stuk van de leef-
tijdsbijslag,

Dit alles is geen eindpunt in de uitbouw van het sociaal
statuut,

De Regering beeft de Werkgroep belast met de studie van
het sociaal staruut der zelfsrandigen weer opgeroepen met als
opdracht advies te geven nopens de toekornstige oriënratie
van het sociaal statuut, gezien zowel in zijn geheel als in elk
der sarnenstellende elernenten.
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L") Revenu garanti.

la déclararion gouvcmcrncntale précise qlle, dans j'effort
général de progrès social, une priorité sera réservée .nIX plus
défavorisés, Les bénéficiaires du revenu garanti i\UX person-
lies <Îg':tS app.rrucuucnt s.ins conteste Ù cette cnrégorie.

Le Gouvernement a augmenté cette prestation de 5 'Yo,
avec effet au L'" janvier 1972. Les taux de base du revenu
garanti s'élèvent, à l'indice des prix applicable an L'" août
1972, Ù 45 467 francs pour un rncnage ct it 30310 francs
pour un isolé.

Le Gouvernement s'est assigné comme objectif de porter
au 1"" janvier 1973 ces montants à 60000 francs pour les
ménages et à 40000 francs pour les isolés, à l'indice 121,19
des prix à 1:1 consommation,

De nouvelles améliorations sont envisagées dans le cadre
d'un programme de réalisations destinées à atteindre cet
objectif.

Ce régime résiduaire de prestations de vieillesse est inté-
gralement it charge de l'Etat. La dotation destinée à couvrir
le financement des dépenses de la loi du le" avril 1.969 insti-
tuant un revenu garanti aux personnes âgées s'élève à 1 770
millions de francs, soit une augmentation de plus de 17 %
par rapport au crédit initial de 1972 qui s'élève à 1 528,4
millions de francs. '

d) Pensions des victimes de la guerre.

L'effort entrepris depuis plusieurs années en faveur des
victimes de la guerre s'est poursuivi durant l'année 1972 et
le sera encore en 1973.

La programmation établie en accord avec les associations
les plus représentatives des victimes du devoir patriotique et
des victimes civiles de la guerre a été concrétisée dans un pre-
mier stade par les lois des 8 juillet et 23 décembre 1970
pour la période 1970-1972 et dans un second stade, par la loi
du 30 juin 1972 pour la période 1972-1973.

1. Effets des lois des 8 [ulllet et 23 décembre 1970.

A. - Pour l'année 1972, la loi du 8 juillet 1970 a prévu en
faveur des victimes militaires du devoir patriotique les nou-
veaux avantages suivants:

a) Mesure prenant effet au IN' janvier 1972:
Un régime de «pensions de réversion" est garanti aux

veuves de certains invalides de la guerre 1940·1945.

b) Mesure prenant effet au 1er juillet 1972 :
Le taux de majoration des pensions des invalides ct des

veuves est porté de 19 à 21 %.

B. - Pour l'année 1972, la loi du 23 décembre 1970 a
prévu les nouveaux avantages suivants en faveur des victimes
civiles;

a) Un rapport constant ayant hé fixé entre les pensions du
secteur militaire et assimilé et celles du secteur civil, il s'en
est suivi, au lN' juillet 1972, des majorations des pensions des
victimes civiles analogues it celles accordées par la loi du
8 juillet 1970 aux victimes militaires.

En outre, une modification de ce rapport de référence a
entraîné une majoration supplémentaire de ces pensions au
1er avril 1972.

b) Depuis le L'" janvier 1972, le mode de calcul des invali-
dités multiples appliqué dans le secteur des pensions mili-
taires a été étendu :lUXinvalides civils des deux guerres.
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t..-',: Gtw~l;\rhorgd inkomen,

De Rcgcringsvcrkl.uing bcpa.ilt dut ill de algcmcnc inspun-
ning \"~111 de sociale vooruirgung, voorr.ing wi worden gege·
ven aan de minsrbcdecldcn. De rcchthebbcndcn op hct
gcw;l;1rborgd inkomcn aa n de bcja ardcn bcliorcn onrcgen-
sprckelij k tot deze categorie.

Pcr 1 [nnuari I~)72, beeft de Rcgcring deze prcstatic met
5 '>~, vcrhoogd. 1\:\11 hct indcxcij fel' der prijzcn dut van toc-
p.u.sing is vanaf 1 augustus 1972, zijn de basisbcdrugen van
hct gcwanrborgd inkomen vusrgesrcld op 45 467 frank voor
ecu gezin en op 30310 frank voor ecn allecnstaande,

De Regering is van plan deze bedragcn op 1 januari 1975
op te voeren tot 60000 fran k voor de gez.inncn en op "10 OUD
frank voor de allccnsraanden, indexcijfer der cousumptie-
prijzcn 121,19.

Om dar doel te bcrcikcn wordcn in het raam van ccn
p ro gr~lm ma d cr verwczenlij kiugcn nicu we verbeter ingen
voorzien,

Deze residuaire regeling van ouderdomsprestaties is volle-
dig ten laste van het Rijk. De regernoetkorning bestcmd oui
de financicring van de uitgaven clic voorrvloeicn uit de toe-
passing van de wct van l april 1969 tot insrelling van een
gcwaarborgd inkomen voor bej aarden te dekkcn bedraagt
1 770 miljoen frank, hetzij een vcrmcerdcriug van meer dan
"J 7 % t.O.V. het oorspronkelijk krediet voor 1972 dat 1528,4
miljoen frank bedraagt,

d) Pensioeuen aan oorlogsslachtoffers,

De inspanning die sederr meerdere jaren worth gedaan tell
behoeve van de slachtoffers van de oorlog, werd gedurende
het jaar 1972 voortgezet en zal in 1973 nog worden vervolgd.

De progr.unmarie die in overleg met de meest representa-
tieve verenigingcn van de slachtoffcrs van de vaderlandlie-
vende plicht en van de burgerlijke slachtoffers van de oorlog
werd vasrgesteld, werd, voor de eerste fase, periode 1970-
1972, bij de wetten van 8 juli en 23 decernber 1970 bekrach-
tigd en voor de tweede fase, periode 1972-1973, bij de wet
van 30 juni 1972.

1. Geuolgen van de ioetten van 8 ;tlli en 23 december
1970.

A. - Voor het jaar 1972 heeft de wet van 8 juli 1970 ten
behoeve van de militaire slachtoffers van de vaderlandlie-
vende plichr de volgende nieuwe voordelen ingesrcld :

a) Maatregel met inwerkingtrediug op 1 januari 1972 :
Een stelsel « reversiepensioen » wordt gewaarborgd aan de

weduwen van sommige invalidcn van de oorlog 1940-1945.

b) Maatregel met inwerkingtreding op 1 juli 1972:
Het verhogingsbedrag van de pensioenen van de invaliden

en van de weduwen wordt van 19 op 21 % gebracht.

B. - Voor het jaar 1972 hceft de wet van 23 decernber
1970 ten behoeve van de burgerlijke slachtoffers de volgcnde
nieuwc voordelen ingesteld:

a) Da ar er een vaste verhouding wcrd vastgestcld tussen
de pensioenen van de militaire en daarrnede gelijkgestelde
sector en die van de burgerlijke sector, hebben cr op 1 juli
1972 verhogingen van de pensioenen voor burgerlijke slacht-
offers plaarsgchad die gelijk zijn aan die welke door de wet
van 8 juli 1970 aan de militaire slachtoffers werden toege-
kend.

Bovendien heeft een wijziging van de refentieverhouding
een aanvullende verhoging van deze pensioenen met zich
gebrachr op 1 april 1972.

b) Sedert 1 januari 1972 werd de berekeningswijze van de
verscheidene invaliditeiten toepasselijk in de secror van de
militaire pensioenen, tot de burgerlijke invaliden van de rwee
oorlogen uitgebreid.



~) Des a"rrl,tés r()Y;lllX~lt:s 2S octobre 197] ct. 1,'+décembre 1
19! I modifient lr-s arretes royaux des 23 JUlll J 97U et
8 iuillct 'l \i70 fixant les cond irions clans le-quelles certains I
prisonniers de guerre ct certains prisonniers politiques, béné- I
ficiaircs dun statut de rcconn.iissancc nation.ile, peuvent
prétendre ;\ UIlC pension de retraite anticipée de travailleur
salarié ou indépendant.

c. _. Pensions milita ires du temps de l'ai".

La loi du 8 juillet 1970 a également prévu une revalorisa-
tion progressive des pensions nccordécs aux militaires (mili-
ciens ct milituires de carrière) du chef de bits dommageables
survenus en temps de paix, La dernière étape de cette pro-
grammation s'est située au 11'" juillet 1972. A. cette dernière
date, les pensions du temps de puix ont atteint 80 % du taux
des pensions de ln guerre 1940-194S,

2. Effets de la loi du 30 juin 1972.

1. Le taux de majoration des pensions d'invalidité de la
guerre ct de toutes les allocations y afférentes est porté de 21
à 23 % il partir du l " juillet 1972, ~l 25 °lc, It partir elu I'"
octobre 1972, il 27 % il partir du 1"r janvier 1973 ct il 30 %
à partir du l'" juillet 1973.

Etant donné qu'un rapport constant lie les pensions des
veuves et orphelins de guerre ainsi que les pensions des vic-
times civiles de la guerre et les pensions des victimes mili-
taires du temps de paix aux pensions d'invalidité de la
guerre, la présente revalorisation se répercute par consé-
quent dans les mêmes conditions de pourcentage ct de date
sur ces différentes catégories de pensions.

2, Les différents taux des pensions des ascendants sont,
à partir du 11

'
r juillet 1972, rattachés il la pension octroyée

il l'invalide de guerre bénéficiaire du statut des grands muti-
lés ct invalides, calculée sur la base de 100 %. Ainsi, le
taux maximum accordé conjointement au père et il la mère
dont les revenus ne dépassent pas le double des minima
exonérés de l'impôt des personnes physiques a été fixé il
21 % de la pension des grands invalides il 100 %, Les taux
de pension des autres catégories d'ascendants sont établis
en multipliant le taux de pension maximum déterminé
comme ci-avant par le rapport existant entre elles et cette
pension maximum, avant l'entrée en vigueur de cette loi du
30 juin 1972.

De cette manière, les diverses catégories de pensions
d'ascendants bénéficieront à J'avenir des mêmes taux de
majorations que les pensions d'invalidité ct, en particulier,
des différentes majorations prévues sub 1.

D. - Pensions civiles et militaires.

Depuis la publication de l'exposé général du budget pour
l'année 1972, de multiples lois et arrêtés, ayant une incidence
en matière de pension à charge du Trésor public, sont venus
compléter la législation existante.

En voici la nomenclature, par ordre chronologique, avec
J'indication succincte de leur objet:

1. La loi du 27 juillet 1971 sur le financement et le COI1·

trôle des institutions universitaires a étendu, avec effet au
1er juillet 1971, le droit à la pension d'êméritat, dans les
mêmes conditions 'lue pour les membres du personnel ensei-
gnant des universités de l'Etat, aux membres du personnel
enseignant nommés avant le I'" juillet 1971, à la « Vrije
Universiteit Brussel ", il l'Université libre de Bruxelles, à la
« Karholieke Universiteit Leuven ", à l'Université catholique
de Louvain, aux « Universitaire Faculreiren Sint-Ignatius te
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r) Koninklijkc bcsluitcn van 2S okt ohcr 1971 en 14 decem-
ber '[97[, wijziw'lItic de koninklijke bcsluitcn van 23 juni
1'J70 en f\ jnli 1970 waarbij de voorwa ardcn wcrden bcpaald
wnarop sommige krijgsgev;lngenen en polirickc gcvangenen,
die het genot hel-ben van ecu statu nt van nationale crkcntc-
lij khcid: aan spr.ia k k.unnen makcn op ccn vervroegd pcnsiocn
als werkucmcr of zclfstandigc.

c. _. Militaire pcnsiocncn van vredestijd.

De wet van 8 juli 1970 hccft cvcnccns ecu progressieve
rcvalor isar ie ingesrcld van de pensiocncn verlecnd aan de
militaircn (miliciens en bcrocpsmilira ircn) wcgcns schadeliike
Iciten die zich in vrcdcstijd hebben voorgcdnan. Her laatsre
punt van deze programmatie wcrd uitgcvoerd op 1 juli 1972.
Op deze laatste clatum hchben de pensiocncn van vredestijd
80 % van het bcdrng van de pensiocncn van de oorlog 1940·
1945 bereikt. "

2, Geuolgen uan de toet iran 30 iun! 1972.

1. Het verhogingsbedrag van de invaliditcitspensioenen
van de oorlog en van alle eraan vcrbonden toclagen werd
gebracht van 21 op 23 % van 1 juli 1972 af, op 25 % van
loktober 1972 af, op 27 % van 1 januari 1973 af en op
30 % van 1 juli 1973 af.

Daar de pcnsiocncn vcor oorlogsweduwen en -wezen, als-
mede de pcnsioenen voor burgerlijke slachroffers van de
oorlog en de pensioenen voor militaire slachtoffers van vre-
destijd met een vaste verhouding gekoppeld zijn aan de inva-
liditeitspensioenen voor de oorlog, heeft deze revalorisatie,
onder dezclfde voorwaarden inzake percenrage en datum,
eveneens uitwerking op deze verschillcnde categorieën van
pcnsioenen.

2, De onderscheidene bedragen van de pensioenen voor
ascendenten worden van 1 juli 1972 af gekoppeld ann het
pensioen toegekend aan de oorlogsinvalide gerechrigde op het
statuut der grootverminktcn en -invaliden en bcrekeud aan
100 %. Aldus werd het rnaximurnbedrag dat aan de vader
en de rnoeder wier inkomsten niet hoger zijn dan het dubbele
van de personcnbclastingen vrijgestelde minima, gezamenlijk
wordr tcegekend, vastgesteld op 21 % van het pensioen voor
de grootinvalide 100 %, De pensioenbedragen van de andere
categorieën voor ascendenten worden vastgesteld door het
als liierboven bepuald rnaxirnumpensioenbedrag te vermenig-
vuldigen met de verhouding die bestond tussen deze pensioe-
neri en dat rnaxirnurnpensioen vóór de inwerkingtreding van
deze wet van 30 juni 1972.

Op deze wijze zullen in de toekomst de verschillende cate-
gorieën van pensioenen voor ascendcnten dezelfde verho-
gingsbedragen genieten als de invalidireitspeusioenen en in
het bijzonder de verschillende verhogingen waarvan sprake
sub 1.

D. - Burgerlijke en militaire pensioenen.

Sedert de publicarie van de Algerncne Toelichting van de
begrocing voor het [aar 1972, werdcn talrijke werten en beslui-
ten getroffen die de besraande wetgeving aanvullen en die
een financiële .veerslag hebben inzake de pensioenen ten
laste van de Openbare Schatkist,

Hierna volgt de chronologische nornenclatuur ervan met
een heknopte aanwijzing betreffende hun inhoud :

1. De wer van 27 juli 1971 op de financiering en de con-
trole van de universitaire instellingen, heeft met ingang van
1 juli 1971 het recht op het erneriraatspensioen uitgebreid,
onder dezelfde voorwaarden als voor de leden van bet onder-
wijzend personeel van de Rijksuniversiteiten, tot de leden
van het onderwijzcnd personeel benoernd vóór 1 juli 1971
bij de " Vrije Universiteit Brussel", bi] de « Université libre
de Bruxelles ", bij de « Katholieke Universiteir te Leuven »,
bi] de " Université catholique de Louvain », bi] de « Univcr-
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Antwerpen", ;\ J'" Uni vcrsituirc Instclli ng Antwcrprn ", aux
« Facultés universitaires Saint-Louis :\ Bruxelles -- Univcrsi-
taire Faculrcircn Sint,Aloysius te Brussel ", hl'" Univcrsi-
tair Centrum Limburg », il Ia« Faculté polytechnique de
MOllS ", ;\ la « Fncuhé univcrsir.rirc cnrholiquc de Mous »,

:1\1X «Faculté" universitaires Notre-Dame de la Paix ~\
Namur ., ct it la « Faculté de Théologie p rotcsruntc de Bru-
xelles », D'autre part, cette même loi a érendu au x mem-
bres du personnel enseignant de ces mêmes institutions,
nommés après le l'" juillet 1971, la loi générale du 21 juillet
1844 sur les pensions civiles et ecclésiastiques avec les condi-
tions particulières identiques à celles prévues en faveur des
membres du personnel enseignant des universités de l'Etat.

2. La loi du 2 août 1971 organisant un régime de liaison
à l'indice des prix it la consommation, des traitements, salai-
res, pensions, allocations et subventions à charge du Trésor
public, a substitué au régime de liaison en progression arith-
métique prévu par la loi du 12 avril 1960, un nouveau régime
en progression géométrique.

3. L'arrêté royal du 25 août 1971 met le texte de certaines
dispositions légales et réglementaires relatives à la réparation
des dommages résultant des accidents du travail, des acci-
dents survenus sut le chemin du travail et des maladies pro-
fessiounelles, en concordance avec les dispositions de la nou-
velle loi du la avril 1971 sur les accidents du travail.

4. L'arrêté roval du 31 août 1971 pris en exécution de
l'article 2 de la loi du Il juillet 1969 relative It la pension de
certains membres du personnel de l'enseignement de l'Etat
et de l'enseignement subventionné, fixe les conditions aux-
quelles doivent satisfaire les rnernbres du personnel directeur
et enseignant ainsi que les surveillants-éducateurs des établis-
sements d'ensei~nement provinciaux: et communaux qui ne
sont pas nommés It titre définitif, pour pouvoir bénéficier
d'une assimilation aux membres nommés définitivement.

5. L'arrêté reval du 29 septembre 1971 a fixé au 15 octo-
bre 1971 l'entrée en vicueur de la loi du 6 juillet 1971
portant création de la Régie des Postes.

6. L'arrêté roval du 5 octobre 1971 a fixé au 1er novem-
bre 1971 l'entrée' en vigueur de la loi du 1'" iuillet 1971 por-
tant création de la Régie des Transports maritimes.

7. L'arrêté roval du 5 novembre 1971 portant exécution
des articles 8, 13. ~ 2, et 14 de la loi du 5 août 1968 établis-
sant certaines relations entre les régimes de pensions du sec-
teur public et ceux du secteur privé, détermine les personnes
qui doivent être considérées comme employés, comme
ouvriers cm comme marins pour l'application de cette loi dl!
5 août 1968 et prévoit les mesures d'exécution concernant
le mode de calcul, la prise en charge, la destination et
l'affectation des sommes dues par les institutions du secteur
public lorsque des services rendus dans ce secteur sont pris
en considération dans un régime de pensions du secteur
privé.

8. L'arrêté roval du 5 novembre 1971 portant exécution
des articles 22, 23, 26 et 27 de la loi du 5 août 1968 établis-
sant certaines relations entre les régimes de pensions du
secteur public ct ceux du secteur privé, precise certaines dis-
positions particulières concernant l'application de cette loi
(mode d'introduction, effets et rétroactivité de certaines
demandes).
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sit n irr: Faculrcircn Sint-fgn<ltius te AI1t\\'erpell ", hij de « Uni-
vcrsit ai n- Imtclling Antwerpen )', bij de "F:lrultl'S universi-
l'aires Saint-Louis il llr uxcllcs - Univcrsit ai rc F,lClilteitcll Siut-
Aloysius te Brussel", bij hct « Univcrsita ir Centrum Lim-
bnrg ", bij dl' « Faculré polytechnique de Mons ", bij de
« faClIirL' univcn.itnire car holiquc de Mons H, bij de "Farul-
té universitaire No rre-Dnrnc de la Paix te N.1ll1Cl1» en hij de
«Faculteit voo r Protes t.mrsc godgeleerdheid te Brussel".
lsovcndicn hccft deze zelfdc wet de rocpassing van de alge-
mene wct van 2r juli 1X44 op de burgcrlijke en kcrkclijke
pcnsiocncn, uirgcbreid tot hcr onderwijzend pcrsoncel van
de voornocmde instclling benocmd vauaf 1 jul i 1971, met
de bijzondcre voorwaarden waa rin u.n bchocve van de loden
van het onderwijzend pcrsoneel van de Rijksunivcrsitcitcn
werd voorzien.

2. De wet van 2 augu srus 197 [ houdcndc inrichting van
ecn stclscl waarbij de weddcn, loncn, pensioencn, toclagcn en
tegcmoctkorningen ten lasrc van de Opcnharc Schatkist aan
het indexcijfcr van de co nsumptieprijzen worden gekoppeld,
heeft het stelsel van koppcliug volgcns een rekcnkundige
reeks waari n door de wct van 12 april 1960 werd voorzien,
vervangen door een stelsel van koppeling volgens ecn mcet-
kundigc reeks.

3. Het koninklijk besluit van 25 augustus 1971 brcngt de
tckst van sornmige wets- en reglcrnentsbepalingcn bctrcffende
de schadevergoeding voor arbeidsongevnllcn, voor ongeval-
len op de weg naar en van het werk en voor bcroepsziekren,
in overeenstemrning met het bepaalde in de nieuwe wet van
10 april 1971 op de arbeidsongevallen.

4, Het koninklijk besluit van 31 augustusl971 g'cllDmen
ter uitvoering van arrikel 2 der wet van Il juli 1969 berref-
fende het pensioen van sommige leden van het oerscnccl van
her onderwiis van de Sranr en van het gesubsidieerd onder-
wijs, bepaalr de voorwaarden welke de leden van her
bestuurs- en onderwijzend personeel evenals de srudiernees-
ters-opvoeders van de provinciale of gerneenrelijke onder-
wiisinrichringen die niet definitief beuoemd zijn, moeren ver-
vullen om met de vastbenoemdc personeelsleden te kunnen
worden gelijkgesteld.

5. Het kouinklijk besluit van 29 september 1971 heefr de
inwerkingtreding van de wet van 6 juli 1971 houdende on-
richting van de Regie der Posterijen, op 15 oktober 1971
vastgesteld.

6. Hct koninklijk besluit van 5 oktober 1971 heefr de
inwerkingtreding van de wet van 1 juli 1971 houdeude op-
richting van de Renie vocr Maritiem Transport, op 1 novem-
ber 1971 vastgesteld ,

7. Het koninkliik besluir VJn 5 november 1971 tot uir-
voering van de arrikelen 8, 13, § 2, en 14 van de wet van
5 augustus 1968 tot vasrstelling van een zeker verband tussen
de pensioenstelsels van de openbare sector en die van de pri-
vé-sector, bepaalt welke personen worden geachr tewerkge-
steld te ziin geweest als bediende, als arbeider of als zeevaren-
de voor de roepassin g van deze wet van 5 augustus 1968 en
voorziet in de uitvoeringsrnaatregelen met betrekking tot de
wijze van berekencn, de tenlasrcnernina, de besternmina en
de toewijzing van de sornrnen verschuldigd door de instellin-
gen van de overheid ssector wanneer de in deze sector door-
gebrachte dienstperioden in aanrnerking worden genomen in
de pensioenregeling van de particuliere sector.

8. Het koninklijk besluit van 5 november 1971 tot uit-
voering van de arrikelen 22, 23, 26 en 27 van de wet van
5 augustus 1968 tot vaststelling van een zeker verband tusscn
de pensioenstclsels van de openbare secror en die van de
privé-sector, ornschrijft sommige bijzondere hepalingcn met
berrekking tot de toepassing van deze wet (wijze waarop de
aauvragen rnoeten worden ingediend, gevolgen en rerugwer-
kende kracht van sornmige aanvragen),



9. l,';lI'rèté royal dl! S novembre "[971 relatif 2t la répara-
t io n en hrCLH des conseillers sociaux, des juges sociaux, des
j ugc" COllS ul ai rc s ct de lems suppléants, des dommages
résultant des accidents du travail ct des accidents survenus
sur le chemin du travail, assimile, au point de vue des trai-
terucn ts à prendre en considerut ion en matière d'accidents du
travail, Cl:S différentes fonctions ù des fonctions déterminées
prévues dans le Code judiciaire.

la. L'arrêré reval du 8 novembre 197t met le texte de
certaines dispositions légales et rcglcmentuircs en coucor-
dance a VCl les dispositions de ln loi du 2 aoù: 1971. organi-
sant un régime de liaison ù l'indice des prix ù la consomma-
tiou, des tra itemcnrs, salaires, pensions, allocutions et sub-
ventions ù charge du Trésor public.

11. L'arrêté royal du 2 décembre 1971 modifie l'arrêté
roya I du 13 novembre 1967 fixant la situation administrative
des agents des services publics chargés d'une mission inter-
nationale.

12. L'arrêté royal du 6 décembre 1971 étend au personnel
du secrétariat du « Conseil professionnel de la chimie" ct du
« Conseil professionnel cic l'alimentation ", le régime de pen-
sions institué par la loi du 28 avril 1958 relative à la pension
des membres du personne! de certains organismes d'intérêt
public et de leurs ayants droit.

13. L'arrêté royal du 19 janvier 1972 étend aux membres
du personnel des établissements de l'Etat pour malades
mentaux, l'arrêté royal du 24 janvier 1969 relatif à la répara-
tion en faveur des membres du personnel des administra-
tions et des autres services de l'Etat et de certains membres
du personne! des établissements d'enseignement subventionné,
des dommages résultant des accidents du travail et des acci-
dents survenus sur le chemin du travail.

14. L'arrêté royal du 23 mai 1972 étend au personnel de
la S.A. « Compagnie des Installations maritimes de Bruges»
le régime de pension institué par la loi du 28 avril 1958
relative à la pension des membres du personnel de certains
organismes dintérêt public et de leurs ayants droit.

15. L'arrêté royal du 29 mai 1972 majore le taux rrnru-
mum de certaines rentes de survie à charge de la Caisse
d'assurance de I'ancien personnel d'Afrique, pour l'aligner
sur le nouveau taux minimum prévu pat la loi du 3 mars
1972 majorant les pensions des travailleurs salariés.

16. La loi du 12 juin 1972 modifiant la loi du 3 juillet
1967 sur la réparation des dommages résultant des accidents
du travail, des accidents survenus sur le chemin du travail
et des maladies professionnelles dans le secteur public.

17. La loi du 29 juin 1972 contenant plusieurs disposi-
tiens en matière de pensions à charge du Trésor public.

3. Politique familiale,

a) Allocations familiales,
Au cours des années 1970 et 1971, lin demi-mois supplé-

mentaire d'allocations familiales aux taux ordinaires avait
été attribué aux familles des travailleurs salariés; le pre-
mier point de l'accord gouvernemental en matière de politi-
que familiale prévoyait le maintien de cet avantage.

Le Gouvernement est allé plus loin ct a autorisé l'Office
national d'Allocations familiales pour Travailleurs salariés
à affecter une partie de ses réserves disponibles :UI paiement
en 1972 d'Ull mois supplémentaire d'allocations familiales
aux taux propres it chaque catégorie d'enfants bénéficiaires;
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'J Her koninklijk bcsluit van 5 novcrnbcr 1971 betreffende
de schadevergoeding tcn gunste van de ruadslicrcn in sociale
zukcn, van de rcchrcrs ill sociale zakcn, van de rcchrcrs ill
hnndelszn kcn en van hun plaarsvcrvnngers voor arbcidsonge-
vallcn en voor ougcvallcn op de ,ycg nuar en van hct werk,
stclr, wat de inzake arbcidsongevallcn in aaumerking te ne-
men wcdclcn bctrcfr, dez.c verschillende bctrekkingen gelijk
met bcpa.rlde arnbrcu waur in door hct Gerechtclijk \Vetboek
wordt voorzicn.

10. Het koninklijk bcsluit van li novcmbcr 1971 brengt
de tekst van sommige wcts- en verordcningsbepalingcn in
ovcrcensternmiug met de bepalingen van de wet van 2 angus-
tus 1971 j.. oudcnde inrichting van ecn stelsel waarbij de wcd-
den, loncn, pcnsioencn, roclagcn en tegcmoetkoruingen ten
lnstc van de Opcnbare Schatkist aan het indcxcijfcr van de
consumptieprijzen worden gekoppeld.

:I 1. Het koninklijk bcsl uit van 2 dcccmbcr 1971 wijzigt het
koninkliik bcsluir van 13 novernber 1967 tot vaststelling van
de adrninistratieve toestand van de Rijksarnbtenaren die met
een internationale opdracht worden bclast,

12. Het koninklijk besluit v an 6 decernber 1971 breidr de
pensioenregeling ingesteld bij de wet van 28 april 1958 betref-
fende het pensioen van het personcel van zekere organisrnen
van openbaar nut alsrnede van hun rcchthebbenden, uit tot
het pcrsoneel van hct secretariaat van de « Bedrijfsraad schei-
kunde » en van de «Bedrijfsraad voor de voeding ».

13. Het koninklijk besluit van 19 januari 1972 breidt het
koninklijk besluit van 24 januari 1969 betreffende de schade-
vergoeding ten gunste van de personeelsleden der rijksbestu-
ren en der andere rijksdiensren en van sommige leden van
het personeel der gesubsidieerde onderwijsinrichtingen, voor
arbeidsongevallen en voor ongevallen op de weg naar en van
het werk, nit tot de leden van het personeel der Rijksinrich-
tingen voor geesteszieken.

14. Het koninklijk besluir van 23 mei 1972 breidt de pen-
sioenregeling ingesteld bij de wet van 28 april 1958 betref-
fende het pensioen van het personeel van zekere organismen
van openbaar nut alsmede van hun rechthebhenden, uit tot
het pcrsoneel van de N.V. "Maatschappij der Brugse
Zeevaartinrichtingen »;

15. Het koninklijk besluit van 29 mei 1972 verhoogt her
minimumbedrag van sornrnige overlevingsrenten ten laste van
de Verzekeringskas van het gewczcn personeel in Afrika,
orn het in overeensremming te brengen met het nieuwe mini-
mumbedrag waarin bij de wet van 3 rnaart 1972 tot ver-
hoging van de wcrknernerspensioenen is voorzien.

16. De wet van 12 juni 1972, houdende wijziging van de
wet van 3 juli 1967 berreffende de schadevergoeding voor
arbeidsongcvallen, voor ongevallen op de weg naar en van
het werk en voor beroepsziekten in de openbare sector.

17. De wet van 29 juni 1972 houdcnde verscheidene bepa-
lingen inzake pensioenen ten laste van 's Rijks schatkist,

3, Gezinsbeleid,

a) Kinderbijslagen,
Voor de jaren 1970 en 1971, werd een halve maand bij-

komende kinderbijslag tegen het gewoon bedrag toegekend
aan de werknemersgezinnen; het eerste punt van het regeerak-
koord inzake gezinsbeleid voorzag het behoud van dat
voordeel,

De Regering ging echter verder en hecft de R ijksdienst voor
Kinderbijslag voor Werknemers toegelaten een dccl van haar
in 1972 beschikbare reserves aan te wenden voor de beraling
van een volle maa nd bijkomende kinderbijslag tegen ecn voor
iedere categorie van rechthebbende kindercn eigen bedrag,
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le mourant de celte allocation spéciale comprend donc non
seulement les major ations selon l'lige mais aussi la majora-
tion pour les enfants handicnpes ct les taux majorés pour
les orphelins ct les cnf.mts de travailleurs invalides.

Le comité de gestion de l'Office national d'Allocations
familiales pour Tr availlcurs salariés a d'autre part, accordé
une priorité absolue il l'examen de la question de la compé-
tence ct du fonctionnement du Fonds d'équipements ct de
serv ices collccrifs.

Il a également chargé son groupe de travail de l'examen
des autres points de l'accord gouvernemental en matière de
politique familiale qui prévoit notamment:

1" l'octroi d'une allocation spéciale aux mères de famille
pour autant que le revenu familial ne dépasse pas un mon-
tant à fixer ct qu 'elles aient au moins lin enfant de moi ilS de
trois ans à charge, sm base d'une étude circonstanciée dudit
comité de gestion;

2" l'examen par ledit comité du rapprochement de l'allo-
cation familiale pour le premier enfant au niveau de l'alloca-
tion accordée pou r le second enfant.

Outre sa part forfaitaire d'un montant de 600 millions de
francs dans le financement des allocations familiales, l'inter-
vention de l'Etat dans le paiement des allocations de nais-
sance et le financement des allocntions familiales en faveur
de certaines catégories sociales d'avants droit est prévue al!
budget pour un montant de 278 millions de francs.

b) Famille.
Les crédits burlp~taires destinés à subventionner les orga-

nismes d'étude, d'.Arlllc:1tion, d':,ide et de protection familiale
s'élèvent pour 1973 à 597 millions contre 533 millions au
budget de 1972.

Les services d'aide f'lmiliale et d'aide senior Drivés Dour-
ront bénéficier de ces sn bsides, à concurrence de 527 millions,
et un montant de 70 millions est prévu el! faveur des services
familiaux organisés par le secteur public.

Une part très importante de ces movens financiers est
destinée à subsirlier les activités déplovées par les services
d'aide aux familles et aux: personnes âgées ainsi qu'à pro-
mouvoir les centres de formation d'aides familiales et d'aides
seniors. L'expansion de ces services a été largement encou-
ragée par les arrêtés revaux du 25 mai 1971, relevant sensi-
blement l'intervention de l'Etat en cette matière.

Depuis l'entrée en vigueur de l'arrêté royal du 3 avril 1970
relatif à I'aaréarion des centres de consultation pré-matrimo-
niale, matrimoniale et familiale et à l'octroi de subventions
à ces centres, 52 centres de consultations conjugales et fami-
liales ont reçu l'ugréation.

Les crédits mis à la dispo-irion du secteur familial per-
mettront également de subsidier les activités des services de
soins, y compris les services de soins à domicile, les associa-
tions et les groupements ayant pour but de promouvoir
l'éducation familiale et la coordination du travail social en
faveur des familles et des personnes âgées.

Enfin, un crédit de 20 millions contre 18 millions en 1972
est prévu au budget des Dotations culturelles en vue de
l'octroi de subvcnti ons aux: groupements organisant des
cours. conférences et journées d'études dans le domaine de
l'éducation familiale.
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Hct bcdrag V~lI1deze hijzondere bijslag oruvat dm nier allccn
de vcrmeerderingcn volgcns de ouderdom maar ook de ver-
mccrdering HJOr de gehandicupre kindcrcn cu de vcrhoogde
bcdrugcn voor de wezcn en de kindercn V~1I1 invalide werk-
ncmcrs,

Voorrs heeft hct bchecrscomitc van de Rijksdicnsr voor
Kinderbijslag voor Werknemers ecu ab solute voorrang ver-
lccnd aan de srudie van de kwcsrie in verband met de be-
voegdheid en de werking van het Fonds voor collccrievc
uirrustingcn eu clicnsten.

Hct behccrcornité heeft ook zijn werkgroep opdrachr
gegevcn de andere punten van hct regccrakkoord inzake
gezinsbeleid te besrudercn, onder andcre :

1" het tockennen van een bijzondcre toelage aan de
rnoeders voor zover het gczinsinkomen een nog te hepalen
bedrag niet oversclirijdt en zi] rninstcns cen kind van min-
der dan 3 jaar oud ten Iaste hel-ben, op grond van een
omstandige studio van evengenoernd bchccrcorniré;

2" het onderzoek van evcngenoemd comité over de toena-
dering tusscn de bijslag voor het cersrc kind tot het pcil van
de bijslag voor her rwecdc kind,

Naast het forfaitair aandeel van 600 miljoen frank in de
financiering van de gezinsbijslag, is de Rijkstegcrnoetkoming
in de betaling van de geboortebijslagen en van de kinder-
biislag ten voordele van bepaalde categorieën van socin al
gerechtigden in de begroting voorzien voor een bedrag van
278 rniljoen frank.

b) Gezin.
De begrotingskredieten tot subsidiëring van de instellingen

voor de studie, de opleiding, de bijstand en de bescherming
van het gezin, bedragen 597 miljoen voor 1973, regen 533
miljoen voor het begroringsjaar 1972.

Aan de privé-instellingen voor gezins- en bcjaardenhulp
wordt voor een bedrag van 527 rniljoen aan toelagen uitge-
trokken. De diensten voor gezins- en bejaardenhulp, ingericht
door de openbare sector, beschikken over een toelage van
70 miljoen.

Een belangrijk deel van deze financiële middelen zal dienen
om de werkzaarnheden van de diensten voor gezins- en
bejaardenhulp te subsidiëren en tevens de opleidingscenrra
voor gezins- en bejaardenhelpsrers te bevorderen, De expansie
van die diensten werd srerk gestimuleerd door de koninklijke
besluiten van 25 mei 1971, waarbij de Rijksbijdrage terzake
~..uizienlijk opgevoerd werd.

Sedert de inwerkingtreding van het koninklijk besluit van
Japril 1970, betreffende de erkenning en het subsidiëren van
prernatrimoniale, matrimoniale en gezinsconsultatiecentra,
zijn 52 huwelijks- en gezinsconsultatiecentra erkend.

De kredieten uitgetrokken voor de sector van het gezin
zijn eveneens bestemd om de activiteitcn te subsidiëren van
verzorgingsdiensren, met inbegrip van de diensten voor rhuis-
verzorging, alsmede van verenigingen ter bevorderirig van de
gezinsopleiding en de coördinntie van het rnaatschappelijk
werk ten voordele van de gezinnen en bcjaarden.

Tenslotre werd op de begroting der Culturele Dotaties een
bedrag van 20 miljoen ingeschreven, tegen 18 miljoen in
1972, met het oog op de betoelaging van verenigingen die
cursussen, voordrachren en studiedagen inrichten met betrek-
king tot de gezinsopleiding.
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4. Hnndicapés. 4. Mindcr-validcn,

a) l'rt:l/oYaJ/((: sociale, a) Sociale troorzorg.

Cette catégorie' de hé,tldiciaircs sociaux bit l'objet de
J'attention particulière du Gouvernement, dans le respect des
principes, de; priorites ct des objectifs définis par la décla-
ration gouvernementale.

Le crédit hudgétairc initial de 1972, influencé par la réper-
cussion financière des mesures prises depuis 1969 en faveur
des handicapés, s'élevait à 2683,5 millions de francs (inscrit
au budget du Département de la Prévoyance sociale) ct
représentait une augmentation de 22,7 %, par rapport au
crédit budgétaire de 1971. Le crédit ajusté de 1972 s'élève
à 2858,5 millions de francs.

Le crédit supplémentaire entraînant cd ajustement sert à
couvrir la charge de l'augmentation de 5 % des allocations
de handicapés réalisée par le Gouvernement avec effet au
1"r janvier 1972; cc crédit couvre également les dépenses
résultant de l'octroi, à partir du 1•.•.octobre 1972, d'une
indemnité pour l'aide cl'une tierce personne au profit des
handicapés graves.

Le crédit budgétaire de 1973, destiné à couvrir les dépen-
ses résultant de l'octroi des allocations aux handicapés,
s'élève ;\ 3 685 millions de francs, soit une augmentation de
37 % par rapport au crédit initial de 1972 ct de près de
29 % par rapport au budget ajusté de 1972.

L'effort budgétaire consenti par l'Etat, qui supporte entiè-
rement la charge des dépenses résultant de l'octroi d'alloca-
tions aux handicapés, donne la dimension de la politique de
progrès social (lue le Gouvernement entend poursuivre en
fa veur des handicapés,

Cette augmentation de crédit permettra au Gouvernement
de s'attacher plus spécialement à la majoration des alloca-
tions et à l'assimilation progressive des handicapés mentaux
aux handicapés physiques. Les conditions d'octroi de l'in-
demnité pour aide d'une tierce personne aux handicapés
graves feront l'objet d'une attention particulière.

Le Gouvernement a déià pris des mesures dans le cadre
d'une politique de réinsertion des hundicapés dans la vie
active; il ne manquera pas de tirer profit des conclusions
qui pourront être dr-gavr;es de cette politique pour définir
d'autres mesures éventuelles dans cette voie,

b) Santé pllblique,
Le crédit de 1 823 millions sollicité au budget de 1973 pour

I'ulirnentation du Fonds spécial d'assistance ct du Fonds de
soins médico-socio-pédagogiques pour handicapés, présente
par rapport à 1972 une augmentation de plus de 300 mil-
lions.

En exécution des dispositions de l'accord gouvernemental,
le crédit de 1973 sera influencé pleinement par l'application
des nouvelles normes de calcul du prix de la journée dans
les institutions pour handicapés.

Ces nouvelles dispositions, cie même que l'instauration du
plan comptable, amont pour effet d'améliorer sensiblement
la situation des établissements pour handicapés qui, en com-
pensation du maximum d'efficacité apporté à leur gestion,
~eront r~~1~ll1érés plus justement du service qu'ils rendent
a la societe,

Le crédit précité de 1 823 millions est destiné à alimenter
le Fonds spécial d'assistance à raison de 465 millions, et Je
Fonds de soins médico-socio-pédngogiques pour handicapés
à concurrence de 1 358 millions.

Rekl:nÎng houdend met de principes, de voo rrang en de
door de Rcgcringsvcrklaring bepaalde oogrucrk en wijdr de
Rcgcring ce n bijzondcre aandacht aun deze 'categorie van
sociale gcrcchrigdcn.

Hct oorspronkelijk budgettair krcdict voor 1972, dat beïn-
vlocd is door de financiële weerslag van de sedert 1969 tcn
voordcle van de mindcr-validen genomen maarrcgelen
bedrocg 2 683,5 miljoen frank (ingeschrcven op de begroring
van het Ministcrie van Sociale Voorzorg) en verrcgenwoor-
digdc ecn vcrmecrdering van 22,7 % ten ovcrsraan van het
budgettair krcdict voor 1971. Het voor 19ï2 aangepast kre-
dict bed raagt 2858,5 miljoen frank.

Her bijkredict dat deze aanpassing voor gcvolg had is
nodig orn de lnst te dckken die voortvlocit uit dl.' vermeer-
dering van 5 % van de toelagen voor mindcr-validen die
de Regering met uitwerking vanaf 1 janunri 1972 hecft
verwczenlijkt; dar krcdier dekt eveneens de uitgaven die
voortvlo eien uit de vanaf loktober 1972 toegekende uitke-
ring voor hulp van derde ten voordelc van zwnar gehandi-
capren.

Het l'our 1973 vustgesteld budgettair kredier, dat bestcrnd
is 0111 de uitgaven te dekken die voorrvlocien uit de toe-
k.cnning van toclagen aan de minder-validen bedraagt 3685
miljoen frank, herzl] cen vermcerdering van 37 %, ten ovcr-
sta an van het oorsproukelijk krediet voor 19ï2 en ongeveer
29 % ten overstaan van het voor 1972 aangepast krediet.

De budgetraire inspanning van het Rijk dat het totaal der
uitgaven die voortvloeien uit de toekenning van de tnelagcn
a an minder-validen drnagt, gedt de ornvang wcer van de
po litiek van sociale vooruitgang die de Regering ten voor-
dele van de minder-validen nastreeft,

Door deze kredietvermecrdering zal het de Regering moge·
liik ziju in 't hijzonder aandacht te schenken aan de vermeer-
dcring van de roelagen en de progressicve assimilatie van de
rneuraal gehandicnpren met de fysisch gehand icapten. Ook
de toekenningsvoorwaarden voor de uitkering vnor hulp van
derde aan zwaar gehandicapren zullen aandachrig worden
bestudcerd.

In het kader van een politiek om de rninder-validen
opnieuw in hct actieve leven in te schakelen heeft de Regering
rceds bepa alde rnaatregelen getroffen; de conclusies die zij
hieruit zal kunnen opmaken, zullen her haar mcgeliik maken
eventuele andere maatregelen in die richting te treffen.

b) V ofksgezondheid.
Het kredier teri bedrage van ") 823 milioen dat aangevraazd

wordr op de benroting voor 1973. met het oog op de stijving
van het Spcciaal Onclerstandsfonds en het Fonds voor rnedi-
sche, sociale en pedagogische zorg voor gchan di capren is in
vergclijking met 1972 gestegen met meer dan 300 miljoen.

De roenassing van de nieuwe berckeninesnormen van de
vemlecvdagpriis in de instellingen voor gehandicapten, ter
uitvoerinz van de benalinzen van het reveem kkoord, zal
volledig het begrotingskredicr voor 1973 beïnvloeden.

Die nienwe bepnlinr-en, evenals de invoerina van een 11Oek-
houdkundig plan, zullen een merkbare verberering van de
toesrand van de insrellingen voor gehandicapten rcweeg-
brenzen. De nieuwe dagpriis zal een meer rechtvuardize
bezol c!ilrÎng berekenen voor de insrellingen die een meer effi-
ciént beheer zullen kunnen voeren.

Voornoemd krerlier ten bedraae van l 8:n miljocn dient
tnt stijving van her SpeciaalOnderstandsfonds voor een
bedraz van 4(,5 milioen en van het Fonds voor rnedische,
sociale en peclacogische zorg voor gehandicap ten ten bclope
van 1 358 rniljoen.
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Compte tCIlU des rccu pcr.u ious sur successions, les possi-
bilités r0ellvs de fiuuuccmcnr s't'lcvCllt à 495 millions pour le
Fonds spécial cl'nssisra ucc.

La répartition des créd ir« afft:ctés au Fonds spécial ,l'.:ssis-
tance sc présente comme suit:

Malades mentaux
Séq uestrés ;\ domicile.
Tuberculeux
Cancéreux

J'Il mi llions
de fr:1l1CS.

420
35
25
14

Les dépenses prévues en ce qui concerne le Fonds de soins
rnédico-socio-pédagogiques pour handicapés se répartissent
en principe dt: la façon suivante:

fll millions
de francs.

Handicapés physiques:
internat
semi-internat

Handicapés mentaux:
internat
semi-internat

Handicapés sensoriels:
internat
semi-internat

3']5
12

798
33

180
20

On constate depuis 1970, première année de fonctionne-
ment du Fonds, une augmentation constante du nombre de
journées, résultant des nouvelles agréations d'établissements
consenties chaque année. Le nombre de bénéficiaires s'accroît
de 2000 unités environ par an.

Parallèlement et d'une façon plus sensible, la hauteur du
crédit est influencée par la majoration des prix de journée
dont question ci-avant.

5. Frontaliers.

Le Gouvernement a jugé devoir consacrer une attention
particulière au sort de certains travailleurs frontaliers.

C'est ainsi qu'il a augmenté l'allocation complémentaire
accordée aux frontaliers et saisonniers résidant en Belgique,
et à leurs veuves sous certaines conditions, qui bénéficient
en application de la législation française, d'indel1lnités socia-
les pour incapacité de travail, L'allocation complémentaire
journalière est portée, à partir du leI' janvier 1972, de 35 F
à 55 F pour les chefs de ménage et de lOF à 20 F pour les
autres bénéficiaires.

Dans le souci de compenser le préjudice né de la déprécia-
tion progressive de la monnaie française, une allocation com-
pensatoire a été créée, avec effet au 1"" janvier 1972, au
profit des bénéficiaires résidant en Belgique, d'une pension
française et d'une pension belge, acquises en raison d'une
occupation exercée en qualité de travailleur salarié.

6. Assurance maladie-invalidité.

a) Assurance maladie-invalidité pour travailleurs salariés.
Dès son installation, le Gouvernement, conscient du carac-

tère urgent d'un assainissement rapide de la situation finan-
cière de l'assurance maladie-soins de santé a, après un exa-
men approfondi, envisagé une série de mesures permettant
à cette assurance de garantir un fonctionnement efficace
d'une part et, d'autre part, de remplir ses obligations légales.

Les mesures proposées tendaient à apurer la situation
financière fin 1971 et à rétablir l'équilibre budgétaire pour

[ 90

Rel.cuing houdcnd met terugvort1c'I'ing op nalntcnschapcn,
kan hct SpL'ciJal Onde rsta ndsfonds, tcn bclope van 49S mil-
jocn, uitgav.-n fiuancicren.

De vcrdcling van de krcdicrcu rocgckcncl aan hct Spcciaal
Ondcrst.mdsfonds zict cr uit .115 volgt :

In miliocnr n
frank.

GeesteszIeken
Teu huize gcsekwcstrecrdcn
Tubcrculosclijdcrs
Kankcrpatiëutcn .

420
35
2S
14

De uirgaven met berrckking tot het Fonds voor medische,
sociale en pcdagogische zorg voor gehandicapten kunnen
principieel als volgt onderverdeeld worden :

In miljoenen
frank.

l-ysisch gehandicapten :
internant .
half-internaar .

Geestelijk gehandicapten :
internaat .
half-internaat .

Zintu.glijk gehandicapten :
internaat .
half-internaat .

315
12

798
33

180
20

Sedert 1970, het jaar dar het Fonds in werking is getre-
den, wordt een konsrante verhoging van het aantal verpleeg-
dagon vastgesteld ten gevolge van de erkenning van tal van
nieuwe instellingen. Aldus stijgt het aantal rechrhebbenden
jaarlijks met ongeveer 2 000 eenheden.

De verhoging van de verplecgdagprijs, waarvan hoger
sprake, beïnvlocdt eveueens maar dan op een meer uitgespro-
ken wijze het bedrag van het budgettair krediet.

5. Grensarbeiders,

De Regering heeft gemeend een bijzondere aandachr te
moeren wijden aan het lot van sornmige grensarbeiders,

Aldus hceft zij de bijkornende toclage verhoogd die aan
de grens- en seizoenarbeiders die in België verblijven wordt
toegekend en, onder bepaalde voorwaardcn, aan hun wedu-
wen, die in toepassing van de Franse wetgeving sociale uitke-
ringen voor een arbeidsongeschiktheid, genieten. De bijko-
mende dagvergoeding werd vanaf 1 januari 1972 opgevoerd
van 35 frank op 55 frank voor de gezinshoofden en van
10 frank op 20 frank voor de andere gerechtigden.

Om het nadeel dar ontstaan was ingevolge de progressieve
cntwaarcling van de Franse munr te compenseren werd met
ingang van l januari 1972 ecn cornpenserende toelage inge-
steld ten voordele van in België verblijvende rechthebbenden
op een Frans en een Belgisch pensioen, verworven ingevolge
ecn als werknemer uitgeoefende bezigheid.

6. Ziekte- en invaliditeirsverzekering,

a) Ziekte- en inualiditcitst.erzekering VOOT u/ericnemers,
Onmiddellijk na haar installarie heeft de Regering, bewust

van het dringend karakter van een spoedige sanering van
de financiële toestand van de verzckerings-genceskundige
verzorging, en na ecn grondig onderzoek, een reeks rnuatrcgc-
len in uitzicht gesreld waardoor aan deze verzekering een
docltreffcnde werking wordt gcgarandccrd sarnen met her
vervullen van zijn werrelijke verplichringcn.

De voorgestelde rnaarregelen hadden als doel de finan-
ciêle tocsrand van einde 1971 aan te zuivcrcn en het budget-



l'nnnéc 1972. nes refornn-s devant garamir UIl fonctionne-
ment rationnel ct sain, appliclblcs J(., 1'J73, out également
<i,': prop osécs.

Ce programllle, eruhli 1',11' le c;ollvcrnl'l11ent, a été soumis
aux partenaires socian«. Vu l'importance de ces problèmes ct
tenant compte dl' la portée des dl',isions :1 prendre, dau tru»
discussions et convult.it ions devront avoir lieu avec toutes
les parties inte-ressees, afin de pouvoir prendre, en temps
opportun, les décisions nécessaires ct de mettre en application
les mesures qui en découlent.

Il faut savoir en effet que fin 1971, le secteur de l'assurance-
soins de santé accusait un mali de 1 183,3 millions de francs
et que le budget de 1972 se présentait avec un mali prévision-
ncl de 3 665,S millions de francs.

En ce qui concerne j'année budgétaireI973, il est :\ signaler
que, en raison notamment de données d'observation plus
récentes, et par l'application d'une nouvelle méthode de
calcul de la tendance prévisible d'évolution des dépenses,
l'assurance-soins de santé présenterait un mali prévisionnel
de 1236,2 millions de francs, compte non tenu des mesures
envisagées par le Ccuverncmenr,

L'expérience a cependant démontré que les previsions en
matière de dépenses en soins de santé sont inéluctablement
entachées d'une marge d'approximation, en fonction notam-
ment de la grande variabilité de la morbidité générale.

La dotation de l'Etat afférente à j'année budgétaire 1973
a été fixée au montant global de 25,9 milliards de francs
contre 23,6 milliards de francs en 1972. Cette somme com-
prend à concurrence de 9 milliards de francs, l'intervention
légale de l'Etat dans les dépenses pour le secteur « Indem-
nités »,

b) Assurance maladie-invalidité en [aueur des travailleurs
indépendants.
Dans le même contexte que celui décrit pour le régime

général, le budget de ce secteur particulier accuse pour 1972
un mali prévisionnel de 880,4 millions de francs pmu l'assu-
rance-soins de santé, alors que la prévision pour 1973 serait
un mali de 36,7 millions de francs.

Le Gouvernement a envisagé, comme pour le régime géné-
ral, une série de mesures destinées it apurer le déficit global
de 498,4 millions de francs fin 1971 et à assurer l'équilibre
financier pour 1972.

Dans Je cadre d'une politique générale de santé, il impor-
tera d'aboutir pour ce secteur, comme pour celui des sala-
riés, aux solutions garantissant une structure efficace et
rationnelle de la dispensation des soins, dans un régime
financièrement équilibré.

c) Assurance mutualiste libre.
En comparaison avec 1972, année pour laquelle un mon-

tant de 1 145 millions de francs d'intervention de l'Etat dans
le domaine de l'assurance libre était prevu, on peut constater
que le montant de 1 170 millions de francs prévu pour 1973
démontre une légère augmentation de telle sorte que la
sit~lation peut être considérée comme pratiquement station-
narre.

L'évolution progressive du champ d'application de l'assu-
rance obligatoire contre la maladie et l'invalidité, tant en ce
qui concerne les catégories de bénéficiaires que l'étend ue des
prestations, aboutit il considérer l'opportunité d'une revision
et d'une adaptation des ohjectifs de l'assurance libre.

Le Gouvernement s'attache à préparer cette meilleure adé-
quation de l'nssurunce libre complémentaire aux situations
existantes et aux nécessités tout en tenant compte des droits
acquis résultant des versements effectués précédemment.
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ra ir evcuwichr voor 1972 te hcrstcllcn. Tcvcns wcrden hervor-
mingen, die vnuaf 1973 zoudcn wordcn toegcpast, voorge-
srcld; zij zoudcn ccn ra tioncle en gczondc working waar-
horgen.

Dut door de Regcring gesrcld programma werd aan de
sociale gesprckpartucrs voorgclcgd , Celer op de bclangrijk-
heid \':1Il deze prohlemen en rckcning houdend met de
omvang van Je te ncrneu beslissingen, diencn evcnwel nog
anderc d iscussies en ruadplegingcn met al de betrokkcn par-
tijcn te wordcn gehouden, tcnc inde te gcpasten tijde de
nodigc beslissingcn te kuncn treffen en de rnaatregclen die
er uit voorrvloeicn in te voeren.

Te norcrcn dat op het einde V:1I1 1971 de rak verzekcrings-
gcnccskundige verzorging ccn mali van 1183,3 miljocn frank
vertoonde en dut de begroting voor 1972 evcneens een mali
van 3 665,5 miljoen frank in uirzicht stelde,

Voor hct begrotingsjaar 1973, dicnt te worden aangestipt
clat omwille van meer recente geuoteerde gegevens en van
de tocpassing van een nieuwe berekcningsmerhode ovcr de te
voorziene neiging van de evolutie van de uitgavcn, de
verzekcringsgenecskundige verzorging een mali van 1 236,2
miljoen frank in uitzicht zou stellen, zonder evenwel reke-
ning te houden met de door de Regering beoogde rnaatre-
gelen,

De ondervinding heeft evenwcl aangetoond dar de rarnin-
geu inzake uitgaven-geneeskundige vcrzorging ontegenspre-
kelijk gebondcn zijn aan een benadcringsruarge in functie
namelijk van de grote variabiliteit van de algemene sterfte.

Voor het begrotingsjaar 1973 werd de Rijkstegernoetko-
ming vastgelegd op ecn globaal bedrag van 25,9 miljard frank
tegcn 23,6 miljard frank voor 1972. Dar bedrag omvat ten
belope van 9 miljard frank de wettel ijke Rijkstegernoetko-
ming in de uitgaven voor de tak « Uitkeringen ".

b) Ziekie- en inualiditeitsuerzekering ten gunste van de zel]-
standigen.

In dezelfde geest als deze beschreven voor de algemene
regeling verrcont de begroting van deze bijzondere tak voor
1972 een geraamd mali van 880,4 miljocn frank voor de
vcrzekeringsgeneeskundige verzorging, rerwijl voor 1973 de
rarning een mali van 36,7 miljoen frank bedraagt,

Z0:11s voor de algemene regeling heeft de Regering een
reeks maatregclen in uirzicht gesteld om het globaal tekort
van einde 19ï1 van 498,4 rniljoen frank aan te zuiveren en
om voor 1972 het financieel evenwicht te waarborgen.

In het raarn van een algerneen gezondheidsbeleid zal her
voor deze rak, zoals voor die van de werknerners, zaak zijn
tot oplossingen te komen die een doeltreffende en rationele
strucruur van het verlenen van zorgen waarborgen in een
op financieel vlak in evenwicht regime.

c) Vriiwillige mutualiteitsuerzekering.
Terwijl voor het [aar 1972, een bedrag van 1145 miljoen

frank Rijkstegernoetkorning voor de rak vrijwillige verzeke-
ring was voorzien, kan worden vastgesteld dat het bedrag van
1 170 miljoen frank dar voorzien is voor 1973 een lichte
vermeerdering verroont. Hieruit kan worden opgernaakt dat
de toestand als onveranderd mag worden beschouwd.

De progressieve evolurie van de toepassingssfeer van de
verplichre ziekte- en invalidireitsverzekering, zowel wat de
categorieën van gerechtigden betreft als de spreiding van de
presraties, wijst op de opportuniteit om de objectieven van
de vriiwillige verzekering te herzien en aan te passen.

De Regering heefr zich, rekening houdend met de verwor-
ven rechten die uit cie voorheen gedane stortingen voort-
vloeien, voorgenornen de aanvullende vr ijwillige verzekering
beret aan te passen aan de bestaande ro estanden en behoef-
ren.
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7. l\1abdies prokssionndlcs.

Conformément' :\ la déclarar ion go uvcrucrncntnlc, le Gou-
vernement proposera proch:tinCll1l~nt une udapmrion de la
légisLltion en matière de I1w1.lcl ics professionnelles au:'( dis-
positions prévues par LI loi du ]0 :lni1197 j relative aux
accidents de trnv.nl.

Les modifications envisagées viseur norammcnt :

le relèvement de 200 000 francs :1 300000 francs du
maximum du salaire de hase pris l'Il consid{'r,ltion pour
le calcul de la réparation;
le relèvement de l'indemnité journalière de SO ù 90 'h) du
salaire journalier moyen pour les 28 premiers jours d'in-
capacité de travail complète et temporaire;
l'extension des catégories de bénéficiaires en cas de décès
de la victime.

La majoration dt: la suhrr:ntioll de l'Ernt, fixée à 2600
millions de francs pOlll' 1972 et :\ 3 178,4 m ill ions de francs
pour 1973, doit être examinée à la lumière de ces éléments.

Le Gouvernement a également l'intention de compléter
la liste des maladies professionnelles donnant lieu à répara-
tion, afin qu'un nouveau pas soit réalisé ver, l'uniformisation
avec la liste européenne.

8. Accidents de travail.

Dans ce secteur, la plus grande attention a été réservée à
l'exécution des dispositions de la loi du 10 avril 1971 qui
est entrée en vigueur le 1'" janvier 1972.

C'est ainsi que les barèmes de calcul des capitaux ù inves-
tir, des rentes, des réserves et des capitaux payables aux
bénéficiaires ont été adaptés, tandis que les moyens de finan-
cement du Fonds des Accidents du Travail on été élargis.

L'élaboration d'un projet de loi ayant pour objet la
réforme du financement de ce secteur dans le sens recom-
mandé par le Conseil national du Travail est à l'étude. Il
aura essentiellement pour but de permettre une évaluation
plus précise et un contrôle meilleur des recettes escomptées.

9. Emploi et travail.

Evolution du marché du travail.

La conjoncture économique qui s'était détériorée au cours
du second semestre 1971 manifeste une tendance au redresse-
ment depuis le printemps 1972.

Les prévisions à moyen terme laissent apparaître que
cette amélioration se poursuivra en 1973.

Les indicateurs économiques confirment que les mesures
de relance décidées, début 1972, p:1r le Gouvernement per-
mettent de raccourcir le délai que l'emploi met habituelle-
ment pour être influencé fondamentalement par la reprise
économique.

Au niveau du chômage, la phase de hasse conjoncture
s'est traduite principalement depuis août 1971 par une hausse
sensible du nombre de chômeurs à aptitude normale; fort
heureusement, compte non tenu des disparités régionales qui
ont été examinées ailleurs, cette hausse. est en voie de résorp-
tion et l'amélioration Cil registrée ces derniers mois permettra
de retrouver, pour cette catégorie de travailleurs, le niveau
très bas d'un chômage frictionnel.

Ces considérations permettent d'augurer que la moyenne
annuelle du nombre des chômeurs indemnisés sera de l'ordre
de 110000 en 1973.

r 92 l

7. Bcrocpsz icktcn,

()\'l~n'ellkomstig de rcgcringsvcrklaring 7;11 de Rcgcring
ccrlnng ecu ;LlIlp;ls,;ng vo or-rcllcu vau de wcrgeving inzake
berocpsvickrcn aan de door de wct v.m 10 apri] 1971 betref-
fulc1e . le .nlx-idsong cv.illcn voorzicnc bcpalingcn.

De hcoogde wiizigingcn zijn bedoeld o m :

hct rnaviruu rnbo.l mg v.m lu-t b.isisloon dur in aanmcrking
wor.It gellomen voo r hcr hcrckcucu v.i n de sch.uleloos-
srelling van 200 000 tr.mk tot 300 (lOO frank op te voeren;

-- de dagclijksc vergocding gedurcnde de eersre 28 daf"cn
van rijdclijkc vollcdigc arbcidsongcschikthcid van 80 tot
<)0 % van hct gcmiddeld dagloon op te voeren;

~ de ca tcgoriccn van rcchrhebbenden uit te breiclen ill gcval
1';111 ovcr lijdeu van lier sl.ichtoffer.

Hct is ill het licht va n dcze annpassing dat de opvoering
van de Rijk sroclngc :l:1I1 het Fonds v oo r de bcroepszickren,
2600 miljocn frank voor 1972 en 3 178,4 miljoen frank voor
1973, rnoet worden bckekcn.

De Regering neernt zich tevens voor om de lijst van de
beroepszickten die aanlciding geven tot schadcloossrclliug
nit te breideu, zodar ccn verdere stap in de richting van de
ccnmnking met de Europcsc lijst zal worden gezer.

8. Arbcidsongcvallen,

In deze tn k, werd de grootste aandachr besteed aan de uir-
voering V[\l1 de bepa lingen van de wet van 10 april 1971 die
vanaf 1 j:lI1U;Hi 1972 worden roegcpast.

Aldus werdcn de bnrerna's voor het berekenen van de te
vest igeri kapitnlcn yan renten en van wiskundige reserves en
van de kapiralen bctaalbaar aan de rechthebbenden aange-
past, en werden de financieringsrniddelen van het Fonds
voor Arbeidsongevallen verruimd,

Het uitwerken van een wetsontwerp dat de fiunncierings-
hervorrning heoogt van deze tak in de door de Nationale
Arbeidsraad nanbevolen zin ligt ter studie. Het zal hoofd-
zakelijk bedoeld z ijn om de verwachte ontvangsten juister
te kunnen scharren en een betere controle mogelijk te maken.

9. Tewerkstelling en arbeid,

De evolurie van de arbeidsmarkt,

De economische conjunctuur die in de loop van het
twcede sernestcr 1971 was verzwakt is sinds de lente 1972
stila an aan het verbetercn,

De vooru itzichten op middellange termijn wijzen erop
dar deze verbetering ml voortdurcn in 1973.

De econornischc aanwijzingen bevestigen dar de relance-
rnaatrcgelcn die de Regering begin 1972 nam hct mogelijk
maken de Iangere tcrrnijn die de werkgelegenheid nodig heeft
orn groudig te worden bcïnvlocd door de econornische op-
bloei te bekorten.

Op her stuk van werkloosheid kwum de fase van laag-
conjuuctuur vanaf augustus 1971 hoofdzakelijk tot uiting
door cen aanzienlijke verhoging van her aanral werklozen
met normale werkgeschikrheid; gelukkig wordt deze verho-
ging, ongeachr de hierboven ondcrzochte gewestclijke dispa-
nteiten, gcleidclijk opgcslorpt en de verbetering die de laatste
maanden werd vasrgcstcld zal het mogelijk maken voor deze
categorie werkncmcrs het zeer lage pei] van een frictionelc
werkloosheid te bcreikcn.

Deze overwegingen makcn het mogelijk te voorzien dat
het j aargemiddeldc van het aanral uitkeringsgerechtigde werk-
lozcn 110000 zal bclopen in 1973.
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gcschiktheid geschiktheid arbeidsgeschiktheid. -1-------------.
Op 30 [uni 1968:

Mannen,
waarvan 50 [aar l'Il -l-.

Vrouwcn,

waar van 50 [aar l'Il +.

SITU;'\TION

,\u 30 jun J 968 :

Ho mmo s . ." ._,

dont 50 ans et !
Fcrnmr s

dont 50 ans ct +
Total... ... ."

dont 50 ans ct -I-

I\u 30 j uin 1969:
Hommes ....

dont 50 ans ct +
Femmes

dont 50 ans et +
Total

dont 50 ans et +-
Au JO juin 1970:

Hommes • . ..
dont 50 ans ct +

flemmes •.. , .. ,

dont 50 ans et +
Total .

dont 50 ans et +
Au 30 Juin 1971 :

Hornmes •...

dont 50 ans et +
Femmes .

dont 50 ans et +
TalaI... ... ...

dont 50 ans et -l-
Au 30 Juin 1972;

Hommes . ... . ..
dont 50 ans et +

Femmes
dont 50 ans et +

Total... ... ...
dont 50 ans et +

19315 I 13199
(12868) (la 301)

8569 2121
(3527) (l020)

----:27884- ---jÇ:jZ3

I
(16395) (11 32!)

19148 14106
(13532) (11 182)

9414 2406
(40-B) (1067)

28562
.-

16812
(17575) (12219)

15396 16659
(11379) (13181)

9372 2980
(i 517) (1554)

24768 19639
(15926) (14735)

I 10677 19511
(7769) ( 15133)
90i1 4131

(4267) (2158)
- 19721 23642

(12036) (17591 )

12055 19116
(8329) (15 180)
9700 1631

(1313) (2465)

21755 ~4ëf47
(12642) (t7645)

30 7'l6
(94J5)

2J 322
(3530)

---5J.O~

(t2965)

13576
(6184)
17496

(333,1)

--3Tö72-'--
(9518)

6653
(2562)
1J875
(2133)

--20528
(4695)

7214
(1716)
12231
(1 499)

19475
(3245)

16 ùlO
(3359)
16 726
(1855)

1

_--3:036

(5211)

Cette moyenne comprend un nombre important de chô-
meurs ù aptitude très réduite, nombre en croissance continue
depuis 1964; fin juin 1972, il dépassait 24000. Ce phénomène
est très préoccupant; il pose, en bit, le problème du main-
tien en activité de travailleurs dont la plupart ont plus de
50 ans, dont la capacité de travail est entamée ct que la
recherche incessante d'une meilleure productivité rejette de
pl us en plus des circuits de production.

Le Gouvernement s'efforce d'occuper de plus en plus ces
travailleurs en intensifiant sa politique de mise au travail des
chômeurs par les pouvoirs publics. L'arrêté royal du 4 avril
1972 a majoré substantiellement le taux des interventions de
l'office national de l'Emploi. Par cc moyen, en 1973, U 000
chômeurs, dont les deux tiers sont des travailleurs à aptitude
réduite, retrouveront une activité professionnelle.
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63260
(3260J)
32015

(8077)

95275
(40 (81)

47130
(30898)
29316
(8444)

76446-
(39342)

38708
(27122)
26227
(8234)

64~
(35356)

J7132
(249"18)
25 206
(7 924)
62638--

(32872)

17481
(26868)
31057

((8633)
785-38--

(35501)

4 (1972-197.1).

TOESTAND

Tolaal.
wnarvan 50 [aar en +.

Op 30 junl 1969:
Manncn.

waarvan 50 [aar en +.
Vr ou wc n,

waarvan 50 jaar en -I·.

Totaal.
wanrvan 50 [aar en +.

Op 30 juni t970:
Manncn.

waarv an 50 [aar en +.
Vrouwcn,

waarvan 50 jaar en -t-,
Totaal.

waarvan 50 [aar en +.
Op 30 juni 1971 :

Mannen,
waarvan 50 jaar en +.

Vrouwen,
waarvan 50 [aar en +.

Totaal.
waar van 50 [aar en +.

Op 30 junl 1972:
Mannen.

waarvan 50 [aar en +-.
Vrouwen.

waarvan 50 [aar en +.
Totaal.

waarvan 50 [aar en +.

Dit gerniddelde ornvat een groot aantal werklozen met
zeer beperkre arbeidsgeschikrheid, aantal dar sinds 1964
voortdurend stijgt; cincle juni 1972 waren er meer dan
24 000. Dit fenomeen vergt zecr bijzondere nandacht; het
stelt in feire hcr problecm van het werkzaam houden van
werknemers waarvan de meeste meer dan sa jaar oud zijn,
waarvan de arbcidsgeschiktheid is vcrminderd en die inge-
volge het voorrdurend strevcn naar een hogere productivitcit
steeds meer uit de productiecircuits worden gestoren.

De Regcring spanr zich crvoor in die werknemers steeds
meer te werk te stellen door haar politiek van tewerkstelling
van werklozen door de openbare diensten te intensifiëren.
Het koninklijk besluit van 4 april 1972 hceft het aantal
tusscnkornsten van de Rijksdienst voor Arbeidsvoorziening
in grote mate doen tocnernen. Zo zullen in 1973 13 000
werklozen waarvan twee derdc werklozen zijn met verrnin-
derde arbeidsgeschikrheid opnieuw een bcroepsactiviteit kun-
nen aanvattcu.
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Format ion profcvsiounellc.

Le Gouverucrucut coru iuuc ;\ mener une politique dyna-
mique de l'emploi dont les :1\:CS essentiels sont la Iormariou
ct la ré.rclapratiou profcsvionucilcs.

Il n'est plus l1~ccssaire de souligner I'étroi te inrerdépcn-
dance entre Li politique économique ct la politique sociale
et tout particulièrement la politique en matière de formation
professionnelle avec S,l répercussion favorable sur la pro·
motion de la mobilité professionnelle.

La formation professionnelle des adultes qui constitue un
des instruments les plus efficaces de cette politique conti-
nuera à être progressivement développée ct étendue en raison
des multiples possibilités que présente ce système.

Les dépenses afférentes <1[a formation professionnelle des
adultes qui furent de 771600 000 francs cn 1971 vont s'élever
en 1972 à 950414 000 francs ct atteindront 1430 000 000
de francs en 1973.

Elles permettront les formations suivantes:

Genre de formations Nombre en 1973

Formations de base ...
Qualifications .
Spécialisations et formations complémentai-

res
Perfecti onnemen t
Formations dans les centres agréés .

5000
2000

10 000
2000
1000

Total ... 20 000

L'objectif pour 1973 est supérieur de 7000 unités à celui
de 1972, lequel était lui-même supérieur de 4000 unités à
celui de 1971. Cette progression est significative de l'effort
que le Gouvernement effectue dans ce domaine et s'inscrit
totalement dans la poursuite de l'objectif retenu dans le
Plan 1971-1975 (soit 30000 formations en 1975).

Immigration.

L'adhésion de nouveaux Etats membres à la Communauté
Economique Européenne va créer de nouveaux problèmes à
l'intérieur des anciens Six en ce qui concerne la libre circula-
tion des travailleurs de la Communauté élargie.

C'est donc avec une attention accrue que le Gouverne-
ment veillera à ce que, comme les années antérieures, l'entrée
des travailleurs des pays tiers ne risque pas de compromettre
les possibilités de reclassement des travailleurs belges et
étrangers faisant déjà partie du marché national de l'emploi.

Crédits d'heures.

La formation permanente des travailleurs retient tout spé-
cialement l'attention du Gouvernement. Ce dernier avait
accueilli favorablement le principe d'octroyer des crédits
d'heures aux travailleurs, c'est-à-dire donner la possibilité
aux travailleurs cie s'absenter du travail, sans perte de salaire,
pendant un certain nombre d'heures proportionnel au nom-
bre d'heures de cours suivis pour améliorer la formation

.générale ct professionnelle.
Le 7 octobre 1971, il soumettait un projet en ce sens au

Conseil national du Travail. Après de nombreuses discus-
sions, ce Conseil a remis, en date du 21 juin 1972, un avis
traduisant le; opinions divergentes qui se som manifestées en
son sein.

En attendant la mise au point des modalités techniques
concrétisant en un projet de loi la volonté du Gouverne-
ment, un crédit de 450 millions a été inscrit au budget du
Département de l'Emploi et du Travail pour 1972.
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lleroepsoplciding.

De Rcgcring g,ut crrncc l'l't liL'r l'U1 dvu.unischc wcrkgele-
gcnhciclspoliru-k te voeren die grotclijks is gericht op de
bcrocpsopleiding en -hcrschuliu.g

Hct is nier meer nodig te wi j/ cu op hcr nuuwc snmcugaan
vuu .lc cconomischc polirick I11L·t de sociale politick en zeer
ill hct bijzonder 111ct de poliriek op lier st uk van bcrocps-
oplciding met haar gunstige tcrugslag op de bevordcring
van de berocpsmobilitcir.

De hcrocpsoplciding van dl' volwasscnen die cen van de
doclrnatigstc instrumcnrcn v.ui die politiek is znl gelcidclijk
vcrder worden ontwikkeld en uirgebrcid ingevolge de veel-
vuldige mogclijkhcdcn die dit systeem biedr.

De uitgavcn met berrckkiog tot de bcroepsoplciding van
de volwasseucn die 771 600000 frank bcdrocgcn in 1971
zullen in 1972 950414 000 frank bclopcn en in 1973
1430 000 000 frank.

Zo zal het mogelijk zijn volgende opleidingen te verwe-
zenlijken :

Aard yan de opleidingen

Basisopleiding
Kwalificaties

Aantal in 1973

5000
2000

10 000
2000
1000

20 000

Specialisaties en bijscholingen .
Vervolmaking
Opleidingen in de erkende centra

Totaal ...

Het streefcijfer voor 1973 is 7 000 eenheden groter dan
dat voor 1972 dat op zijn beurt 4000 eenheden groter was
dan dat van 1971. Deze stijging vertolkt de inspanning van
de Regcring op dar stuk en bcantwoordr ten volle aan het
in het Plan 1971-1975 gesteld strevens van 30000 opleidin-
gcn in 1975.

Immigratie,

De toerreding van nieuwe Lid-staten tot de Europese Eco-
nomische Gernecnschap zal binnen de vroegere Zes nieuwe
problernen scheppen op het sruk van het vrije verkeer van de
werknemers van de uitgebreide Gerneenschap.

Het is dus met een toenemende aandacht dat de Regering
ervoor zal wakcn dar, net zonls de voorgaande jaren, her
binnenkornen van de werknerners van vreemde landen cr
nier toe Ieidt de mogelijkheden voor het plaarsen van de
Belgische werknemers en van de gastarbeiders die rceds deel
uitmaken van de nationale arbeidsmarkt in gevaar te bren-
gen.

Kredieturcn.

De permanente opleiding V•.Hl de werknemers houdt zeer
de uandncht van de Regering gaande, De Regering had een
gunstig gevolg voorbehouden aan het principe van het ver-
lenen van kredieturen aan de werkncrners, d.w.z. de werk-
nerners de gelegenheid bieden gedurende een zeker aantal
uren evenredig met het aanral llfCIl cursus die zij volgen om
hun algernene en beroepsopleiding te verbeteren zonder
loonverlies op het werk afwezig te zijn.

Op 7 oktober 1971 legde zii een ontwerp in die zin voor
aan de Nationale Arbeidsraad. Na tal van besprekingen
heeft deze Raad op 21 juni 1972 een advies uitgebracht dat
wijst op de uitecnlopende opinies die onder haar leden tot
uiting kwamen.

In afwachting van het op pu nt stellen van de technische
modalireiten die aan de wil van de Regcring in, een ontwcrp
van wet gestalte moeren geven, werd ecn krediet van 450
rniljoen op de begroting 1972. van hct Departement van
Tewerkstelling en Arbeid ingcschreven.



Handicapés.

Le hJ1lds n.irional de reclasscrucn t social des handicapés
voit sans Cl"'C s 'a ccroi trc le nombre dc, dcma ndcs d'enre-
gistrement.

Le montant dt: ses interventions directes l'Il faveur des
hnndicapés qui s'élevait à 524000000 de francs eu 1970,
atteindra 737 (JOO 000 de francs en 1973 dont 449000 000 de
francs d'interventions dans les salaires dcc> travailleurs occu-
pés en ateliers protégés ct 288 000 000 de francs relatifs aux
autres presratiuns.

Le nombre des institutions subventionnées ne cesse de
croître également,

Les d0penses cu faveur de ces institutions qui s'élevaient
il 243 000000 de francs en 1970 atteindront 460 000 000 de
francs en 1973, soit 274 000 000 de francs de subsides à
l'entretien des institutions de reclassement et 186 000 000 de
francs de subsides en vue de leur création, agrandissement ou
aménagement.

Les interventions directes et indirectes en faveur des han-
dicapés atteindront donc au total 1 197 000 000 de francs
en 1973.

Relations paritaires.

D'une manière générale, l'organisation des relations entre
patrons et travailleurs est satisfaisante.

Les commissions paritaires sont un excellent point de ren-
contre des intérêts professionnels qu'ils soient sectoriels,
catégoriels, régionaux ou nationaux. Représentants patro-
naux et syndicaux y trouvent très souvent le moyen de
s'entendre dans une dynamique optique de progrès social,
témoin l'évolution des salaires ces dernières années, indépen-
damment du fait de leur liaison quasi générale a l'indice des
prix de détail. De plus, en cas de conflit, l'appel aux conci-
liateurs sociaux permet généralement de réduire les tensions
en dégageant les lignes de force des intérêts communs.

Entreprises de travail intérimaire.

L'emploi des travailleurs intérimaires a pris une impor-
tante extension an COlll'S des dernières années.

Des mesures sont actuellement à l'étude en vue d'assainir
la situation ct surtout de protéger les travailleurs contre les
abus qui existent en la matière et contre les conséquences
préjudiciables qui peuvent résulter de ce genre d'activité.

L'humanisation du travail.

Le Gouvernement est sensible aux revendications visant à
ce que le travail devienne plus humain,

La relation homme-travail doit pouvoir comprendre d'au-
tres termes que ceux de productivité.

La protection de l'intégrité physique du travailleur ne suffit
plus désormais; il but y ajourer une recherche fondamentale
et permanente vers de meilleures conditions de travail et vers
une participation plus active des travailleurs.

Deux arrêtés royaux sont significatifs de la volonté gou-
vernementale à cet égard. Le premier du 10 mars 1971 élargit
considérablement les missions des comités de sécurité et
d'hygiène au point que ressortit maintenant à leur compé-
tenee d'avis tout ce qui directement ou indirectement, immé-
diatement ou à terme, peut avoir des conséquences sur la
sécurité, l'hygiène et la santé des travailleurs; rien ne s'oppose
donc à ce que ces comités se préoccupent entre autres des
répercussions que les cadences de travail ou le morcellement
du travail peuvent avoir sm la santé des travailleurs, Le
second, du 23 mai 1972, s'inscrit dans la lutte contre les nui-
sauces industrielles en obligeant les employeurs, avec la col-
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Miu.k-r-vnlidcn,

Het Rijksfonds voor sociale: rcclasscri ng van de ru iruier-
vulidru liet l ict ~1.111tal a auvrngcn oui iuschrijving voortdu-
rend stijgcn.

Hcr bcdr.ig \',111 zijn rccht strcck sc tcgcuiocr komingcu ten
gunste \;111 de mi ndcr-vnl iclen d.u in "l970 524 000 000 frank
bcdrocg ;',11 in 1973 7,17000 (JOO frank helopcn waarvan
449 000 000 frank als rcgcrnoerkomingcu in de loncn van de
wcrknerners tcwcrkgestcld in de bcschutte werkplaatsen en
288 000 000 frank vuor de andcrc uitkcringeu.

Het n.mr al gesubsidiccrde inrichtingcn groeit cvcnccns
voorrdurcnd.

De uitgnvcu tell gunstc van deze iurichrirux-n die in 1970
243 (lOO000 frank bcdrocgcn zullen in 1973 460 000 000
frank bclopen namclijk 274 000 000 frank als toelagen
voor het onderhoud van •.le rccl.isseringsin richtiugen en
186 000 000 frank als roclagen met het oog op hun oprich-
ting, uitbrerding of inrichring.

De rechstreekse en de onrechtsrrecksc tegernoerkomingen
ten gunste 1';111 de minder-validen zullen dus in 1973 in
toraal 1 197000 000 frank hedragcn.

Paritaire bctrckkingeu.

Over het algemeen is de orgunisatie van de betrekkingeu
tussen de wcrkgevcrs en de werknemers bevredigend,

De paritaire cornrnissics zijn een uitsrekend ontrnoetings-
punt voor de beroepsbelangen zowel op sectorieel, cnte-
gorieel, regionaal als op nationaal vlak. Vertegcnwoordigers
van de werkgevers en vertegenwoordigers van de werknemers
vinden er zeer vaak her middel om overeen te komen in een
dynamische optiek van de sociale vooruirgang, getuige waar-
van de evolutie van de lonen in de loop van de laatste [aren,
ongeacht hun quasi algetnene binding met de index van de
derailprijzcu. Bovendicn is her, ingeval van conflict, met de
tussenkorust van de sociale berniddelaars, doorgaans moge-
lijk de spa nningen te rcmperen door de krachtlijnen van de
gemcenschappcliike belangen naar voor te brengen.

Uirzendbureaus,

De tewerkstelling van uitzendkrachten is in de loop van de
laatste [aren in aanzicnlijkc mate roegcnomcn.

Morncnteel wordeu mantrcgclen overwogen orn de
bestaande toestand te verhclpen en vooral O1n de werkne-
mers te beschermen regcn de rnisbruiken die op dat gebied
bestaan en tegen de nadelige gcvolgen die uit deze soort van
activiteit kunncn voortvloeien.

De humanisering van de arbcid,

De Regering is gevoelig voor de eisen die ertoe strekken de
arbeid te humaniseren.

De verhouding mens-arbeid moet kunnen uirgedrukt wor-
den in andere terrnen dan alleen in productivireit.

Voortaan volstaat de bescherrning van de fysischc onge-
reprheid van de wcrknerners nict meer; men rnoet grondig
en voorrdurend streven naar betete arbeidsvoorwaarden en
naar een meer actieve deelncming van de werknemcrs,

Twee kouinklijke besluiten tekenen het voornernen van de
Regering op dit gebied, Het eerste, van 10 maart 1971,
breidt de opdrachren van de comités voor veiligheid en
hygiëne aanzienlijk uit zodat zi] thans als bevoegdheid heb-
ben advies uit re brengen over alles wat rechrstreeks of
onrechrstrecks, onmiddellijk of later gevolgen kan hebben
voor de veiligheid, de hygiëne en de gczondhcid van de werk-
ncrners. Nicrs belee d ar deze comités zich onder meer bez.ig-
houdcn met de terugslag die het arbeidsritmc of de versnip-
pering van de arheid kunnen hebben op de gezondheid van
de wcrknemers. Hct twecde, van 23 mci 1972, is gcricht op
de strijd tegen de nijvcrhcidshinder door de werkgevers met



4- ([972-1973),

laboration des comité, de sécurité ct d'hygiène, à suppri-
mer ou ó. réduire dans toute la mesure du possible les nui-
sances qui peuvent atteindre les travailleurs (pollution, bruits,
\'ihratÎons) uv.in t de faire utiliser des movcns de protection
individuelle, alors qu'auparavant h seule obligation purroualc
était de mettre des moyens de protection individuelle à la
disposition des travailleurs. Entre cette ancienne obligation
ct la nouvelle se trouve une bonne partie du chemin à par-
co mir peur rendre le travail plus humain.

Le Gouvernement y contribuera pour sa part Cil 1973.
C'est autour de cet axe qu'il poursuivra l'adaptation ct la
simplification de la réglementation technique, qu'il entendra
réglementer la prévention dès la conception architecturale
des bâtiments industriels, qu'il développera certaines campa-
gnes de promotion du travail, qu'il orientera l'action de ses
services d'inspection technique ct d'inspection médicale du
travail et qu'il soutiendra le développement harmonieux des
services médicaux du rra vail.

Ln protection de I'environncrncnt industriel,

Si la protection de l'environnement industriel comprend
en premier lieu la protection des travailleurs, cette protection
comprend aussi la sauvegarde de la vie et de la santé des
voisins des établissements industriels ainsi que la réduction
des gênes et incommodités en provenance de ces établisse-
ments.

Il s'avère nécessaire d'actualiser la législation sur la police
des établissements classés comme dangereux, incommodes ou
insalubres, de la rendre plus souple et plus efficace. Un
projet de loi est en préparation. Il sera soumis au Parle-
ment en 1973.

D'autre part, l'étude de la diminution des rejets dans
l'atmosphère d'anhydride sulfureux (502), provoqués par les
établissements industriels, a dépassé le stade préparatoire ct
il est probable qu'à bref délai des mesures réglementaires
concrétiseront progressivement cette volonté de sauvegarder
le milieu naturel.

Plus de 10 000 000 de francs ont été consacrés à l'équipe-
ment en 1972 d'un laboratoire de mesures des poussières et
des gaz industriels et une douzaine de techniciens effectuent
régulièrement des prélèvements sur les fumées des usines.
L'analyse de ces prélèvements est le point de départ de négo-
ciations serrées menées avec les entreprises les plus pollu-
antes pour aboutir à moyen terme à une réduction irnpor-
tante de leur rejets. L'action entamée depuis moins d'un an
donne de très bons résultats; elle sera poursuivie et amplifiée
sans désemparer.

10. Santé publique.

a) Gestion des hôpitaux.
Les crédits prévus en matière d'intervention de l'Etat

dans les charges résultant de la gestion des hôpitaux s'élè-
vent pour 1973 à Lt 769,4 millions contre 3 100 millions au
budget initial de 1972.

Parmi les mesures importantes qui ont influencé la hauteur
de ces crédits, il y a lieu de signaler:

1Q l'extension de la loi sur les hôpitaux aux établissements
psychiatriques fermés.

A titre de mesure transitoire, et ce jusque fin 1973, le
prix normal de la journée d'clltretien d,l11S ces établisse-
ments est égal au taux de remboursement appliqué dans le
cadre de l'A.MJ., majoré d'un rnourant forfaitaire de 40
francs.

%1

de mcd cwcrkiug 1':111 de comités voor vciliglic id en hvgiênc
crroc te vcrplichtcn de hiuder die de wcrkuemcrs last km
bcrokkcncu (bcvuiliug, lawaai, rrillingcn) zovccl mogelijk
uir te sch.ik cn of te bcpcrl.cn ulvorcus iudiviclucle beschcr-
mingsmiddclcn tc ilocu gcbntikCl1, d.iar wanr vrocgcr de
eilige vcrplichti ng \'.111 de \\TrkgcvCl"s crin bestond indivi-
ducle be schcnningsruid.Iclcu ter bcscliikk iug te srcllcn van
de werkncmcrs, Tussen dil' rt'(>egcre vcrplichting en de
nicuwc Iig: cen heel stuk van de weg die muet worden
afgelegd om cie ~Hbcid te Iuuuu niscrcn,

De Regn'ing z.i] hu.ir l!eci duurroc bijdrugcn in 1973. Het
is rond orn deze al dut zij de aanpassing en de verecnvoudi-
ging yan de tcchnischc reglemenruriug zal voortzcttcn, dat
xij zich vo ornecmr de prcvcnric te rcglcmcnteren van bi] het
opmakcn van de bouwplnnncn vn n de bouwwcrkcn voor
nijvcrlicidsdocleindcn, dat zij sommigc campagnes met hct
oog op de bevordering van de arbcid znl op touw zetten,
dat zij ecu welbcpnaklc richting zal wijzen aan haar dicnsten
van de tcchnischc l'Il mcdische inspcctic en dat zij op de
harrnonieuze ontwikkeling van de arbeidsgeneeskundige
diensten zal aansturcn,

De bcschcrming van hct bedrijfsmilieu.

Gesteld dat de bcschcrmiug van het bcdrijfsmilieu in de
eerste plauts het oog hceft op de bescherming van de werk-
nemers, beoogt zij revens de vrijwaring van het leven en
van de gezondheid van de geburen van de industriële inrich-
tingen alsmede de beperking van de hinder en last met zich
gebrachr door die inrichtingen.

Het is duidelijk dut de wetgeving inzake de politie van de
als gev aarlijk, ongezond of hinderlijk ingedeelde inrichtingen
met cie tijd moet ruecgaan, dat zij soepeler en doeltreffender
moet worden, Een wcrsontwerp wordt uitgewcrkt. Het zal
ill 1973 aan hct Parlement wordcn voorgelegd.

Aau de andcrc kant is de studie van de vermindering van
het uitstoten van zwaveldioxide (502) in de atmosfeer door
de industriële inrichtingen her voorbereidcnd stadiurn voor-
bij en is het waarschijnlijk dat binncn korte tijd reglemen-
taire rnaatregelen gcleidelijk het voornemen orn het natuur-
Iijke Ieefrnilieu te vrijwaren zullen concretiseren,

Meer dan la 000 000 frank. werden besteed aan de uit-
rusting, in 1972, van een laboratorium om industriële stoffen
en gassen te rnetcn en een twaalttul techniciens doen regel-
rnatig opnerningcn van Iabrieksrook. De analyse van die
luchtopncmingen is het vcrrrekpunt van strcng opgevatte
besprekingen die worden gevcerd met de rneest bevuilende
ondcrnemingen om binnen een middellange terrnijn een aan-
zienlijke verrnindering vau de bevuilingsoorzaken te verwe-
zenlijken, De sinds minder dan een jaar op gang gebrachte
actic levert zcer gocde resulratcn op; zij zal zonder verlet
wordcn voortgezet en versterkt,

10. Volkgezondheid,

a) Ziekenh uisbeheer.

De kredieten die uitgctrokken werdcn voor dl' Rijksbij-
drage in de lastcn van het zickenhuisbchecr bedragen
4769,4 miljoen voor 1973, tegen 3100 miljoen op de oor-
spronkelijke begrocing voor 1972.

Onder de belangrijke maatregelen die een weerslag had-
den op het bedrag van de kredieten kunnen de volgende
verrneld worden :

l°de uitbreiding van de wer op de ziekenhuizcn tot de
gesloten psychiarrische inrichringcn.

Bij wijze van overgang en dit tot einde 1973 wordt de nor-
male verpleegdagprijs in die insrellingen vastgesteld op het
terugbetalingsbedrag dat toegepast wordt in hct raarn van
de regeling voor Z.LV., verhoogd met een forfaitair bedrag
van 40 frank.



Ce supplément est destiné it promouvoir la qualité des
soins dispensés par ces iustirutions, notamment p.u J'accrois-
sement des exigences en cc qui concerne le nombre ct la
qualification des membres du personnel;

2° J'octroi d'avances à charge du Trésor aux établisse-
rnents de soins qui en font la demande.

Les critères d'octroi de ces avances ont l~té détermines
par J'arrête royal du 1"" août 1972.

L'adaptation du prix de la journée dentrct ien dans les
hôpitaux réalisée sous forme d'avances à l'effet de rendre
l'intervention plus efficace, est destinee à pallier les réper-
cussions d'une revalorisation des barèmes du personnel.

L'incidence financière pour 1973 de l'octroi des avances
précitées peut être évaluée il 1,2 milliard environ;

3" la création de nouveaux groupes de travail qui ont pour
tâche de résoudre les nombreux problèmes relatifs à la
gestion rationnelle des institutions de soins.

***

Le crédit prévu pour l'intervention complémentaire de
J'Etat dans le prix de la journee d'entretien des hôpitaux
universitaires a été fixé, compte tenu de la possibilité d'une
revision de cette intervention et plus spécialement dans le
domaine de l'allocation complémentaire pour promotion
médicale.

Enfin, les crédits destines à couvrir le déficit des hôpitaux
publics ont été fixés compte tenu d'une part, des charges
d'intérêt et d'amortissement d'emprunts contractes par les
communes pour couvrir le déficit des comptes de gestion des
hôpitaux des C.A.P. pour la periode 1964-1966 et, d'autre
part, d'une intervention dégressive dans le déficit net des
hôpitaux publics pour les années suivantes.

b) Organismes parastataux.
L'intervention du Département dans les activités de

l'Œuvre Nationale de l'Enfance est portée de 1 237 millions
au budget initial de 1972 à 1 550 millions au budget de 1973.

Dans le domaine des crèches et institutions similaires, le
plan comptable a été mis en application à partir de 1972 et
doit conduire à un meilleur contrôle des institutions.

Signalons encore qu'une meilleure coordination entre les
différents organismes s'occupant des crèches sera poursuivie
par la création d'un comité consultatif de coordination de la
politique en matière de crèches et institutions similaires.

L'intervention de l'Etat dans les dépenses fonctionnelles
et institutionnelles de l'O.N.I.G et de l'O.N.A.C. pour 1973
reste au même niveau qu'en 1972.

c) Travaux subsidiés.
L'augmentation des crédits aux articles 43.20 (subventions

'IUX pouvoirs publics régionaux à titre d'intervention dans
les charges d'intérêts des emprunts contractés auprès du Cre-
dit Communal de Belgique pour le financement de travaux)
et 6.3.20 (idem charges d'amortissement), respectivement de
134 000 000 de francs et 55 000 000 de francs, est la suite
de l'effort entrepris ces dernières années en vue d'augmenter
le volume de prêts accordés par le Crédit Communal de
Belgique pour financer les travaux subsidiés par le départe-
ment de la Santé publique et de la Famille.
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Deze bijslug hedr tot doel de kwalitcit van dt: tocgediende
zorgen in deze insrcllingeu te bcvordcrcn, onder meer door
verschcrping van de eisen inzakc aa ntal en kwalificatie van
de personeclsledcu;

2" de toekeuuing ten luste van de Schutkist van voorschor-
ten aan vcrzorgingsinstellingcn die crorn verzocken,

De criteria voor roekenning van die voorschotten werden
bcpaald bij koninklijk bcsluit van 1 an gusrus 1972.

De aanpassing van de verplcegdagprij s ill de ziekenhuizen,
ornwillc van de doeltreffendheid, onder de vorm van voor-
schotten gercaliseerd, hccfr tot doel de wecrslag van een
herziening van de bezoldiging van her pcrsoneel op te vangen.

De finauciële weerslag verbonden aan de toekenning van
bedoelde voorschorten wordt voor 1973 geraamd op 1,2 mil-
jard;

3° de oprichring van n ieuwe werkgroepen die belast
zijn met het onderzoek van de problernen i.v.m, cen ratio-
neel beheer van de verzorgingsinrichtingen.

***

Het krediet voor de aanvullende Rijkstegernoetkoming in
de verpleegdagprijs van de universitaire ziekenhuizen werd
vastgesteld rekening houdend met de mogelijkheid tot her-
ziening van bedoelde tussenkomst, meer in 't bijzonder waar
het gaat om de bijslag voor rnedische promotie.

Tenslotte, werden de kredieten, uirgetrokken tot dekking
van het tekort van de openbare ziekenhuizen, vastgesteld
rekening houdend, enerzijds, met de inreresrlasten en de
aflossing van leningen aangcgaan door de gemeenten I11Cthet
oog op de dekking van de beheersrekeningen van de C.O.O.-
ziekcnhuizen voor de periode 1964-1966 en, anderzijds, met
de afnernende bijdrage in het netto-tekort van de openbare
ziekenhuizen voor de volgende jaren,

b) Parastatale instellingen,
De tussenkomst van het departement il'l de activiteiten

van het Narionaal Werk voor Kinderwelzijn wordt opgevoerd
van 1237 miljoen op de oorspronkeljke begroting van 1972
tot 1 550 rniljoen op de begroting van '.973.

Het boekhoudkundig plan werd sedert 1972 ingevoerd
bij de kinderkribben en gelijkaardige ~nrichtingen en moet
een betere controle van die inrichtingea mogelijk maken.

Door de oprichting van een overiegcomité voor coördi-
natie van het beleid inzake kinderlcribben en gelijkaardige
inrichtingen wordt een betere ordening nagcstreefd van de
verschillende instellingen die zich met kinderdagverblijf bezig
houden,

De Rijkstussenkomst in de functionele en institutionele
uitgaven van het Nationaal Werk voor Oorlogsinvaliden en
het Natioriaal Werk voor Ouristrijders en Oorlogsslachtoffers
blijft voor 1973 op hetzelfde peil als dst voor 1972.

c) Gemeenteu/erken.
De kredierverhogir.g bij arukel 43.20 (toelagen aan de

gewestelijke opcnbarc besn .•.ren als Staatstussenkornst in de
interestlasten yan hij het Gemeenrekrediet van België aange-
gane leninger, door de financiering vau werken) en bij artikel
63.20 (idem aflossingslasten), respecrievelijk ten bedrage V<111

134 miljoen en 35 miljoen, vloeit voort uit de inspanning die
de jongsre j~,l'U' geleverd wordt om het leningvolume bij het
Gerneerz ekrr.diet van België op te drijven met het oog op de
fivanCluir.':ó van gesubsidieerde werken door het Ministerie
van l/olk3çezondheid en van het Gezin.
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il. Logement.

En 1972, toute une série Je Il1CSLIres our l':lé prises pour
mettre fin au ralentissement de J'activité économique en
góuéral ct, plus parriculièrcmcnr, aux difficultés de l'indus-
trie de la coustructio n.

Bien qLle les résultats de ces mesures sur Ic plan du loge-
ment puissent être considérés COll1ll1C cncour.rgcanrs, il est
évident que les efforts entrepris doivent être poursuivis, ct
même encore accentués, pour atteindre la production de
logements retenue comme objectif dans le plan 1971-1975.

L'accroissement considérable de l'effort financier sc mani-
feste principalement comme suit:
- Les subsides à la Société nationale du Logement et à la

Société nationale Terrienne sont en augmentation cons-
tante et atteignent, pour l'année budgétaire 1973, 3992,.9
millions contre 3447,5 millions en 1972. La majoration
de ces crédits résulte, en majeure partie, du programme
spectaculaire d'invesdssements de 1972 et de la continua-
tian de l'aide en faveur du secteur public de la construc-
tion de logements.
Les dépenses relatives aux primes à la construction ct aux
primes à l'achat s'élèvent à 880 millions, alors que celles
de 1972 n'atteignaient que 605 millions. Ces crédits, en
augmentation de près de la moitié, seront en grande par-
tic nécessaires au financement de l'encouragement de
l'initiative privée dans le domaine de la construction de
logements.
Les interventions en faveur des familles nombreuses
atteindront, en 1973, 420 millions contre 372 millions
en 1972.

- Enfin, il faut continuer à encourager l'assainissement du
patrimoine «logements ». L'on prévoit qu'en cette
matière, des dépenses d'environ 629 millions seront
nécessaires.

L'accroissement proportionnel de l'effort financier est
beaucoup plus important en 1973 qu'en 1972. Ceci se justifie
pleinement puisque l'évolution favorable d'ores et déjà
constatée à la suite des mesures de relance en 1972 doit
aboutir à une reprise encore plus intensive.

Toutefois, cette reprise ne sera possible que par une poli-
tique dynamique, visant à atteindre des r- bjectifs conjonctu-
rels et structurels qui, non seulement, s'inscrivent dans le
Ill" Plan, mais rencontrent, en outre, un des besoins les plus
essentiels de l'homme: pouvoir occuper un logement conve-
nable.

En dépit du relèvement considérable du standing de vie,
cette exigence ne peut, pourtant, être satisfaite que de plus
en plus difficilement et, pour certains économiquement fai-
bles, il est même impossible, financièrement, d'habiter un
logement sain.

Les causes de ce phénomène inquiétant sont suffisam-
ment connues, ct il s'impose donc de prendre une série de
mesures en vue, 110n seulement de stimuler la construction
de logements neufs, mais aussi cl 'assainir et de moderniser
les logements existants.

En matière de construction, trois facteurs surtout pèsent
sur le coût final:

Le premier de ces facteurs est le prix des terrains à bâtir,
La hausse considérable ct ininterrompue de ce dernier doit
absolument être endiguée par des mesures juridiques appro-
priées et par l'encouragement des administrations subordon-
nées à mettre à la disposition des candidats bâtisseurs, par
l'intermédiaire de régies foncières notamment, des terrains
prêts à la construction, à des prix raisonnables. La possibilité
de céder à ces personnes, le droit d'emphytéose sur ces ter-
rains pourrait également être envisagée.

r n J

Il. Huivvcstiugshcleid.

IIl 1972 wlTdell ccn ga lise red,s maa trcgclcn genomen om
ecu ciude re sicllcn a:1I1 de H'rtr:,gillg vat! de CCOllotnischc
activircitcn in 't algcrnccn el! ,1un de mocilijklicdcn in de
hOllwnijvcrl1l'id in 't hij70ndcl".

Alhocwcl de rcsultntcn l'an deze ma.urcgclen op het sruk
van de huisvcstiug ZClT bcmoedigeud mogcu worden
genocrnd, is het duidelijk dM de inspauninger; moeten wor-
den volgclioudcn en zclfs nog III octcn opgcdrcven worden
om tot de wouiugprod uctic te komen die als strcefdoel in
het plan 1971-1975 wcrd wecrhoudeu.

De belangrijke vcrhoging der geldclijkc inspanning wordt
voor.il weerspiegelc] nls volgt :

De toclugcn aan de Nationale Mnarschappij voor de
Huisvesring en nan de Nationale Laudrnaatschuppij gaan
verder in stijgcnde lijn en bereiken voor het begrotings-
jaar 1973 J 992,9 rniljoen frank tegenovcr 3 447,5 miljoen
frank in 1972. De verhoging dezcr kredietcn vloeit groten-
deels voort uit het spcctaculair investeringsprograrnrna
1972 en uit het onverrninderd verder ondersteunen van
de openbarc woningsbouwsector.
De uitgaven clic betrekking hebben op de bouw- en aan-
koopprernies bedragen 880 rniljoen frank terwijl deze ill

1972 slechts 60S miljoen frank bereikten, Deze met bijna
de helft verhoogde kredieten zullen in grote mate nodig
zijn orn het aangewakkerde privé-initiatief op het stuk
van de woningbouw te financieren.

De tegernoetkorningcn ten gunste van de grote gezinnen
zullen in 1973 420 miljoen frank bereiken regen 372 mil-
joen frank in 1972.
Tenslotte rnoet de sunering van her woningpatrimoniurn
verder worden bevorderd. Er wordt voorzien dat terzake
uitgaven ten bedrage van nagenoeg 629 rniljoen frank
zullen dienen te geschieden.

De procentuele vermcerdering del' financiële inspanning
is in 1973 veel aanzienlijker dan in 1.972. Dit is ten volle ver-
antwoord verrnirs de, ingevolge de in 1972 genomen relance-
maa tregelen, reeds vastgesteldc gunstige kentering moet lei-
den tot een nog krachtiger heropleving.

Dit zal echter slechts mogelijk zijn indien een dynarnisch
beleid wordt gevoerd dat er naar streeft conjuncturele en
structurele objcctieven te bereiken die passen in het kader
van het IIIe Plan maar die daarenboven tegemoetkomen aan
een der meest primordiale menselijke behoeftcn, namelijk
een degelijke woning te kunnen betrekken.

Aan deze laatste kan echter, niettegenstaande de sterk
gestegen levensstandaard, steeds moeilijker worden voldaan
en voor sornrnigen onder de minstbedeelden is het financieel
zelfs onruogclijk een gezonde woning te betrekken.

De oorzaken van dit verontrustend fenomeen zijn vol-
doende gekend en daarorn is het noodzakelijk dat een reeks
rnaarregelcn worden genornen om niet enkelde woningbouw
te stirnuleren maur tevens orn rlP !.-,." lande woningvoorraad
te saneren en te moderniseren.

Inzake nieuwbouw drukken vooral drie factoren op de
finale kostprijs:

De eerste ervan is de prijs van de bouwgrond. De sterke
en aanhoudende stijging ervan moet worden ingedijkt door
juridisch aangepaste maatrcgelen en door het aanrnoedigen
van de ondergeschikte besturen orn, o.m. bij wijze van grond-
regies, bouwrijpe gronden tcgcn redelijke prijzen ter beschik-
king te stellen. De mogelijkheid zou revens kunnen over-
wogen worden orn het recht van erfpacht op deze gronden
aan kandidaat-bouwers af te staan,



En outre, il convient de faire un vigoureux effort pour
ab.risser le COLIt de la construction par une rationalisation
du secteur de la construction d'habirations, en mettant les
méthodes de construction tr.ulit ionnellcs ct industrialisées en
mesure d'acquérir une plus grande compéritivité ct une puis-
sance concurrentielle accrue, ct par la concertarion emre les
eutreprises privées de construction et les administrations
publiques locales, Cil vue de favoriser cr de soutenir la
construction groupée de logements.

11 convient également de maintenir les charges d'emprunt
des nouveaux propriétaires clans des limites raisonnables, en
agissant, dans la mesure clu possible, sur les taux d'intérêt et
les autres conditions de prêt, ce qui doit surtout pouvoir se
faire en faveur des acquéreurs d'une habitation sociale ou y
assimilée, dans le cadre de la garantie accordée par J'Etat.

Enfin, le système des primes à la construction et à l'achar,
dont l'utilité est toujours évidente, doit, en corrélation avec
les mesures prises pour stimuler la construction de logements,
être simplifié et assoupli, ce qui augmentera encore son
efficacité.

Le but poursuivi en matière de logement exige également
qu'un effort vigoureux soit fait en matière de politique des
loyers.

Outre le fait qu'un nombre accru d'habitations sociales
susceptibles de location sera mis à la disposition des intéres-
sés, le système de réglementation des loyers devra subir une
réforme. profonde.

L'assainissement et le renouvellement des logements et des
quartiers vétustes sont également devenus d'une nécessité
absolue. L'action à cet égard constitue, d'ailleurs, un élément
essentiel de la politique du logement prévue globalement
dans le plan 1971-1975,

L'étude relative à l'amélioration des logements des quar-
tiers urbains vétustes et de leurs abords, qui fut effectuée en
collaboration avec les administrations communales, vise à
l'élaboration de la méthode expérimentale susceptible d'être
appliquée en matière de rénovation urbaine et de relogement
des personnes touchées par les travaux d'assainissement.
L'expérience acquise en la matière permettra de constituer
une législation adaptée, instrument de travail indispensable
à l'exécution de cette mission aussi nécessaire que délicate.

En dehors de cette action, à réaliser avec l'aide de l'Etat,
par les administrations subordonnées et les sociétés publiques
de construction de logements, il importe aussi de stimuler
activement l'initiative privée, afin d'obtenir un renouvelle-
ment plus rapide du patrimoine « logements ", et ce, par une
adaptation efficiente de la réglementation existante.

Non seulement une politique globale du logement menée
de la sorte contribuera à une relance économique totale,
mais elle profitera également à CCliX qui, à bon droit, font
appel à la communauté pour voir leurs besoins en logement
enfin satisfaits.
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Vcrdcr li icnt ccn forsc insp.uming gclcvcrd 0111 de kost-
prijs van hct bouwen te drukkcn door ecu rationalisarie
van de woningbouwscctor, door de traditioncle en de gcïndus-
triulisccrdc bouwmcthodcu ill de mogclijkheid re stellen
tot ecu grorere concurrcnrickracht en compctitie te komen
en door hct overleg tusson de parriculicrc bouwonderne-
mingcn Cil de lokale opcnbare hcsturcn orn de grocpsbouw
van woningen ill de hand te werken en te stcuncn.

Het kornt cr revens op aun de lcningslastcn der nicuwe
cigenaars binncn redelijke perken te houdon door hcr inwer-
ken, in de mare van hct mogclijke, op de interestvocren en
de andere lcuingsvoorwuurdcn, hctgccn meer bepaald ten
behoeve van de vcrwcrvers van een sociale of daarmcc gellik-
gestclde woning kan gcschieden in het kader van de vcrleende
Staatswaarborg,

Tenslotte dicnt, in aansluiting met de maatrcgelen die
werden gcnornen rel' aanmocdiging van de woningbouw, het
bouw- en koopprcmiestelsel, dar stecds zijn nut blijft bewij-
zen, te worden vereenvoudigd en versoepeld waardoor zijn
doelmatigheid nog zal worden verhoogd,

Het nagestreefde doel inzake huisvesting vraagt revens een
krachtige inspanning op her stuk van het huurbeleid.

Benevens het groter aantal sociale huurwoningen dar ter
beschikking zal wordcn gesteld, dient het reglernentair stel-
sel der huurprijzen grondig te worden hervorrnd.

De sanering en de vernieuwing van de oude woningen en
wijken is eveneens een absolute noodzaak geworden, De
actie terzake is trouwens een essentieel bestanddeel van het
globaal in het plan 1971-1975 voorziene huisvesringsbeleid,

De studie ter verbetering van de woningen, de verouderde
stadswijken en hun omgeving, die met de medewerking van
gerneentebesturen werd verricht beoogt het uirwerken van
de aan te wenden experimentele methode inzake stadsreno-
varie en wederhuisvesting van de bij de saneringswerken
betrokken personen. Op grond van de opgedane ervaring
zal een aangepaste wetgeving kunnen tot stand komen welke
als werkinstrument voor deze zo nodige en tevens delicate
opdracht vereist is,

Benevens deze geplande actie, met staatshulp te verwezen-
lijken door ondergeschikte besturen en de openbare bouw-
rnaatschappijen, dient eveneens het privé-initiarief krach-
tiger te worden aangewakkerd om een snellere vernieuwing
van het woningpatrimonium te bereiken en dit door een effi-
ciente aanpassing van de bestaande reglementering.

Een aldus gevoerd globaal huisvestingsbeleid zal niet
alleen bijdragen tot een volledige economische relance maar
tevens ten goede komen aan deze die terecht een beroep doen
op de gemeenschap om hun woonbehoeften bevredigd te zien,



c. ,~ ENSEIGNEMENT ET [m'CATrON.

Le budget ordinaire de l'Education nationale pour 1973
s'élève à 85 350 millions de francs, y compris les crédits à
affecter par les deux Conseils culturels. Par rapport au bud-
get de 1972 ajusté, soit 69337 millions (67 000 millions de
crédits initiaux et 2337 millions de crédits supplémentaires),
on enregistre une augmentation de 16 013 millions, c'est-à-
dire de 22,9 %.

Cette augmentation considérable est clue principalement
à la hausse des traitements accordés au personnel dans le
cadre de la programmation sociale 1972-1973. En effet,
cette programmation sociale n'est pas incluse dans le mon-
tant cité plus haut pour 1972, car les dépenses qu'elle a entraî-
nées cette dernière année ont été supportées par un crédit
provisionnel inscrit au budget du Ministère des Finances.

Pour 1973, ces augmentations de traitement peuvent être
estimées à 10300 millions pour les deux Départements.

L'adaptation à la hausse de l'indice des prix à la consom-
mation, des salaires et de certains subsides de fonctionnement
accordés à l'enseignement subventionné, a entraîné une
hausse qui peut être estimée à 3500 millions.

Par conséquent, l'augmentation des crédits attribuable à
d'autres causes, ne dépasse pas 2113 millions ou 3 %.

Repartition des budgets des secteurs français, néerlandais et du budget
commun.
Le tableau ci-dessous donne la répartition entre les trois

secteurs, ainsi qu'une comparaison avec 1972 (chiffres ajus-
tés) :

(En millions de francs.)
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c. - ONDERWIJS EN OPVOEDING.

De globale begroting 1973 voor Nationale Opvoeding, met
inbegrip van het aandccl van de dotaties aan de twee Cul-
tuurradcn, beloopt 85350 rniljoen frank. Tegenover de aan-
gepastc begroting 1972, nI. 69 337 miljoen (67 000 miljoen
oorspronkelijke kredieten en 2337 rniljocn bijkredieten) bete-
kent dit een stijging van 16013 miljocn of van 22,9 ok>.

Deze aanzienlijke verhoging is in hoofdzaak te wijten
aan de weddeverhogingen die in het raarn van de sociale
programmatic 1972-1973 toegekend werden aan het perso-
neel. In de bovengcnoemde begrotingscijfers van 1972 is
deze sociale programmatie immers niet inbcgrepen, aange-
zien de uitgaven in dit verband in 1972 gedragen werden
door een provisioneel krediet op de begroting van het Minis-
terie van Financiën,

Voor 1973 kunnen deze weddeverhogingen, voor beide
Departementen, geraamd worden op la 300 rniljoen,

De aanpassing van de lonen en van sommige werkings-
toelagen, toegekcnd aan het gesubsidieerd onderwijs, aan de
stijgingen van het indexcijfer der consumptieprijzen veroor-
zaakre een verhoging geraamd op 3 500 miljoen.

Bijgevolg beloopt de verhoging van de kredieten, die aan
andere oorzaken te wijten is, niet meer dan 2 113 miljoen
of 3 %.

Aandeel van de Franse, de Nederlandse en de gemeenschappelijke
begrotingen,

De onderstaande tabel geeft de aandelen van de drie sec-
toren, samen met een vergelijking met 1972 (aangepast) :

(In rniljoenen frank.)

119721 % %

Budget commun
Budget français
Budget néerlandais

1735
2990.5
37696

2,5

43,1
54,'!

Total 69337 100,0

Ce léger glissement en faveur du budget néerlandais est dû
à une hausse plus importante du nombre d'élèves de l'ensei-
gnement post-primaire dans ce secteur.

Les dotations pour les Conseils culturels.

Les dotations pour les Conseils culturels sont comprises
dans les montants précités pour 1972 et 1973; elles s'élèvent
à:

1 91'!
36405
'!7031

2.2
'!2,7
55,1

Gemeenschappelijke begrollng.
Franse begroting.
Nederlandse begroting.

85350 100.0 Totaal.

Deze lichte verschuiving ten voordele van de Nederlandse
begroting is te wijten aan de grorcre stijging van her aantal
leerlingen in het voortgezer onderwijs in deze sector.

Dotatics aan de Cultuurraden.

In de bovengenoernde bedragen voor 1972 en 1973 zijn
de dotaties voor de Cultuurraden inbegrepen; zij bedragen :

1972 {alusté )

1972 (8anRepasf)

Conseil culturel francophone
Conseil culturel néerlandophone •

F
F

562100000
1 116934000

1973

646360000
1376001000

Franse Cultuurraad,
Nederlandse Cultuurraad,



Enseignements régis par le Pacte scolaire,

POUf faire une analyse plus détaillée du budget de 1973,
il est intéressant de distinguer les dépenses découlant du
Pacte scolaire d'une part et les autres dépenses d'autre part.

Les dépenses découlant du Pacte scolaire sont:
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Uitgaven in verband met het Schoolpact.

Bij de vcrdere ontleding van de bcgroting 1973 is het
allicht interessant een ouderscheid te maken tussen, aan de
cne kant, de uitgaven in vcrbund met het Schoolpact en de
overige nitgaven, aan de audere kant.

De uitgaven die in verband dienen gebrachr met het
Schoolpact zijn de volgcnde :

Budget français

Franse beorotlnt;

Budget néerlandais

Nederlundse beqrotinq

------------------------,-------------;----------;-----------------
1. Enseignement primaire
2. Enseignement spécial
3. Enseignement moyen
4. Enseignement technique •
5. Enseignement normal

F 8520272000
381675000

9 ':HID793 000
9009113000
1227568000

Tolal ... 28619421000F

Dépenses ne découlant pas du Pacte scolaire.

Les dépenses ne découlant pas du Pacte scolaire concer-
nent les sections suivantes:----- ---~------~--------------I-

I

Budget français

Fcense beflrotinfl

6. Organisation des études ...
7. Enseignement supérieur .. _
3. Recberche sdentiflque
9. Administration centrale ...

11532'ilOOO
5996262000

27397000
536 794 000

F

Total ... 7718694000F

Le budget commun.

Le budget commun comprend
I. Organisation des études .
2. Enseignement supérieur
3. Recherche scientifique
4. Ecoles européennes .

quatre sections:
F 1900 000

713 185 000
... 1197 970 000

1627 000

F 1914 682 000

Pour la section « Enseignement supérieur ", les crédits les
plus importants sont ceux des subsides au Fonds national de
la Recherche scientifique qui ont été fixés conformément à
la loi du 21 juillet 1971 à 4,44 % des subsides de fonction-
nement aux six institutions universitaires, estimés provisoire-
ment à 361 935 000 francs, et ceux des subsides-intérêts à la
C.G.E.R. pour les emprunts d'investissements des institutions
universitaires libres, soit 178257 000 francs.

A la section « Recherche scientifique », les dépenses de
personnel des institutions scientifiques s'élèvent à
387900000 francs; un autre poste important, d'un montant
de 398 500 000 francs, concerne les subsides au Fonds de la
Recherche scientifique fondamentale collective.

."'.

Il 403 501 000
1651204000

10211812000
14 607 858 000
1308656000

1. Lager onderwljs,
2. ßuitenqewoon onderwüs,
3. Mlddelbaar onderwt]s.
4. Technlsch onderwljs,
5. Normaalonderwtjs,

39183031000 Totaal.

De uitgavenposten die geen verband houden met het Schoolpact,

De uitgaven die geen verband houden met het Schoolpact,
belangen volgende secries aan :

Budqet néerlandais

Nederlendse beqrotin{l

2020565000
5094244000

19327000
629528000

6. Bestuur van het onderwljs.
7. Hoger onderwijs,
8. Wetenschappelljk onderzoek.
9. Alqemeen bestuur.

7764 164000 Totaal.

De gemeenschappelijke begroting.

De gerneenschappelijke begroting relt vier secties :
1. Bestuur van het onderwijs ." F 1 900 000
2. Hoger Onderwijs ... 713 185 000
3. Wetenschappelijk Onderzoek . ...1197970000
4. Europese scholen ... 1 627 000

F 1 914 682 000

De voornaamste kredieren in de sectie « Hoger Onder-
wijs » zijn besternd voor enerzijds, het Nationaal Fonds
voor Wetenschappelijk Onderzoek -- deze toelage die vol-
gens de wet van 21 juli 1971 vastgesteld wordt op 4,44 %
van de werkingstoclagen aan de zes universitaire insrellingen
wordt voorlopig geraamd op 361 935 000 frank; anderzijds,
voor de rentetoelagen aan de A.s.L.K. voor de leningen voor
invesreringen van de vrije universitaire insrellingen, nI.
178 257 000 frank.

Op de sectie «Wetenschappelijk Onderzoek s belopen de
personeelsuitgaven VOOf de wetenschappelijke instellingen
387900 000 frank, terwijl een andere voornarne post ten
bedrage van 398 500 000 frank de toelagen aan het Fonds
voor Collectief Onderzoek betrefr.

'"OIo'"
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Les Ministre- de 1'F.c1ucarion l1;Hion:l!c out la ferme volonté
de poursuivre l'o-uvre de démocratisation des études, de
développement des institutions d'éducation nationale cr de
rénova tion de l' enseignement.

Enseignement primaire ct spécial,

Une révision fondamentale de l'enseignement primaire est
en cours. Dt's juin 1971, les principes, les lignes directrices,
les idées forces furent établis. Une soixantaine d'écoles du
régime français sc sont engagées - Cil étroite collaboration
avec les pouvoirs organisateurs, lcs parents ct l'inspection -
dans une première application globale en vue de traduire les
principes en règles c!';lctlon, au niveau de la classe.

Dans le secteur néerlandais, on a procédé comme suit:
formulation d'objectifs opérationnels en collaboration avec
les différents pouvoirs organisateurs et préparation des mem-
bres du personnel en fonction de ceux-ci,

La rénovation commencera dès que les objectifs auront
été définis avec suffisamment de précision et selon les n-oda-
lités suivantes: un nombre strictement limité d'ecoles pri-
maires ct un encadrement poussé.

Les résultats, les documents, les commentaires seront lar-
gement diffusés pour que chacun puisse suivre toutes les
réalisations, en diseurer les mérites et participer à la
recherche des conditions les plus favorables à la réussite
de cette phase expérimentale.

Ainsi, progressivement, s'élaborera un nouveau plan d'étu-
des. Il sera l'œuvre de tous et avant sa publication, il aura
été soumis à l'épreuve de la pratique.

La loi organique de l'enseignement spécial du 6 juillet
1970, de portée éminemment sociale, nécessite de nombreu-
ses mesures d'cxécurion : détermination des types d'enseigne-
ment, classes d'udapration, guidance, création des conseils
supérieurs de l'enseignement spécial et de commissions con-
sultatives, frais de transport des élèves ...

Plusieurs arrêtés ont déjà été pris; d'autres sont en prépa-
ration.

Parmi ceux-ci, citons les arrêtés d'exécution qui permet-
traient de donner Uil commencement d'exécution à la loi; ils
concernent les subsides de fonctionnement, les frais de
transport, l'accompagnement, l'inspection et la construction
des établissements de l'Etat.

Enseignement secondaire.

La loi du 19 juillet 1971 relative à la structure de l'ensei-
gnement secondaire a donné un fondement légal à l'ensei-
gnement rénové pratiqué depuis plusieurs années à titre
expérimental; elle peut être considérée comme l'instru-
ment légal et méthodologique qui doit permettre un progrès
pédagogique permanent.

Il est évident que cette application doit se faire progres-
sivement et avec la concertation nécessaire, car le succès de
la réforme dépend de ces conditions essentielles que sont la
préparation systématique et l'encadrement du personnel,
ainsi que la mise en place de l'infrastructure matérielle.

Dans le cadre de cette rénovation, tous les types d'étude
seront systématiquement rationalisés, de sorte que les moyens
d'enseignement dont on dispose auront un rendement maxi-
mum.

La {( gestion associative » qui a été introduite dans plu--
sieurs institutions sera poursuivie; elle tend à associer l'en-
semble de la communauté scolaire à la gestion de l'établisse-
ment.
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De 1I1inlstcrs V,111 N urionnlc Opvocding, vastbcsloten ecn
onderwijspoluick te voeren tcn dicnsrc van de gchele
gcmccnschap, hcbben de raak op zich genomen de deme-
cr.uiscring van hct onderwijs verdet tl.' zcttcn en tot ecu goed
einde te brcngen.

Lager Cil b ijzoridcr ondrrwijs.

Ecu funclamenrele herzicning van het lager onderwijs is
aan de gang. Vanaf juni 19ï1 wcrdcn de principes, de kracht-
lijncn en de hoofdideeën vastgclegd, Een zestigtal scholen
hebbe n zich - in nauwe samcnwerking met de inrichtende
machren, de ouders en de inspccrie - verbonden tot cen
eerste globale toepassing ervan tcn einde de principes, op
het niveau van de klas, in de praktijk om te zetten.

III de Ncdcrlandse sector is de volgende procedure ingezet :
de forrnulering van opcrationele doelstellingen in overleg
met vertegcnwoordigers van de verschillcnde inrichtende
rnachren en de voorbereiding van de pcrsoneelsleden tel' zake.

De vernieuwing zal starten zodra de doelsrellingen volledig
omschrcvcu zijn en zulks op basis van volgende modali-
reiten : een strikt beperkt aantal lagere scholen, een door-
gedreven begeleiding.

De resultaten, de documenten, de cornrnentaren zullen
ruirn verspreid worden, zodanig dat elkeen alle verwezen-
lijkingen kan volgen, cr de vcrdienstcn van kan bediscus-
siëren en kan deelnernen aan het zoeken naar de meest
gunstige voorwaarden voor het slagen van deze experimentele
fase.

Aldus zal progressief een concreet studieplan uitgewerkt
worden, dat vóór zijn verschijning werd getoerst aan de
praktijk.

De organieke wet op het buitengewoon onderwijs van
6 juli 1970, die een uitgesproken sociale draagkracht heeft,
vereist talrijke uitvoeringsrnaatrcgclcn : determinatie van de
onderwijstypes, aanpassingsklassen, guidance, oprichting van
hoge raden voor het buitengewoon onderwijs en van de raad-
gevende commissies, vervoerkosren van de leerlingen ...

Verscheidene besluiten werden reeds getroffen; andere zijn
in voorbereiding,

Wat betreft de uirvoeringsbesluiten die in voorbereiding
zijn, is beslist tot ecn begin van uitvoering van de wet, o.m,
van <le werkingstoelagen, de reisonkosten, de begeleiding,
de inspcctie en de bouw van Rijksinstellingen.

Secundair onderwijs,

De wet van 19 juli 1971 betreffende de srructuur van het
secund air onderwijs, die een rechtsgrond gegeven heeft aan
het vernieuwd secundair onderwijs dat reeds rneerdere jaren
tcn cxperirnentelc titel bestond, kan beschouwd worden als
een wettelijk, onderwijskundig werktuig dat een permanente
ped agogische vooruitgang moet toelaten.

Het is duidelijk dar deze invoering geleidelijk en met het
nodige overleg moet gebeuren, aangezien de stelselrnatige
voorbereiding en begcleiding van het personeel, alsmede de
oppuntstelling van de rnareriêle infrasrructuur primordiale
voorwaarden zijn voor het welslagen van de vernieuwing.

In her kader van deze vernieuwing zullen systernatisch alle
srudiemogelijkheden worden gerationaliseerd, zodat het reeds
bestaande onderwijs optimaal zal renderen,

Het "associatief beheer » dat in verscheidene instellingen
werd ingevoerd, wordt verder gezet; het streeft ernaar -
bij net beheer van de instelling - de totale schoolgerneen-
schap te betrckken.



D-:5 journées de !\'cycbgc scicuntrquc ct didactique sont
organisées r~r région, pour toutes Ics disciplines ct à I'intcn-
tion de tons les professeurs. L'infol'lllnioll ct la documenta-
rion des érahlivscmcnrs sont assmécs rur un bulletin spécial.

L'action des centres P.I\LS. a etL' aniólio réc par un renfor-
cement .- cependant limité - des cadres. L'optique de tra-
vail de ces centres évolue de l'orientation pure HTS la
tutelle permanente de" élèves; cette dernière est définie avec
plus de précision dans des groupcs de travail -- li l1 pour cha-
cune des disciplines du personnel technique _.- et est appli-
quée dans 1'euscigncmcut secondaire rénové,

Dans le cadre de l'upplicarion de la loi sur l'enseignement
spécial, des centres P.M.S. spécialisés ont été créés dans le
secteur néerlandais pour la tutelle des élèves.

Enseignement superieur.

L'enseignement supérieur fait l'objet d'nne sollicitude par-
ticulière de la communauté.

La loi du 27 juillet 1971 sur le financement et le contrôle
des institutions universitaires a réglé, d 'une part, les problè-
mes des subventions aux universités libres et de I'Etat selon
un mécanisme unique de financement et, d'antre part, elle a
soumis toutes les institutions bénéficiaires :'t un contrôle
unique par l'Etat de l'utilisation des crédits alloués. La mise
en application de cette loi nécessite hl promulgation d'un
ensemble d'arrêtés royaux, et on a donc déjà entamé la
rédaction de plusieurs de ceux-ci.

Par ailleurs, les mesures de contrôle qu'elle prévoit et qui
permettront à la collectivité de vérifier l'emploi des crédits
considérables consentis pour le développement ct le fonc-
tionnement des universités sont, dès à présent, d'application
puisqu'un commissaire du Gouvernement, ainsi qu'un délé-
gué du Ministre des Finances, sont affectés auprès de chaque
institution universitaire.

Dorénavant, toutes les institutions universitaires sont
financées par l'Etat, sur base des mêmes normes quantitatives,
mais elles doivent se soumettre au même contrôle et aux
mêmes dispositions budgétaires.

C'est déjà ce que souhaitait la Commission spéciale du
Conseil national de la Politique scientifique dans ses conclu-

. sions et recommandations remises au Gouvernement le
5 avril 1968.

En réglant l'expansion universitaire pour les prochaines
années, la loi du 28 mai 1971 a apporté une solution rai-
sonnable aux multiples et difficiles problèmes que pose
l'uccroissemenr continu du nombre d'étudiants.

Il convient enfin de souligner que la loi répond aux
besoins des régions. Notre pays compte quatre universités
libres (U.LB., V.U.B., U.c.L., K.U.L.), trois universités de
l'Etat (Gand, liège et Mons), 1'<, Universitaire Instelling
Antwerpen ", 1'« Universitair Centrum Lirnburg ,> et enfin
la Fondation universitaire Luxembourgeoise,

La loi du 16 juillet 1970 relative au financement des
investissements universitaires a pOllt objet de mettre à la
disposition des établissements universitaires les moyens
financiers indispensables à leur bon fonctionnement et à
leur nécessaire développement.

Cette loi représente l'effort financier le plus important
que la collectivité ait consenti jusqu'à présent en faveur de
ses établissements d'enseignement universitaire.

Le projet de loi relatif JUX investissements et au finance-
menr des hôpitaux universitaires est actuellement à l'étude.
Il a été confié à une commission mixte composée de repré-
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De studie.l.igcn voo r wctenschappclijke en didactische
herscholiug worclcn per strcek georgauiseerd en dit per
discipline Cil voor alle Iccrkr achtcn. De informatie en de
docnm .utatic van de insrcllingen wordt vcrzckcrd door ceu
speciaal bulletin.

De actie van de PJv1.S.-celltra wcrd vcrsterkt dank zij
ecu --- nochmns bepcrkre - vcrruiming vun de kadcrs, De
wcrkoptiek van de P.i\1.S.-centra, welke evolueert van loutcre
oriëntcring naar bcstcndige begeleiding van de leerlingen,
wordt ill werkgroepen van de onderschcidcnlijke disciplines
van het technisch personecl nader gcprcciseerd en in het
vcrnieuwd sccundair onderwijs tocgepasr,

In het kadcr van de toepassing van de wet op het buiten-
gewoon onderwijs wcrclen in de Ncderlandstalige sector
gespccialiseerde P.!\LS.-centra opgericht belast met de bege-
leiding VJn de leerlingen,

l Iogcr ondcrwijs,

Het hoger onderwijs maakt her voorwerp uit van een
bijzondere bekomrncrnis vanwege de gemeenschap.

De wet van 27 juli 1971 op de financiering en de controle
van de universitaire instellingen heeft, enerzijds, de proble-
men van de subsidiëring van de vrije en de rijksuniversiteiten
gercgeld volgens één enkel finnncieringssysteern. Anderzijds
werden alle insrellingen door diezelfde wet onderworpen aan
een door de Sraat uitgeoefende controle betreffende het
gebruik van de toegekende kredieten. Daar de toepassing van
deze wet het uirvaardigen van een geheel van koninklijke
besluitcn vercist, werd reeds een begin gemaakt met de uit-
wcrking ervan,

Deze controlemaatregelen zullen aan de gerneenschap roe-
laten het gebruik van de belangrijke kredieren, die ter beschik-
king gesteld worden voor de ontwikkeling en de werking van
de universiteiten, te controleren. Zodoende werd, in toepas-
sing van de wet, bi] elke universitaire instelling een Rege-
riugscomrnissaris en een afgevaardigde van de Minister van
Financiën aangesteld.

In het Belgisch universitair onderwijs worden alle univer-
sitaire instellingen door het Rijk gefinancierd, op basis van
identieke kwantiratieve norrnen; doch tevens dienen zij zich
aan een zelfde controle en aan dezelfde budgettaire bepa-
lingen te onderwerpen,

Dit wenste reeds de bijzondere Commissie van de Natio-
nale Raad voor het Wetenschapsbeleid, in haar conclusies
en aanbevelingen die op 5 april 1968 overgemaakt werden
aan de Regering.

Door de universitaire expansie voor de volgende jaren te
regelen, heeft de wet van 28 mei 1971 een redelijke oplossing
gevonden voor de talrijke en moeilijke problemen, teweeg-
gebracht door de gestadige aangroei van het aantal studenten.

Uiteindelijk past het te onderstrepen, dat de wet beant-
woordt aan de noden van de gewesren, Ons land telt de
vier vrije universiteiten (U.LB., V.U.B., U.c.L., K,U.L.), de
drie Rijksuniversiteiten (Gent, Liège en Mans), de Univer-
sitaire Instelling Antwerpen, her Universitair Centrum Lirn-
burg en uiteindelijk de Luxernburgse Universitaire Stichting.

De wet van 16 juli 1970 betreffende de financiering van de
universitaire investeringen, moest de financiële middelen,
nodig voor hun degelijke werking en hun ncodzakelijke ont-
wikkeling, ter beschikking stellen van de universitaire instel-
lingen.

Deze wet berekent de belangrijksre financiële inspanning
die de collectiviteit tot nu toe ren voordele van haar univer-
sitaire instellingen gedaan heefr,

Het wetsontwerp betreffende de investeringen en de finan-
ciering van de universitaire hospitalen Iigt voor het ogen-
blik ter studie. Dit ontwerp werd toevertrouwd aan een
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scntants des Ministères de l'Education nationale et de 13
Santé publique.

La mise en application de la loi du ï juillet 1970 relative
à la sirucrurc générale de "enseignement supérieur permettra
de revaloriser progressivement tout l'enseignement supérieur
en abolissant les clivages qui isolent encore trop les différen-
tes formes qu'il revêt. La loi consacre ainsi la dignité de
toutes les formes d'enseignement supérieur et donne à l'ensei-
gnement appelé jusqu'à présent « technique supérieur" la
place qui aurait dû être la sienne depuis très longtemps.

Rappelons enfin qu'un projet de loi sur la formation des
ingénieurs industriels est en discussion devant la Commis-
sion de l'Education nationale de la Chambre.

Recherche scientifique.

Le Gouvernement s'est prononcé clairement sur la fixation
définitive des objectifs à assigner ;\ la recherche scientifique.

La participation des institutions scientifiques de l'Etat à
un examen en commun de ces objectifs est extrêmement
importante dans ce cas-ci. La collaboration entre les insti-
tutions scientifiques et universitaires de l'Etat est donc néces-
saire et doit être renforcée si nous voulons réaliser nos objec-
tifs nationaux ct internationaux.

Allocations ct prêts d'études.

Le vote de la loi du 19 juillet 1971 relative à l'octroi
d'allocations et de prêts d'études a permis, dans le domaine
social, de réaliser un objectif important. Cette loi a trans-
formé fondamentalement le régime ancien d'octroi de bour-
ses en un système nouveau d'octroi d'allocations et de prêts.
Elle a concrétisé la nécessité d'adapter l'aide que l'Etat
accorde aux élèves et aux étudiants de condition peu aisée,
à l'évolution scolaire et sociale et, d'autre part, elle a modifié
la situation juridique, administrative et budgétaire du Fonds
national des Etudes.
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gemengde cornnussie, sarnengcsteld uit vertegenwoordigers
vau de Minisrerics van Nationale Opvoeding en Volks-
gezondheid.

De roepnssing V;111 de wet van 7 juli 1970 betreffende de
algemcne srructuur van het hoger ouderwijs, zal toelaten pro-
gressief het vollcdigc hoger onderwijs te valoriseren door de
verzuilingcn, die nog te dikwijls de verschillende norrnen
van hoger ouderwijs van elkaar afzonderen, af te schaffen.
De wet bevesrigt aldus de waardigheid van alle norrnen van
hoger onderwijs en gecft aan het zogenaamd « technisch
onderwijs » de plants die her tockomr.

Tenslotte wenscn wij crop te wijzen dat een wetsvoor-
stel op de vorming van de industriële ingenieurs ter discussie
ligt bij de Cornmissie van Nationale Opvoeding van de
Karner,

Wetenschappelijk onderzoek.

De Rcgcring heeft zich duidelijk uitgesproken voor de
definitieve vaststelling van de nationale doelstellingen in het
wetenschappelijk onderzoek,

De deelnarne van de wetenschappelijke instellingen van
het Rijk aan een gecoördineerd onderzoek van deze objec-
tieven is uiteraard in dit geval van belang. De sarnenwerking
tussen universitaire en wetenschappelijke instellingen van de
Staat is dan ook noodzakelijk en moet verstevigd worden
om juist door deze nauwe samenwerking er toe te komen,
onze nationale maar ook internationale objectieven te ver-
wezenlijken.

Studietoelagen en -leningen.

Het stemmen van de wet van 19 juli 1971 betreffende de
toekenning van studietoelagen en -leningen verwezenlijkte
een sociaal gerechtvaardigd objectief, Deze wet heeft funda-
menteel het oud regime van toekenning der beurzen gewij-
zigd en een nieuw toekenningssysteem van toelagen en
leningen in voege gebracht, Ze heeft de noodzaak geconcre-
tiseerd de hulp, die de Staat toekent aan mindervermogende
leerlingen en studenten, aan te passen aan de schoolse en
sociale evolutie; anderzijds heeft ze de juridische, adrninis-
tratieve en budgettaire toestand van het Nationaal Studie-
fonds gewijzigd.



D. ,-- CUl.TURE.

a) Affaires culturelles communes.

Le budget des Affaires culturelles cormuuncs est vote: par
le Parlement, Il sc caractérise, cette année, par le transfert aux
budgets de la Culture néerlandaise et de la Culture française
cie certaines activités (bourses d'étlldes, certains frais de
voyage, etc.):

L'aide aux organismes d'intérêt public a.N.B. ct T.R.M.
croîtra conformément il la politique suivie.

Les régions de langue allemande bénéficieront d'une atten-
tion particulière.

b) Culture française.

Le budget de la Culture française pour 1972 a permis de
développer certains secteurs, notamment de l'éducation per-
manentc.

Le budget de 1973 sera influencé par les augmentations
prévues pour les besoins de la revalorisation dans le secteur
public, par certains transferts du budget des Affaires cultu-
relles communes et par nos obligations vis à vis de l'Agence
de Coopération culturelle.

Toutefois, une priorité sera accordée dans les domaines
suivants:

exécution des obligations découlant des arrêtés royaux
de 1971 pris dans le secteur de l'éducation permanente;

subventions aux mouvements nationaux ct régionaux
d'éducation populaire et aux mouvements de jeunesse
pour la rémunération de leurs permanents;
soutien aux initiatives de formation des cadres;

soutien aux expériences d'animation culturelle;
achat de matériel pour les organisations reconnues de
jeunesse, d'éducation populaire, pour les bibliothèques
publiques;
accroissement des possibilités d'action du Conseil de la
Jeunesse d'expression française;
organisation d'une Semaine de la Jeunesse.

Dans le domaine de l'Education physique, des Sports ct
de la Vie en Plein Air, l'accent sera mis sur la politique du
« Sport pour tous" :

a) formation d'animateurs;
b) création d'infrastructures légères;
c) campagne publicitaire de sensibilisation au sport pour

tous, ensuite campagne d'entretien;

d) mise en place de comités sportifs locaux;
e) subsides aux premières initiatives de sport pour tous.

Le développemenr de l'enseignement artistique se concré-
tisera par la création de nouveaux établissements là où le
besoin s'en fait réellement sentir et par la réorganisation
des études, tant au plan des arts plastiques que de l'art
musical.

Dans Ic secteur des Arts et Lettres, l'accent sera mis sur:

la promotion du film;
le soutien à l'action menée par les Jeunesses musicales;
la rationalisation dans le secteur théâtral, avec une aide
à la première création, à la première expérience théâtrale
réalisée par de jeunes auteurs et de jeunes metteurs en
scène;
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il, --,CULTUUR.

a) Gemccnsrhappclljkc culturcle zak cn,

De begroting van de Cernecnschappelijkc Culturele Zaken
is door het Parlement gocdgekeurd. Zij wordt dit jaar geken-
merkr door dé' overhcveling van sommige acriviteiten (studie-
beurzcn, sornmige reiskosten, enz.) naar de begrotingen van
Ncdcrlandse en Fruusc Cultuur.

Her gevolgd beleid voorziet dut de steun aan de instel-
lingen van openbaar nut N.O.B. en K.M.S. zal toenemen.

Ann het Duitsc taalgebied zal een bijzondere aandachr
bestecd worden.

b) Fransc cultuur,

Dank zij de begroting voor Franse Cultuur voor 1972 kon-
den sornrnige sectoren, inzonderheid betreffende de perma-
nente opvoeding, verder ontwikkcld worden,

De begroting van 1973 zal beïnvloed worden door de stij-
ging van de behoeften betreffende de revalorisatie in de
openbare sector, door sommige overhevelingen van de begro-
ting voor Gerneenschappclijke Culturele Aangelegenheden en
door onze verplichtingen ren opzichte van het Agcntschap
voor Culturele Samenwerking.

Voorrang zal evenwel verleend worden voor volgende
gebieden :

- uitvoering van de verplichtingen voortspruitend uit de
in 1971 getroffen koninklijke besluiten in de sector van de
permanente opvoeding;
toelagen aan nationale en gewestelijke groeperingen voor
volksopleiding en aan de jeugdbewegingen voor de bezol-
diging van hun vastaangestelden;
steun aan initiatieven met het oog op de vorming van
kaders;
steun aan proeven van cultuuranirnarie;
aankoop van materieel voor de erkende organisaties voor
jeugdzorg en volksopleiding, voor de openbare biblio-
theken;
tonernen van de werkingsmogelijkheden van de Frans-
talige Jeugdraad;
inrichting van de Jeugdweek.

Op gebied van Lichamelijke Opvoeding, Sport en Leven
in Open Lucht, 7:11 het beleid afgestemd zijn op het beginsel
« Sport voor allen » :

a) opleiding van animatoren;
b) oprichting van lichte infrasrructuren;
c) publiciteirscampagne om iedereen te wijzen op sport

voor allen en vervolgens doorzettings- en onderhoudscam-
pagne;

d)installering van lokale sportcomité's;
e) toelagen aan de eerste initiatieven van sport voor allen.

De ontwikkeling van het kunstonderwijs zal zich kristal-
liseren in de oprichting van nieuwe instellingen daar waar
er werkelijk behoefte aan bestaat en in de herinrichting van
de studies, zowe! wat de beeldende kunsten als de muziek
betreft,

In de sector van de Kunsten en Letteren zal de nadruk
gelegd worden op :

- het bevorderen van de filmindustrie;
- de steun aan de actie van Jeugd en Muziek;

de rationalisering in de theatersector, met steun voor een
eerste creatie, voor het eerste toneelexperiment door jonge
schrijvers en regisseurs;
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LI dén·[]trali~atiun thl<ltrak ct artistique (festivals, expo-
sitions, mnisons de culture);
les aspects éducatifs et esthétiques de l'envirol1Lll'l1Jcnt,
si possible p,ll" une campagne "Fnvirol1l1GlllCnr pour
tous" .

Les crédits extraordinaires seront affectés essentiellement
it la pourvuiu- du progr.uunu- J'illve"tissemcnrs en matière
diufrastructurc culturelle ct sportive.

Ces efforts porteront principalement sur la crcunon de
centres de lecture publics tels quà Arlon, Nivelles ct Cern-
bloux, ainsi que sur la réulisatio n de nouveaux projets spor""
tifs comme Auderghem ct Ottignies ct de la deuxième phase
des complexes dEngrcux ct Loverval.

c) Culture néerlandaise.

Le budget de la Culture néerlandaise passe de 2149 mil-
lions en 1972 à 2485 millions en 1971. Abstraction bite de
la hausse de J'index, la programmation sociale qui sc traduit
par tine hausse des salaires de 16 '1'0 a absorbé une grande
part de cet accroissement car le budget de la Culture se com-
pose pour une part importante de traitements ct subventions-
traitements. La part de celles-ci est la plus importante dans
la section I - « Enseignement artistique».

Des mesures ont été prises pour freiner la croissance des
dépenses dans ce secteur: Je nombre de semaines de cours
a été réduit de 40 à 36; le nombre minimum d'élèves exigés
pour la reconnaissance cie nouvelles écoles a été porté de
SO à 100 et l'on n'accorde plus de dérogations en matière de
diplôme des enseignants.

Il n'en reste pas moins que la programmation sociale et
l'important accroissement du nombre d'élèves ont porté le
budget de 553 millions en 1972 il 622 millions en 1973.

Le secteur" Education permanente" passe de 415 à 446
millions. Dans ce secteur la programmation sociale n'a
qu'une influence limitée. L'accroissement de 31 millions de
cette section peut, en 1973, être consacré dans sa presque
totalité à l'extension d'activités.

Les croissances les plus importantes se constatent pour
les centres pour jeunes au travail, la mise en œuvre d'activi-
les centres pour jeunes travailleurs, la mise en œuvre d'activi-
dans les centres de vacances.

La section III "Activités culturelles» passe de 357 à 399
millions.

Cet accroissement résulte pour une large part du transfert
vers les budgets de la Culture néerlandaise et française de
certains articles du budget des Affaires culturelles communes,
comme par exemple: les bourses d'études it des étudiants
étrangers, les subsides aux Jeunesses Musicales, l'achat
d'œuvres d'art, les voyages à l'étranger, l'organisation d'ex-
positions à l'étranger, la diffusion de films à l'étranger. Le
reste de l'accroissement est consacré it l'absorption des
dépenses de salaires et traitements dans les théâtres, opéras,
ballets et orchestres.

La section IV "Activités scientifiques» passe cie 35 à
45 millions.

Cet accroissement résulte d'une part de l'augmentation des
traitements et d'autre part du regroupement en un seul nou-
vel article, des crédits pour enquêtes scientifiques qui étaient
précédemment dispersés dans l'ensemble du budget.
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de roucel- en arrisrickc dc.vnt ralis.uic (festivals, tcntoon-
stcllingcn, rul ruu rccntr.t};
de op\'oelk'1Jc en esthetiscbc nspectcn vau het lrclmilicu;
indien mogclij k door l'en campagne « Hct lecfmilieu voor
icdcrccn »,

De buiteugowon« krerlietcn zulten vonra] aangcwcnd wor-
den voor he: voortzcrtcn v" n hct invcsrcriugspr ogrnrnma
inzake culruur- en sporrinfrastrucruur.

Deze inspanuingcn beogen voorai het oprichten van lees-
centra zouls in Aarlcn, Nijvel en Cembloers, alsmede de
vcrwczcnlijk ing van nieuwc spo rtontwerpen zoals Onder-
gein en Ottignies en de twccde fazc van de sporrcomplexcn
van Fngrcllx en Loverval.

c) Nedcrlandsc Cultuur.

De begroting van Ncderlanclsc Cultuur stijgt van 2 149 mil-
jocn in 1972 nnar 2.485 miljocn in 1973. De sociale pro·
gmmmaric die afgezicn van cie indexverhoging een verho-
ging met zich hrengr van 16 % van de weddcn, slorpte een
groot gedeelte op van deze stijging aangezien een groot
gcdeelte van de begroting van Cultuur besteed wordt aan
wedden en weddetoelagen, Het aandeel van de wedden en
de wedderoelagen is het sterkst in sectie I - « Kunsronder-
wijs ».

Een aautal maatrcgelen wcrden getroffen om de stijging
van de uitgavcn in deze sectie af te rernmen : het aantal
lesweken werd verrnindcrd van 40 tor 36, het minimum aantal
leerlingen voor de erkenning van nieuwe scholen werd opge-
dreven van 50 naar 100 en er worden geen afwijkingen meer
toegestaan in verband met de diplorna's der lesgevers.

Dit belet niet dat de invoering van de sociale program-
matie en de grote stijging van het aantal leerlingen in het
kunstonderwijs een stijging in de begroting zal met zich
brengen van 553 miljoen in 1972 tot 622 rniljoen in 1973.

De sector « Voortdurende vorrning » stijgt van 415 rnilioen
naar 446 miljoen. In deze sector heeft de invoering van de
sociale programrnatie slechts een zeer beperkte financiële
weerslag. In deze scctie kan de stijging van 31 miljoen in
1973 bijna volledig besteed worden aan uitbreiding van
activiteiten.

De belangrijkste stijgingen werden veroorzaakt door de
oprichting van centra voor werkende jongeren, de uitbouw
der activiteiten in de Rijkssportccntra en de animatie en
lectuurvoorziening ill de vakantiecentra, "

Secrie III « Culturele activiteiten » steeg van 357 na ar 399
miljoen,

Deze stijging werd ill hoofdzaak veroorzaakt door de
overheveling van een cantal artikelen van de gemeenschap-
pelijke begroting naar de begrotingen van Franse en Neder-
landse Cultuur: vb. studiebeurzen aan buitenlandse studen-
tcn, toelagen Jeugd en Muziek, aankoop kunstwerken, reizen
naar het buitenland, inrichring van tentoonstellingen in het
buitcnland, verspreiding van de film in het buitenland. De
rest van de stijging werd besteed aan het opvangcn van de
stijging der weddeuitgaven in de schouwburgen, opera,
ballet, orkesten.

De sectie IV « Wetenschappelijke acriviteiten » stiigt van
35 miljoen naar 45 miljoen.

De stijging wordt veroorzaakt door de stijging van de
wedden enerzijds en anderzijds door de inschrijving van ecn
nieuwartikel waarop alle kredieren bestemd voor weren-
schappelijke enquêtes, die vroeger verspreid waren over
verschillende artikels, worden samengebracht.



E. --- CREDITS DE PoUTIQUE SCIENTIHQLJE.

le regroupement des crédits de politique scientifique situés
dans les budgets déparrcmcntaux atteint ponr 1973 la somme
de 20087 millions de francs contre 18481 millions de francs
en 1972, soit llll accroissement de 8,7 %.

Un tcl accroissement est inférieur à l'acecroisscl1lcnt moyen
observé ces dernières années, Il faut tenir compte pour l'ap-
précier de ce que la modification intervenue dans le régime
de financement des institutions universitaires, suite à Ia pro-
mulgation de la loi du 27 juillet 1971 qui remplace la loi
du 9 avril 1965, avait provoqué, pour l'exercice 1972, un
accroissement exceptionnel de plus de 20 %,

L'analyse par masses budgétaires que tonne le rablea u I
permet de situer cet accroissement.

TABLEAU L

ANALYSE PAR MASSES BUDGETAIRES.

(En millions de Iraucs.)
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E. _. KREDIETEN" \XiETEN"SClIAPSllELEID.

De hergroepering van de krcdicten van het wetcnschaps-
bcleid uit de bcgroringen van de Dcpartcmcntcn bereikt
20 OR7 rniljocn frank in 1973 regeuover IS 843 miljoen frank
in 1972, wat een stijging geeft van 8,7 %.

Zo ecn stijging is Inger dan de gerniddelde groci van de
laarste jarcn.Men moet rekening houden met het fcit clat
de wijziging ill het regime van de finunciering van de uni ver-
sitairc insrcllingcn als gevolg 1';111 lier verschijncn van de wct
van 27 juli 1971 die de wet van 9 april 196.5 vervangr, in
hcr dieustjaar 1072 ecu uirzonderlijke stijging van meer dan
20 % veroorznakre.

De analyse per begrotingsmassa in rabel I laat toe deze
stijging te verduideli [ken.

TABEL I.

ANALYSE PER HEGROTINGSMASSA.

(In miljocncn fr.uik.)
._-- .-.---- . -_._- .~--- ... ""-

_ .. _. ---- .__ ... .. "'"

l1972
Différence

Initial 1973 -- ~{:
--.0 Verschil

Öorspronkeliik
,

M asse L - Financement direct de
l'enseignement universitaire.

Masse 2. -' Financement indirect de
la recherche universitaire.

Masse 3. -- Activités scientifique à
finalité industrielle ou agricole.

10004 11018

(1) 1027 1053

3371 3543

Masse 4. - Activités scientifiques de
service public et d'Intérêt général.

2658 2762

Masse 5. - Contributions aux orqa-
nismes internationaux.

Transferts financiers .. ,

952 103.7

470

Totaux 184B3 20087

Masse 1. - Financement direct de l'enseignement universitaire.

La croissance de 10 % supérieure à la croissance moyenne i

qui vient après l'effort exceptionnel de 1972 témoigne de
l'importance que le Gouvernement attache au développement
de l'enseignement supérieur.

Masse 2, - Financement indirect de la recherche universitaire.

Le financement complémentaire de la recherche s'effectue
à l'intervention du F.N.R.S. ct de ses fonds associés.

Il tient compte notamment de l'équilibre à maintenir dans
la répartition des crédits entre chercheurs des deux commu-
nautés culturelles.

Le plan gouvernemental de résorption du retard de la
communauté culturelle flamande en matière de recherche
scientifique ayant atteint ses objectifs en 1972, les crédits
correspondent cette année à un régime de' croisière.

M asse 3, -- Activités scientifiques à finalité industrielle ou agricole.

La reconversion industrielle par l'innovation technolo-
gique demeure une priorité gouvernementale. Cependant, des

(') y compris 64768000 francs faisant l'objet d'un double emploi (à
éliminer par le feuilleton d'ajustement).

lOH Massa 1. - Directe financiering van
het unlversltalr onderwljs.

Massa 2. -""' Indirecte financiering
van het unlvcraltair onderzock.

MaSSi> 3. --- Wetenschappeltlkc acti-
vi teire n voor lndustrlële of land-
bouwdoeleinden.

Massa 4. - Wetenschappelijke acti-
vlteiten van openbaar dlenstbetoon
en algemeen belang.

Massa 5. - Bijdragen aan interna-
tionale orqanismen,

Flnanclële transfers.

+10,0

26 + 2.5

172 + 5,1

104 + 3,9

85 + B,9

674 204 +43,4

1604 + 8.7 Totalen.

Massa 1. - Directe financiering van het universitair ondcrwijs,

De aangroei van 10 % die hoger ligt dan het gerniddelde
aceres kornend na de uitzonderlijke inspanning van 1972
bewijst het belang dat de Regering aan de ontwikkeling van
het hoger onderwijs hecht,

Massa 2, ..- Indirecte flnanciering van het universitair onderzoek.

De complementaire financiering van, het onderzoek wordt
geregeld door tussenkornsr van het N.r'.W.o. en zijn geasso-
cieerde fondsen.

Hierbij wordt rekening gehouden met het evenwicht in de
verdeling van de kredieten tussen de vorsers van de twee
culturele gerneenschappen,

Daar het Regeringsplan tot inhalen van de achrersrand
van de Nederlandstalige culturele gemeenschap in het weten-
schappelijk onderzoek zijn doel bereikt heefr kermen de kre-
dieten dit jaar een normale groci,

Massa 3, - Wetenschappelijke activiteiten voor industriële of land-
bouwdoeleinden,

De indusrriële reconvcrsie door de technologische innova-
tie blijft cen prioriteit van de Regering, De overschotten van

(') Met iubcgrip van 64 768 000 frank (dubbel gebruik door rniddel
van het aanpassingsblnd "tc verwerken).
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reliquats de crédits disponibles perrncttenr de soutenir cet
effort en 1973 :.lVCC' une inscription en progression modérée.

Masse 4 ... - Activités scientifiques de service public Cl d'intérêt général.

Les activités Je service public ct d'intérét général sont
assurées par les établissements scientifiques de l'Etat et par
des unités scientifiques travaillant sons contrat ou à l'aide
de subsides.

Relèvent également de cette masse les programmes natio-
naux couverts par les crédits dont dispose le Premier Ministre
pour financer les impulsions à des recherches ou ù des actions
de service public en VlIC du développement de l'innovation et
du progrès des conditions de vic de la population.

Le Gouvernement veille à ce que ces crédits fassent l'objet
d'une affectation à des objectifs precis d'utilité publique.

Masse 5. - Organismes internationaux de recherche.

Les difficultés rencontrées dans la coopération scientifique
et technologique européenne provoquent des retards dans
les engagements et donc dans les dépenses. La progression
des dépenses à l'ordinaire n'est que de 2,6 % ce qui, compte
tenu de l'augmentation des coûts, traduit un recul d'activité.
Ceci est lié aux difficultés qu'éprouve l'Europe à aborder des
programmes communs de recherche et de technologie.

TABLEAU Il.

BUDGET DE LA SCIENCE 1973.

(En milliers de francs.]
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de beschikbare krediercn makcn het echter mogelijk in 1973
die inspanning voort te zct ren met een matig stijgeude
inschrijviug,

!vi .1»,) 1. _. Wctemchapl'clijkc acrivitciren van openbaar dienstbetoon
en algcmccn bclang.

De activitciten van openbua r dieustbctoon en algemcen
belang wordcn verzckerd door de wetenschappelijke Rijks-
instellingen en door de wctcnschappelijke eenheden die onder
contr act of met de hulp van subsidics werken.

Onder deze massa vallen eveneens de nationale program-
ma's gedekt door de kredieten van de Eerste Ministcr tot
financiering van de regeringsirupulsen voor tcchnologische
onderzoekingcn of acties van opeubaar dienstbetoon ten
einde de innovatie en de vooruirgang in de levensvoorwaar-
den van de bevolking te ontwikkelen,

De Regering waakt opdat deze kredieren aau preciese
objectieven van openbaar nut zoudeu bestecd worden.

Massa s. - Internationale ondcrzoekingsorganismen.

De moeilijkheden in de Europese wetenschappelijke en
technologische sarnenwerking veroorzaken vertragingen in de
verbintenisscn en dus in de uitgaven. Bij de gewone kredie-
ten stijgen de uitgaven met 2,6 % wat, rekening gehouden
met de stijging van de kosten, een achteruitgang van de akti-
vireiren betekent. Dit houdt verband met de moeilijkheden
van Europa om gerneenschappelijke programma's inzake
onderzoek en technologie aan te vatten,

l'ABEL li.

BEGROTING VAN DE WETENSCHAP 1973.

(In duizendrallen frank.)

- .-
Crédits

Crédits extraordinaires, Total
ordinaires non compris les

investissements
Départements -- - -- Departementen

Buiienaewone
Gewone kredieten
kredieten investeringen Totaal

niet inbegrepen

Education nationale (secteur commun}, 1911 155 46240 1957395 Nationale Opvoeding (gemeenschappe-
lijke sektor),

Culture : Cultuur :
Section commune ... .., ... ... ... 152865 - 152865 Gerneenschappehjke sector,
Section néerlandaise ... ... ... '" 62094 - 62094 Nederlandstalige sector,
Section française ... ... ... ... ... 40 147 - 40147 Franstalige sector,

Affaires économiques et Energie ... ... 2590016 799 700 3389716 Economtsche Zaken en Energie.
Défense nationale '" ... ... ... '" 481007 .- 481007 Landsverdediqtnç,
Agriculture ... '" ... ... ... .. . 803792 i3644 847436 Landbouw.
Premier Ministre ... .." ... .. " ... 311 350 466 COO 777350 Eerste Minister.
Santé publique . '" '" ... ... ... 873 607 - 873607 Volksqezondheld.
Travaux publics • '" ... ,," ... ... 71131 - 71 131 Openbare Werken.
Affaires étrangères ... .." ... ... '" 22615 - 22615 Bultenlandse Zaken,
Communications ... ... ... ... ... 20900 - 20900 Verkeerswezen.
Intérieur ... ... - .. ... ... ,.. '" lOOO -- l000 Blnnenlandse Zaken.
Emploi et Travail ... ... - .. ,.. ,., 12465 - 12465 Arbeid en 'Tewerkstelltnq,

Justice ... ... ... ... ... .. . '" 40237 - 40237 [ustltie.
Prévoyance sociale '" ... ... ... '" 370 -- 370 Sociale Voorzorq.
Famille ,.. .. - '" ... ... .. . '" 16726 - 16726 Gcztn,
Education nationale (secteur français) ... 6023659 -_. 6023659 Nationale Opvoeding (Franstalige sec-

tor).
Education nationale (secteur néerlan- 5136172 _.- S 136 172 Nationale Opvoeding (Nederlandstalige

clais). sector},
Finances ... ... '" ... ... ... '" 160317 --- 160317 Fmanctën.

Total ... ... ... 18731625 I 35558i 20087209 Totaal.
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F.. ~~ DEFENSE NATIONALE. F. -- LANDSVERDEDIGING.

A. -- Politique générale. A. - Algcrnccn belcid.

La politique de défense pour la nnée 1973 est essentielle-
ment basée sur les deux principes fondamentaux de la décla-
ration gouvcrncrncnrale en cette matière, il savoir:

le respect de nos ohlignrions vis-;\-vis de l'OTAN,

le plafonnement des ressources budgétaires dans les limi-
tes d'un accroissement annuel de 4 % 21 prix constants.

Cette politique gouvernementale de respect des obligations
vis-à-vis de l'OTAN en matière de défense est entièrement
logique et tient compte des réalités politiques ct militaires
actuelles. D'autre part, cette politique reconnaît implicite-
ment que les armées nationales mises sm pied dans des buts
purement nationaux sont entièrement dépassées, et qu'en ce
qui concerne les nations européennes, seule une contribution
il un effort de défense commune dans le cadre du Traité de
l'Atlantique Nord conserve encore un sens.

La fidélité à la doctrine de l'oTAN en matière de défense
est justifiée non seulement par la sécurité accrue qu'elle nous
offre, mais également par l'instrument fondamental de paix
et de détente que cette politique purement défensive nous
procure.

En vue de maintenir notre effort de défense dans les limites
des possibilités financières de notre pays et, simultanément,
de tenir compte des limitations budgétaires imposées par le
Gouvernement, il importe, à partir de 1973, d'accorder la
priorité à nos forces affectées à l'OTAN et de revoir l'orga-
nisation des autres unités.

La réforme et la réduction des états-majors et organismes
nationaux seront progressivement entreprises à partir de
1973 et seules les unités qui assurent directement l'entraîne-
ment et l'appui administratif on logistique des unités de
combat ne seront pas concernées.

Lors de la revision et de la redistribution des missions qui
concernent le territoire national, il sera fait appel à la
.Gendarmerie dans une mesure plus importante que par le
,passé, dans le double but d'améliorer la rentabilité et l'effica-
cité, et de contribuer à l'économie des moyens.

Un effort sera simultanément entrepris afin de comprimer
les dépenses de personnel. Cette compression permettra, dans
les limites de l'enveloppe budgétaire allouée à la Défense
nationale, de garantir une part suffisante aux dépenses de
fonctionnement et une part acceptable aux investissements
relatifs au renouvellement des materiels, sans lesquelles nos
Forces armées ne seraient plus opérationnellement viables.

En cc qui concerne les miliciens, l'attention se porte prin"
cipalernent sur l'allégement des charges militaires tant pour
l'individu que pour la famille et à cet effet les perspectives
suivantes sont examinées:

augmentation progressive de la solde jusqu'au montant
d'environ 200 francs par jour;
le maintien du régime actuel des exemptions et libérations
accordées pour des motifs sociaux et humains;
l'étude approfondie du régime actuel de sursis accordés
aux étudiants dans le but J'aboutir à un système qui per-
mettrait il chacun d'effectuer son service militaire entre
18 et 21 ans;
la possibilité J'une certaine réduction de la durée du ser-
vice militaire il partir de la classe de milice 1974, ainsi
que par la modification de l'actuelle législation sur la
milice et, par la même occasion, l'éventualité d'affecter
les miliciens à un plus grand nombre de tâches d'inté-
rêts national général,

De defcnsicpo litick voor het komcndc jaar stcunt hoofd-
l.~lkdijkop de rwcc busisclcrucnten van de regcringsverkraring
ter zake, met narnc :

de eerbiediging van de verbinrenissen aangegaan in
NAVO~verband;
de begrenzing van de begrotingsmiddclen op basis van
cen jaarlijkse aangroeivoet van 4 Oh, in constante prijzen.

Deze regeringspolitiek van trouwaan de NA Va-verplich-
tingen inzake defensie is volstrekt logisch en houdt rekening
met de huidige politieke en militaire realiteiten. Anderzijds
houdt deze poliriek de erkenning in van het feit dat natio-
nale legers voor lourer nationale belangen voorbijgestreefd
zijn en dut, wat de Europese landen betreft, alleen een bij-
dragc tot cen gemeenschappelijke defensieïnspanning in her
kader van de Noord-Atlanrische Alliantie, nog zin heeft,

Deze gehechrheid aan de NA Va-defensiedoctrine recht-
vaardigt zich niet alleen omwille van de veiligheid die ze ons
biedt; deze lourer defensieve politiek is revens een fundamen-
teel instrument voor vrede en ontspanning geworden.

Ten einde onze defensieïnspanning binnen de perken van
's lands financiële mogelijkheden te houden en terzelfdertijd
rekening te houden met de budgettaire beperkingen opgelegd
door de Regering, zal vanaf 1973 de volledige prioriteit wor-
den verleend aan onze strijdkrachten die aan de NAVO
worden toegewezen terwijl zich een herziening opdringt voor
de andere eenheden,

Een hervorming en inkrimping van de bestaande staven en
nationale organisrnen zal vanaf 1973 geleidelijk doorgevoerd
worden, waarbij echter niet zal geraakt worden aan de een-
heden die rechtstreeks instaan voor de training, de admi-
nistratieve en logistieke steun aan onze gevechtseenheden,

Bij de herziening en herverdeling van de militaire taken
met betrekking tot het nationaal grondgebied, zal in grotere
mate beroep gedaan worden op de Rijkswacht met het dub-
bel doel enerzijds een grotere rentabiliteit en doeltreffendheid
te bekornen, en om anderzijds een grotere bezuiniging van
de ingezeue middelen te knnnen verwezenlijken,

Binnen de perken van de beschikbare begrotingsmiddelen
aan Landsverdediging toegewezen, zal er revens na ar gestreefd
worden de personeelsuitgaven te drukken ten einde een vol~
doende werkingsniveau alsmede een aanvaardbaar investe-
ringsvolume inzake materieelvernieuwing te kunnen veilig
stellen, zonder dewelke de operationele leefbaarheid van de
Strijdkrachten zelf in het gedrang zou komen.

Wat de miliciens betreft wordt de aandacht vooral gewijd
aan her verlichten van de militaire lasten zowel voor het
individu als voor het gezin, Daarorn worden de volgende
rnaarregelen in het vooruitzicht gesteld:
- geleidelijke opvoering van de soldij tot nagenoeg 200

frank per dag;
het behoud van het huidige stelsel van vrijstellingen en
ontheffingen voor sociale en humanitaire redenen;
een grondige srudie van het huidige regime van uitstel om
studieredenen om te kunnen komen tot een srelsel waar-
bij elkeen russen de 18 en 21 jaar zijn dienstplichr zou
kunnen vervullen;
onderzoek van de mogelijkheid om vanaf de militieklas
1974 tot een zekere verrnindering van de diensttijd te
komen en wijziging van de huidige militiewet ter zake,
waarbij revens gedacht wordt aan het inzetten van dienst-
plic~tigell voor meer taken van algemeen belang,



Sillmll,llll'JlJ<'ll1, l\·hboratÎoJl des mesures destinées ù dimi-
nuer ks uhligMiOIIS dl! ,"ac!re .le reserve est nctivcmeut pour-
suivie en VUl' d'aboutir aussi ,-,l[1idcIllCl1t que possible ù lin

effectif plus restreint, mieux ,H"bpt~, et régulièrement entraîné,
basé csscnricllemcut sur l'engagement personnel et la coupé-
ration active de ses membres dont le recrutement sua, dans
toute la mesure d li possible, organisé régionalernent.

L'étude elu projet de rotation d'Allernaguc vers LI Belgique
de deux brigades, dont une serait srati onnéc clans le Nord
et j'autre dans Il' Sud elu pays, se poursuit régulièrerncnt ct
tout laisse prévoir l'exécution de cc projet pour 1975 au
plus taret

Le regroupement plus rationnel des multiples organismes
dont la dispersion dans les villes pose des problèmes est acti-
verncnt poursuivi dans le cadre du Plan de Rénovation doma-
niale 1970-1980. La construction des trois grands complexes
qui s'y rattachent, à savoir Peutie, Rocourt et Evere, est en
COUfS. L'étude de I'implantario n aux environs de Bruxelles
du complexe médico-rnilitaire se poursuit et le début de l'en-
treprise est envisagé pour 1973.

Le programme d'investissement pou r 1973 qui s'inscrit
dans le Plan 1971-1975 assure la continuation et l'achèvement
des contrats de renouvellement de matériels majeurs conclus
antérieurement et qui ont trait aux navires d'escorte, aux
véhicules blindés de reconnaissance (CV.R.T.), à la défense
des aerodromes et à la défense anti -char,

De plus, Uil programme d'acquisition de canons antiaériens
destinés à l'appui de nos brigades CIl République Fédérale
d'Allemagne sera lancé en 1973, de même qu'on entamera
progressivement le renouvellement du parc charroi de nos
Forces armées.

Les éléments ci-dessus font apparaître Gue la Défense natio-
nale s'applique plus que jamais à réaliser une gestion active
et dynamique axée sur la rentabilité optimale des dépenses
militaires, ce qui doit permettre la mise SLU pied de l'appareil
défensif, limité il est vrai, mais crédible et efficace, que la
Nation est en droit d'exiger.

B. -t- Données budgétaires.

Les ressources globales de la défense pour 1973 ont été
fixées à 35 300 millions de francs qui se subdivisent en :
- 26 on millions affectés au dépenses ordinaires et

9 202 millions aux dépenses extraordinaires (paiements)
dont environ 3 130 millions sont destinés aux dépenses
de stationnement en République Fédérale d'Allemagne.

La comparaison avec l'année précédente se présente comme
suit.:

(En millions de francs.)
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Inmid.lels wo rdt ook de uitwcrkir.g van niantregclcn tot
vcrru irnlcring van cie vcrpl ichtingcn van het reservckader
voorrgezct orn zo snel mogclijk tot ceri bepcrktcr en meer
auugcpast kadcr te komen dat rcgclrnatig kan getruiud wor-
den en hoofdz.ikel ij k zal srcuncn op de persoonlijke inzet en
de acticvc mcdcwcr king van dit kader zelf dar daarcnboven
z.oveel mogclijk op regionale basis zal samengesteld zijn,

De idee van de rotatie van twce brigades van Duitsland
uaar lkl6iè, waarbij een brigade in het NOO1'den en de andere
in hL'1Zuiden van het land zal gelegerd worden, wordt verder
doorgezet eu alles laat voorzien dat dit uiterlijk tcgcn 1975
zal kunnen verwczenlijkt worden.

De meer raticnele hergroepering van de talrijke verspreidc
militaire inrichringcn die nu in de steden problemcn stcllen,
wordr in het kader van het Dornaniaal Renovatieplan 1970-
1980 acrief doorgevoerd, De bouw van drie grote cornplexen
te Peutie, Evere en Rocourt is volop in uitvoering, Ook de
studic in verband met de inplanting van hct medisch militair
cornplex rond Brussel is aan de gang zodat ook hier in de
loop van 1973 met de werken zal kunnen begonnen worden.

Het investeringsprogramma "voor 1973, dat zich inschrijft
in het Plan 1971-1975, voorziet ill de voortzetting en afwer-
king van de vroeger aangevangen materieel-vernieuwingspro-
grarnmas met betrekking tot de escortcschepen, de gepant-
serde verkenningsvoertuigen (C.V.R.T.), de verdediging van
de vliegvelden en de anti-tank verdediging,

Bovendien wordt in 1973 gestart met een nieuw pro-
gramma voor de aanschaffing van luchtafweerkanonnen voor
directe steun aan onze brigades in Duitsland en wordt er
tevens een aanvang gernaakt met de progressieve vernieuwing
van het voertuigenpark van onze Strijdkrachten.

Uit dit alles rnoge blijken dat bi] Landsverdediging meer
dan ooit een dynarnisch en actief beleid wordt gevoerd waar-
bij de rentabiliteit van de militaire uitgaven maximaal wordt
nagestreefd met als resultaat een weliswaar beperkt doch
geloofwaardig en efficiënt defensie-apparaat zoals de Natie
gerechrigd is dit te eisen.

B. - Begrotingsgegevens,

De globale defensierniddelen van 1973 werden vastgesteld
op 35 300 miljoen frank waarvan:

- 26 098 miljoen voor de gewone uirgaven en
9 202 miljoen voor de buitengewone uitgaven (beta-

lingen) waarin nagenoeg 3 130 miljoen aan stationerings-
uitgavcn in Duitsland voorkomen.

De vergelijking met het vorig jaar is de volgende:

(In miljoen frank.)
-- --- -- - - --- -_ .._- - -- - - "--

1972
Accroissement par rapport à

-
Aangroei ten oversta1n van

Budget Budget 1973
initial ajusté

(a) (b)- - (a) (b)
Initiale AanRfpasre

begroting begroting
(a) (b)

-----
Dëpenses ordinaires. - Gewone uitgaven ."" ."' ... - .. 'o, 23000 23000 23798 + 3,1 % + 3.i %
Programmation soctale. - Sociale programmf<tie .., ... ... - 1742 2300 - 32.0 %

~---~------~-~-_ ..- --,------~-- ---~._._-_._~---- ------
Total. -- T'ot ael ,.. .., .., 23000 2171.2 ,26098 +13,1 % + 5.8 %



L'mcroi-scnn-nt des n'~,OUH:c', ordinaires en 197J est dù
avant tout il l'intlucncc import.uue de la programmation
sociale, .l l'adaptation .l I'indcx ainsi qu'ù la hausse des
dépenses relatives ;1 LI sokk.

Les ressources budgétaires pour! Sl73 o nr ~t": calculées en
teuant compte dune réduction de l'effectif de quelque 1 SOO
militaires de carrière 1'.11' rapport .l 1972. Par ailleurs cc>
ressources coruprenueut 498 millions destinés aux dépenses
relatives il la recherche scientifique ainsi que 267 millions
pour l'assistance technique militaire.

En ce qui COllCCrJj(' les investissements, la comparaison sc
présente comme suit :

(En millions de frnncs.)

l III 4 (1')72-1973).

De stijging v.in de gcwone middelen in 1;)73 is huofd:t.ake-
lijk toc le sclnijvcn <Lande aauziculijkc invlocd van de Sociale
I'rogrununatie, nan 1.1<.: aaupassing van de index alsmcde ann
elle gestegen nirg.ivcn wat dl' soldij bcrrefr.

De begroringsmiddclen voor 1973 hcuden rekening mer
ccn vermiudcring van hct effectief met nagenoeg 1 800
bcrocpsmilituiren in vergelijking 111<.:r vorig jaar. Deze middc-
lcn ornvatten revens 493 rniljoen voor de uirgaven die ver-
band bouden met hct wctcnscl.appclijk onderzoek, alsmedc
267 miljocn voor de rechnische militaire bijstand.

War de invcsteringen aangaut is de vergelijking de vol-
gende :

"'._,..,_~_-._-_-~_-_-_-_.....,..-.----....,..-.--..,.'......"__=="-=-.,-...",,=====-=c=-=---..,--..,----.,.,,...,,===~------------
(ln miljocn frank.)

Programme d'engagement

V i'lst/eggingspt'ogramnw

Programme d'ordonnancement

Beta/inrfspt'Ogmmma

1972

1-------..,.-----_ ..-,-------- --------------------

1973
Accroissement Accroissement

1973 1972
Aallgmei Aangroei

Dépenses troupes en R.F.A. - Uitgaven
troepen in Duits/and . ... ... ... ... ... 2830 3130 +300 2830 3130 +300

Investissements proprement dits. -- Eigenlijke (+ 10.6%) (+10,6 %)
inoesterinqen ... ... ... ... ... ... ... 6580 6819 +239 5870 6072 +202

(+ 3.6 %) (+ 3.4 %)
--~~--- ----- .•....-..._,--- .•....-_._~--

9410 9949 +539 8700 9202 +502
(+ 5,7 %) (+ 5,8 %)

Parallèlement à la modernisation annuelle courante de
divers équipements et aux dépenses relatives à l'infrastruc-
ture des installations militaires en Belgique et en R.F .A., ce
programme prévoit en ordre principal l'achèvement ou la
continuation des contrats conclus précédemment ou encore
à conclure en 1972 et relatifs au renouvellement d'équipe-
ments importants (véhicules blindés de reconnaissance
C.V.R.T., navires d'escorte, défense antiaérienne, défense
antichar).

La mise en œuvre d'un seul nouveau programme est envi-
sagée pour 1973, pour la défense antiaérienne de nos Forces
armées en R.F.A. Un crédit de 1 milliard a été inscrit à cet
effet.

G, ~ GENDARMERIE.

A. - Politique générale.

Le premier plan quinquennal de la Gendarmerie 1969-1973
qui se termine prévoyait principalement l'augmentation des
effectifs de la Gendarmerie et l'adaptation des divers équipe-
ments aux techniques modernes nécessaires pour pouvoir
assurer une action rapide et efficace des services de la Gen-
darmerie.

Les objectifs de ce programme ne seront que partiellement
atteints, fin 1973, à savoir:
- en ce qui concerne les effectifs, la loi du 8 avril 1969 pré-

voyait une augmentation des effectifs portants ceux-ci à
15 600 hommes (600 officiers, 13 750 gendarmes et 1250
militaires appartenant aux autres Forces armées).

Certaines difficultés de recrutement et l'insuffisance des
transferts de militaires à la Gendarmerie, allant de pair
avec certaines restrictions budgétaires auront pour effet
qu'à la fin de l'année 1973 l'effectif total n'atteindra
qu'environ 15000 hommes;

Dit investenngsprogramma voorziet, naast de [aarlijkse
courante rnodernisaties aan de diverse uitrustingen en de
algernene infrastructuur van de militaire installaties in België
en Duitsland, hoofdzakelijk in de verdere afwerking en voort-
zetting van de afgesloten contracten of nog af te sluiten con-
tractcn in 1972, inzake grote materieelvernieuwingen (gepant-
serde verkenningsvoertuigen C.V.R.T., escorteschepen, lucht-
afweergeschur, anri-tank verdediging),

In 1973 wordt met één enkel nieuw programma van wal
gestoken, namelijk de « luchtverdediging » ten behoeve van
onze Strijdkrachten in Duitsland. Hiervoor wordt een eerste
krediet van 1 rniljard frank uitgetrokken.

G. - RIJKSWACHT.

A, - Algemeen beleid.

Het eerste afgelopen vijfjarenplan van de Rijkswacht 1969-
1973 voorzag in deze periode hoofdzakelijk de opvoering van
de getalsterkte van de Rijkswacht alsmede de rnodernisatie
van diverse uitrustingen aansluitend bij de moderne technie-
ken vereist om een snelle et} doeltreffende werking van de
Rijkswachrdicnsten te kunnen verzekeren,

Deze doelstellingen van dit programma zullen echter einde
1973 slechts ten dele bereikt worden, namelijk :
- inzake effectieven voorzag de wet van 8 april 1969 een

verhoogde getalsterkte tot 15 600 man (600 officieren,
13 750 rijkswachrers en 1250 overhevelingen van mill-
tairen van de andere Strijdrnachten).

Bepaalde wervingsrnoeilijkheden, de onvoldoende over-
gangen van rnilitairen naar de Rijkswacht, alsmede zekere
budgettaire beperkingen zullen tegen einde 1973 het
rotaal effectief slechts op ongeveer 15 000 man brengen;
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en ce qui concerne le renouvellement du matériel ct les
invcstisscrncnts, fin 1973, seulement 925 millions sur les
I 233 millions prévus seront dépensés.

En considération des missions toujours croissantes dont
la Gendarmerie est chargée, l'expansion de ce Corps devra,
dans les années it venir, être poursuivie sans interruption,
cc qui sc justifie par :
- l'accroissement considérable du trafic routier lequel exige

davantage de surveillance sur les routes;
l'accroissement de la criminalité nécessitant une augmen-
tation des moyens de répression;
l'augmentation des actions anti-drogues et des moyens
de défense contre les hold-ups,
la nécessité accrue d'une surveillance des bâtiments
publics et des ambassades de même que des contrôles
accrus sur les aérodromes;
l'amélioration indispensable des missions de police '( pré.
ventives »,

Dans cette optique, on insistera principalement sur l'ex-
pansion de la police spéciale de la route laquelle sera dotée
de véhicules appropriés ct sur l'acquisition d'hélicoptères spé-
ciaux destinés à amener rapidement des réserves sur place.
Ces hélicoptères pourront également transporter les blessés
graves lors d'accidents de roulage.

Par la même occasion, le réseau de transmission et les dis-
positifs radio des différents véhicules et des centrales seront
modernisés afin de permettre à tout moment une intervention
adéquate et rapide des services de Gendarmerie.

L'armement actuel quelque peu désuet sera, lui aussi, pro-
gressivement adapté et, à ce sujet, il faudra également tenir
compte de l'accroissement des effectifs.

L'ensemble de ces mesures cadre partiellement avec l'in-
tention d'une participation plus importante de la Gendar-
merie à la défense du territoire national.

Le programme d'investissement de 1973, limité par le
Gouvernement, conformément à la norme générale en
vigueur, à une augmentation de 6 % par rapport it l'année
précédente, s'élève de la sorte it 244 millions (véhicules, héli-
coptères, moyens de transmission, équipements divers).

En outre, en 1973, commencera la mise en place de la
première phase d'une gestion par ordinateur qui englobera
progressivement les principales missions de la Gendarmerie,
à savoir le service judiciaire, la circulation, le personnel, la
logistique et le budget.

Enfin, il convient aussi de mentionner que par le canal
de la Régie des Bâtiments, la deuxième tranche de construc-
tion de 1 000 logements destinés au personnel de la Gendar-
merie sera entamée en 1973.

B. - Données budgétaires.

Le total des moyens financiers mis à la disposition de la
Gendarmerie pour 1973 atteint 5 286 millions dont:
- 4 999 millions pour le budget ordinaire;

287 millions pour le budget extraordinaire (crédits de
paiement).
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im"lke matericclsvcrnieuwiugen cu investcringen zullen
tegen het cinde van 1973 allcen 925 rniljoen verwezenlijkt
zijn tcn ovcrsraan van de vooropgestclde 123,~ miljoen.

In functie van de steeds aangroeiende ta ken waarmede de
Rijkswachr wordt bclast zal de cxpansie van dit Korps in
de kornende [aren onverpoosd dieucn voorrgczct hetgeen
voornamelijk toe te schrijven is :

aan de geweldige toenarnen van de vcrkeerstrafiek die
sreeds meer toezichr op de wegen vcrcist;
aan de roenarnen van de criminaliteit hctgeen meer bestrij-
dingsmiddelcn ter zake nocdzakelijk rnaakt;
aan de toenernende anti-drugacties en afweermiddelen
tegen de hold-ups;
aan de gestegen behoeften van bewaking van openbare
gebouwen en ambassades alsmede de controles op de
vliegvelden;
aan de noodzakelijke verbeteriug van de « preventieve »

politieraken.

In deze optiek wordt voornamelijk het accent gelegd op
de verdere uitbouw van de speciale wegenpolitie met aangc-
paste voertuigen en het inzetten van speciale helicopters voor
de snelle aanvoer van reserves en die eveneens zwaargewon-
den bij verkeersongevallen zullen kunnen vervoeren.

Tevens worden progressief het transmissienet en de radio-
middelen van de onderscheidene voertuigen en centrales
gemoderniseerd orn een adekwate en snelle tussenkomst van
de Rijkswachtdiensten op elk ogenblik mogelijk te maken.

Ook de verouderde bewapening zal geleidelij k worden aan-
gepast. Tevens moet rekening gehouden worden met de aan-
groei inzake effectieven,

Het geheel van deze rnaatregelen strookt met de bedoeling
de Rijkswacht een belangrijker aandeel in de verdediging
van het land toe te kermen.

Het investeringsprogramrna voor 1973, welke door de
Regering volgens de algerneen geldende norm rot een aangroei
met 6 % ten overstaan van het vorig jaar werd beperkt,
beloopt aldus 244 miljoen (voertuigen, helicopters, transmis-
sieuitrustingen, diverse uitrusringen).

Bovendien wordt voor 1973 voorzien in de eerste uitvoe-
ringsfase van een beheer door een ordinator, die geleidelijk
de voornaarnste taken van de Rijkswacht zalomvatten nl,
gerechtelijke dienst, verkeer, personeel, logistiek en budget.

Er dient ten slotte ook vermeld dar in 1973, langs de
Regie der Gebouwen, een tweede schijf inzake de bouw van
1 000 woningen voor het Rijkswachtpersoneel zal uitgevoerd
worden,

B. -- Budgettaire gegevens.

De financiële middelen die voor 1973 ter beschikking van
de Rijkswacht worden gesteld belopen in totaal 5286 mil-
Joen waarvan:

4999 miljoen voor de gewone begroting;
287 miljoen voor de buitengewone begroting (bera-

lingskredieten) .



La comparaison avec l'année précédente est la suivante:
(Ell millions de fr,1L1Cs.)

Dépenses ordinaires.

[ 1 L3 4 (1972-1973).

De vcrgclijk ing met hct vorige dicnstja ar is de volgcnde :
(ln iuiljocu Irank.)

Geu.one 11itgauen :

T
1972

Acc roissemeut par rapport il

Aan.groei tcn ovcz'stdiln i1an

._----.--'-~--
Budcet

initial
(a)

19.73J3ud~et
ajusté

(b)
(a) (1))

Initiale
beqrotinp

(a)

Aanoepeste
bearotino

(6)
------+-------'1-----

Dépenses de personnel. - Personeelsuityüven ...
Dépenses de fonc tionnement, -- WerkingsltitBilven ... . ..
Recherche scienti Hque. - Weten~c"appeliik onderzoek ...
Assistance technique. -- Tecbnische l>ijsland... ... . ..

Total des dépenses. - T'otaol V[ln de gewone uttoaoen,

L'accroissement des dépenses de personnel est dû essen-
tiellement à l'évolution de l'index (+ 120 millions), aux mesu-
res déjà prises en matière de programmation sociale (+- 200
millions) ainsi qu'à la hausse des effectifs (+80 millions).

L'adaptation des barèmes de traitement du personnel de
la Gendarmerie dans le cadre de la programmation sociale
1972-1973 est actuellement toujours au stade des négocia-
tions. L'incidence de cette mesure n'est donc pas reprise
dans les chiffres budgétaires pour l'année 1973.

L'évolution prévue en matière d'effectifs est la suivante:

3658
626

0.1
29

13.50 '/ó
30,03 '7ó

18.66 %
2.6.20 %

3'199
645

0,1

29

'! 152
814

'1:

29

'1313,1 4173.l '15.90 % 19,79 %4999

De aangroei van de personeelsuitgaven spruit hoofdzake-
lijk voort uit de evolutie van her indexcijfer (+ 120 miljoen)
uit de reeds genomen maarregelen inzake sociale programma-
tie (+ 200 miljoen) alsmede uit de stijging van de geral-
sterkte (+80 rniljoen).

De aanpassing van de wcddebarerna's van het Rijkswacht-
personeel in het kader van de sociale programrnatie 1972-
1973 welke op heden nog in het stadium van de besprekingen
verkeert, werd bijgevolg nog niet opgenomen in de begro-
ringscijfers voor het jaar 1973.

De voorziene aangroei van de effectieven is de volgende :

1973

Gendarmes-l-rnihtatres en service à la Gen-
darmerie.

Personnel civil. ... ...

14443

353

La hausse des dépenses de fonctionnement résulte égale-,
ment des facteurs suivants:

l'évolution du coût de la vie;
l'accroissement des effectifs;
le développement en matière d'informatique;
le renouvellement et le complément du parc charroi.

lnuestissements.
En matière des programmes des investissements, la com-

paraison est la suivante:
(En millions de francs.)

Accroissement

Aanwoei

IS 129 +686 Rijkswachters-l-mtlttalren in dienst bij de
Rijkswacht,

Burgerlijk personeel.468 +115

De toename inzake werkingskosten spruit voort uit vol-
gende factoren:

de snjgmg van de levensduurte;
de toenarne van de getalsterkte;
de verdere uitbouw van de informatica,
de vernieuwing en aanvulling van het voerruigenpark,

lnuesteringen :
Inzake investeringsprogramma's 1S de vergelijking als

volgt:
(In miljoenen frank.)

- - .~_ ....- --- _ .._- .- -- --

-r~;crO";'~'"
- ._,._- .. - -".---

1972 1973
Aenaroei

- -
Engagements ." ... . - . ... ... ... ... 230 244 -j-14 ou/of Vastleqqinqen,

+6 %
Paiements .•. ... ... ... ... ... ... ... 250 287 +37 ou/of Betalinqen.

+.14.8 %

I



4 (1072-1973).

Le programme pOLlr j'J73 comprend les modcruis.uions
ct renouvellements annuc!s llcccssairL's ct prévoit cga lctncnt
iacquisitiou d'un deuxième hélicopti:rc (progr.unrnc d,,: .J
appareils).

Le Département des TraV,IUè: publics prévoit la co nstruc-
tiun de l 000 ]ogcnlcnts pour le personnel Gendarme il rai-
son de 200 logements (2~O millions) par an. I.';Ji1I1Ce 1973
constitue la deu xictuc tranche de cc programme.

H. -- JUSTICE.

Dans le cadre de la lutte contre la criminalité il a été
annoncé ici-même, pour l'année budgétaire 1972, la création
d'une Administrntion de l'Information criminelle auprès du
Ministère de la Justice.

Cette Administration s'organise ct a déjà pu enregistrer des
résultats certains.

La mise sur pied de l'Institut national de Criminalistique
sera poursuivie. Créé par l'arrêté royal du 5 novembre 197.1,
cet institut qui est un établissement scientifique de l'Etat a
comme attributions essentielles les tâches de service public
et de recherche dans le domaine de la criminalistique et
notamment:

1° d'analyser, il la requête des autorités judiciaires compé-
tentes, les indices matériels relevés ou recueillis des infrac-
tions et de faire rapport à titre d'expert sur les observations
faites dans le but d'identifier les auteurs de ces infractions;

2° d'effectuer toutes recherches destinées à la mise au
point et à l'application de nouvelles méthodes scientifiques
dans le domaine de la criminalistique;

3° de procéder à l'inventaire permanent de tout ce qui
peut intéresser la criminalistique et d'en assurer la diffusion
des données aux instances judiciaires belges;

40 d'assurer les tâches de formation plus spécialement
dans le domaine de la criminalistique.

L'année 1973 verra la mise en service d'un centre de traite-
ment de l'information qui sera mis à la disposition de tous
les services ressortissant au Département de la Justice. Grâce
à sa grande capacité de mémorisation des renseignements,
il apportera une aide appréciable aux services qui doivent
compulser une volumineuse documentation.

Le Ministre de la Justice s'est particulièrement attaché à
l'étude de différents projets destinés à accentuer la lutte con-
tre la criminalité dans tous les domaines. Les projets men-
tionnés ci-dessous n'ont généralement pas d'incidence bud-
gétaire.

Il a notamment obtenu le vote de la loi du 4 juillet 1972
tendant à la répression des fausses informations relatives à
des attentats graves. En ce qui concerne la piraterie aérienne,
deux projets de loi ont été déposés: l'un portant approbation
de la Convention de La Haye de 1970 sur le détournement
illicite d'aéronefs ct adaptant notre législation à cette Con-
vention; l'autre érigeant le détournement d'avion en
infraction nouvelle et modifiant la loi sur l'extradition.

Dans le domaine de la lutte contre la toxicomanie, un
amendement a été établi au projet de loi déjà déposé au
Sénat et destiné il.modifier la loi de 1921, afin de prévoir la
possibilité de substituer une cure de désintoxication aux pei-
nes frappant le détenteur-usager de stupéfiants.

Pour accentuer la lutte contre les attentats à main armee,
deux projets de lois ont été établis. L'un, déjà déposé,
introduit un article 417bis dans le Code pénal et est destiné
à favoriser l'action des forces de police contre les personnes

r lU

Her pr<,gr:1111111.1 1');'3 OI11\',H dl' jcl:lrlijks<.: nooclznkclijkc
l11ut1l'l'lli';cJ'illgl'll e/1 1I1:1rcrin'lvcl'1lil'l1willt':CIl en voorzict CVCI1-

<.'L'll' i li clc ,1.lnkt,u!, \'.111 ccn t \l'cede hd icoprcr (progr.unma
\',111 .> tol'stellen).

Bij hct I rcpnrrcmcut \':1 n Opcnb.i re \Ver!zc'tl is hcr pro-
gr,1I1111U V:lI1 lil' l-ouw V,111 ! 000 wouingcu VOOI' he, Rijks-
w:ll"11tpcrsu!1cc1 .m n gallg ,\ ruro van 200 woniugcu pel' jaar
(of 2XO miljocn) waurvan her j.iar F)73 in de twecde scliijf
voorzier.

H. - JUSTInE.

In de toclich ting bij de bcgroring voor 1972 wcrd a:lllge-
kondigd dar voorvicningcn waren getroffen orn in de loop
van dat [aar bij hct Ministeric va Il Justirie een Bestuur
Crirninele Informatic op te richrcn gcspecialiseerd in de strijd
regen de rnisd.uligheid.

De organisatie van dit Bestuur is 1lU op gang en reeds
werdcn enkcle rcsultaten bcrcikt.

Het Nationuul Instituut voor Criminalistiek dat bij
koninklijk besluit van 5 novernber 1971 werd opgericht en
een wetenschnppelijkc inrichting is van de Staat, wordt ver-
der uitgebouwd, Tot zijn voornuamste bevoegdheden beho-
ren de taken van ecn opcnbare dienst en de taken van
wetenschappelijk onderzoek up het gebied van de crimina-
listiek. Hct moet, onder meer:

I" op aanvraag van de bevoegde gerechteliike autoriteiren,
de materiële gegevens verzarneld bij de vasrstelling van mis-
drijven onderzoeken en als deskundige verslag doen over de
waarnerningcn met het oog op de identificatie van de daders
van die misdrijven;

2° onderzoekingswerk verrichten met her oog op de ont-
wikkeling en de tocpassing van nieuwe wetenschappelijke
methodes op het gebied van de crirninalistiek;

30 de kennis die van belnng is voor de criminalistiek bij-
werken en mededelen aan de Belgische gerechtelijke diens-
ten;

4t> opleiding geven op het gebied van de criminalistiek.

In 1973 zal een centrum voor inforrnatieverwerking in
gebruik worden genomen dat ter beschikking zal staan van
alle diensten die onder het Departement van justirie res-
sorteren, Dank zij de grote geheugencapaciteit van de machi-
nes zal dit centrum vnn groot nut zijn voor de dienstcn die
ornvangrijke docuruentarie moeten behandelen.

Het Ministcrie van justitie heeft in her bijzonder aandacht
geschonken aan het onderzoek van verschillende wetsontwer-
pen waardoor op allerlei terreinen een veel intensievere strijd
tegen de misd adigheid zal kunnen worden gevoerd. De
hierna genoemde ontwerpen hebben in het algemeen geen
weerslag op de begroting.

Met name werd reeds de wet yan 4 juli 1972 tot beteuge-
ling van valse inlichtingen betreffende ernstige aanslagen
aangenornen. In verband met de kaping van vliegtuigen wer-
den twee ontwerpen van wet ingediend . het ene keurt het
Verdrag van 's Gravenhage van 1970 tot bestrijding van het
wederrechtelijk in zijn macht brengen van luchtvaartuigen
goed en past onze wetgeving aan dit Verdrag aan; het andere
wetsontwerp stelt het afleiden van vliegtuigen als een nieuw
rnisdrijf strafbaar en wijzigt de wet op de uitleveringen,

Wat de strijd rcgen de toxicomanie betrefr, is een amende-
ment voorgesteld op het reeds bij de Senaat ingediende ont-
werp van wet tot wijziging van de wet van 1921, ten einde
de straffen gesteld op het bezit-gebruik van verdovende mid-
delen te kunnen ornzerten in een desinroxicatiekuur.

Om de gewapende ovcrvallen bcter te kunnen bestrijden,
werden twee ontwerpcn van wet uitgewerkt. Het ene ont-
werp, dat reeds is ingedicnd, voegt een artikel 417bis in her
Strafwctboek in wnardoor de actie van de politie tegen



sc prépar.int ;\ comrucurc u n ar tcn t.n ,\ rn.iiu a rmcc; l'auu c
qui modifie l'article 471 du ende pénal vi-c spécialement
les liokl-ups.

L'Administrntion des Etablis,cmctHs péuitcntiaircs con-
tribue il la lutte coutre la criminalité par son action en l'ne de
la réadaptation sociale des détenus.

Afin de réaliser cet objectif, il faut:
-~ étudier de faço n scientifique la personnalité du détenu;

- améliorer les conditions de vic dans les établissements
pénitentiaires et notamment les conditions de travail;

- venir en aide aux dércnus mis en liberté, afin qu'ils puis-
sent reprendre leur place dans la société.

Les crédits affectés it la protection de la jeunesse reflèten t
deux séries de mesures:

a) Ja quatrième phase du progrurr.me quinquennal entamé
en 1970 en vue d'étendre les services sociaux mis à la dispo-
sition des autorités chargées de l'application de la loi du
8 avril 1965, et d'assurer la restructuration des établisse-
ments d'observation ct d'éducation surveillée de l'Etat;

b) la détermination de normes relatives aux subsides
alloués pour couvrir l'entretien et l'éducation des mineurs,
dont l'effet se traduit aux articles 12.25 et 12.33 par une
croissance de 25 %.

le rapatriement d'étrangers éloignés pour des motifs pré-
vus par la loi doit assez souvent s'effectuer par avion. Aux
fins de couvrir les frais de ces opérations, la constitution de
fonds nationaux ou même de fonds internationaux a été
préconisée par les instances compétentes du Benelux.

Une nouvelle loi réformant le statut des étrangers est en
préparation.

Les missions de la Sûreté de l'Etat sont d'année en année
plus complexes. L'installation en Belgique de diverses organi-
sations internationales n'y est pas étrangère.

L'intervention du service est de plus en plus souvent
requise pour la protection d'autorités, d'installations, de
biens.

Des événements internationaux ont entraîné la Sûreté de
l'Etat dans la lutte contre le terrorisme et notamment contre
les détournements d'avions.

Certains projets nouveaux déposés auront une incidence
budgétaire: le projet sur la détention préventive et celui ten-
dant à modifier la loi du 5 mars 1952 relative aux décimes
additionnels sur les amendes pénales en vue d'adapter le
montant des amendes aux ressources du condamné.

Le Ministre de la Justice a également accordé une attention
particulière à différentes questions touchant au droit des per-
sonnes: abaissement de l'âge de la majorité, filiation des
enfants nés hors mariage.

Le Parlement est saisi d'un projet de loi sur la nationalité.
Ce projet tend principalement à mettre notre législation
interne en concordance avec certaines conventions interna-
tionales et à simplifier ct accélérer les procédures.

Le projet de loi relatif à l'entrée en vigueur et à l'exécu-
tion de l'article 104 de la Constitution est soumis au Parle-
ment, afin de créer les nouvelles cours d'appel et cours du
travail à Anvers ct Mons.

I U5 ] 4 (19n-l973).

pcrsoucr r, die "ich op lier plcgcu V:l11 ('eén gnvapcnde ovcrval
voorbcroidcn. wordr vcrgeruakkclijkr ; hel .mdcrc onrwcrp,
dar artikcl 471 van hct Str.rfwct bock wijï.igt, hccft inzou-
derhcid bctrck king op de 1101d lipS.

Hct Bestuur Srrnfinrichtiugcn lcvcrr ccn positicvc bijdrage
tot de str ijd rcgcn dl: misd.ulighcid door zij n actie toe te
spitscn op de resoci.rlis.rric van de gcdctinccrdcn.

Orn dit doel te k unncn berci kcn j- hct nodig:

de pcrsoonlijkhcid V:\l1 de gcdcrinccrdc op wetcnschap-
pclijkc wijze te bcstudercn:
de levcnsvoorwnardcn ill de strafinrichriugcn en inzon-
derheid de arbeidsvoorwa ardcn te verbcteren;
de in vrij licid gestclde gcdetincerdcn te hclpcn opnieuw
een l'bats in de maatschappij te verwcrven.

De krediercn die aan de jeugdbescherming zijn toegewe-
zen, hcbben betrckkiug op twee rcekscn rnaatregelen :

a) de vicrdc fase van her in 1970 bcgonneu viifjarcnplan
dat tot doel hedt de sociale diensreu, clic ter beschikking
stuan van de overheid belast Illet de tocpassiug van de wet
van 8 april 1965, uit te breidcn en de Rijksgestichten voor
observatie cu opvoeding onder toczicht, cen nieuwe srructuur
re geven;

b) de vaststelling van normen i.v.rn. het verlcncn van toe-
lagen voor het onderhoud en de opvoeding van rninder-
jarigcn, wat op artikelen 12.25 en 12.33 ecn vermeerdering
met 25 % rneebrengt.

De repatriëring van vrccmdelingen die om wettclijke rede-
nen uit het land worden gezet, moet vaak per vliegtuig
gebeuren, Ten eiude de kosten hiervan te dekken, heefr de
bevoegde Beneluxoverheid de vorrning van nationale fondsen
en zelfs van gerneenschappelijke internationale fondsen aan-
bevolen.

Een nieuwe wer tot hervorming van het statuut van de
vreemdelingen is in voorbereiding.

De taak van de Veiligheid van de Staat wordt elk jaar
complexer. Dit houdt verband met het feit dar in België
talrijke internationale organisaties zijn gevestigd.

De dienst moet steeds vaker optreden om autoriteiten,
installaties, goederen re bescherrnen,

Versch illende internationale gebeurtenissen hebben ertoe
geleid dat de Veiligheid van de Staat mede berrokken is bij
de srriid tegen her terrorisme en inzonderheid tegen vlieg-
tuigkap iugen,

Enkele vau de nieuwe wetsonrwerpen zullen een weer-
slag hebben op de begroting: het ontwerp betreffende de
voorlopige hechrenis en het ontwerp tot wijzigîng van de
wet van 5 maarr 1952 betreffende de opdecimes op de
strafrechtelijke geldboetes waarbij het bedrag van de geld-
boete zal worden aangepast aan de bestaansmiddelen van de
veroordeelde.

Het Ministerie van justitie heeft ook bijzondere aandacht
geschon ken aan diverse vraagstukken i.v.m, het personen-
recht: verlaging van het meerderjarigheidspcil, afstamrning
van de buiten het huwelijk geboren kinderen,

Een wetsontwerp betreffende de nationaliteit is bij het
Parlement ingediend. Het voornaarnste doel van dit ontwerp
is de Belgische wetgeving in overeenstemrning te brengen met
bepaalde internationale vcrdragen en de procedures te ver-
eenvoudigen en te versnellen.

Het on twerp van wet betreffende de inwerkingrreding en
de uitvoering van artikel 104 van de Grondwer is bij het
Parlement ingedicnd; het heeft betrekking op de oprichting
van nieuwe hoven van beroep en arbeidshoven te Antwer-
pen en te Bergen.



4 (1972-1973),

Un important pr ojct de revision complète des lois coordon-
nées sur les suciéus co uunc rcia lcs, est soumis ~ l'avis du
Conseil d'Etat.

Il faut assurer Ja mise en o-uvre dans la Jégi;,1atiOIl belge
des directives de la CF. E. rclarives :\ l'harmonisation du
droit des sociétés.

l. - FONCTlON PUBLIQUE.

1. -- L'année 1972 a été marquée par deux l'dormes par-
ticulièrement irnp ortuntcs pour le personnel des services
publics :

- la revalorisation des traitements;
- la régularisation des agents tcrnporaircs et contractuels.

Ces réformes favoriseront la mise en œuvre d'une réelle
politique de productivite.

La dernière revision générale des traitements remontant à
1962, le Gouvernement a estimé que le moment etait venu de
repenser complètement les divers régimes de rémunérations,
tout en garantissant un [uste équilibre entre les services
publics, compte tenu des particularités et des sujétions des
fonctions et en assurant aux fonctionnaires ct agents des
rétributions analogues à celles du secteur privé. Il importe
en effet que les services publics puissent continuer à engager
et à maintenir en fonctions le personnel qualifié dont ils
ont un impérieux besoin.

La réforme pécuniaire est applicable depuis le 1er avril
1972 dans tous les services publics et pour l'ensemble des
agents. L'augmentation moyenne des traitements qui en
résulte est de 15 %.

D'autre part, la régularisation des agents temporaires et
contractuels permettra d'améliorer les conditions de l'em-
ploi tant pour les services publics que pour les intéressés.

II. - L'exécution scrupuleuse de la convention collective
1972-1973 sera poursuivie. Les mesures convenues seront
confirmées dans les meilleurs délais sur le plan réglementaire
et légal.

III. - Diverses autres mesures méritent d'être signalées:

L'emploi de handicapés dans les services publics sera sti-
mulé.

Le système de recrutement dans les administrations de
l'Etat sera revu de manière à permettre au secrétaire perma-
nent au recrutement de donner une suite aux demandes de
personnel avec un maximum de célérité. La limite d'âge des
candidats sera portée à 50 ans.

Le personnel des organismes d'intérêt public sera doté
d'un statut réglementaire s'inspirant du statut des agents de
j'Etat.

La loi du 3 juillet 1967 sur la réparation des dommages
résultant des accidents du travail et des maladies profes-
sionnelles sera harmonisée avec le régime en vigueur dans le
secteur privé.

Le Gouvernement invitera le Parlement à voter dans les
meilleurs délais le projet de loi tendant à organiser les rela-
tions entre les autorités publiques et les syndicats des agents
relevant de ces autorités, qui a été relevé de la caducité.

IV, - li sera veillé il une implantation rationnelle des
centres de traitement de l'information et une utilisation opti-
male du matériel informatique.

Le projet de loi relatif au Registre national sera déposé à
bref délai.

Les actions de formation et de perfectionnement du per-
sonnel seront poursuivies et intensifiées,
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Fen bclaugrijk ontwerp tot volledigc herzicning van de
gccoordinccrdc wettcn op de vcnnootschapcn is voor
advics aan de Raad van State voorgclcgd,

De richtlijnen van de E.F.G. bctrcffcudc de harmonisatic
van het vcuuootsch.ipsrccht moeren in de Belgische werge-
ving wordcn tocgcpnsr.

I. -- OPENllAAR AMBT.

1. - Hct jaar 1972 werd gekenmcrkt door twce bijzon-
der helungrijke hervormingeu voor het personeel van de over-
hcidsdienstcn :
-- de revalorisatie van dc wedden;
~ de regularisering van de tijdelijken en de contractuelen.

Die hervorruingen zullen het op touw zetten van een wer-
kelijk productivitcitsbeleid in de hand werken.

De laatsre algemeue herziening van de wedden dateert van
1962. De Regering heeft dan ook gemeend dar het ogenblik
gekomen was orn de diverse bezoldigingsstelsels volledig te
hcrwerkcn, met behoud van een billijk evcnwicht tussen de
openbare diensren door rekening te houden met de eigen aard
der betrekkingen, en de arnbtenaren en personeelsleden te
bczoldigcn op gelijke voet met de privé-sector. Het is irnrners
ouonrbeerlijk dat de openbare diensten het gesehoold perso-
neel waaraan zij een stcrke behoefte hebben zouden kunnen
aanwerven en in dienst houden.

De geldelijke hervorming wordt sedert 1 april 1972 in alle
openbare diensten en voor alle personeelsleden toegepasr, De
eruitvloeiende verhoging van de wedden bedraagt gerniddeld
15 %.

Anderzijds zal de regularisatie van de tijdelijken en de con-
tractuelen het rnogelijk maken de bedieningsvoorwaarden,
zowel voor de overheidsdiensten als voor de betrokkenen,
te verbeteren,

lI. - De nauwkeurige uitvoering van de collectieve over-
eenkornst 1972-1973 zal wordcn voortgezet. De vastge-
stelde maatregelen zullen ten spoedigste op wettelijk en
verordeningsvlak worden bekrachrigd,

III. - Verscheidene andere maatregelen dienen nog te
worden aaugestipt :

Her in dienst nemen van minder-validcn zal worden gesti-
muleerd.

Het systeern van aanwerving in de Rijksbesturen zal wor-
den herzien derwijze dat het vast wervingssecretariaat ill staat
wordr gesteld zo snel mogelijk gevolg te geven aan de aan-
vragen om personeel. De Ieeftijdsgrens van de kandidaren zul
op 50 jaar gebracht worden.

Voor het personeel van de instellingen van openbaar nut
zal cen op het statuut van het Rijkspersoneel afgestemd
reglementair statuut worden vastgesteld.

De wet van 3 juli 1967 berreffende de schadevergoeding
voor arbcidsongevallen en voor bcroepsziekten zal in over-
eenstemming gebrachr worden met de regeling die in de par-
ticuliere sector van kracht is.

De Regering zal het Parlement er om verzoeken ten spoe-
digste zijn goedkeuring te hechten aan het wetso ntwerp tot
regeling van de betrckkingen tussen de overheid en de vak-
bonden van haar personeel, dat van de nietigheid ontheven
werd,

IV. -- Er zal worden gezorgd voor een rationele inplan-
ting van de centra voor inforrnarieverwerking en een opti-
male aanwending van het inforrnaricamaterieel.

Hct wctsontwerp berreffende het Rijksregister zal ecrlang
worden ingediend.

De inspanningen voor de vorrning en de vervolmaking van
het personeel zullen voortgezer en geïntensiveerd worden.



I POLITIQUE ETRANGERE.

I. Relations extérieures.

L'année ':couk'e a ét0 caractérisée par la prolongarion d'un
grand nombre de tendances fondamentales dont l'origine
rcmonro <1 une période antérieure. On peut les résumer
co m me suit: l'élargissement géographique du processus de
l'intégr;>tioll européenne, I'nffuiblisscmcnr de L1 bipolarité
dans lol structure politique internationale et le malaise du
système monetaire intcrnutional. Cette année non plus, une
serie de conflits localisés n'ont pu être ni empêchés ni
terminés. Cependant, le danger d'une extension de ces con-
flits il cté évité, tour comme celui d'une confrontation
ouverte entre grandes puissances, grâce ~ une volonté poli-
tique déterminée de leur part.

Le 22 janvier, à Bruxelles, ont été signés les traités qui
règlent l'entrée de la Grande-Bretagne, du Danemark, de la
Norvève ct de l'Irlande dans le Marché commun. En Grande-
Bretagne, la procédure parlementaire pour la ratification est
déjà terminée; en Irlande, le referendum a remporté une
immense majorité; au Danemark et en Norvège, des consul-
tations populaires sont prévues en automne 1~)72.Comme il
avait été prévu dès le début de ces pourparlers, des traités
ont également été préparés avec les pays qui som membres
de l'A.E.L.E., mais qui ne sont pas entrés dans le Marché
commun. Après une période de transition de cinq ans, il se
formera une zone de libre échange, entre, (l'Une part, la
Communauté européenne élargie et, d'autre part, i'Autri-
che, la Suisse, la Suède, le Portugal, la Finlande, l'Islande
et le Liechtenstein, c'est-à-dire un territoire d'environ 300
millions d'habitants.

Ces négociations ont pu être conclues avec succès dans
le délai prévu malgré l'inquiétude monétaire qui caractérise
les relations internationales économiques. Après l'adapta-
tion générale des parités le 18 décembre 1971, les membres
de la Communauté élargie ont en effet confirmé le 22 mars
leur volonté de créer une union économique et monétaire.
Ce dernier projet a été retenu COmme le principal sujet à la
conférence au sommet européen. On )' évoquera également
les relations extérieures de la Communaute ct l'union poli-
tique.

La Chine populaire s'est affirmée progressivement comme
un nouveau pôle da ns les relations internationales. Elle
occupe maintenant une place active dans les structures diplo-
mutiques de la vic internationale, que ce soit à l'O.N.V. ou
grâce à J'extension de ses relations bilatérales. Le voyage
historique du président Nixon <\ Pékin a démontré, à suffi-
sance, que les Etats-Unis ne voulaient pas plus longtemps
ignorer cc fait.

En mai, le Président américain a également visité l'U.R.S.S.
Pendant son séjour, une série d'accords de coopération ont
été conclus. L'accord sur le S.A.L.T. retint surtout l'atten-
tion. Dans l'introduction, les U.S.A. et l'U.R.S.S. déclarent
que la limitation des armes offensives stratégiques a créé
des conditions favorables pour des entretiens ultérieurs sur
la limitation des armes strategiques. Notre pays a toujours
souligné, avec d'autres, que ces accords constituent le com-
plément indispensable ù notre signature du Traité de non-
prolifération. Les deux parties ont signé également une décla-
ration en douze points, établissant les principes elevant régir
les relations russo-arnéricaines,

En ce qui concerne la sécurité en Europe, la République
fédérale allemande a ratifié les Traités de non-agression avec
l'Union soviétique et la Pologne respectivement en août et
en décembre 1970. Le protocole final de l'accord des Quatre
puissances concernant Berlin a aussi été signé. Il en découla
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J. -- BUITENL\NDSBFl.EID.

L Buitcnlandsc bcrrckkingcn,

Hct voorbiic jnar werd gekent11erkt door de voortzetting
\',111 ecu a.mt.rl fund.uucnrclc tcndcnzcu wanrvan de oor-
sprong naar ccn vrocgcrc periode teruggaar. J'vieil kan zc
samcnvattcn onder: de vcrruiming v.m het Europcsc inre-
graricproccs, de afzwakking van de bipolariteir in de inter-
nationale politicke structuur en de rnociliikhcdcn van de
werking van het internationale monetaire stclscl. Een aantnl
eerder gclocaliseerdc conflicren konden ook dit jaar niet
bcëindigd of voorkomen wordcn, maar wc! wcrd hct gevaar
van hun uitbrciding over grotcre zones of V;lII een opcnlijkc
krachrmeting tussen de groormachren blijkbaar bewust
verrneden.

Op 22 jauuari wcrdcn te Brussel de vcrdragen ondcrte-
kcnd die de toctrcding van Croor-Brirta nië, Deucrnarken,
Noorwegen en Ierland tot de E.E.G. regelcn. In Groot-
Brittannië werd de parlementaire procedure voor de bekrach-
tiging reeds afgehandeld, in Icrlaud behaalde het referendum
een overgrore rneerderheid; de volksraadplegingen in Dene-
marken en Noorwegen zijn vo orzien in de herfst van
19ï2. Zoals van bij de aunvang van deze onderhandelingen
was voorgenomen, werden eveneens overcenkornsten voor-
bereid met de landen die lid warcn van de E.V.A., maar niet
tot de E.E.G. toetreden. Na ccn gelijkaardige overgangspe-
riode van vijf jaar, zal aldus een vrijhandelszone ontstaan
tussen de uirgebreide E.E.G. en Oostenrijk, Zwitserland,
Zweden, Portugal, Finland, Ijsland en Liechtenstein, d.w.z,
een gebied van ongeveer 300 miljoen inwoners.

De hogervermelde onderhandelingen konden snccesrijk,
binnen de voorziene tijdspanne, afgesloten worden ondanks
de monetaire onrust die de internationale economische
betrekkingen kenmerkte, Na de algernenc pariteitenaanpas-
sing van 18 decernber 1971 bevestigden de leden van de
uitgebrcidc Gemeenschap op 22 rn aart inderdaad hun wil
om een econornische en monetaire unie tot stand te brengen.
Dit project werd ook als voorna aruste onderwerp weerhou-
den voor de Europese topkonferenrie. Ook de externe
betrekkingen van de Gerneensch ap en de polirieke eenma-
king zullen er ter sprake komen.

Als nieuwe pool ill de internationale bctrckkingen affir-
mcerde zich gaandeweg de Chinese Volksrcpubliek. Zij
neernt nu ook deel aan het georganisecrde internationale
leven, 0.111. in de U.N.O. en door een uitbreiding van haar
bilaterale betrekkingen. Dat de v.s. nict langer deze werke-
lijkheid willen onrkennen, bewees de historische reis van pre-
sident Nixon naar China.

In de maand rnei brecht de Arnerikaanse President ook
een bezoek aan de Sovjet-Unie, Tijdens zijn verblijf werden
een reeks sarnenwerkingsakkoordcn afgeslotcn. De meeste
aandacht kreeg de S.A.L.T.-overeen kornst. In de inleiding
ervan zeggen de V.S. en de U.S.S.R. dar de beperking van
strategische aanvalswapens gunstige voorwaardcn schept
voor verdere onderhandelingen over de bcpcrking van stra-
tegische wnpens. Ons land heefr met anderen steeds onder-
streept dat dergelijke akkoorden de onontbeerlijke aanvul-
ling vormcn voor onze ondertekening van het Non-Prolife-
ratieverdrag. Beide partijen onderrekenden evencens een ver-
klaring van twaalf punten waarin de beginselen van de Ame-
rikaans-R ussische berrekkingen zij Il vastgelcgd.

Wat de veiligheid in Europa betreft, keurden de Bondsdag
en de Bondsraad van de Duitse Bondsrepubliek de Nier-
Aanvalsverdragen met de Sovjet-Unie en Polen van respec-
tievelijk augustus en decernber 1970 goed. Ook het Slorpro-
tocol van de vierrnogendhedenovereenkomst betreffende
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(lllC les ministres (k l'U.T.A.N. ont pu, lors de leur réunion
en mai ~I BOlin, sc mettre c!';lccord sur l'ouverture rapide ~\
Helsinki des cnrrcricns mulril.uórnu x en vue de la prépara-
tion de l.i Confl'rcllcc sur la sécurin' ct la coopération en
Europe,

Un sujet spécial de pr((),Tupations pour le Gouvernement
belge est fonné par les difficultés intérieures du Burundi, où
un mOU\,Cl1lU1t révolutionnaire a hé réprimé par j'autorité
avec une force p arrirul ière. Le Gouvernement a communiqué
aux autorités hnrundaiscs les adaptations qu'il souhaite voir
apportées aux accords de coopération entre les deux pays.

De façon générale, on peut dire que, dans l'immédiat,
l'action principale de la diplomatie belge se situe sur le
terrain de la coopération européenne. Le sommet prévu des
dix chefs de gouvernement de la Communauté européenne
élargie, ct la préparation de la Conférence sur la sécurité et
la coopération en Europe en constituent les deux pôles prin-
cipaux.

2. Coopération au développement.

La déclaration gouvernementale a confirmé l'objectif de
porter l'aide publique belge au développement du Tiers-
Monde à 0,70 % du P.N.B. en 1975, objectif déjà énoncé par
la Chambre des Représentants en 1970, et faisant suite à
une résolution de la GN.U.C.E.D. concernant les flux glo-
baux (aide publique et privée) de 1 % du P.N.B.

L'aide publique au développement prévue pour 1973 est
de 9 154,1 millions, soit une augmentation de 604,1 mil-
lions par rapport à celle de 1972, ou 7,1 %.

Il convient cependant de faire remarquer que les chiffres
ne comprennent pas le coût de l'enseignement supérieur et
universitaire relatif aux étudiants du Tiers-Monde qui font
leurs études en Belgique. Ce coût peut être évalué à
± 560 millions ct porterait le chiffre de l'aide publique au
développement à plus de 9,700 milliards, soit 0,59 % du
P.N.B.

Le Gouvernement est disposé à réaliser dès 1973 l'objectif
de 0,7 % du P.N.B. pour autant que le Parlement consente
à lui en donner les moyens.

L'aide publique au développement figure pour 6407,1
millions au budget de la Coopération proprement dît et
2747 millions à des budgets d'autres départements (Finan-
ces, Education nationale, Défense nationale).

La comparaison de quelques gros postes du budget de la
Coopération par rapport aux années antérieures se présente
comme suit:
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Bcrlijn werd omlcrtckcnd. Dit rnaaktc (LIt de N.A.T.O.-
rninisrers tijdens hur: vcrg:1Lkring ill mci tc Boun zich
akkoord kondcu verkl.ucn met de spocdigc opcning te Hel-
sinki van mulrilarcralc gesprckkcn ter voorbcrciding van de
Coufr reu tic vo or (1.:; veil ighcid en de samcnwcrking in
Europa,

Fen spcciaal voorwerp van bezorgdhcid voor de Bel-
gische Regering vormdcn de binncnlundsc moeilijkhcden in
Burundi, waar ecu opsrandige bcwcging door de overheid
met uirzouderlijke hnrdhcid werd ondcrdrukt. De Rcgering
heeft aan de Bururnlcsc autorircircn de aanpassingen mccge-
deeld die ill functic van de nieuwe omsrandigheden aan de
sarncnwerkingsakkoorden moeren aangebracht worden.

In het algcmcen kan men zeggen dat de voornaamste
takcn voor de Belgische diplomatie in de onmiddellijke tee-
kornst meer dan ooit liggen op het vlak van de Europese
sarncnwcrking. De geplande topontmocting der tien rege-
ringslciders van de uitgcbrcide E..E.e. en de voorbereiding
van cen Confcrcntie voor de veilighcid en de samenwcrking
in Europa zullen de voornaarnsre polcn vorrnen,

2. Ontwikkelingssamenwerking.

De regeringsverklaring bevestigde het doel de Belgische
openbarc hulp aan de ontwikkeling van de Derde Wereld
op te voeren tot 0,70 °,\1 van het B.N.P. in 1975, doel dat
reeds verwoord werd door de Kamer van Volksvertegen-
woordigers in 1970, en als gevolg van een besluit van de
U.N.C.T.A.D. betreffende de globale stroorn (openbare en
privé-hulp) van 1 % van het B.N.P.

De openbare hulp aan de ontwlkkeling voorlopig voor-
zien voor 1973 beloopt 9154,1 miljoen, hetzij een verho-
ging met 604,1 miljoen ten overstaan van deze van 1972, of
7,1 %.

Het past nochtans erop te wijzen dat de cijfers de kost-
prijs va-n het hoger en universitair onderwijs voor de stu-
denten van de Derde Wereld, die in België studeren, niet
behelzcn, Deze kostprijs kan op ongeveer 560 miljoen wor-
den geraamd en zou het cijfer van de openbare hulp aan de
ontwikkeling tot over de 9,700 rniljard opvoeren, hetzij
0,59 % van het B.N.P.

De Regering is bereid het objectief van 0,7 % van het
B.N.P. in 1973 te verwezenlijken voor zover het Parlement
hem de nodige middelen ter beschikking stelr.

De openbare hulp aan de ontwikkeling komt voor 6407,1
miljoen op de eigenlijke begroting voor Ontwikkelings-
sarnenwerking en voor 2747 miljoen op de begrotingen van
andere departementen (Financiën, Nationale Opvoeding,
Landsverdedigingl .

De vergelijking van enkele grote posten van de begroting
voor Ontwikkelingssamenwerking ten overstaan van de
vorige jaren doet zich ten andere als volgt voor:
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Frais fonctionnement A.G.Cn - lVe-l'kingskO$ten A.B.a ..
Bourses études et stages, aide sociale et culturelle, centres de

formation. - Studic- cn stagebcll1:zcn, sociale en culturele
hulp, opleklinqsce nira •.. . .

Experts ct techniciens. - Deskuuâiqen cn iechnici . ..
Enseignement à progrùmme belge. - Onderwijs Belgisch leer-

progralnmil .. , .. , ,.. •.. . .•............

Enseignement universitalrc, - Llnioersitair onderwijs ,.. ...
Aide multilatérale et réqionale. - Multilaterale en ,egionale hulp,
Projets de coopération économique et technique. - Projecten

cconomische en technische snmcniocrkinp ... ... ... ... .,.

En ce qui concerne les données générales non quantitatives
de la politique de coopération au développement, ij convient
de relever les points suivants:

1. Plus encore que dans le passé, l'accent sera mis sur la
coordination et sur la concertation de l'aide publique avec
les autres organismes distributeurs d'aide, tant nationaux
qu'internationaux. Sur le plan international, il a, par exem-
ple, été convenu avec l'Unesco de se concerter régulièrement
à propos de la conception et de la réalisation de projets
d'enseignement au Zaïre, au Rwanda et au Burundi. Il en
sera de même pour l'évaluation en commun avec les pays
assistés, des résultats de ces projets.

Des réunions périodiques sont prévues également avec le
Fonds européen de Développement pour confronter nos
actions respectives au Rwanda et au Burundi et pour les
coordonner, afin d'éviter des doubles emplois. La même
volonté se retrouve sur le plan intérieur où les actions des
divers départements (Coopération, Finances, Education na-
tionale et Défense nationale) ou organismes (s.B.1.) partici-
pant à l'aide publique au développement, seront mieux
coordonnées au sein de la Commission interministérielle
instituée par l'arrêté royal du 14 avril 1971.

2. En ce qui concerne l'enseignement, la politique du
Département consiste de plus en plus en l'abandon de l'en-
seignement classique pratiqué jusqu'ici, au bénéfice d'un
enseignement des formateurs mêmes, cc qui doit permettre
à moyen terme la mise en place d'homologues dûment for-
més et le retrait progressif de nos enseignants. Cette nou-
velle politique a déjà été mise en œuvre, notamment au
Zaïre, et sera appliquee aux autres pays avec lesquels nOlIS
coopérons. Plusieurs de ceux-ci ont déjà admis le principe;
des accords définissant les modalités ont été signés.

Cette politique s'inscrit d'ailleurs dans la volonté du
Gouvernement d'orienter ses actions vers la realisation de
projets concrets dont il peut Ù tout moment contrôler l'avan-
cement.

3. La Belgique a activement participe il la lue
C.N.U.C.E.D. ct traduira dans la réalité les différentes réso-
lutions sur lesquelles elle a marqué son accord.

4. Dans le même ordre d'idées, le Gouvernement mettra
tout en œuvre pour que les pays du M arché Commun adop-
tent d'une manière concrète une politique commune en
matière de coopération avec le Tiers-Monde,
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1972 1972 l.~nga~cll1cnts
Ajusté Initia! l 71

1973
1972 1972 Vllstlcg,qillgetl

Annpcp ast Oorspronkelijk 1971
---._-_._----_._--_._ ..

1.595 136.0 138.0 124,0

362.0 3-12,0 394.0 316,5
2036.8 1 667,0 1 720,5 1 561,4

218.0 197.5 197,5 179,1
336.0 285.0 285.0 226.7

2034.0 1981.2 2002.6 1081.5

992.8 950.0 950,0 951.4

Wat de algemcne niet kwnnritatieve gegevens van het
beleid voor ontwikkelingssamenwerking betreft, past het de
volgende punten aan te halen:

1. Meer nog dan in het verleden, zal de nadruk gelegd
worden op de coördinatie en op het overleg van de openbare
hulp met de andere hulpverlcnende organismen, zowel natio-
nale als internationale. Op het internationaal vlak, werd er
bijvoorbeeld met Unesco overeengekomen zich regelmatig te
heraden over de opvatting en de verwezenlijking van onder-
wijsprojecten in Zaïre, Rwanda en Burundi. Hetzelfde geldt
voor de gemeenschappclijke raming met de bijgestane landen,
van de uitslagen van deze projecten,

Er zijn eveneens periodieke vergaderingen voorzien met
het Europees Ontwikkelingsfonds om onze respectieve acties
in Rwanda en in Burundi te vergelijken en te coördineren ten
einde nutteloze herhalingen te vermijden, Men vindt dezelfde
wi! terug op binncnlands vlak waar de werking der ver-
scheidene departernenten (Samenwerking, Financiën, Natio-
nale Opvoeding en Landsverdediging) of organismen (S.B.!.)
die deelnemen aan de openbare ontwikkelingshulp, beter
zullen gecoördineerd worden in de schoot van de door het
koninklijk besluit van 14 april 1971 opgerichte Interrninis-
teriële Commissie.

2.Wat het onderwijs betreft bestaat het beleid van het
Departement in het meer en meer laten vallen van het klas-
siek onderwijs zoals tot op heden toegepast, ten bate van
een onderwijs van de opleiders, wat op middellange terrnijn
de mogelijkheid moet verschaffen goed opgeleide hornolo-
gen in te schakelen en onze Ieerkrachten progressief terug
te trekken, Dit nieuw beleid werd reeds toegepast in Zaïre,
o.a., en zal op de andere landen toegepast worden met de-
welke we samenwerken. Meerderen onder hen aanvaardden
reeds het principe; akkoorden die de modaliteiten vastleg-
den werden getekend.

Dit beleid past ren andere in de wil van de Regering haar
werkzaamheden te richten op de verwezenlijking van con-
crete projecten waarvan zij op Lll •.. ogenblik de vooruitgang
kan van nagaan,

3. België nam daadwerkelijk deel aan de UI' CN.V.C.E.D.
en zal zich inspannen, de onderscheiden beslissingen waar-
over het zijn akkoord verleende, in de werkelijkheid om te
zetten.

4. In ccnzelfde gedachtengang zal Je Regering alles in het
werk stellen opdat de landen van de Gerneenschappelijkc
Markt op een concrète wijze cen gerneenschappelijk beleid
aanneruen inzake sarnenwerking met de Derde Wereld.
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3. Commerce extérieur.

r. - Importance du conuncrce extérieur.

La croissance du commerce mondial s'est sérieusement
ralentie au cours de l'année 1971. L'augmentation en valeur
du commerce mondial n'a pas été supérieure ;\ 10,9 % en
1971, tandis qu'elle a atteint 14,7 % en 1970, 1.1,4%, en
1969 ct 11,5 % en 1968.

Ce ralentissement Cil 1971 en imputé principalement à
une atténuation de la demande dans la plupart des pays
d'Europe occidentale ainsi qu'au Japon, laquelle n'a pas été
entièrement compensée par une augmentation importante des
importations des E.U.A.

Le commerce de 1'lJ.E.B.L. a subi les contrecoups de ce
ralentissement de la conjoncture. Les exportations se sont
accrues de 6,5 % (chiffre rectifié) et les importations de
10,3 %.

P.N.D. et commerce extérieur.

(En milliards de francs.)

r 12.0 J

3. Buitenlandse handel.

1. - Belang van (le buitenlandse handel.

In de loop van het [aar 1971 heeft de wereldhandel een
tragere gr oei gekend dan tijdens beide voorgaande jaren,
De wereldhandel nam imrners in 1971 in waarde slechts met
10,9 % toc, tegcn 14,7 oj" in 1970, 13,4 % ill 1969 en 11,5 %
in 1968.

Deze vertra agde groei moet vooral toegeschreven worden
aan een daling van de vraag in de meeste Westeuropese lan-
den en in japan, die nier volledig gecornpenseerd werd
door ceri belangrijke verhoging van de V.S,A.-invoer.

De B.L.E.U.-hande1 onderging de weerslag van deze con-
junctuurverzwakking, De uitvoer groeide aan met 6,5 %
(gerectificccrd cijfer) en de invoer met 10,3 %.

B.N.P, en buitenlandse handel.

(1n miljardcn frank.)
<.--- .. - - ... "~-- ..'

'~"

-_.,

P.N.B. belge - Belgisch B.N.F. Importation - Inooer ';"!<l' -', Exportation - Llitvoer
Année

:-.:. ~

- Valeur Index Valeur Index % P.N.B. Valeur Index % P.N.B.
(U,E.B.L.) (U.E.B.L.)

Jaar - - _. - -- - - -
Waarde Waarde

Waarde index (B.L.S.U.) Index % B.NP. (B.L.ß.U.) index %B.NP.

19S5 521 100,0 157 100,0
1963 696 133.5 257 163,0
1970 I 259 24l.8 568 36l.2
1971 1417 271.9 627 399,4

Ces chiffres font apparaître que les rapports entre les
importations et les exportations d'une part, et le produit
national brut d'autre part, n'ont plus progressé, contraire-
ment à la dernière décade.

La part prise dans les importations mondiales est passée de
3 % en 1958 à 3,6 % en 1968, 3,9 % en 1970 et 4,0 % en
1971, tandis que, pour les exportations, cette proportion
était respectivement de 3,1, 3,8, 4,1 et 4,0 %.

II. - Structure du commerce extérieur.

Les chiffres ci-dessous fournissent une image precise de
la structure actuelle et des modifications intervenues depuis
1958 :

Importations par espèces de marchandises en pourcent du total.

30,0 153 100,0 29.1
36,8 242 158,1 34,8
45.1 580 379,0 45.2
44.3(1) 618 403.9 H.6(l)

Uit deze cijfers kan afgeleid worden dat de verhouding
van de in- en uitvoer tot het bruto nationaal produkt niet
meer is toegenomen zoals dit het laatste decennium wel het
geval was,

Het B.L.E.U.-aandeel in de wereldinvoer steeg van 3 % in
1958 tot 3,6 % in 1968, 3,9 % in 1970 en 4,0 % in 1971,
terwijl voor de uitvoer deze verhouding respectievelijk 3,1,
3,8, 4,1 en 4,0 % was,

IJ. - Structuur "an de buitenlandse handel.

Onderstaande cijfers geven een duidelijk beleid van de hui-
dige structuur en de wijzigingen sedert 1958 :

Invoer per goederensoort in percent van het totaal,·----·---.-------~-_·_--- ..·-I--·----·_·_·I·-----··-I·-_. '--.--,-- ..------------
I 1958 1970 197!

Machines et outillage... . ..
Produits minéraux . ... . ..
Métaux et constructions métalliques
Matériel de transport
Textile
Produits chimiques •
Produits végétaux ...
Autres produits (moins de 5 %) •

11,1

19,8
10,3

7,8
10,9
6.8
9.2

24.1

Total ... 100.0

La répartition géographique indique une concentration
plus poussée vis-à-vis des pays industrialisés, et spécialement
les pays des Communautés Européennes.

(') Etant donné que les importations et les exportations luxernbour-
geoises en dehors de ]'U,E.B,L, se sont limitées en 1971 il des montants
n'atteignant respectivement que 21,9 ct 26,5 milliards de francs belges,
ces pourcentages s'en trouvent réduits à 42,7 et 41,8 %.

H.l
13.3
15.3
1l.6
8.6

6,0
5.9

25.2

Machines en gereedllcbap.
Minerale produkten,
Metalen en metaalconstructles.
Vervoermaterteel.
Texuel,
Scheikundige produkten.
Plantaardige produkten,
Andere produkten (minder dan 50/0'.

15.3
13.4
11.9
11,7

9,0
6.2
5,8

26,7

100,0 Totaal.

De geografische spreiding van de invoer wijst op een toe-
nemende concentratie t.a.v, de industrielanden, inzonderheid
de E.G.-landen.

100,0

(') Aangezien de Luxernburgse in- en uitvoer buiten de B.L.E.V. in
1971 beperkt bleef tot 21,9, respectievelijk 26,5 rniljard Belgische frank
worden deze percentages reruggebracht tot 42,7 en 41,S %.
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Importations par provenance en pourcent du total. Invoer pcr herkomst in percent van het totaal.

-- r 1958 -L 1970 I 19;; I -,-
-------------_. __._------- ------ ---- ---------_._---------_ ..._-------------
Pays industrtallsés 80,0 85,2 87.6 Gcï ndustrtultscerde landen,
Pays en voie de développement 20.0 14,8 12,2 Ontwikkelingslanden.
DIvers ... ... ... 0.2 Varia.

---_._~- ~------_.•.-.- ...--
Total 100,0 100,0 100,0 Totaal.

Europe '" ... ... ... 65,0 72.7 77,S Europa :
dont: waarvan :

C.E.E •• (46.6) (58.8) (63.2) E.E,G.
A.E.L.E. (14.6) (10.5) (11,0) E,VA
Europe de l'Est (1,8) (1,6) ( 1,7) Oost-Europe,

Afrique 8,9 7.6 5,9 Afrika.
Amérique 16,2 13.'1 10,2 Amerika :

dont: waarvan:
U.S.A. ct Canada (I l,3) (10.1) (7,5) U.S.A. en Canada.
Amérique latine (t9) (3.3) (2.7) Lat'jns Amerika.

AsIe 7,7 5.6 5,8 Azië ,
Océanie 2,2 0.7 0,6 Ocearnë.
Divers 0,2 Varia.

---- ~-------
Total ... 100,0 100.0 100,0 Totaal.

Exportations.

On observe de plus en plus une tendance à une diversifi-
cation croissante des exportations. Le tableau ci-dessous fait
apparaître que l'importance relative des principaux secteurs
de base, notamment le métal et les constructions métalliques,
diminue au profit d'autres branches industrielles.

Uitvoer.
Meer en meer tekent er zich een tendens af tot grotere

diversificatie van het uitvoerpakket. Uit onderstaande tabe!
blijkt dat her relatief belang van de grootste basissectoren,
namelijk rnetaal en metaalconstructies, afneemt ten voordele
van andere bedrijfstakken.

Exportations par espèce de marchandises eu pourcent du total. Uitvoer per goederensoort in percent vau her totaa],

1958 1970 1971

Métaux et constructions métalliques
Textile ". ... ...
Mat~riel de transport
Machines et outillage
Produits chimiques .
Autres produits (moins de 5 %)

34,4
lU
5,2
8.5
8,6

29,1

28,1
11,2
11,0
10,1

7.8
3J.S

24,3
11,9
11,3

10.6
8,7

33,2

Metalen en metaalconstructles.
Textiel,
Vcrvoermaterreel,
Machines en qereedschap,
Schelkundiqe produkten.
Andere produkten (minder dan 5 % J.

Total 100,0 100,0 100,0 Totaal,

Tout comme pour les importations, la répartition géogra-
phique des exportations présente une concentration crois-
sante sur le marché des pays industriels, et spécialement sur
le marché des Communautés Européennes.

Net zoals bij de invoer vertoont de geografische spreiding
van de uitvoer een toenernende concentratie op de markten
van de industrielanden, inzonderheid van de E.G.
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Export auons p.l( destination en pourccut du total.

1958

Total 100,0

Europe
dont:

C.E.E ..
A.E.L.E.
Europe de l'Est

Afrique

Amérique
dont :

U.S.1\.. et Canada
Amérique latine

Asie ...
Océanie
Divers

66,1

(45.1)
(I5.9)

(2,0)

7,8
16,5

(10.4)

(6.1)

8,1
0.8
0.7

Total 100.0

Ill. - Evolution récente ct prévisions.

Evolution des importations ct des exportations.
(Moyennes mensuelles en milliards de francs.)

122

I 1970

Uitvocr pcr bcstcmuung ill percent van het totual.

1971

100.0

82.9

(68.6)
(10,2)

(1.5)

3,2

9.3

(7.3)

(2,0)
3.7
0.3
0,7

100.0

Totaal.

Europa:
waarvan :

E.E.G.
E.V.l\..
Oost-Europa.

Afrika.
Arncrlka :

waarvan :
U.S.A. en Canada.
Latijns Amcrlka.

Az ië.

Oceanlë,
Varia.

100,0

lIl. - Recente evolutie en vooruitzichten,

Totaal.

EYolutie yan in- en uitvoer,
(Manndgemiddelde in rniljardcn frank.)

'1------.-.-------...-....----.- --1-------
1
• -_.---.-- ... --_._---------_._------ ... _ .. _-_.

Pays Industrtallsés , ... 78.4 91.3 91.6 Gcïndustriahscerde landen.
Pays en voie de développe ment . 20.9 8.2 7,9 Ontwikkclinqslandc n.
Divers 0.7 0.5 0.5 V mi a.

Importations

Invoer

1965
1966
1967
1968
1969
1970
1971
1972 (6 mois)

27.1
29.9
29.9
34,7
41.5
47.3
52.2
55.3

Rythme de croissance annuel (en %).

100.0

83.4

(68,5)

(10,6)
( 1,5)

3.2
8,2

(6,4)

( 1.8)

4.2
0.3

0,7

I-E-X~-;:::~---------------------'---'------
26.6
28.5
29.3
34.0
41,9
48,4
51,5

56.9

1965.
1966.
1967.
1968.
1969.
1970.
1971.
1972 (6 maanden).

jaarlijks grociritme (in %) .

....·----·------·-..---·-----------·1--- ..--- --·----r-·---- ----.- -.--.---.-----------.--- ..-- --- ----.-.--
I IJllpo~~~tions I Exportations

I lnvoer Llltvoer

1965 + 8,8
1966 +10,3
1967
1968 +16.0
1969 +19.8
1970 +13,6
1971 +10.3
1972 (6 mols) + 7.6

Au cours des premiers mois de 1972, les exportations de
l'V.E.B.L. ont augmenté sensiblement, surtout suite à une
reprise de l'activité économique de nos principaux clients.
Seules les exportations vers les E.U.A. ont diminué à cause
des mesures prises par I'udministration américaine et la
dévaluation du dollar.

Le tableau ci-après démontre cette tendance :

+14,1
+ 7.1
+ 2,8
+16,0
+23,3
+15.3
+ 6,5

+12.4

1965.
1966.
1967.
1968.
[969.
1970.
1971.
1972 (6 rnaanden}.

Tijdens de eerste maanden van 1972 nam de uirvoer van
de B.L.E.V. opnieuw in belangrijke mate roe, dit vooral mge-
volge een verhoogde econornische activireit bij onze voor-
naarnste kliënten. Enkel de uitvoer naar de V.S.A, daalde
ingevolge de maarregelen genomen door de Amerikaanse
administratie en ingcvolge de devaluarie van de dollar.

Een en ander wordt aangetoond door volgende cijfers :



Export.nlons de I·U.LIl.L
(Ln mdli,\rd, de tr.mc-. btlg.",)
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n,T"E.l!.-llitrtler.
(ill nulj.udcn Iklgi"he frank.)

6 moi"i
cr; 1971

Ci mois
en 1972

Varinüon
en 'Jó

Ci rJlfwrdell
in 1971

~:~:'~~i::le'F:~:;~'d'~I~~:::~----------~:::-'--i---~;::
Italie n.z 11.5
France 59,9 69,8
Royaume-Uni 10,6 11.5
Etats-Unis . 21.9 18,6

lV. - La politique,

Le fait que le commerce extérieur occupe une place croîs-
sante dans la vic économique du pays doit inciter les respon-
sables à axer da vantage encore la politique belgc en matière
de commerce extérieur sur le renforcement du caractère
ouvert de notre économie,

Quoique, dans certains cas de perturbation du marché, il
puisse s'avérer nécessaire de prendre l111 minimum de mesu-
res de protection, il convient de poursuivre la politique tradi-
tionnelle de libre-échange.

En effet, un pays dont la prospérité dépend en grande
partie de son commerce extérieur doit éviter les tendances
protectionnistes.

En matière d'exportation, il y a lieu d'adopter une politi-
que particulièrement active. Cette nécessité s'est fait sentir
actuellement d'une manière encore plus nette. En effet, la
situation monétaire a provoqué une concurrence accrue sur
les marchés extérieurs.

D'autre part, en raison du ralentissement de la conjoncture,
un programme de relance economique s'est avéré indispensa-
ble, prévoyant, entre autres, de donner une nouvelle impul-
sion à nos exportations pour compenser la bible demande
intérieure er exterieure.

Les problèmes qui se posent à cet égard ne peuvent,
dans de nombreux cas, être résolus sans ·l'aide des pouvoirs
publics. Il faut cependant veiller à ce que les deniers publics
disponibles soient employés de la façon la plus efficace ct
que le secteur privé fasse également les efforts nécessaires,

Compte tenu de tout ceci, il faut s'efforcer d'améliorer et
d'utiliser au mieux les instruments dc politique commerciale
existant en matière d'information, de prospection, de cou-
verture des risques et de financement des exportations.

Le but à poursuivre n'est PilS seulement un accroissement
quantitatif de notre commerce extérieur, mais aussi un éta-
lernent plus large des exportations en même temps qu'une
diversification de celles-ci, ainsi qu'une participation plus
intense des petites et moyennes entreprises an trafic corn-
mercial international.

En ce qui concerne les pays industriels à économie libre,
qui sont nos principaux partenaires commerciaux, la poli-
tique est déterminée par une libération plus poussée des
échanges commerciaux, comme il est prévu dans les règles
du G.A.T.T. et de l'O.CD.E. Comme l'ont démontré les
événements du mois d'août 1971, cerre politique de libéra-
tion peut toutefois, à certains moments, être compromise par
toutes sortes de circonstances. Il est dans j'intérêt de l'éco-
nomie belge que les dérogations à une telle politique, si elles
ne peuvent être évitées, soient réduites à un strict minimum;
il faut en tour cas veiller à ce qu'elles ne restent applica-
bles que pendant une période aussi brève que possible. Ces
préoccupations doivent être à la base de notre intervention
dans ces organismes internationaux.

6 n~él{mâ('-n
ill 1972

VdtÏatie
in (,:-0

+10,6
+17.6
-I- 2,1
+16,1
-137.3
-15.0

Ncdcrland,
Dui tse Bondsrcpubllck,
Itnlië.

Frunl.rtjk,
Vr-reni qcl I<:Dnînkrijk.

Vcrcni qde Staten,

IV. - Het bcleid,

Het feit ,LH de buitenlandse handel ecu steeds grote re
pl.iats innccmt in hct cconomisch lcvcn van hcr land zer
ertoe nan het Belgisch belcid inzake de buitenlandse handel
nog meer te richten op de verstcvigiug van hct open karakter
van onze economie.

Hoewel in zekere gevallen van marktverstoring het aange-
wezen lijkt cen minimum aant al beschermingsmaatregelen
te treffen inzake invocr client het traditioneel vrijhandels-
beleid voortgezet te worden,

Inderdaad mag een land waarvau de welvaart in ruirne
mate afhungt van zijn buitenlandse handel de protecrionis-
tische rendcnsen niet bevordercn,

Wat de uirvoer betreft client een actief exportbeleid gevoerd
te wordcn. Deze nocdzaak heeft zich nu scherper laten aan-
voelen. Inderdaad heefr de monetaire toestand een ver-
scherpre concurrcnrie op de buitenlandse markten veroor-
zaakt.

Anderzijds is wegens de conjunctuurverzwakkiug een pro-
gramma van cconornischc relance noodzakelijk gebleken,
waarbij onder anderc de stirnulcring van de uitvoer de
zwakke binnen- en buitenlandse vraag diende te cornpen-
seren.

De problemen welke hierbij rijzen kunnen in vele gevallen
niet opgelost worden zonder overheidssteun. Nochtans dicnt
erover gewaakt dat de beschikbare staatsgelden zo doel-
treffend mogelijk zullen aangcwend worden en dat ook de
privésector de nodige inspnnningcn zal leveren.

Met dit alles voor ogen dienr ernaar gestreefd tc wordcn
de bestaande handelspolitickc instrumcnten inzake de voor-
lichting, de prospectic, de verzekering van her exportkrediet
en de exportfinanciering te verbeteren en zo goed mogelijk
aan re.wendcn.

Het doel dar moet n agestrcefd worden is nier enkcl een
kwantitatievc verhoging van onze buitenlandse handel maar
revens een ruirnere spreiding van de uitvoer, ecn diversificatie
van het exportpakket en een inrensere deelneming van de
kleine en rniddelgrotc bedrijven aan her internarionaal han-
delsverkeer,

Wat dc industriële landen met ecn vrije markteconomie
betrefr, die onze belangrijkste handelspartners zijn, wordt
het beleid bepaald door een verdere vrijmaking van hct
handelsverkeer, zoals vastgesteld in de regelen van de
G.A.T.T. en de a.E.S.O. Zoals de gebeurteuissen van de
maand augustus 1971 hebbeu aangetoond kan deze vrij-
makingspolitiek echter op zekerc ogenblikken door allerlei
ornstaudigheden in gevaar worden gebracht, Het is in het
belang van de Belgische economie dat afwijkingen van een
dergclijk bclcid, indien zij niet vcrmeden kunnen worden,
tot een uirerst minimum beperkt blijven, en alleszins dient
erover gewaakt dar zij slechrs van toepassing zouden blijven
tijdens cen zo kort mogelijke periode. Deze bekornmernisscn
rnocten aau de basis liggen van ons optreden in deze inter-
nationale organisrnen.
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Quant aux relations commerciales a vcc les pays ~1 com-
merce étatise, l'action sc poursuit en nie de la libórnlis.uion
des régimes d'importation ct d'exportation ct à l'effet de
développer les ~challges commerciaux. Ceci sc réalise tant
sur le plan bilatéral, par la conclusinn d'accords commer-
ciaux ct d'accords en matière de coopération économique,
industrielle ct technique, que sur le plan m.iltilaréral, par les
négociations en vue d'une adhésion ail G.A.T.'!'. qui ont été
entamées par certains pays de l'Europe de l'Est.

Finalement, il but s'efforcer dintcnaifier le commerce
avec les pays en voie de développement. Une difficulté
importante à surmonter ici réside dans les ressources finan-
cières réduites dont disposent ces pays, Pa r conséquent, le
résultat à atteindre dépend, cl'unc part, dl.' la mesure dans
laquelle la Belgique assiste ces pays dans leur développe-
ment et, d'autre part, de l'accroissement des exportations de
ces pays, En cc qui concerne ce dernier point, la C.E.E. a
instauré le système des « Préférences générales » en vertu
duquel les pays en voie de développement bénéficient d'un
traitement tarifaire favorable pour leurs exportations, en
particulier de produits industriels, vers la Communauté.

V. - Realisations ft programmes d'action,

Dans le cadre du programme de relance économique, les
mesures suivantes ont été prises entre autres, pour 1972, sur
Ie plan de la promotion des exportations:

crédit de 10 millions de francs pour la promotion des
exportations des petites et moyennes entreprises;
interventions du Fonds du Commerce extérieur lors de
l'établissement de bureaux de vente à l'étranger et dans
le financement des « feasibility studies ,,;
renforcement des services commerciaux à l'étranger par
10 prospecteurs commerciaux et 2 attachés agricoles;

- renforcement des moyens d'action de l'a.B.C.E.;
- crédit de 50 millions de francs au budget du Commerce

extérieur pour financer une assistance éventuelle à la
formation sur place dc la main-d'œuvre requise lors de
la mise en marche d'installations et d'usines clef sur porte
fournies à l'étranger (arrêté royal du 10 juillet 19ï2);

l'Office National du Ducroire (O.N.D.) a obtenu, par
un arrêté royal du 9 mai 1972, la possibilité d'assurer
contre le risque de change;
assouplissement par l'a.N.D. de l'assurance-crédit ache-
teur à l'exportation;
coordination au sein de la C.E.E. afin d'étaler dans le
temps Ie paiement de la prime d'assurance-crédit;

- par arrêté royal du 17 janvier 1972, les limites des enga-
gements de l'a.N.D. pour des assurances à son propre
compte ont été portées à 45,75 milliards de francs et par
arrêté royal du 10 mai 1972, à 50,25 milliards de francs;
si nécessaire, la limite des engagements pour compte de
l'Etat sera augmentée (loi du 3 juin 1964), Elle est actuel-
lement fixée à Il milliards de francs et peut être aug-
mentée par arrêté royal par tranche d'un milliard de
francs jusqu'à un maximum de 15 milliards de francs;

bonification exceptionnelle à l'intérêt (Copromex) pour
compenser le paiement des intérêts par anticipation (un
crédit budgétaire de 42 millions de francs a été prévu
par l'arrêté royal du 10 juillet 1972);
bonification spéciale à l'intérêt (Copromex) pour la four-
niture d'équipements basés sur de nouveaux procédés
technologiques (un crédit budgétaire de 50 millions de
francs a été prévu par l'arrêté royal du 10 juillet 1972);

« Créditexport » A.S.B.L. a porté, le 3 septembre 1971,
la limite de ses engagements à 26 milliards de francs et a
procédé déjà quatre fois depuis le I'" avril 1971 à des
abaissements de taux d'intérêts.
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Wat de handel met de landen Illet Sraarshandel betreft
wordr de actic voorrgevct met lier oog op de libcralisatie van
de invocr- en uitvoerrcginu-s en met het dod het handels-
vcrkccr uit te breidcn. Dit gcbcurr zowel op hct bilaterale
vluk, door hct afsluitcn van handelsakkoordcn .:11 akkoordcn
iuzakc econornische, indllSuide en tcchnischc sarncnwcrking,
als op het rnultilarcrnlc vla k, 111et riarnc door de toctredings-
onderhandelingen tot de G.AT.T., die door bcpnalde Oost-
europcsc landen wcrdcn a;mgcklloopt.

Tcnslotre client er na ar gestrcefd te worden de handel met
de ontwikkelingslanden te bevorderen, Een belangrijke rnoei-
lijkheid die hierbij dient ovcrwonncn te worden zijn de
bepcrkre financiële micldclcn waurover deze landen beschik-
ken. Derhalvc hangr cnerzijds veel af van de mate waarin
België deze landen in hun ontwikkeling bijsraar en anderzijds
van de verhoging van de export van deze landen. Wat dit
laarste betreft hccft de E.E.G. hcr systeem van « Algemene
prefereuties » ingcsreld waardoor de ontwikkclingslanden van
een gunstigc taricfbchandeling genieten voor hun uitvoer -
in het bijzonder van industriélc produkten - naar de
Gemeenschap.

V. -_. Verwczenlijkingen en acrie-prograrnma's.

In het raarn van het programma voor economische relance
werdcn voor 1972 op hct gebied van de exportbevordering
ondere andere de volgende maarregelen getroffeu :

kredict van 10 miljoen frank voor de bevordering der
kleine en middelgrote onderuerningeu,
russenkornst van het Fonds voor de Buitenlandse Handel
bij de oprichting van verkoopkautoren in het buitenland
en hij de financicring van « feasibility studies ";
versterking van de handelsdienstcn in hct buitenland met
10 handelsprospectoren en 2 landbouwattachés;
versterking van de actierniddelen van de B.D.B.H.;
krediet van 50 miljoen frank op de begroting van Buiten-
landse Handel voor eventuele bijstand bij de vorming
ter plaatse van het personeel dat vereist is bij het op gang
brengen van de in het buitenland geleverde installaties
en bedrijfsklare fabrieken (koninklijk besluit van 10 juli
1972);
een koninklijk besluit van 9 mei 1972 machtigt de Natio-
nale Delcrcderedienst (N.DD.), wisselrisico 's te verze-
keren;

- versoepeling door de N,D.D. van de uitvoerkredietverze-
kering inzake koperskrediet;

- coördinatie in E.E.G.-verband voor de spreiding in de tijd
van de betaling van de premie voor kredietverzekering;

- verhoging van de verhintenissengrenzen van de N.D.D.
voor vcrzekeringcn voor eigen rekening tot 45,75 miljard
frank (koninklijk besluir van 17 januari 1972) en tot
50,25 rniljard frank (koninklijk besluit van 10 mei 1972);
indien nodig zal de verbintenissengrens voor verzekering
voor rekening van de Staat verhoogd worden (wct van
3 juni 1964). Deze is thans vastgesteld op 11 miljard
frank; zij kan door middel van koninklijk besluit met
schijven van 1 miljard frank verhoogd worden tot maxi-
mum 15 rniljard frank;
bijzondere bonificatie op de rentevoet (Copromex) ten
einde de voorafbetaling van de rente te cornpenseren
(budgettair krcdiet van 42 miljoen frank voorzicn bij
koninklijk besluir van ID juli 1972);
bijzondere bonificatie op de rentevoet (Copromex) voor
de levering van uitrustingen waarvoor nieuwe techno-
logische procédés worden roegespast (budgettair krediet
van 50 miljoen frank voorzien bij koninklijk besluit van
10 juli 1972);
« Creditexport » V.Z.W. heeft zijn verbintenissengrens op
3 september 1971 verhoogd tot 26 miljard frank en is
sedert 1 april 1971 reeds vierrna al overgegaan tot verla-
gingen van de rentevoeten.



K. -- INTEHIEUR.

I. -. Lt, finances des pouvoirs locaux.

l. Depuis [969 les budgets ct les comptes des C01l1111UneS

sont établis sur la busc d'une classification fonctionnelle ct
économique. Ccci doit permettre d'une part, d'exploiter entiè-
rement les statistiques des structures des recettes ct des
dépenses des communes ct d'aune part, de donner u ne vue
approfondie de leur gestion financière.

2. L'évolution des finances communales au cours des der-
nières années a été notamment affectée par:

les charges du personnel qui, fortement accrues à 13 suite
de la programmation sociale. absorbent jusqu'à 50 et
60 % du budget;
les charges de l'enseignement, fortement augmentées à
cause des nombreuses initiatives prises e.a. sur le plan
parascolaire;

les subsides aux comnussions d'assistance publique, qui
continuent à grever lourdement les finances communales
et auxquelles sont venues s'ajouter de nombreuses mesu-
res prises en faveur des personnes moins aisées;

la charge de la dette qui augmente à la suite des inves-
tissements pour différents travaux d'infrastructure d'uti-
lité publique exécutés en vue de satisfaire aux exigences
croissantes du confort et du développement.

3. Aussi bien les communes que l'Etat doivent envisager
des mesures tendant à réaliser l'equilibre indispensable entre
les dépenses et les recettes.

Lorsqu'une comrnunauré locale desire appliquer une poli-
tique sans la volonté ou les possibilités de se procurer les
recettes' en percevant les impositions nécessaires, elles corn-
promet son avenir ct sa viabilite même et c'est à l'autorité
de tutelle qu'il appartient alors d'exercer une action modé-
ratrice. •.

L'autonomie communale est un privilège dont l'usage ne
se justifie que dans la mesure où l' autorité qui en est nantie
en porte également la responsabilité.

Il est vrai que les attributions dévolues aux communes ne
sont pas strictement définies, mais il n'en résulte pas pour
autant qu'elles soient illimitées et le législateur a estimé que
de nombreuses matières pourraient être gérées de façon plus
efficace, sur un plan élargi, par d'autres organismes de ges-
tion le cas échéant hiérarchiquement plus élevés.

En général, rien n'empêche que les autorités locales pren-
nent des initiatives, mais il faut qu'elles en aient les moyens
financiers. Il est indiscutable que d'importantes économies
peuvent être réalisées dans le domaine du personnel, de
l'enseignement et de la charge de la dette, sans compromettre
pout autant, à plus long terme, l'efficacité de la gestion
communale même.

Les travaux parfois importants ct coûteux que les com-
munes font exécuter ne pen vent avoir un caractère improvisé
mais doivent faire l'objet d'une planification basée sur des
méthodes de gestion modernes et être ensuite réalisés selon
ces plans.

Ce planning financier doit refléter fidèlement la réalité, en
ce qui concerne tant le volume que le « timing" des tra-
vaux. Lui seul permet d'axer l'ordre et la priorité des tra-
vaux, sur les possibilités financières de chaque commune.
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1'. --- BINNENLANDSE ZAKEN.

I. --- De financiën \".111 de lok alc besturcn,

1. Sedert 1969 wordcn de bcgrotingen en rekeningen van
de gernccntcn opgesrcld op basis van de f uncrionclc en econo-
mische indeling. De bedoeling hiervan is de velle statistische
exploitatie mogelijk te maken van dl' inkornsten- en uitga-
vensrructuur van dc gemecnten evenals cen grondig inzicht
te verkrijgen in hun financieel bcleid,

2. De ontwikkeling van de gcmeentelijke financiën werd
tijdens de laatste jaren inzonderheid bem vloed door volgende
factoren:

de persoueelslastcn die 0.111. als gevolg van de sociale
programmatie stcrk zijn roegenoruen en niet zelden 50
à 60 % van de totale begroting vcrrcgenwoordigen;

- de onderwijslasten die o.m. ten gevolge van steeds talrij-
ker wordende initiatieven o.m. op het parascolaire vlak
die door de gemeenten worden genorncn, zeer sterk zijn
gestegen;
de toelagen a an de comrnissies voor openbare onderstand
die nog steeds in relatief erge mate cie gemeentelijke
financiën blijven bezwaren en waarbij zich nog tal van
gunstrnantregelen ten behoeve van de minderbegoeden
zijn komen voegen;
de schuldcnlast die voortdurend toeneemr ten gevolge
van investeringen van allerlei infrastructuurwerken van
algemeen belang ter voldoening van de hogere eisen
inzake comfort en ontwikkeling.

3. Zowel door de gemeente zelf als door her Rijksbestuur
moeren maatregelen overwogen worden teneinde het onont-
beerlijke evenwicht tussen uirgaven en inkornsten te verze-
keren,

Wanneer een lokale gemeenschap een beleid wenst te voe-
ren zonder daarvoor Je nodige inkornsren en belastingen
te willen of te kunnen opbrengen dan komt de toekomstige
leefbaarheid van de gemcenschap zelf in gedrang en dan is
het de plicht van de voogdijoverheid remmend op te treden.

De gemeentelijke autonomie is een voorrecht dat slechts
zijn volle toepassing kan vinden voor zover de overheid die
ervan geniet er ook de veranrwoordeliikheid voor draagt,

De gemeentelijke bevoegdheden zijn weliswaar nier strak
bepaald rnaar ze zijn toch ook niet onbeperkt en de wetgever
heeft geoordeeld dat ral van aangelegenheden doeltreffender
kunnen beheerd worden ill breder verband door andere of
hogere bestuurslicharnen.

In het algerneen vcrzet niets er zich tegen dat de lokale
overheden initiatieven nernen rnaar ze moeren er financieel
tegcn opgewassen zijn. Het is onberwisrbaar (lat belangrijke
bezuinigingen mogelijk zijn inzake pcrsonecls-, onderwijs- en
schuldenlasten zonder dat op langere term ijn de doeltreffend-
heid en het gemecntebeleid zelf in her gedrang worden
gebracht.

De soms zeer ornvangrijke en kostba re werken die de
gemeenten verwezenlijken mogen nier langer geïmproviseerd
worden maar zij moeren in toepassing van de moderne
beleidsmethodes eerst gepland en claar na planrnarig uirge-
voerd worden.

Deze financiële planning moet getrouw de werkelijkheid
weergeven zowel inzake volume als in de tijd, Dergelijke
planning is het enige middel om de orde en de prioriteit van
de werken af te stemrnen op de financiële mogelijkheden in
elke gemeente.



4. Cornpu- tcllil cic: 1'('\o!lItiun depuis 19(;·[ des élémcnrs
.iv.mt conduit ,\ LI fi'"llion dl'> cril(;l'lè> de n-part ir ion du
I-on.l« des Communes, le !\'!inü;tre de l'Intérieur ,1 installé
tine commission ,\ Ç(·llllpo;..itioll très L'kndue chargée clc
réexaminer de m.micrc glob,ill' Ie prubli:llle du F0l1l1s des
Communes.

5, Indépendamment de cette reV151011projetée, le Ministre
de l'Intérieur a cependant jllgi: nécessaire de rendre plus
sévères, dès 1973, les critères de participat iou ;HI Fonds de
compensation fiscale, au Fonds d'aide ct au Fonds spécial
visé aux articles 357 et 358 du Code des impôts sur les reve-
nus, de manière que seules les communes qui consentent un
effort fiscal accru puissent prétendre à une participation dans
ces fonds.

C'est pourquoi la circulaire du 11 août 1972 relative aux
budgets communaux pour 1973 impose, en sus de la percep-
tion de la taxe additionnelle à l'impôt des personnes physi-
ques au taux maximum autorisé par la loi, celle de 800
centimes additionnels au précompte immobilier pour la par-
ticipation au Fonds visé aux articles 357 et 358, de 900 cen-
times additionnels pour la participation au Fonds de compen-
sation fiscale et de 1 000 centimes additionnels pour la parti-
cipation au Fonds d'aide,

6. En dehors de la dotation du Fonds des communes, sont
inscrits au budget ordinaire en faveur des pouvoirs locaux:

2,9 milliards de francs pour le Fonds des provinces;
50 millions de francs en faveur des communes fusionnées,
à titre d'aide exceptionnelle, en vue de l'apurement total
ou partiel de leur passif ou de la couverture de charges
extraordinaires (art. 6 de la loi du 23 juillet 1971) ainsi
qu'en application de la clause de garantie (art. 5, § 4, de
la même loi);
100 millions de francs il allouer it titre de complément de
recettes aux communes fusionnées (art. 5, §§ 1"r à 3, de
la loi du 23 juillet 1971), Pour 1972, 226 millions étaient
nécessaires;
120 millions de francs comme fonds spécial en faveur des
communes pour missions ou situations spéciales.

Il importe de signaler par la même occasion que le « Titre
IV - Section particulière» du budget, offre encore d'autres
possibilités d'intervenrion en faveur des pouvoirs locaux, y
compris l'agglomération bruxelloise et les cinq fédérations
périphériques,

.to.

IL - Restructuration administrative des pouvoirs locaux,

1. Agglomérations et fédérations de communes.
L'article 108bis de la Constitution a été voté par le Parle-

ment à la fin de l'année 1970. 11 permet la création de fédé-
rations de communes et d'agglomérations. Les modifications
apportées en même temps aux articles 110 et 113 de Ia
Constitution confèrent à ces nouvelles institutions un pou-
voir fiscal propre ainsi que le droit de percevoir des rétribu-
tions.

La loi du 26 juillet 1971 organisant les agglomérations ct
les fédérations de communes constitue une loi-cadre faisant
application des nouveaux principes constitutionnels. Elle a
été complétée par une loi du 30 mai 1972, qui a introduit
un article 91bis.

En exécution de cette loi-cadre, plusieurs mesures d'exécu-
tion furent prises.

l l26

,L (del op dl' cvo lu tic ,c<krr 10h':f V.Hl cie [',CgC\'CllS

\\',L1I-np de Yc')'ciL-ling<ritLTia1'.111 hct Fonds der Ccmccnten
gq~l'ullcl zijn he dt de ,\llllist<'1' vuu Iiinucnlan.isc 7;lkell dan
ook ccn ruim S,llill'l1ge~rclclc couuuissic geïnsul1('crd die
belasr i~ met i-cn n icu w algemeen llndlTlOck '1:111dit pro-
I>k<.'l11.

5. Afgezien van deze voorgcnomcn globale hcrziening
hccfr de Minisicr van Binucnlandsc Zaken hct nochtans
nodig gecordccld recels \'<1IUt 1973 de criteria voor dcelnc-
ming ann hct Fiscaal VerevcnÎngsfonds, aan her Hulpfonds
en-Ids aan hct Spcciaal Fonds bcdoeld in art ikelcn 357 en
358 van hcr Wetboek op de Inkomsrcnbclastingcn hoger te
moeren stcllcn ill deze zin dur slechts die gcrneenten die zich
ccn grotcrc fiscale inspanning getroosten aanspraak zullen
kunncn maken op ccn nandccl in die fondscn.

In tcepassing van de circulaire van 11 augustus 1972
berreffende de gemeentebegrotingen voor 1973 is het inder-
(bad zo dar buiten de aunvullende belasting op de personen-
bclasting tegcu de bij de wet tocgelatcn maximale aanslag-
voet, 800 opcentiernen op de onroerende voorheffing nodig
xijn voor dcelnerning in het Fonds van artikelen 357 en 358,
900 opcentiemen voor declneming in het Fisca al Vereve-
ningsfonds en 1 000 opccntiemen voor deelnerning in het
Hulpfonds.

6. Benevens de doratie van het Gemeentefonds worden op
de gewone begroting nog andere krediercn ten voordele van
de lokale overheden ter beschikking gesteld :
- 2,9 miljard frank voor het Provinciefonds;

50 miljoen frank ten voordele van de samengevoegde
gemeenten als buitengewoon hulpgeld tot gehele of
gedeeltelijke aanzuivering van hun passief of tot het
dekken van buitengewone lasten (art. 6 van de wet van
23 juli 1971), alsrnede als toepassing van de waarborg-
clausule (art, 5, § 4, van dezelfde wet);
100 miljoen frank als ontvangstencomplement toe te ken-
nen aan de sarnengevoegde gerneenten (art. 5, §§ 1 tot 3,
van de wet van 23 juli 1971). Voor 1972 waren 226 mil-
joen noodzakelijk;
120 miljoen frank als bijzonder fl.dds ten voordele van de
gemeenten met het oog op speciale zendingen en toe-
sranden,

Terloops weze aangestipt dat «Tite! IV - Afzonderlijke
sectie » van de begroting nog bijkomende mogelijkheden
biedt van tegemoetkoming aan de lokale besturen met inbe-
grip van de Brusselse agglorneratie en de vijf randfederaties.

:.
II. - Administrarieve herstrucrurering van de plaatselijke besturen.

1. Agglomeraties en [ederaties van gemeenten,
Artikel 108bis van de Grondwet werd eind 1970 door het

Parlement goedgekeurd. Het schept de mogelijkheid tot het
oprichten van federaties van gemeenten en van agglomera-
ries. De terzclfdcr tijd in de artikclcn 110 en 113 van de
Grondwet aangebrachre wijzigingen verlenen aan die nieuwe
instellingen de macht om eigen belasringen te heffen en
retributies te vorderen.

De wet van 26 juli 1971 houdende organisatie van de
agglomeratics en de federaries van gemecnren is een kader-
wet tot uirvoering van de nieuwe grondwettelijke beginselen.
Zij werd aangevuld door een wet van 30 rnei 1972 tot
invoeging van een artikel 91bis.

Tot tenuitvoerlegging van de kaderwet werden verschei-
dene uitvoeringsmaatregclen genornen.



Deux arrcus roy.iux , ddtés respectivement des 4 Cl '13
octohrel')?l (A/IJlli/CIII' bcl:~(' de, g cr I5 occuhrL' 1971) ont
fixé sur hase des articles (, Cl 36 dl' LJ loi du 26 j uillcr [971.
le nombre de membres, d'une parr des conseils des agglomc-
rut ioux ct des fl:di~Lltions dl~ cornmune s, ct d'autre part des
collèges des mêmes insriruuons, l.es arrcrcs roy.iux indis-
pensables eu vue de l'élection des organes de l'agglomération
bruxelloise ct des fédéra rions périphériques ;\ celle-ci furent
pris respectivement les 9 ct ] 8 octobre J971 (}\!lol1itClir belg«
des 1S ct 22 octobre 1971).

Le 21 novembre 1971, l'élection des conseils Cil question a
ùé orgnnisce. Lem iustallat ion effective lÙI pu avoir lieu que
le 12 juin 1972 en raison des nombreuses mesures cornplé-
mcntnires d'exécution qui étaient indispensables pour qlle
l'agglomération bruxelloise et les fédérations périphériques
puissent démarrer dans des conditions normales. L'élection
des membres des Commissions de la Culture de l'agglomé-
ration bruxelloise ;1 eu lieu Il: 16 juin 1972.

Parmi les mesures d'exécution concernant les aggloméra-
tions et les fédérations, il y a lieu de citer entre autres les
arrêtés suivants:

a) arrête royal du 6 juin 1972 réglant la tutelle administra-
tive sur les agglomérations, les fédérations, les communes qui
les composent et les commissions de la culture (.A1oniteur
belge du 7 juin 1972).

Pour fixer les règles de la tutelle d'annulation cet arrêté
a consacré l'application, comme le prescrivait l'article 56 de
la loi-cadre, des principes contenus dans les articles 86 et 87
de la loi communale. Il a également été conçu dans un souci
de déconcentration, conforme à la déclaration du Gouver-
nement du 25 janvier 1972 et à la refonte méthodique de
nos institutions qui est en cours depuis de nombreuses
années;

b) arrêté royal du 26 mai 1972 relatif à la publication des
règlements et arrêtés des conseils et des collèges des agglomé-
rations et dcs fédérations des communes (Moniteur belge du
6 juin 1972);

c) arrêté royal du 1"r juin 1972 relatif au fonctionnement
des commissions de la culture et des commissions réunies de
l'agglomération bruxelloise (Moniteur belge du 6 juin 1972);

dj arrêté royal du 25 avril 1972 arrêtant des dispositions
générales pour la fixation des traitements des présidents et
des membres des collèges des agglomérations ct des fédéra-
tions de communes (Moniteur belge du 6 juin 1972);

e) les arrêtés suivants réglant les principales modalités du
statut du personnel des agglomérations et fédérations de
communes:

- arrêté royal du 7 juillet 1972 arrêtant les dispositions
générales relatives au recrutement des secrétaires, des
secrétaires adjoints et des receveurs des agglomérations
:~~é:~~7~~7ns de communes (MoniteU1" belge du 12

- arrêté royal du 7 juillet 1972 relatif au cautionnement
du receveur, du receveur intérimaire et des agents spé-
ciaux de recettes des agglomérations et fédéra tiens de
communes;

t) les arrêtés en matière financière et fiscale:

- loi du 7 juillet 1972 fixant les limites du pouvoir d'impo-
sition des agglomérations et des fédérations de com-
munes (Moniteur belge du 26 juillet 1972);

- arrêté royal du 26 mai 1972 relatif aux budgets, aux
comptes et aux dépenses obligatoires des agglomérations
et des fédérations de communes (Monitellr belge du
6 juin 1972);
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Twec kouinklijkc bcsluiren, van -~ en van 13 o krohcr 1971
(lJelgi5Ch St.tatsbl a«! \'~1I1li en l5 okrobcr (971) hcbbcn, op
grond van clc .nr ikclcn (, en 36 van de wct van 26 juli 1971
hct a.mtal ledcn bcpanld, cncrzijd», van de r.idcn van de
agglomcLlt iL"; l'Il fcdnatics l'an gCll1eentell, en, ~ln+.'ï/.;id"
van dezcr collcgcs, Dt: kuninklijke bcsluiren vercist Illet het
oog op de verkiczing van de hcsruurslichameu Y:1I1 de Brus-
sclsc agglomcratic en van haar randfedcraties dagrekenen
rcspccticvclij k van L) en 18 oktobcr .l':J71 (Belgisch Staatsblad
van 15 en 22 oktobcr 1971).

De verkiczing va Il de genocmdc raden wcrd op 21 novcm-
ber 1971 gcorganisecrd. De insrallatie zelf kou slechrs op
12 juni 1972 plaatsvinden wegens de talrijke aanvullcnde
uitvocringsmaatrcgclcn die IlOg dienden te wordcn gcnorncn
opdat de Brusselse agglomeratic en de randfedcruties hun
werkzaamheden in normale omstandigheden zouden kunnen
aanvatrcn. De verkiezing van de ledcn van de Commissies
voor de Culruur V~Hl de Brusselse agglorncratie geschiedde
op 16 juni 1972.

Onder de uitvoeringsrnaatregelen bcrreffcnde de agglorne-
raties en de federaties kunnen o.m, nog worden verrneld :

a) koninklijk besluit van 6 juni 1972 tot regeling van het
administratief toezicht op de agglomeraties, de federaries,
de gerucentcn die ertoe behoren en de commissies voor de
cultuur (Belgisch Staatsblad van 7 juni 1972).

Dit besluit heeft, zoals door artikel 56 van de kaderwet
is voorgeschreven, voor de inrichting van de vernietigings-
voogdij, toepassing gemaakt van de beginselen die vcrvat zijn
in de artikelen 86 en 87 van de gemeentewet. Het werd
tevens opgevat in ecn geest van deconcentratie, en strookt
zodoende met de regeringsverklaring van 25 januari 1972
en met de stelselmatige hervorrning van onze instellingen
die sedert jaren wordt nagestreefd;

h) koninklijk besluit van 26 mei 1972 betreffende de
bekendmaking van de verordeningen en besluiten van de
raden en colleges van de agglomeraties en federaries van
gemeenten (Belgisch Staatsblad van 6 juni 1972);

c) koninklijk besluit van 1 juni 1972 betreffende de werk-
wijze van de cornrnissies voor de cultuur en van de verenigde
cornmissies van de Brusselse agglornerarie (Belgisch Staats-
blad van 6 juni 1972);

d) koninklijk besluit van 25 april 1972 houdende alge-
mene bepalingen voor het vaststellen van de wedden van de
voorzitters en leden van de colleges van agglomeraties en
federaties van gerneenten (Belgisch Staatsblad van 6 juni
1972);

e) de hierna vermelde besluiten tot regeling van de bij-
zonderste modaliteiten van de rechtstoestand van het per-
soneel van de agglorncraties en federaties van gemeenten:

- koninklijk besluit van 7 juli 1972 tot vaststelling van de
algemene bepalingen berreffende de aanwerving van de
secretarissen, de adjunct-secretarissen en ontvangers van
de agglorneraties en federaties van gerneenten (Belgisch
Staatsblad van 12 augustus 1972);

-- koninklijk besluit van 7 juli 1972 betreffende de zeker-
heid door de ontvanger, de interimaire ontvanger en de
bijzondere agenten der ontvangsten van de agglorneraties
en federaties van gemeenten;

t) de besluitcn inzake financiêle en fiscale aangelegenhe-
den:

de wct van 7 juli 1972 tot vaststelling van de grenzen
van de belastingsbevoegdheid van agglomeraties en fede-
raties van gerneenten (Belgisch Staatsblad van 26 juli
1972); ,

-- koninklijk besluit van 26 mei 1972 betreffende de begro-
tingen, de rekeningen en de verplichre uirgavcn van de
agglomeraties en de federaries van gemeenten (Belgisch
Staatsblad van 6 juni 1972);
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arrêté roy.i] du 30 mai 1972 réglant. les Illotblit,és de
recouvrement des recours et des poursurtcs pour les Impo-
sitions des aggloIlll'r;ltiotls et des fédérations de cornmu-
nes (Mol1iteur belge dll 6 juin 1972);

arrêté royal du 1"1' juin 1972 relatif aux budgets et aux
comptes annuels des commissions française et néerlan-
daise ct des commissions réunies de la culture dans
l'agglomération bruxelloise (Moniteur be/ge du 6 juin
1972).

Une importante circulaire ministérielle du 6 juin 1972
(Molliteur belge du 7 juin 1972) a commenté les mesures
d'exécution de la loi du 26 juillet 1971, en faisant une large
place aux mécanismes de tutelle et aux dispositions finan-
cières. Une autre circulaire du 2 juin 1972 a réglé les pro-
blèmes relatifs au personnel communal à mettre à la disposi-
tion des agglomérations ct des fédérations,

Après avoir effectivement mis en route les organes pré-
vus pour l'agglomération bruxelloise ct ses fédérations péri-
phériques, le Gouvernement, à la lumière des enseignements
de cette expérience, pourra créer progressivement des insti-
tutions nouvelles dans d'autres régions.

En ce qui concerne les agglomérations anversoise, carolo-
régienne, gantoise et liégeoise, les avis prescrits par Parti-
cle l"r de la loi du 26 juillet 1971 devront être recueillis, La
création des fédérations est également subordonnée aux
consultations préalables prescrites par l'article 2 de la même
loi.

En vertu de l'article 2, § 4, de la loi du 26 juillet 1971, la
création des fédérations de communes doit être achevée au
plus tard le 31 décembre 1975.

2. Fusions des communes.
Les articles 91 à 95 de la loi unique ont permis de procé-

der à une première réduction du nombre des communes.
Ainsi a été posé le problème de l'adaptation des structures
locales à la fois devant l'opinion publique et devant les
mandataires locaux.

Ces dispositions légales étant venues à expiration, il a été
tenu compte, dans l'élaboration de la loi du 23 juillet 1971,
de l'expérience acquise au cours des dix années précédentes;
la loi améliore surtout les modalités de procédure et les
incitations financières.

Les travaux parlementaires concernant cette nouvelle loi
révèlent la volonté très nette de systématiser le remembre-
ment des territoires communaux, d'envisager des dimensions
plus ambitieuses pour les nouvelles communes et de revoir
méthodiquement, région par région, l'ensemble de la carte
administrative locale, en y apportant notamment toutes les
rectifications de limites qui s'imposent. Il importe de remo-
deler de façon ordonnée et efficace toute la carte administra-
tive locale en vue de réaliser, comme cela se fait dans les
autres pays, des unités locales vitales modernes et qui, grou-
pées autour des centres de services, correspondent aux nou-
velles exigences économiques et sociales.

C'est dans cette optique que le Gouvernement va
s'employer tout d'abord à définir les lignes directrices d'une
politique globale en matière de refonte des territoires com-
munaux. Il ne manquera pas d'informer largement l'opi-
nion publique, les mandataires communaux et leurs organisa-
tions représentatives, sur ses buts et ses méthodes. Il veillera
également à associer aux travaux les organes déconcentrés
de l'Etat et les institutions provinciales.
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koninklijk besluit van 30 rnei 1972 houdende de nadere
rcgelen inzake invordering, berocp en vervolging met
betrekking tot de belastingcn van de agglorncraties en de
fcdcraties van gcmeenten (Be1giscl) Staatsblad van 6 juni
1972);
koninklijk bcsluit van 1 juni 1972 bctreffende de begro-
tingen en de jaarlijkse rckcningen van de Nederlandse
cornrnissie, van de Fransc cornmissic en van de verenigde
cornmissies voor de culruur in de Brusselse agglorncrarie
(Belgisch Staatsblad van 6 juni 1972).

De maatregelen tot uitvoering van de wet van 26 juli 1971
werden gecommentarieerd in de belangrijke minisreriële
rondzendbrief van 6 juni 1972 (Belgisch Staatsblad van 7 juni
1972) waarin cen ruime plauts werd voorbehouden aan de
toczichtsprocedure en aan de financiële bepalingen. Een
andere rondzendbrief van 2 juni 1972, behandelde de vraag-
stukken betreffende her ter beschikking van de agglorneraties
en de federuties te stellen gemeentepersoneel.

Nu zij de bestuursorganen van de Brusselse agglomcratie
en van haar randfcdcratics nan de gang heeft gebracht, kan
de Regering, met deze ervaringen rijker, geleidelijk ook
nieuwe instellingen in andere gewcsren oprichten.

Wat de agglomeraties Antwerpen, Charleroi, Gent en
Luik berreft dienen de bij artikel 1 van de wet van 26 juli
1971 voorgeschreven adviezen te worden ingewonnen. Ook
voor de federaties zijn de voorafgaande adviezeu, bepaald
in artikel 2 van genoemde wet, noodzakeliik.

Het oprichten van federaties van gerneenten meer, inge-
volge artikel 2, § 4, van de wet van 26 juli 1971, uiterlijk op
31 december 1975 bcëindigd zijn.

2. Samenuoegingen van gemeenien,

De artikelen 91 tot en met 95 van de eenheidswet maakten
het mogelijk tot een eerste vermindering van her aantal
gemeenten over te gaan. Aldus werd de aandacht van het
publiek en van de gerneenternandatarissen op het vraagstuk
van de aanpassing der plaatselijke instellingen gevestigd,

Na het verstrijken van de geldigheidsduur van de
bedoelde wetsbepalingen werd bij het opmaken van de wet
van 23 juli 1971 rekening gehouden met de in de afgelopen
10 jaren opgedane ervaring en werden vooral verbeteringen
aangebracht t.a.v. de proceduremodaliteiten en van de
financiële stimulansen.

Uit de parlementaire voorbereiding van deze nieuwe wet
blijkt duidelijk de wil, de herindeling van het grondgebied
der gemeenten stelselmatig door te voeren, gedurfder op te
treden bij het bepalen van de dimensie der nieuwe gemeenten
en de gehele administratieve kaart van elke streek methodisch
te herzien door daarin de nodige grenswijzigingen aan te
brengen. Het komt erop aan de administratieve kaart der
plaatselijke besturen op geordende en doeltreffende wijze te
herrnaken om, zoals in andere landen, tot moderne vitale
plaatselijke eenheden te komen, geschaard rond diensten-
verlenende centra die voldoen aan de eigentijdse econornische
en sociale noden.

Met dar doel voor ogen zal de Regering zich inspannen
om eerst de grote lijnen van een globanl beleid inzake de
herstructurering van het grondgebied der gemeenten vast te
leggen. Zij zal haar oogrnerk en methodes ruim bekendma-
ken aan het publiek, aan de gemeenrernandararissen en
aan hun representatieve organisaties, Ook de gedeconcen-
treerde bestuurslicharnen van de Staar en de provinciale
instellingen zullen bi] die werkzaarnheden worden berrok-
ken.



3. Régtonalisaüon : application de l'article 107quater de 1£1

Constitution,
La nouvelle structure du pays comprend entre autres la

création de trois régions.
Un tel souci de régionalisation est caracteristique pour tous

les gouvernements de l'Europe occidentale.
L'article 107quatcI' est rédigé en termes très larges et per-

met une régionalisation extrêmement ample.
La déclaration du Gouvernement du 25 janvier 1972 a

précisé ce qui sera réalisé:
« Le Gouvernement soumettra les textes légaux destinés

à assurer dès que possible, en vertu de l'article 107quater de
la Constitution, l'organisation des pouvoirs régionaux pour
la région wallonne, la région flamande et la région bruxel-
loise.

» Il proposera de confier à ces régions les larges compé-
tences normatives qui découlent des suggestions du « Groupe
des 28 » et procèdent du souci de réaliser une régionalisation
effective dans le cadre d'une politique nationale et d'une
stratégie globale.
!

» La loi qui sera proposée au Parlement créera un conseil
général pour chacune des trois régions. Ces conseils régleront
par ordonnance les matières qui leur seront dévolues dans
le domaine normatif et l'affectation des crédits mis à la
disposition des régions. »

Les consultations annoncées par la déclaration du Gouver-
nement au sujet de la fixation des limites des régions devront
avoir lieu dans les meilleurs délais.

•••
III. - Le personnel communal et provincial,

La convention collective portant sur la programmation
sociale de 1972-1973 concernant la fonction publique prévoit
notamment la revalorisation des traitements des agents pro-
vinciaux et communaux à partir du I'" avril 1972.

Se conformant à la clause n" 21, le Gouvernement s'est
engagé à donner aux autorités régionales et locales des
directives générales. Celles-ci devaient faire l'objet de négo-
ciations avec le secteur « Provinces et communes» du Front
commun.

Aux termes de la clause n" 23 de la convention, les deux
parties devaient s'efforcer d'établir un équilibre équitable
entre les divers statuts pécuniaires des services publics.

Les pourparlers ont abouti à l'établissement des directives
générales du 31 juillet 1972, lesquelles ont été portées à la
connaissance des autorités régionales et locales compéten-
tes. Elles permettront à celles-ci de fixer incessamment le
nouveau statut pécuniaire de leurs agents.

Pour certaines catégories d'agents, les directives générales
doivent encore être données; elles seront communiquées sous
peu aux instances intéressées.

A quelques points près, dont la réalisation doit avoir lieu
au cours de l'exercice 1973, toutes les mesures d'exécution
à intervenir en faveur des agents provinciaux et communaux
en vertu de la convention collective ont été prises.
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3. Rcgionalisatie : toepassing van artik.eI107qu<lter uan de
gronduiet.

De nieuwe Sma tssrructuur omvat o.m. de oprichting van
drie gewesten.

Dcrgelijkc regionalisotiebckommcrnis vindt men terug bij
al de regeringeu in \Vest-Europa.

Artikel 107quater is in ruimc termen gestcld en maakt een
zeer vcrstrckkcnde regionalisatie mogelijk.

De Regeringsverklaring van 25 januari 1972 verduidelijkt
welke verwezcnlijkingen zullen plaatsvinden :

« De Rcgering zal de wetteksren voorleggen die erree
strekken zo spocdig mogelijk, krachtens artikel 107quater
van de Grondwet, de organisatie van de gewestelijke organen
te regelen voor het Vlaamse, het Waalse en het Brusselse
gewest,

» Zij zal voorstellcn aan deze gewesten de uitgebreide
norrnatieve bevoegdheden toe te verrrouwen, die voort-
vloeien uit de suggesties van de « Groep der 28" en voort-
spruiten uit de bekommernis orn een daadwerkelijke regiona-
lisatie te verwczenlijken, in het raarn van een nationaal
beleid en van een globale strategie.

» De wet die aan het Parlement zal voorgesteld worden,
zal een gewestelijke raad oprichten voor elk van de drie
gewesten, Deze raden zullen bij verordcning de materies
regelen die hun toebehoren op het norrnatieve vlak, evenals
de bestemming van de kredieten die ter beschikking worden
gesteld van de gewesten, »

De in de Regeringsverklaring in uitzicht gestelde raad-
plegingen ill verband met de vasrstelling van de grenzen der
gewesten dienen binnen de kortst mogelijke termijnen te
gebeuren.

***
Ill. - Gemeente- en provinciepersoneel,

De collectieve overeenkomst betreffende de sociale pro-
gramrnatie 1972-1973 voor het openbaar arnbt voorziet 0.111.
in de herwaardering van de bezoldigingen voor het provincie-
en gemeentepersoneel met uitwerking vanaf 1 april 1972.

Overeenkornstig clausule 21, heeft de Regering zich ver-
bonden aan de gewestelijke en plaatselijke overheden alge-
mene richtlijnen te verstrekken voor de toepassing van deze
collectieve overeenkornst, Deze richtlijnen dienden het voor-
werp uit te maken van onderhandelingen met het Gemeen-
schappelijk Front sector « Provincies en Gemeenten »,

Clausule 23 van de overeenkomst bepaalt dat de twee
partijen er zullen naar streven een billijk evenwicht tussen
de verscheidene bezoldigingsstelsels van de openbare diensten
tot stand te brengen,

De onderhandelingen hebben geleid tot de algemene richt-
lijnen van 31 juli 1972, die ter kennis werden gebracht van
de bevoegde gewestelijke en lokale overheden. De richtlijnen
zullen deze overheden in de mogelijkheid stellen met
bekwarne spoed over te gaan tot het vaststellen van het nieuw
geldelijk statuut van haar personeel.

Voor sommige categorieën van personeelsleden dienen
nog algemene richtlijnen te worden verstrekt; zij zullen
binnenkort ter kennis worden gebracht van de bevoegde
instanties.

Met uitzondering van enkele punten te verwezenlijken in
de loop van het diensrjaar 1973, zijn al de uitvoeringsmaat-
regelen ren behoeve van het provincie- en gemeenrepersoneel,
en voorgeschreven door de collectieve overeenkomst, geno-
men.
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IV. -- Réforme de la !Cgi,lalinu électorulc,

Conformément it la déclaration gouvernementale la
réforme de la législation electorale a été mise it l'étude.

Le Ministre de l'Intérieur examine acruellerncnt les moyens
de mieux uniformiser les différentes lois élccrorales (élec-
tions législatives, provinciale, ct communales) ct de ratio-
naliser les systèmes applicables.

'"* *
V. - Services d'incendie.

La réorganisation intégrale des services d'incendie, enta-
mée après la promulgation des arrêtés royaux d'organisation
et de coordination de 1967 pris en application de la loi du
31 décembre 1963 sur la protection civile, doit se poursuivre.

Depuis 1968 l'Etat contribue, il raison de 75 % du prix de
vente du matériel, au rééquipement des services régionaux
d'incendie.

De 1968 à 1971, du matériel normalisé a été commandé
pour une valeur de 612,7 millions de francs.

Au 31 mai 1972, le montant des livraisons s'élevait à
270,7 millions de francs.

Une nouvelle tranche d'environ 100 millions de francs sera
réalisée durant l'année budgétaire 1972.

Un crédit de 145 millions de francs est inscrit au budget
extraordinaire de 1973 et permettra de parachever le pro-
gramme, il quelque 20 millions de francs près.

t'effort consenti par l'Etat dans ce secteur aura coûté au
total 678 millions de francs tandis que la contribution des
communes s'élèvera à 226 millions de francs.

A partir de 1974, des crédits seront sollicités pour l'acqui-
sition de matériel de remplacement et de matériel spécial
nécessaire pour parer aux risques particuliers des divers
centres régionaux d'incendie.

Le recrutement du personnel des services d'incendie com-
munaux s'est amplifié depuis la parution de l'arrêté royal du
6 mai 1971, fixant les types de règlements communaux rela-
tifs à l'organisation de ces services et réglant le statut du
personnel subalterne. D'autre part, les critères d'aptitude et
les conditions de nomination et de promotion des officiers
sont fixées par arrêté royal. Le Département de l'Intérieur
dispose dès lors de tous les éléments pour poursuivre une
politique tendant à relever la valeur professionnelle et opéra-
rive du personnel. Il envisage à cet effet l'institution par
l'Etat, d'un enseignement professionnel en matière de préven-
tion et de lune contre l'incendie. Des cours décentralisés
seront immédiatement organisés. La possibilité de cours
centralisés est étudiée dans la perspective d'une future école
nationale pour laquelle des crédits sont prévus au budget
extraordinaire.

D'autre part, la loi sur l'aide médicale urgente impose aux
services d'incendie, chargés Je l'exploitation des ambulances
mises à leur disposition, des charges de plus en plus lourdes.
Les communes centres de groupe se voient chargées de mis-
sions en dehors du cadre communal. L'aide du Département
est indispensable en cette matière qui pose des problèmes
sur le plan financier et sur le plan humain.
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IV. -<- Hcrzicning van de kicswergcring,

Ovcrccnkomstig de RrgeringsvC'rklaring werd de hcrzie-
ning van onze kicswergcviug aangcvar.

De Î\ Iiuistcr van Binncul andsc Zakcn is bezig met het
ondcrzock van de middclen om in de ondcrschcidcn kieswct-
tcn (wetgevende, provincic- Cil gcuiecnteraadsverkiezingen)
meer ecnhcid tc brengen en de srcmwijzcn te rarioualiscren.

***
V. - Brandwccrdicnstcn.

De totale rcorganisatie van de brandwcerdiensren, aangc-
vat na de afkondiging van de koninklijke besluiten van 1967
tot organisatie en coördinatie, gcnomen in uitvoering van
de wet van 31 dcccmber 1963 betreffcnde de civiele bescher-
ming, rnoet worden voorrgezer.

Sedert 1968 draagt de Sraat, tot cen beloop van 75 % van
de aankoopprijs van het materieel, bij in de wederuitrusting
van de gewesrelijke brandweerdiensren,

Van 1968 tot 1971 werd voor een bedrag van 612,7 mil-
joen frank genormaliseerd materieel besteld.

Op 31 rnei 1972 beliepen de leveringen 270,7 miljoen
frank.

Een nieuwe schijf van ongevecr 100 miljoen frank zal in
de loop van het begrotingsj aar 1972 worden uitgevoerd.

Op de buitengewone begroting voor 1973 is een krediet
van 145 rniljoen frank uitgetrokken, dat zal toelaten het
opgestelde programma - op 11agenoeg 20 rniljoen frank na
- af te werken.

De door de Staar in deze secror gedane inspanning zal in
totaal tot 678 miljoen frank oplopen, terwijl de bijdrage van
de gerneenren 226 miljoen frank zal bedragen,

Van 1974 af zullen kredieren worden aangevraagd voor
het aanschaffen van vervangingsmateriee1 en van speciaal
rnaterieel ter bestrijding van bijzondere risico's door de
diverse gewestelijke brandweercentra.

Sedert het verschijnen van het koninklijk besluit van 6 mei
1971 tot vaststclling van de modellen van gemeentelijke
reglemenren betreffende de reorganisatie van die diensten en
tot regeling van het statuut van het ondergeschikt personeel,
is het aantal aanwervingen in de gerneentelijke brandweer-
diensten toegenomen. Aan de andere kant werden de
bekwaarnheidsmaatstavcn alsrnede de benoernings- en bevor-
deringsvoorwaarden betretfende de officieren bij koninklijk
besluit vasrgesteld, Het Departement van Binnenlandse
Zaken beschikt dus thans over alle nodige middelen om de
vakbekwaamheid en de operatieve kracht van het personeel
op te voeren. Daartoe overweegr het de inrichting, door de
Staat, van vakonderwijs in brandvoorkoming en -besrrijding.
Gcdecentraliseerde cursussen zullcn onmiddellijk worden
ingericht. De mogelijkheid wordt overwogen gecentraliseerde
cursussen te organiseren in het kader van een larer op te
richten nationale school, hiervoor werden kredieten inge-
schreven op de buitengewone begroting,

Verder legt de wet inzake dringende geneeskundige hulp-
verlening steeds zwaardere lasten op aan de brandweer-
diensten, die belasr zijn met de exploitatic van de te hunner
beschikking gestelde arnbulancewagens. De groepscentrurn-
gerneenten krijgen opdrachtcn te vervullen die buiten het
kader van de gerneentc vallen. Het is volstrekt noodzakelijk
dat het Departement hulp verleent in deze aangelegenheid,
waarrnede problemen gernoeid zijn op financieel en mense-
lijk vlak.



\I"1. - Police gt'lI':rak du Royaume,

Les différents crédits demandés restent dans les limites des
années anterieures.

Ils ont trait ù deux ordres dactivité :

[IJ la réception ct la transmission des messages l'manant
des différentes sources qui approvisionnent l'information
gouvernementale tant dans le domaine du m.iinticn de l'urdre
que dans celui de la protection civile.

Les crédits demandes ù ce sujet sont extrêmement reduits
(puisque de l'ordre de 350000 francs) ct Ct montant doit
être apprécié en sachant qu'il couvre le fonctionnement de
dix installations de télex (une au Ministère de l'Intérieur, une
dans chacune des provinces);

2° la formation professionnelle des policiers, c'est-à-dire
les frais résultant de l'organisation des examens des officiers
de police ct les subsides accordés aux centres dcntruinemcnr
ct de formation des agents des polices locales.

L -- LES P.T.T,

La Régie des Postes.

La Régie se doit de continuer à promouvoir, tant au plan
des structures que des procédures, les nouveaux modes de
gestion qui lui permettront de répondre au plus tôt aux
exigences d'une exploitation rationnelle et efficace du service
postal.

Entamée depuis plusieurs années, la mécanisation de la
collecte, du tri, du transport et de la distribution du cour-
rier en est actuellement à un stade très avancé, L'accroisse-
ment de 22,92 % observé de 1963 à 1972 en ce qui con-
cerne l'évolution du trafic postal a pu, de la sorte, être SlH-
monté dans des conditions très satisfaisantes; l'apport en
1973 de nouveaux équipements de tri mécanique rendra
possible la poursuite et le perfectionnement de l'organisa-
tion de la poste aux lettres.

En ce qui concerne les opérations financières l'augmenta-
tion du volume des opérations de guichet, pour la même
période de 1963 it 1972, a atteint 16,08 % tandis qu'elle
s'établissait à 23,67 % pour les opérations internes de
l'Office des Chèques postaux.

S'ajoutant à l'automatisation de la tenue des comptes, la
collecte de l'information en matière de tenue de la compta-
bilité et de connaissance des coûts réels justifiera donc le
recours accru aux équipements informatiques.

Dans le domaine des opérations financières pour compte
de tiers, l'année 1973 sera caractérisée par un effort particu-
lier de déconcentration; dans un premier stade, il COll viendra
de doter progressivement les bureaux comptables de machi-
nes encodeuses permettant le marquage des documents desri-
nés à l'Office des Chèques postaux et de réaliser ainsi, sur
place, des prestations à la décharge dudit Office; puis, dans
un stade ultérieur, l'installation d'équipements périphériques
complétant le matériel déjà utilisé localement, autorisent la
« conversation » entre l'unité centrale de calcul et les ter-
minaux, offrant alors à l'usager la possibilité d'effectuer à la
source les opérations de retrait et d'apport en compte.

C'est dire que l'année 1973 soulignera une fois de plus la
progression de la Régie des Postes dans son intégration aux
modes de gestions modernes et à leur réalisation au bénéfice
du public.

131 ] 4 (1972-1973),

VI. ._- De algcmene Rijkvpulitic.

De tcrzake gevraagde krediercn blijven op dezelfde hoogre
als die van de vorigc juron,

Zij hebben berrekking op twcc domcincn :
l" her opvangen en doorzcnrlcn van de berichtcn uit-

gaaudc van de onderscheidcn inlichtingsbronuen die instaan
voor de informatie van de Regcring zowel inzake ordehand-
having als inzake civicle beschcrrning.

De gcvruagdc krcdieren zijn bijzonder klein - slechts
.1S0 000 frank -- voora I als men rekening houdr met het
Icir dar 1.ij de kesten moeren dekken van tien telexinstallaries
(één in het Minisrerie van Binuenlandsc Zakcn en een in
iedere provincic):

2° de bcrocpsvorming van de officieren m.a.w, de
kesten voorrvloeiend uit de inrichting van de examens voor
de politieofficieren en de S\1 bsidics die verlecnd worden aan
de oefen- en vorrningsccntra van de plaatselijke politieagen-
ten.

1. - DE P.T.T.

De Regie der Posterijcn,

De Regie dient evenzeer wat de structuur als de proce-
dures berreft, de bevordering van de nieuwe beheersmetho-
des verder te zetten, wat haar in staat zal stellen de post-
dienst in een zeer nabije toekomst op een rationele en
doeltreffende wijze te beheren.

De mechanisarie van de inzameling, de sortering, het ver-
voer en de uitreiking van de poststukken is reeds sedert
verschillende jaren ingevoerd en heeft momenteel een ver
gevorderde graad van volmaaktheid bereikt, Dank zij
bedoelde afdoende mechanisatie was het rnogelijk het van
1963 tot 1972 met 22,92 % gestegen posrverkeer op zeer
bevredigende wijze op te slorpen; de aanwinst in 1973 van
nieuwe apparatuur voor de mechanische sortering zal de
mogelijkheid bieden de volmaking van de organisatie der
brievenpost verder door te voeren,

Wat de financiële verrichringen betreft beliep de stijging
van de loketverrichtingen 16,08 % voor dezelfde periode van
1963 tot 1972, terwijl zi] tot 23,67 % opliep voor de interne
verrichtingen bij het Postcheckambt,

De inzameling van de informatie inzake boekhouding en
bepaling van de werkelijke onkosten, alsmede de autornati-
satie van de rekeningen zullen de toenernende toevlucht tot
inforrnatieverwerkende apparatuur rechtvaardigen.

Op het gebied van de financiële verrichtingen voor reke-
ning van derden zal tijdens het jaar 1973 een bijzondere
inspanning worden gedaan in het raam van het deconcen-
tratiebeleid; in een eerste fase zullen de rekenplichtige kan-
toren geleidelijk dienen uitgerust met codeermachines voor
het merken van de bescheiden bestcrnd voor het Postcheck-
ambt; dank zij deze machines zullen ter plaatse prestaties
kunnen gelevcrd worden ter ontlasting van voornoemde
dienst; in een toekomstige fase zal de installatie van rand-
apparatuur ter aanvulling van reeds locaal aangewend
rnaterieel het « gesprek » tot stand brengen tussen de cen-
trale eenheid en de rerrninal's en zodoende aan de gebruiker
de mogelijkheid bieden aan de bron opvragingen en srortin-
gcn op het tegoed te verrichren.

Met andere woorden, het [aar 1973 zal eens te meer de
klemtoon leggen op de vooruitgang van de Regie der Poste-
rijen op de weg naar haar volledige inschakcling in de
moderne beheerstechnieken en hun aanwending ten gunste
van het publiek.
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A cet égard, lapplic.irion des critères de rentabilité restera I

en tome hypothèse subordonnée au respect des impératifs
que pose il la Régie sa qualité intangible de service public.

Régie des Télégraphes ct des Téléphones.

La progression du nombre des abonnés ct des différents
types de trafic, loin de sc ralenti r, est en accroissement
constant. En ce qui concerne les abonnés au téléphone, par
exemple, l'augmentation qui était de l'ordre de 51 000 unités
en 1969 est passée successivement à 66 000 en 1970, 85 000
en 1971 et a déjà atteint le chiffre de 34500 pour les quatre
premiers mois de 1972. Cette progression constante est duc
au fait que le téléphone, autrefois objet de luxe, atteint des
couches de plus en plus larges de la population.

La comparaison avec d'autres pays plus avancés dans ce
domaine tels que les U.S.A. et les p<1YSnordiques, montre
que cette progression se maintiendra encore pendant bon
nombre d'années.

Le trafic, lui aussi, suit une évolution analogue, Le tableau
ci-après reflète cette évolution au cours des dernières années:

[ D2

III dit opzichr zal het in rocpassiug brengcn van de renta-
bilircirsnormcn in clk gcval afhankclijk blijven van de eisen
welkc aa n de Regie gcstcld wordcn in haar onaantastbare
cigcnschap van opcnbarc dienst.

Regie van Telcgrufie en Telcfonic.

De aangroei van het aantal abonnees en de ontwikkeling
van de verschillende soortcu van verkeer gaan nog steeds
in stijgende lijn, W<1t lw. de telefoonabonnces betreft,
bedroeg de verhoging circa 51 000 eenheden in 1969, 66 000
in 1970,85 000 in 1971 en thans voor de eerste vier maanden
van 1972 reeds 34500. Die bestendige vooruitgang vloeit
voort uit het feit dar de telefoon, ccrtijds cen luxeartikel,
thans meer en meer doordringt in alle lagen van de bevel-
king.

Uit de vergelijking met andere landen, die op clat gebied
verder zijn gevordcrd, nl, de V.S.A. en de Noorse landen,
blijkt duidelijk dat die vooruitgang nog vele jaren zal duren.

Ook het verkeer kent een analoge evolutie, De hiernavol-
gende tabel toont die evolutie tijdens de jongste jaren :

-- .... ~- "_. ~ -- ... ~-_ . - r -.. -- ..

Nombre de communications téléphoniques Nombre de minutes
Année Nombre d'abonnés - taxées en téléphonie

au téléphone Aantal tel eioonqesprekken internationale- - -
Aan/al Trafic régional Trafic interurbain Aantal get ••kseerde

Jaar teleioonabonnees minuten in i nternationllal- - teleioonvetkeerStreekverkee: Irüet zoneal verkeer

1967 ... ... I 168881 863 CJCX)000 210000000 159000000
1968 ... ... 1226402 900000 000 229000000 183000000
1969 ... ... 1277 845 931000000 241000000 212000000
1970 ... ... 1 343 5~1 963000000 257 {)()()000 243783000
1971 ... ... 1428811 970000000 272000000 273700000

Comme il ressort du tableau suivant, l'évolution en matière
de télex est encore plus accentuée :

Zoals blijkt uit de volgende tabel IS de evolutie inzake
telex nog sprekender:

Année

Jaar

Nombre d'abonnés

ABntal abonnees

Nombre de minutes taxées
en service intérieur

Nombre de minutes taxées
en service international

(départ et arri vée)

Aeniel ge!akseerde mlnuten
in binnenlends verkeec

Aantal getakscerde minuten
in internationaal verkeer
(uitgaand en inkomenâ)

1967
1968
1969
1970
1971

5286
6044
7113
8091
9297

D'autre part, à côté de l'usage considéré jusqu'à présent
comme normal du téléphone et du télex, les demandes de
services nouveaux se font de plus en plus nombreuses. Ces
demandes émanent tant d'abonnés ordinaires pour les servi-
ces télécommandés, par exemple, que de sociétés indus-
trielles, commerciales ou financières pour la transmission des
données à moyenne et grande vitesse. Il ne peut être opposé
un refus à ces demandes sans obérer pour l'avenir la vie
économique du pays. Aussi la Régie doit-elle repenser et
moderniser entièrement son infrastructure.

Déjà en 1972, la station terrienne de Lessive a été mise en
service pour assurer la transmission via satellites du trafic
à destination de Ia République du Zaïre, des U,S.A., du
Canada et d'Israël. Cette station devra être complétée
pour travailler avec le satellite qui se trouve au..dessus de
l'océan Indien.

9825000
11685000
13 346000
15464000
17370000

29917000
34854000
40948000
45461000
51083000

Naast wat tot nog toe voor de telefoon en de telex als
normaal werd beschouwd, worden de verzoeken om nieuwe
diensten sreeds talrijker. Die aanvragen gaan uit, zowel van
de gewone abonnees voor de telebediende diensten bijvoor-
beeld, als van de industriële, cornmerciële en financiële instel ..
lingen voor de datatransrnissie tegen gemiddelde en hoge
snelheid, Die verzoeken kunnen niet worden afgewezen want
dat zon erop neerkomen het toekomstige econornisch leven
van het land zwaar te belasten. De Regie moet dan ook
haar infrastructuur volledig moderniseren en op een nieuwe
leest schoeien,

Reeds in 1972 werd het grondstation van Lessive in dienst
genornen orn de transmissie te verzekeren van het verkeer
met bestemming naar de Republiek Zaïre, de V.s.A.,
Canada en Israël, Dar station zal moeten worden uitgebreid
om te werken met de satellict die zich boven de Indische
Oceaan bevindt.



Les nouveaux services demandés exigent 1:1 mise en œuvre
de commutateurs électroniques de plus en plus nombreux.
Les premiers ont été mis en service en 19ï2 mais le pro-
gramme doit être intensifié en 1973. FIl particulier cer-
tains gros centraux ayant atteint leur limite de vic ct totale-
ment périmés doivent être absolument remplacés. Un centre
d'enregistrement ct de taxation entièrement électronique sera
encore mis Cil service CIl 1972. Un centre international télex
permettant la transmission des messages à grande vitesse
doit absolument être créé. D'une manière générale, il faut
que d'ici 1980 tout le pays soit couvert par un ensemble de
commutateurs électroniques interconnectés.

Enfin, le réseau de câbles doit être modernisé et dédoublé
pour des raisons de sécurité . La techniq lie dite de « modula-
tion par impulsions ct codage ", déjà mise en œuvre en
1972, doit être amplifiée car elle seule permet de faire face
aux besoins nouveaux. Elle permet aussi ln fusion des diffé-
rents types de trafic téléphonique et télégraphique et la
transmission des programmes de télévision qui bientôt sera
une nécessité abso! ue.

M. - COMMUNICATIONS_

Au cours des dernières années, le secteur des transports a
pris une part importante dans l'économie belge. Sa valeur
ajoutée représente déjà 12 % du P.N.B. et la part des inves-
tissements en matière de transport dans le total des investis-
sements publics s'est élevée à 56 % en 1971.

Suite à la croissance économique, il est fait de plus en plus
appel aux services de transport tandis que, d'autre part, le
transport favorise la progression économique. C'est ainsi
qu'au cours de la précédente décennie, le volume global des
transports a progressé en moyenne de 5 % l'an.

En regard de cette augmentation globale de la demande de
transport, se manifeste également la tendance à obtenir des
possibilités de transport répondant aux exigences spécifiques
du consommateur. Ceei explique la rapide évolution tech-
nique, l'apparition de nouvelles techniques et de formes spé-
cialisées dans tous les secteurs de transport.

Le développement du transport international, plus parti-
culièrement dans la C.E.E., est en grande partie à la base de
l'accroissement global des transports. Après l'adhésion de
quatre nouveaux Etats membres, il est plus que probable que
le commerce interne entre les dix pays de la C.E.E. augmen-
tera fortement de telle façon que l'on puisse espérer pour
le transport international une évolution équivalente, En Bel-
gique, ce dernier représente déjà 31 % du transport routier,
66 % du transport par navigation intérieure et 70 % du
nombre de tonnes transportées par chemin de fer. Aussi, la
situation centrale de notre pays en Europe et la part impor-
tante des transports franchissant les frontières rendent essen-
tielle, la participation à la politique internationale en matière
de transport. .

Le souci constant du Département des Communications
est de continuer à encadrer le développement harmonieux du
transport; ceci dans l'optique rendant à aboutir à un régime
cohérent des transports œuvrant au coût le moins élevé
pour la collectivité, satisfaisant les besoins de tons les élé-
ments économiques et sociaux de la communauté, cadrant
avec les efforts tendant au rétablissement ou au maintien
d'un milieu viable et s'insérant dans une perspective interna-
tionale.

Pour des raisons économiques et d'environnement, l'accent
sera mis sur la promotion du transport public de personnes
aussi bien à l'intérieur des grandes villes qu'à l'extérieur de
celles-ei. Dans le secteur des transports de marchandises, on
s'efforcera plus spécialement à poursuivre I'harrnonisation
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De nicuwc dicnstcn w.iurom worclt vcrzocht vcrciscn lict
in gebruik ncmcn van srceds ralriikcr clekrronische schako-
laars. De ccrsre wcrden ingczct in 1972 manr het programma
1110etin 1973 gcïntcnsificcrd worden. In hct bijzondcr moeren
hcpaalde grore centrales die de grens van 111111 levcnsduur
hebhcn bereikt en gans veroudcrd zijn, absoluur worden
vervangcn, Ecn vollcdig elek tronisch rcgistrcer- cu tarifeer-
centrum z~11nog in ·]9ï2 in dienst wordcn gcnomen, Her is
noodzakcliik ccn intcrn.uionanl telexccntrum op te richten
waardoor de ovcrseining van bcrichten tcgen hoge snelheid
mogclijk wordt. Algcmecn bcschouwd moet tegen 1980 her
ganse land bestrekcn worden door ccn geheel van ondcrling
verbonden elekrronische schnkelaars.

Tcn slottc moet het kabelnet worden gemoderniseerd en
gesplitst oru veiligheidsredenen. De techniek genaamd « mo-
dulatic door impulsie en codering h, die recds in 1972 werd
aa ngewend moet op ruimer schual worden docrgevoerd
want slechts die techniek maa kt het mogelijk het hoofd te
bieden aan de nieuwe behoeftcn, Zij maakt ev encens de
fusic mogelijk van de verschillende types telefoon- en tele-
graafverkeer evenals de transrnissic van de tclcvisicprogram-
rna's die welelra een volstrekre noodzakelijkheid zal worden.

M. - VERKEERSWEZEN.

De vervoersector is de laarste [aren uitgegroeid tot één der
belangrijkste sectoren in de Belgische economie. De toege-
voegde waarde bedraagt recels 12 % van het B.N.P. en
het aandeel van de vervoerinvesteringen in het totaal van
de overheidsinvestetingen bedroeg 56 % in 1971.

Door de economische groei wordt steeds meer op vervoer-
diensten beroep gedaan terwijlomgekeerd het vervoer de
economische vooruitgang bevordert, Zo steeg het globaal
vervoervolume in het vorig decenniurn met gemiddeld 5 %
per jaar.

Naast deze globale verhoging van de vervoervraag zet zich
ook de tendens voort om vervoerrnogelijkheden te bekomen
die voldoen aan de specifieke eisen van de konsument, Van-
daar de snelle technische evolurie en het ontstaan van nieuwe
vervoertechnieken en gespecialiseerde vormen van vervoer
en dit in alle scctoren van het transporrwezen.

De onrwikkcling van het internationaal vervoer, meer
bepaald binnen de E.E.G., ligt voor een groot deel aan de
basis van de globale aangroei van her vervoer. Na de roe-
treding van vier nieuwe J .id-Staten zal naar alle waarschijn-
lijkheid de interne handel tussen de tien E.E.G.-landen sterk
toenemen zodat verwacht mag worden dat het internationaal
vervoer in geliike mate mee zal evolueren, In België maakt
dit nu reeds 31 % uit van het wegvervoer, 66 % van het
vervoer langs de binnenwateren en 70 % van het aantal
vervoerde ton bij de spoorwegen. De centrale Iigging van ons
land in Europa en het grote aandeel van het grensoverschrij-
dend vervoer maken de participatie aan hec internationaal
vervoerbcIeid dan ook esscnrieel,

Her is de zorg van het Departement van Verkeerswezen
het vervoer verder harrnonisch te doen onrwikkelen en te
begeleiden; en dit met het oog op het bereiken van een
coherent vervoerbestel dar werkt regen de laagste kost voor
de gerneenschap, dat voldoet aan de behoeften van alle econo-
mische en sociale ondcrdelen van de sarnenleving, dat kadert
in het na te streven herstel of behoud van een leefwaardige
omgeving en zich inpast in het internationaal perspektief,

Om economische redenen en uit het oogpunt van de vrij-
waring van het leefmilieu wordt de nadruk gelege! op het
bevorderen van het openbaar personenvervoer zowel in de
grote steden als daar buiten. In de sector van het goederen-
vervoer zal er meer bepaald worden naar gestreefd de con-
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des conditions ck concurrcncc entre les divers modes de
transport, tour en tenant compte des tendances y afférenres
sur le plan international,

Tout comme pour le budget de l'année passée ct en appli-
cation des RèglcI11ents des CO!TIIl1UnaUll's européennes y
afférents, les compensations financières octroyées à la
S.N.C.H. dans le cadre de la nonualisution des comptes ct
les obligations de service public sant calculées duprès. les
normes établies dans les Règlements internationaux précités,
Ces compcnsut ions constituent daillcur s de loin le poste le
plus important du budget du Département des Communica-
tions ct représentent quelque 65 [Yo du budget ordinaire de cc
Dépa rt ernen t,

Les très bons résultats obtenus depuis lu mise en service de
quelques tronçons de pré-métro à Bruxelles, d'ulle part, les
difficultés croissantes de circulation ct la perte de clientèle
qui se manifeste lù où le transport public s'enchevêtre dans
la circulation générale, d'autre part, plaident en faveur de la
poursuite et même de l'accélération de la mise en piace d'un
réseau en site propre pour le transport en commun dans les
villes. Une diminution de la durée de trajet et une augmenta-
tion de la fréquence constituent les éléments de base cl 'une
amélioration du service des transports. Dans les grandes
agglomérations, ceci n'est seulement possib~e ql~e si le trans-
port en commun se meut dans un espace separe par rapport
à la circulation générale. Aussi, le système du pré-métro, en
coordination avec les autres transports, sera poursuivi et
amplifié aussi bien il Bruxelles que dans les autres aggloméra-
tions.

De même, dans le transport régional, desservi dans sa
majeure partie par la S.N.C.V., il conviendra de maintenir
le niveau d'entretien à une échelle justifiée et de moderniser
le parc des véhicules.

Il apparaît en outre depuis de nombreuses années qu'aussi
bien pour le transport urbain que pour le transport régional
- et ceci nonobstant les efforts de rationalisation et d'appli-
cation d'aménagements tarifaires - les comptes d'exploita-
tion présentent de plus en plus des résultats déficitaires.
Comme dans la plupart des secteurs économiques, les coûts
d'exploitation augmentent progressivement d'année en année.
Par contre, les recettes provenant du transport urbain et
régional présentent la tendance inverse suite au recul accru
du nombre de voyageurs transportés. En effet, entre 1965 et
1971, ce nombre est tombé de 323 millions à 289 millions
de voyageurs pour la S.N.C.V. et de 396 millions à 322 mil-
lions de voyageurs pour les sociétés de transporr urbain.

Il n'est par conséquent pas étonnant que les crédits à
accorder par le Département des Communications aux socié-
tés de transport urbain et régional représentent un des prin-
cipaux postes du budget ordinaire de ce Département.
Néanmoins, le Gouvernement a décidé de restructurer ce
secteur. Cette réorganisation alliée à l'utilisation d'un maté-
riel moderne et à la séparation des transports en commun du
trafic automobile, sera de nature à améliorer la situation
financière.

Le transport routier est encore toujours le secteur le plus
en expansion du transport des marchandises. Les prévisions
découlant du plan 1971-1975 confirment cette évolution. De
là, la nécessité de promouvoir tant sur le plan national
qu'international, la force compétitive de ce secteur. Ccci
suppose toutefois que l'on veille à l'accès au marché et à la
rentabilité des entreprises de transport routier et que l'on
mette l'accent sur les capacités professionnelles des trans-
porteurs. Par une réglementation appropriée, il s'indique de
préserver le secteur des transports routiers d'une concurrence
malsaine à j'intérieur du secteur lui-même qui pourrait pro-
venir d'une surcapacité. C'est dans cette optique que se ter-
mine la révision de la loi du 1·· août 1960 portant sur le
transport de marchandises par route, dans le sens d'un accès
plus strict à la profession.
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currcnticvoorwnardcn tusscn de vcrschillcndc vcrvocrtakkcn
vcrdcr te hnrmoniscrcn, rckcning l1l>lldL'l1dc mer de strck-
kingen rcrz.ikc op inrcruntiona al vluk.

Zoals recds voor lier budget v.rn vorig juar is gcbeurd,
wordcn, III uirvocring van de Vcrordcningcn van de Europese
Ccrnccnschappcn rcrznkc, de aan de NJvLR.S. rocgekende
financiélc cornpcnsatics in hct k adcr vun de uormalisatic
van rckcniugen en de verpliclit ingcu van opcnbare dienst
bcrckend volgens de in voornocrnde Verorclcniugcn inter-
nutiouaa] vastgcsrcldc norrncn , Deze compcnsatics vorrncn
trouwens veru it de voorriaarnstc post in het budget van het
Departement van Verkeerswezen en verrcgcnwoordigen
zowut 65 % van Je gcwone bcgroting van dit Departement.

De zcer goede resulratcn die werden bercikt sinds het
in dienst nemen van eukcle prernctrovakkcn te Brussel cner-
zijds, en anderzijds de roencmendc vcrkecrsrnoeilijkhedcn en
het kliënreelverlies die voo rkoruen daar waar het openbaar
vervoer in hcr andere vcrkeer gekneld gcraakt, pleitcn voor
de verderc, en zelfs vcrsnelde uitbouw van ccn onafhankclijk
net voor hct gemccnschappclijk vcrvoer in de steden. Ver-
korring van de lirdnur en verhoging van de frekwentie vor-
men de basiselemcnten voor ,C' verbetcring van de vervoer-
dienst. In de grote agglorneraties ~: zulks slechts mogelijk
indien het gerneenschappelijk vervoer ruimtelijk gescheiden
verloopt t.O.V. her ander verkeer, Het prernetrosysteem zal
daar orn in coördinatie met her andcrc vervoer verder worden
doorgevoerd zowel in Brussel als in de andere agglomcraries,

Ook voor het streckvervoer dat grotendeels door de
N.M.YB. wordt verzorgd client her verzorgingsniveau op een
verantwoord peil te worden gehouden en de installaties en
het voerruigenpark gemodcrniseerd te worden.

Nu is her zo dat zowel voor het stedelijk nls voor het
streekvervoer - en nietregenstaande de inspanningen tot
rationalisatie en de doorvoering van taricfaanpassingen -
Je exploituticrekcningen sinds erteliike [aren meer en meer
deficitaire resultaten verronen. Zoals in de mcesre econo-
mische sectoren verlopen de exploitatiekosten van jaar tot
[aar in een stijgende lijn. De baren van het stedelijk en srreek-
vervoer vertonen daartegcnover de omgekeerde tendens door
de toenemende achteruitgang van het aanral vervoerde rei-
zigers, Dit aantal daalde inderdaad tussen 1965 en 1971
van 323 miljoen tot 289 rniljoen reizigers bij de N.M.V.B.
en van 396 rnilioen tot 322 miljoen reizigcrs bij de stede-
lijke vervoerrnaatschappiien.

Het valt dan ook nier te verwondereu dar de door het
Departement van Verkeerswezen nnn de stedelijke en streek-
vervoerrnaarschappiien te verstrekken toelagen tot een van
de voornaarnste posten van de gewone begroting van dit
Departement behoren. De Regering heefr nochtans bcsloten
deze sector te hersrructurercn. Deze reorganisatie tesarnen
met het gebruik van moderner materieel en het op afzonder-
liike banen brengcn van het gerneenschappelijk vervoer en het
autoverkeer zullen zeker de financiële toestand verbeteren.

Het wcgvervoer is nog steeds de meest expansieve sector
van het goederenvervoer. De prognoses uitgaande van het
plan 1971-1975 bevestigen deze evolutie, Vandaar de nood-
zaak om de mededingingskracht van deze sector te bevor-
deren, zowel op nationaal als op inrernarionaal vlak, Dit
veronderstelt echrer dat gewaakr rnoet worden over de toe-
gang tot de markr, en de renrabiliteit van de wcgvervoeron-
dcrnerningen, en dar de nadruk wordt gelegd op de vakbe-
kwaarnheid van de vervoerders. Da nk zij cen reglementering
die hierop is afgestemd moet de wegvervoersecror worden
behocd van ongezonde concurrentie binnen de sector zelf,
welke door overcapaciteit zou kunnen ontsraan. In her lichr
hiervan wnrdt de lnurste hand gelegd aan de herziening van
de wet van 1 augusrus 1960 op het go edcrenvervoer over de
weg in de zin van een meer doelmatige toegang tot het
beroep.



Entre-temps, les problèmes concerna nt l'adaprution du I
régime d'affrètement et du contrôle de la capacité sont
étudiés de façon approfondie, tout en tenant compte des tcn- I
elances qui sc manifestent au niveau européen.

Dans le secteur maritime, gui se distingue par son carac-
tère international prononcé, une nette tendance vers la
spécialisation et un agrandissement des échelles prédomine
également.

La politique concernant l'octroi de crédits spéciaux, con-
formément à la loi d'août 1948, a entraîné la constitution
d'une flotte moderne ct diversifiée. Actuellement, la flotte
belge assure Mjà une grande partie de l'apport de marchan-
dises en vrac. De plus, notre pavillon a su s'attribuer une part
importante dans le transport maritime de containers.

Depuis le 1"" novembre 1971, la Régie des Transports mari-
times assure les liaisons Ostende-Douvres, Ostende-Folke-
stone et Ostende-Harwich. La concurrence y est très âpre et
il importe de rationaliser là aussi au maximum la gestion de
notre flotte.

Dans le domaine du transport aérien, le Departement est
confronté avec UIl nombre de problèmes aussi récents qu'ur-
gents afférents à l'infrastructure aéroportuaire, à la constitu-
tion de capitaux et aux inconvénients du bruit.

En ce qui concerne la compagnie de navigation aérienne
SABENA, 1111 plan de redressement est à l'étude.

Dans le cadre de l'importance économique sans cesse
croissante du tourisme et de sa grande valeur récréative ct
formative, ce secteur mérite toute attention. L'accent y est
surtout mis sur la promotion du tourisme social et de la
jeunesse ainsi que sur l'équipement et la valorisation cons-
tante des centres touristiques.
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Tevcns worden, met inachrnerniug van de tendensen die
zich op Eur opecs vlak aftckcnen, de problemeu inzake de
aanpassing van het bevrachtingsregiem en de capacireits-
behcersing grondig onderzocht,

In de sector van her zcewezen, gekenmerkr door een uit-
gesprokcn inreruarionaal kara krcr, hcerst eveneens een dui-
delijke tendens tot spccial isatic en tot schaalvergroring.

De poliriek inzake speciale kredietverlening, steunend op de
wct van augustus 1948, heeft geleid tot her tot stand komen
van een zeer moderne en gediversifieerde vloot, Mornenteel
verzorgt de Belgische vloot recds een groot deel van de aan-
voer van massagoederen, Bovendien heeft onze vlag reeds
een belangrijk aandeel verworven in het containerverkeer ter
zee.

De Regie voor het Maritiem Transport verzekert sinds
1 novernber 1971 de verbindingen Oosrende-Dover, Oost-
ende-Folkestone en Oostende-Harwich. De concurrentie is
er zeer hevig en het is van belang daar ook onze vloot
maxirnaal te rationaliseren,

Inzake het luchrvervoer wordt het Departement gecon-
fronteerd met een aantal recente, doch dringende problemen
m.b.t, de luchthaveninfrastructuur, de kapitaalvorrning en
de Iawaaihinder.

Wat de luchtvaartrnaatschappij SABENA aangaat is een
saneringsplan ter studie,

In het licht van de groeiende economische betekenis van
het toerisme en van de grote rekreatieve en vorrnende waarde
ervan verdient deze sector alle aandacht, De nadruk ligt
hierbij in toenemende mate op het bevorderen van het
sociaal en jeugdtoerisme alsook op de verdere uitrusting
en valorisering van toeristische centra.
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Analyse des gros postes.
Tableau récapitulatif,

(En milliers de francs.)

Article LIBELLE

Artikel TEKSTEN

BUDGET ORDINAIRE, - GEWONE BEGROTING.

22.01 Subventions aux sodé tés de transports urbains à titre de
contribution â l'équilibre de leur compte d'exploitation
(ancien article 22.05. a). - Toelagen aan de meetschep-
pijen voor stedeliik: vervoer ols bijdrage tot het eoeruvicht
van hun exploitotlerekcninç (vroeger artikel 22.05, a) ...

Subvention à la Société Nationale des Chemins de fer
Vicinaux ä titre de contribution à l'équilibre de son
compte d'exploitation (ancien article 22.05. b). _. Toelage
aan de Nationale Maatschappij van Buurtspoorweqen els
bijdrage tot het euenuricht van haar exploitetierekeninp
(vroeger ertikel 22.05, b) .

Intervention de l'Etat dans les charges résultant des réductions
tarifaires imposées en faveur de certaines catégories de
voyageurs privilégiés et supportées par la Société
Nationale des Chemins de fel' Vicinaux. - Tussenkomst
van de Staat in de lesten ooortsprultende uit de tar/elver-
minderinq opgf':1egd ten ooordele vaTl zekere categorieën
van beooordeeide reizipet» en gedragen door de Nationale
Maatschappij van Buurtspoonoeqen ... ..• ... •.. . ..

a) Compensation des charges de la Société Nationale des
Chemins de fer Belges résultant des obligations de service
public. de la normalisation des comptes. de la coordination
des transports et de servitudes inhérentes à la notion de
service public (première partie). - a) Compensetie van de
lasteTl van de Nationale Maatschappij der Belgische Spoor-
wegen, voottvloeiend uit de verplichtinqen van openbere
dienst, de normeliseiie van de rekeningen, de coördinering
van het vervoer en de dienstbeerheden eigen aan het begrip
openbare dienst (J.te deel} •.. ,., ••. ... ... ... ..•

b) Intervention de l'Etat allouee à la Caisse des soins de
santé de la Société Nationale des Chemins de fer Belges
au titre de l'assurance-soins de santé du personnel en
activité et pensionné de cette société et des ayants droit
de celui-el. - h) Bijdrage van de Staat aan de Kas der
geneeskundige verzorging van de Nationale Maatschappij
der Belgische Spoorwegen tlit hoefde van de verzekering
voor geneeskllndige verzorging van het in ektieve dienst
en op rust gesteld personeel van deze Maatschappij en van
de cechthebbenden hieroan , ... ... ..• ... •.. ..• •..

32.21

32.01

Analyse van de grote postcn,
Samenvattende tabcl.

(ln duizcndtallcn frank.)

Budget Budget
Proposition 19712 1972 Engagements

1973 ajusté initial 19.111
- ~-- -" ....- ~,--

Voorstel Bewot/n{1 Beqrotinq Vastlegllitlflen
197.3 1972 1972 1971

lUIngep<lst oorspronkeliîk

3515000

100000

13192000

708000

1850000 1250000 134':1000

1065000 765000 59000

100000 100000 104000

10420000 10 229 000 10 182 000

735000 556000677000



Article

Artikel

LIBELLE

TEKSTEN

32.07 Charges des emprunts émis ou à émettre par la Société
Nationale des Chemins de fer Belges en vertu de la loi
du 6 janvier 1969 portant la ratification de la convention
du 14 août 1967 entre J'Etat belge et la Société Nationale
des Chemins de fer Belges en vue de la relance des activités
de l'industrie de la construction de matériel ferroviaire. -
Lesten van de leninqen, aangegaan of .'lan te giJ/m door de
Neiionele Maatschappij der Belgische Spoor,vegen in
uitvoering van de !Vet V'ln 6 iunuari 1969 houdende
bekrachtiging van de ooereenkomst Viln 14 allgl/stus 1967
tussen de Belgische Staat en de Nationale Muetscheppt] der
Belgische Spoorioeqen met het oog op de heropleving van
de aktiviteit van de constructienijoerheld vcor riidend
spoorioeqmaterieel •....... , •..•.•.........

Intérêts sur prêts consentis conformément à la lol du 23 août
1948. article 1. llttera C (y compris les créances
antérieures). - Interesten op leninqen toeirestaun overeen-
koms/ig de wet V/ln 23 BuguSI"s 1948. nrtikel 1. littera C
(voriqe schuldvordeiinqen inbegrepen} ..

600.l.A

BUDGET EXTRAORDINAIRE.
BUITENGEWONE BEGROTING.

32.11 Compensation des charges de la Société Nationale des Chemins
de fer Belges résultant des obligations de service public,
de la normalisation des comptes, de la coordination des
transports et de servitudes inhérentes à la notion de service
public (2" partie). - Compensetie van de lesten van de
Nationale Maatschappij der Belgische Spoonoeqen, voort-
vloeiend uit de vetplichtinqen l'an openbere dienst, de
normelisetie van de rekenirujen, de coôrdinering van het
vervoer en de dienstbaerheden eigen dan hel begrip open-
bere dienst (2" deel)

Commentaires.

22.01.
A partir de l'année budgétaire 1973, les deux postes rela-

tifs à la S.N.C.V. et les sociétés de transports urbains sont
unifiés, compte tenu de la réforme fondamentale envisagée.

La croissance des coûrs d'exploitation s'explique par I'aug-
rnentation des dépenses de personnel (qui constituent plus
des 2/3 du total des colits d'exploitation) suite à la program·
mation sociale et aux hausses de l'index. Par contre, la dimi-
nution du nombre de voyageurs et par conséquent, des recet-
tes persiste, tandis que les tarifs n'ont plus été adaptés depuis
1968. Les difficultés de circulation sans cesse croissantes
dans les villes entraînent conjointement des resultats
d'exploitation négatifs.

Les subventions comprennent également les dotations
complémentaires au Fonds de Renouvellement qui permet-
tent aux: sociétés de transports urbains d'assurer le service
des emprunts contractés en 1972 et au cours des années
antérieures.

(') y compris un programme de relance économique de 659 mil-
lions,
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I
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Propos. tian
Budqet

,1972
1913 ajusté
-- -

Voorstel Be.Qrotin~7
1973 1972

annoepust

Budget
1972

initial
Enqaqerncnts

197,1

Bearotinq Vastleggingen
1972 1971

oorspronkeliik

349128 192 15420189B 109 183

153000 100 000100000 105000

5000000 3800000(1) 5 176000 4180000

Cornmentaar.

22.01.
Vanaf het begrotingsjaar 1973 worden beide posten met

betrekking tot de N.M.V.B. en de stedelijke vervoerbedrijven
samengenomen, rekening houdend met de fundamentele her-
vormingen die in het vooruitzicht worden gesreld,

De voorziene verhoging van de exploitatiekosten is te ver-
klaren door de toencming van de personeelslasten (die meer
dan 2/3 van de totale exploitatiekosten uitmaken) ten gevolge
van de sociale programrnatie en de verhogingen van het
indexcijfer. Daar tegenover staat de daling van het aantal
reizigers en bijgevolg van de ontvangsten, en de niet-aan-
passing van de rarieven sinds 1968. Ook de groeiende ver-
keersmoeilijkheden in de steden zijn mede de oorzaak van de
negatieve exploitatieresultaten.

De toelagen ornvatten eveneens de aanvullende dotaties
aan het Vernieuwingsfonds die de stedelijke vervoerbedrijven
roelaten de dienst te verzekeren der leningen aangegaan in
1972 en in de loop van de vorige jaren.

C) Inbegrepen een econornische heroplevingsprogramrna van 659 mil-
joen.
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32.01, a et b (budget ordinaire) ct 32.11 (budget extr aordi-
naire),
Le montant total de 19200 millions de francs correspond

aux: compensations it allouer il la S.N.C.B. en application
des Règlements de la C.E.E. en la matière, en vigueur depuis
le 1('" janvier 1971.

Ces compensations concernent principalement:

- les soins de santé (art. 32.01, h);
-- les charges de retraites et pensions supportées par la

S.N.C.B. dans des conditions différentes de celles en
vigueur pour les entreprises des autres modes de transport
(± 1/3 du total des compensations);

- les charges financières résultant du défaut de normalisa-
tion dans le passé;

- une part des charges des installations de croisement
incombant aux autres modes de transport;

-- la compensation partielle pour l'inégalité dans l'imPllta-1
tian des charges d'Infrastructure des divers modes de
transport;

- les obligations tarifaires imposées dans le trafic des voy a-
geurs (surtout abonnements) et des marchandises (tarifs
C.E.C.A.).

L'augmentation des coûts d'exploitation et eies compensa-
tions allouées par l'Etat se justifie notamment par l'augmenta-
tion des frais de personnel et la diminution de la durée du
travail.

Des dépenses importantes visant la réparation des wagons
et du matériel de traction doivent en outre être prévues.

32.07.
L'augmentation des charges d'emprunts résulte de la crois-

sance des commandes de matériel voyageurs et marchandises
afin d'étendre et de remplacer le parc de matériel roulant
existant.

600.l.A.
Le Fonds pour le Crédit maritime doit être majoré suite à

la forte augmentation des prix de la construction ainsi que
des dimensions des navires. En outre, un crédit à 100 %
sur un montant total de 1 milliard de francs a été accordé à
la Régie du Transport maritime, en vue de la construction
de deux car-ferries. Des montants importants sont prévus à
cet effet en 1973.
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32.01, " en {) (gcwonc begroting) en 32.11 (buitengcwone
begroting).
Hcr tor.ial bcdrag van 19200 miljocn frank stcrnt over-

ecn met de cornpensaticvcrgocding aa n de N. M.B.S. te ver-
lcnen bij toepassing van de Vcrordcningen van de E.E.G.,
van krachr sedert 1 janunri 1971.

Hoofdzukelijk hebben deze cornpensuticvcrgocdingen
bctrekking op :

- de gezondheidszorgen (artikcl 32.01, IJ);
- de pcnsioenlasten door de N.M.B.s. gcdragen onder

andere voorwaarden dan die welke voor cie ondernemin-
gen van de overige vcrvoerrakken gelden (± 1IJ van de
torale compensaties);

- financiële lasten voortvloeiend uit de niet-norrnalisatie
in het verleden;

- deel van de lasten van kruisinstallaties voor rekening van
nnderc vervoertakken,
gedceltclijke compensatie voor de ongeliikheid tussen de
rakken van vervoer inzake de tocrekening van de infra-
structuurkosten;

- de verplichting inzake tarieven voor reizigers (hoofdzake-
lijk abonnementen) en goederen (E.G.K.S.-rarieven).

De toeneming van de exploitatiekosten en van de compen-
satievergoedingen van de Staat is te verrechtvaardigen door
de verhoging van de diverse loonkosten en de vermindering
van de arbeidsduur,

Voorts zijn grote uirgaven te verwachten met betrekking
tot de herstelling van het traktie- en goederenmaterieel.

32.07.

De toenerning van de leningslasten spruit voort uit de
grotere bestelling van rollend materieel ter uitbreiding en
vervanging van het bestaande park.

600.1.A.
De toenerning bij het Fonds voor Scheepskrediet is te

verklaren door de felle srijging van de bouwprijzen en de
groter wordende afmetingen van de schepen, Bovendien werd
met het oog op de bouw van twee car-ferries voor de Regie
voor Maritiern Transport een 100 % krediet toegestaan op
de totale bouwprijs van 1 miljard frank. In 1973 zullen daar-
voor reeds belangrijke opnemingen geschieden.



1\. -- Il':VESTl5SFMENTS PUBLICS.

Le prograllllllC dinvcstissemcnts 1')72 du secteur budgé-
taire, tel qu'il a {'t~ publié dans l'exposé général du budget
1972, était de 57522 millions. En vue de contribuer à la
relance de J'économie, il a été majoré par un programme
conjoncturel de 5 637 millions prélevé sur le programme
d'ensemble de JO milliards annoncé dans la déclaration gou-
vernementale. Différentes autres majorations sont encore
intervenues, notamment llll transfert de 600 millions du
secteur débudgétisé au budget du Fonds des Routes, et des
reports du progruturne 1971 non entièrement épuises (écoles
et crèches de régime néerlandais à ßru xclles, travaux supplé-
mentaires à réaliser en Wallonie). Le programme 1972 a
ainsi atteint 1I11 montant de 67 981 millions.

En raison de l'évolution satisfaisante de la conjoncture, le
Gouvernement a décidé d'adopter pour 1973 une croissance
modérée des investissements, Les programmes 1973 sant en
principe fixés à 106 % de ceux de 1972. Des exceptions à
cette norme ont toutefois été consenties en faveur de certains
secteurs prioritaires. Elles representent Ull volume de .3 mil-
liards pour le secteur budgétaire, dont 1 750 millions à la
Santé publique, 500 millions aux Communications, 350 mil-
lions it l'Education nationale ct 400 millions aux Travaux
publics. Le programme atteint ainsi 65196 millions. Comme
en 1972, il ne comporte pas de tranche conditionnelle ou
conjoncturelle au départ, mais il est susceptible d'adaptations
en fonction des circonstances, suivant la procédure adoptée
en 1972.

Le programme 1972 du secteur débudgétisé, fixé initiale-
ment à 19387 millions, a été porté à 22 791 millions grâce
à l'adjonction d'un programme conjoncturel de 4 004 mil-
lions et compte tenu du transfert de 600 millions au Fonds
des Routes. La même norme de croissance de 6 % appliquée
à ce secteur a porté le programme 1973 à 20 914 millions, y
compris un milliard d'effort supplémentaire it la Santé publi-
que.

Pour l'ensemble des deux secteurs, le programme 1973
s'établit à 86 110 millions contre, en 1972, un programme
initial de 76909 millions et un programme ajusté de 90 772
millions. Ce programme reste dans la ligne tracee par le Plan
1971-1975. Pour l'ensemble des départements concernés
(Travaux publics, Communications, Education nationale,
Culture, Santé publique et Défense nationale), le programme
1973 dépasse en effet de quelque 600 millions le volume
découlant des normes fixées par le Plan (croissance moyenne
de 15 % par an). En fait, les efforts supplémentaires consen-
tis en 1971 et en 1972 se traduisent par un excédent de
l'ordre de 23 milliards par rapport à l'application stricte des
normes du Plan. La fixation du programme 1973 sur base
d'un coefficient de croissance de 6 % par rapport au pro-
gramme initial 1972, allant de pair avec l'adjonction d'un
supplément de 4 milliards, permet donc de respecter pour
l'année même les normes impératives du Plan, tout en main-
tenant l'avance acquise au cours des deux annees précéden-
tes.

Les dépenses financières (qui comportent, comme pour
1972, 9 milliards pour les déductions en matière de T.V.A.)
sont fixées à 23 766 millions contre, en 1972, 21 378 millions
en programme initial et 2.35.53 millions en programme ajusté
(ce dernier montant comporte 659 millions prélevés sur le
programme conjoncturel),
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N .. -- DE OPENBARE INVESTERINGEN.

1. De va stlcggingcn.

Het investeringsprogramma 1972 van de bcgroringsscctor,
zoals het gcpublicccrd wcrd in de algcmcne toelichring bij
de begroring van 1972, bcdrceg 57.522 miljocn. Ten einde
bij te dragen tot de ccouomische hcroplcving werd het ver-
mecrderd met een conjuncruurprograrnrua van 56.37 rniljoen
voortkorncnd van het algcmccn programma van la miljard
dur in de regeringsverklaring aangckondigd werd. Vcrschei-
dene anderc vermeerderingen ziju nog bijgekomen, onder
andcre, ecu overdracht van 600 miljoen van de gedebudget-
tiseerde sector naar de begroting van het Wegenfonds en de
overdr achten van het programma van 1971 die nog niet vol-
ledig uitgeput warcn (scholen en kribben van het Neder-
landstalig stelsel te Brussel, hijkomeudc werken voor \'\1al-
loniê). Het programma 1972 is aldus tot een bedrag van
67981 miljoen opgclopcn.

Wegens de bevredigende evolutie van de conjunctuur heeft
de Regering voor 19ï3 tot een gematiude stijging van de
investeringen bcslist, De prograrnrna's 1973 zijn principieel
vastgesreld op 106 % t.O.V. die voor 1972. Uitzonderingen
hierop werden evenwel toegestaan voor sornrnige sectoren
met voorrang. Ze verregenwoordigen 3 miljard voor de
begrotingssecror, waarvan 1 750 rniljoen voor Volksgezond-
heid, 500 miljoen voor Verkeerswezen, 350 milioen voor
Nationale Opvoeding en 400 miljoen voor Openbare Wer-
ken. Het programma bereikt aldus 65 196 milioen, Zoals in
1972 werd niet gesrarr met een voorwaardelijke of conjunc-
turele schijf maar het programma kan aangepast worden
naargelang de omstandigheden en dit volgens de in 1972
gevolgde procedure.

Het oorspronkeliik op 19387 miljoen vastgestelde pro-
gramma 1972 van de gedebudgettiseerde sector is op 22791
rniljoen gebracht dank zij de toevoeging van een conjunctuur-
programma van 4004 rnilioen en rekening gehouden met de
overdracht van 600 miljoen aan het Wegenfonds. Dezelfde
groeinorm van 6 % voor deze sector, heeft het programma
1973 op 20914 miljoen gebracht, met inbegrip van een bijko-
rnend krediet van cen rniljard ten bate van Volksgezondheid.

Het programma 1973 beloopt voor beide sectoren sarnen
86 110miljoen tegenover een oorspronkelijk programma
van 76 909 milioen en een aangepast programma van 90 772
rnilioen in 1972. Dit programma bliift in de lijn van het Plan
1971-1975. Voor het geheel van de betrokken departementen
(Openbare \l7erken, Verkeerswezen, Nationale Opvoeding,
Cultuur, Volksgezondheid en Landsverdediging) overtreft het
programma '1973 inderdaad het door de norrnen van her
Plan gcstelde volume (jaarliiks gemiddelde aangroei van
15 %) met ongeveer 600 miljoen. In werkelijkheid leiden
de bijkomende tegemoetkomingen van 1971 en 1972 tot
een overschot van ongeveer 23 rniljard ten opzichte van
de strikte toepassing van de normen van het plan. De vast-
stelling van het programma 1973 op grond van een stijgings-
coëfficiënt von 6 % ten opzichrc van het oorspronkelijk
programma 1972, gevoegd bij het supplement van 4 miljard,
maakt het mogelijk voor het [aar zelf de dwingende normen
van her Plan na te leven en de tijdens de vorige jaren verwor-
ven voorsprong te handhaven.

De financiële uitgavcn (die zoals voor 1972 9 miljard
behelzen voor de B.T.W.-aftrekkingen) zijn vastgesteld op
23766 miljoen, tegenover 21378 miljoen als oorspronkelijk
programma en 23553 miljoen als aangepast programma
(inbegrepen 659 miljoen voorafgenomen op het conjunctu-
reel programma) in 1972.



[ 140 ]

Programme des engagements relatifs aux investissements,

(En millions de francs.)

Programma van <le vastleggingen betreffende de invcsreringen.

(In miljocnen Irank.)
~~ ._- - --- -- _~ ---_. ---

1969 1970 1971

Réalisations Rëaltsat ions Réalisations
- -

Verwezen- Verwez en- Verwezen-
lijkinflcn Iijkinll cn liikinaen

I. _. SECTEUR BUDGETAIRE.
BUDGETTAIRE SECTOR.

A. - Dépenses Itnanctëres, - Flnenclële uit-
gaven " .

ß, - Dépenses d'Investissement. -- Inves-
terIngsuitgaven :

1. Travaux publics. - Openbare Werlten ,..
2. Fonds des Routes. - We1Jenfonds. . ..
3. Communications. - Verkeerswezen. ...
4. P.T.T. - P.T.T. ....•.•.• •.• •..
S. Education nationale. - Nationale Opooe-

ding ". •.. .•. ... •.. ..• •.•
6. Culture. - Cultuur .., ... .,. .••
7. Santé publique. - Volksgezondheid. •..
8. Agriculture. - Landbouw... ... ...
9. Affaires économiques. - Economische

Zaken .. , ....•.... ,., .
10. Intérieur. - Blnnenlendse Zaken ..,
Il. Affaires étrangères. - Buüenlendse

Zaken ... ... ... ... ... ... ... . ..
12. Coopération au Développement. - Ont-

wikkelingssamenwerking .., •.. ..•
13. Justice. - Justitie '" •.. •.. •.•
14, Finances. - Ptnenciën ... ••. •..

Sous-total (1-14). - Subtotaal (1-H).

IS. Gendarmerie. - Rijkswacht .•. •.. ..•
16. Défense nationale. - Landsverdediging ...

Sous-total (15-16). - Subtotaal (15~J6).

Sous-total (1-16). - SubloiaaI (I-J6).

17. Programmes
- Speciale
ging .•.

spéciaux: Défense nauonale,
programma's: Lendsverdedi-

Total des Investissements,
Totaal vati de investeringen.

Total du secteur budgétaire.
Totaal van de budgettaire .sector.

II. - SECTEUR DEBUDGETISE.
GEDEBUDGETTBERDE SECTOR.

1. Travaux publics, - Openbare Werken ...
2. Santé publique. - Volksgezondheid, •..

Total du secteur dëbudqétlsë,
Tolaal van de gedebudgetteer-de secror,

7131 938 6

13287 117& 3
10894 1149 2
3615 392 8

92 142

3199 458 1
202 228

1872 186 ot
722 855

'!7 19
193 116

53 55

16 ..-
- -

6 '!2

34198 3810 5

163 173
2'!04 330 8

2567 348

36 765 4158 6

1156

38221 42503

45352 51589

11708
1598

13095
1564

13306 14 659

917

12170

18 '!51
11604
5721

174

44740

49298

56056

68226

17268
18i3

19081

'1491
289

2831
872

---- .-. -----

1972 1

Programme Proqramme
initial ajusté Pro-- _.

Oorspronkelilk Aanllepast Pro
programma programma

I

21378 23553 2

20621 26817 21
11300 11900 1
6423 7099

- -

5524 6764
266 321

2427 3529 . 4
1000 1207 1

21 21
169 169

74 74

20 20
6 6

31 31

47882 57968 55

230 230
SH4 5657 6-_~_---
S 674 5887 6

53556 63855 61

3966 4126 3

- ----
57522 67981 65

------
78900 91534 88

17302 19935 17
2085 2856 3

--------- --
19387 22 791 20

196

973

gramme

aramm«

3766

735
4003
7300

6025
282
323
050

14
120

20
169

126 48

20

27
15
33

003

200
1358

244
030

4558 274

277

6758 919

962

704
210

911



A ces programmes d'engagement, do Ill' le financement
relève directement on indirectement de l'Etat, s'ajoutent ceux
du secteur des organismes d'intérêt public, qui sont récapitu-
lés dans le tableau ci-après pour les années 1971 à 1973. Le
programme 1973 est fixé à 30910 millions contre, en 1972,
20 693 millions en programme initial et 26212,7 millions
en programme ajusté. Cette croissance extrêmement impor-
tante témoigne notamment de la volonté du Gouvernement
de consentir un effort tout particulier en faveur du logement
social.

Programme des engagements relatifs aux investissements.

Secteur des organismes d'intérêt public.

(En millions de francs.)

1911
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Bij deze vastleggingsprogramma \, waarvoor de Staat
rechtstreeks of onrechrstreeks voor de financiering instant,
komen nog deze van de secror van de instellingen van open-
baar nut, waarvan in de navolgcnde tabel een bcknopt over-
zicht voor de juren 1971 tot 1973 wordt gegeven, Het pro·
gramma 1973 is vasrgesteld op 30910 rniljoen, tegenover
20693 miljoen als oorspronkelijk programma en 26212,7
miljoen als aangepast programma in 1972. Deze bijzonder
belangriike stijging vloeit inzonderheid voort uit de bijzondere
inspanning welke de Regering zich op het gebied van de
huisvesting getroost.

Programma van de vastleggingen betreffende de investeringen,

Sector van de instellingen van openbaar nut,

(In rniljoen frank.)

1972 1973

Programme Prcqramrne Proqramme
ajusté initial ajusté

Programma

Programme

Aangepast Oorspronkeliik Aanoepas:
proqremme programma prowamma

Régie des Télégraphes et des Télé-
phones.

Régie des Postes
Société nationale du Logement. . ..

5322 6695

(1) _

731>6
200

74'45

Société nationale ternenne. ... ...
Fonds du Logement de la Ligue des

Familles nombreuses de Belgique.
Société nationale des Distributions

d'Eau.
Radiodiffusion-Télévision Belge. ...
Société nationale des Chemins de Fer

belges.
Société nationale des Chemins de Fer

vicinaux.
Sociétés de transports urbains ... . •..

2019
933

2102
1040

750

816
573

(2) 481

314

86'15 Regie van Telegrafie en Telefonle,9595

686
9700

666
11000

Regie van Posterljen,
Nationale Maatschappij voor de Huis-

vesting.
Nationale Landmaatschappi],
Woningfonds van de Bond der

Kroostrijke Gezinnen van Belgl~.
Nationale Maatschappi] der Water-

leidingen.
Belgische Radio en Televlsie
Nationale Maatschappt] der Belgische

Spoorweqen,
Nationale Maatschappij van Buurt-

spoorweçen.
Maatschappijen voor stedelijk ver-

voer,

2679
1292

3185
1-400

863 863 915

939
659

939
659

816

699

3&9 412

361 361 2422

19174 2û693 26213 30910

Le volume global des programmes d'engagement ainsi
autorisés pour 1973 à charge des trois secteurs s'établit (non
compris les dépenses financières) à 117020 millions.

2. Le volume des décaissements.

Le tableau suivant fournit, pour le secteur budgétaire, la
ventilation des décaissements par année et par département
depuis 1969.

e) Compris dans le secteur budgétaire.
('1 y compris un report de 143 millions de 1970.

Het globaal volume van de aldus toegestane vastleggings-
programma's voor 1973 ten laste van de drie sectoren bedroeg
117020 miljoen (ongeacht de financiêle uitgaven).

2. De omvang van de kasuirkeringen.

De hiernavolgende rabel voor de begrotingssector verstrekt
de ventilering van de kasuitkeringen per jaar en per depar-
tement sedert 1969.

C) Begrepen in de budgettaire secror.
('l Met inbegrip van een overdrachr van 143 rniljoen van 1970.
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Décaissements du secteur budgétaire.

(En millions de fruncs.)

Bctnlingcn van de budgcrtaire sector,

(In miljncncn frauk.)

I.
Il.
I.

2.
3.
4.
5.
6.
7.
8.
9.

10.
11.
J2.

--- .... ".- _. .- ---"'- _0 • ___ , __

_ ... " ._ .. . ._- - ---" ".

I 1969 1970 1971 1972
I

1973

Réalisations Réalisuttcns Réalisätions Il) Prévisions Prévisions
- --- - ,--- -

Verwezen- , Verwezen- V('ruJezen- Vconut- Vooruit-
lijkini/""

/
lijkinoen lijkinaen (1) âchten zichten

-
--- Dépenses financières. _. Financtële llitgauen . .- . ._. 7 131 93% 12170 22 19&(1) 22 580( I)
- Investissements: --- Lnvesterirujen :

Travaux publics, - Openbare Werken ... ... '" ... 11710 12759 1634'! 20374 22 526
Fonds des Routes. - Wegenfonds .-. . _ . ... '" ... Il 196 Il 727 15019 12 500 12916
Communlcatlons. - Verkeerswezen ... .- . ... '" .-. 2982 2299 3770 5 217 6787
P.T.T. --- P.T.T. ... ... ... ... ... ... ... '" ... 76 il5 133 135 34
Education nationale. - Nationale Opvoeding ... .-. 296-1 3573 4178 '5225 6087
Culture. - Cultuur ... ... ... ... ... ... .- . .-- 157 151 246 1'73 294
Santé publique. - Volksgezondheid ... ... ... ... ..' 707 1072 1607 2 1116 3675
Agriculture. - Landbouw ... ... ... .-- ... ... ... 564 674 782 1 2:10 1 16'1
Affaires ëconornlqucs, - Econamische Zaken ... ... 46 29 10 26 22
Intérieur .. - Binnenlandse Zaken ... - .. ... ... ... 18 44 180 179 263
Affaires ëtrançères, - Bultenlnndse Zaken ... ... .. , 67 51 105 91 62
Coopération au Développement. -~ Ontiotkkelinqssemen-
werking. ", ... ... '" , .. ... ... .., .., ... .., 7 - 7 16 -
Justice. - Justitie ... ... ... ... ... ... ... ... .., 14 4 2 7 6
Finances. - Rtneneiër: ... ... '" ... ... .., ... ... 29 28 2J 30 29

---- ----- --.,.~--_._--
Sous-total (1-14). - Subtotsel [l-I«}. JO 5J4 32496 42406 48099 53862

Gendarmerie. - Rijkswacht ... ... '" ... ... ... 171 203 253 250 241
Défense nationale. - Landsverdediging ... ... ... ... 2922 2%9 4626 ;I 5J9 5117

----- -------
Sous-total (15-16). - Subtotaal (15-16). 3093 3172 4 &79 47&9 5 J5S

Programmes spéciaux: Défense national". - Speciale
ropremme' s : LandslJerdediBing ... ... ... ... ... ... 3084 ;I 160 3726 5 161 4085

-----
Sous-total (1-17). - Subtoteel (1-17), 36711 39828 51011 51l019 63305

Programmes spéciaux: Fonds d'expansion économique. ~ -- - -- 760 1000
pedale proqrnmme'; .. Fonds uoor Economische Expenste,

---~---
Total investissements (1-18). 36711 39828 5l0N 58809 64 J05
Totaal inoesterinqen (I-18).

~~I ----- -_.--
Total général (IHI). - Algemeen totaal (HU). 4J 842 63181 81007 86885

p

13.
14.

15.
16.·

17.

18.
S

3. La répartirion des engagements entre les principaux départements. 3. De verdeling van de vastleggingen over de voornaamste departe-
rncnren.

L'analyse du programme d'engagements se présente
comme suit pour les principaux départements:

De vast1eggingsprogramma's van de voornaamste depar-
tementen worden als volgt ontleed:

A. - TRA VAUX PUBLICS. A. - OPENBARE WERKEN.
Introduction. Inleiding.

Bij het opstellen van de begroting 1973 werden de kracht-
lijnen van het Plan 1971-1975 in zeer belangrijke mate
gevolgd. Aldus vertegenwoordigen de investeringen van het
Departement van Openbare Werken, voor de eerste drie jaren
van dit plan, een totaal van 56,7 % V;.1n het irnperatief pro-
gramma, dat als volgt is onderverdeeld :

Les lignes de force du Plan 1971·1975 ont été suivies clans
une très large mesure à l'occasion de l'élaboration du présent
budget. C'est ainsi que, pour les trois premières années de ce
Plan, les investissements du Ministère des Travaux publics
représentent au total 56,7 % du programme impératif, se
décomposant comme suit:

C) Estimation des paiements réels, compte tenu de la marge consta-
tée les années précédentes.

(') Rarning der werkelijke betalingen, rekening houdend met de in
vorige jaren vnstgcstelde marge.
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(/11 miljocncu.)

l\utDroutes. ... ". ',.

Voie" hyùraliliqlles. . ..

Travaux complementaires en Wallonie
Honte$. . ..

Bä thnc nts ... . .•

Lol Brunfaut .. ,

'Travaux subvidlés

Ecoles communales ct provinciales
Expansion économique... ... . ..
Equipements électriques et électromécant-

ques,

Urbanisme .
Marge. ...

54 792, I
37757,5

3000.0
16231.2
11251,1
5801,6
6777,0
2812.8
4653,2
1820,6

2308,2
(1) 12100,0

Total 159305,3

L'effort extraordinaire développé d~ns le ?omaine des
autoroutes est encore nettement marque, malgré, comme on
le signalera plus loin, le ralentissement de l'accroissement
du rythme des dépenses dans ce secteur.

Le secteur du logement, qui ne dépendait pas des Travaux
publics au moment de l'élaboration dIJ. III' Plan, a été traité
dans l'esprit de la déclaration gouvernementale.

Pour les autres rubriques, la progression de 6 % par rap-
port à 1972 a été respectée globalement conformément aux
décisions de mai 1972. Toutefois, des modifications parfois
importantes ont été apportées à certaines rubriques pour
tenir compte de l'évolution des besoins et, dès lors, des choix
différents à opérer dans les priorites.

En ce qui concerne le Fonds des Constructions scolaires
de l'Etat et le Fonds des Constructions scolaires provinciales
et communales, les majorations ont été appliquées en tenant
compte des prescriptions légales.

1. - Administration des Rotltes.

Le programme initial de 1972 comportait un montant de
25 676 millions portés it 28786 millions par l'adjonction du
programme conjoncturel. Le programme présenté pour 1973
ne s'élève qu'à 27404 millions, soit une réduction de 1 382
millions par rapport à ce qui sera réellement engagé en 1972.
Mais cette réduction résulte d'une diminution plus impor-
tante encore sur les autoroutes et d'une majoration sur les
routes ordinaires. Il importe, en effet, de faire un effort parti-
culier sur ce réseau pour lequel les besoins som encore impor-
tants et qui doit assurer les accès et les liaisons complémen-
taires au réseau d'autoroutes qui sera entièrement en service
au milieu de l'an prochain. Aussi, les crédits totaux consa-
crés aux routes passent-ils de 6504 millions, soit une majo-
ration de 1 083 millions sur Ie programme total de .5421 mil-
lions en 1972 et une majoration de 1558 millions sur le
programme initial de 4 946 millions.

Au contraire, les crédits réservés aux autoroutes passent
de 23 365 à 20900 millions, soit une diminution de 2 465
millions.

Cette réduction de l'ordre de 10 % pourrait paraître
encore faible en regard de l'effort consenti au cours des
années antérieures en vue de I'achèvemenr du réseau de base.
Il ne faut cependant pas perdre de vue que la plupart des
autoroutes restant Ö. construire au cours des prochaines
annees sont situées à proximité des villes et sont donc plus
coûteuses, C'est ainsi qu'un crédit exceptionnel de 3 mil-

C) Utilisée pour accélérer Ie programme des autoroutes en 1971, 1972
ct 1973 (total: 10498,4 millions) ainsi q lie pOlir le Fonds J'Expansion
econoruiquc en 1973 (J (JOD millions) et pour divers (601,6 millions).

69,2 %
46,8 %
60,0 'Iv
60,1 %
41.7 %
64,5 %
67,8 %
70,3 %
58,2 %
36.4 %

Auto-nclwcqcn.

W atcrwcqen,

Aanvullcnde werken In hct Wnalse qewest.

Wegen.

Gcbouwcn.

Wet Brunfaut.
Gcsuhstdieerde werken.
Gcrneente- en provinciale scholen,
Economlschc expansic,

Elcktrlsche en elektromechanische nitrustln-
gen.

Stedebouw.
Marge.

57.7 %
55.0 %

56.7 % 'I'otaal,

De buitengcwone inspanning in het dornein van de auto-
wegen is nog duidelijk te merken, niertegenstaande er in
deze sector, zoals verder aangeduid, zich een vertraging voor-
doet in de a angroei van het uitgavcnritme,

De sector Huisvesting, die bij het uitwerken van het
III" Plan nog nier tot Openbare Werken behoorde, werd
behandcld in de geest van de regeringsverklaring,

Voor het geheel van de andere rubrieken werd de stijging
van 6 % t.o,v. 1972 globaal in acht genomen in overeen-
stemming met de beslissingen van rnei 1972. Sommige rubrie-
ken ondergingen evenwel sorns diepgaande wijzigingen gelet
op de evolutie van de behoeften en de eruit voortvloeiende
opries bij het vastleggen der prioriteiten,

Voor het Fonds voor schoolgebouwen van het Rijk en het
Fonds voor Gemeentelijke en Provinciale Schoolgebouwen
werden verhogingen toegepast rekening houdende met de
wettelijke voorschriften.

I. - Bestuur der Wegen,

In het oorspronkelijk programma voor 1972 was een
bedrag voorzien van 25676 rniljoen dat op 28786 miljoen
werd gebracht door toevoeging van het conjuncrurele pro-
gramma. Het voor 1973 voorgesteld programma beloopt
slechrs 27404 miljoen hetzij een verrnindering met 1 382 mil-
joen vergeleken bij het bedrag dat in 1972 werkelijk zal vast-
gelegd worden, Deze vermindering vloeit echter voort uit een
nog belangrijker vermindering op de autowegen en een ver-
hoging op de gewone wegen. Er moet inderdaad een bijzon-
inspanning geleverd worden voor dit net waar de behoeften
nog groot zijn en dar moet instaan voor de toegangen tot en
de bijkomende verbindingen met het net van austosnel-
wegen dat volledig in dienst znl zijn in het midden van her
kornende jaar, Derhalve worden de totale kredieten voor de
wegen op 6504 miljoen gebracht, hetzij een verhoging met
1 083 miljoen op het globale programma van 5 421 rniljoen
in 1972 en een verhoging met 1558 rniljoen op het oorspron-
kelijk programma 'van 4946 miljoen.

De voor de autosnelwegen bestemde kredieten worden
daarentegen van 23 365 tot 20 900 miljoen teruggebracht,
hetzij een verrnindcring met 2465 rniljocn.

Deze vermindering met la % zou gering kunnen blijken
wanneer men kijkt naar de inspanning die tijdens de voor-
gaande [aren werd geleverd om het basisnct te voltooien.
Men mag evenwel niet uit het oog verliezen dat de meeste
autosnelwegcn die in de loop van de korneride jaren nog
moeren gebouwd worden in de nabijheid van de steden zijn
gelcgen en dat zij dus meer kesten. Aldus werd een uitzon-

(') Aangcwcnd o m her programma inzake aurosnclwegcn in 1971,
1972 en 1973 re versncllen (roraal : 10498,4 miljocn) en VOOl' het Fonds
VOOl' Economischc Expunsie in 1973 (1000 rniljoen) en voor diversen
(601,6 rniljoen),
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liards a été réservé pou r I'Intercommunale des Autoroutes
de la périphérie de Bruxelles en vue .I'acti vcr l'uclièvcmcnt
du ring. Ce montant représente une augmentation de 162S
millions par rapport au programme initial 1972 ou de 122S
millions par rapport ô cc progr:Ul1ll1e, majore du programme
conjoncturel. De même, il convient J'accorder des crédits
suffisants aux intercommunales récemment constituees, soit
1450 millions pour l'Intercommunale des Autoroutes de la
périphérie de Cha rleroi et 1 sao millions pour l 'Intercommu-
nale de Flandre occidentale. Par contre, pOllr les intercommu-
nales ayant fait l'objet de priorités au cours des années anté-
rieures ct dont les programmes principaux s'achèvent, les
crédits sont fixes en conséquence. C'est ainsi que 2 milliards
seulement sont prevus pour l'Intercommunale E 3 ct égale-
ment 2 milliards pour l'Intercommunale ES.

L'effort principal portera sur:

r le problème des rings et des voies urbaines des grandes
agglomérations. La solution de ce problème réside dans la
réalisation d'un réseau de voies modernes mais complété par
un réseau de transports en commun moderne et l'implanta-
tion judicieuse de parkings de dissuasion.

Pareille solution est notamment adoptée pour les cinq
grandes agglomérations. Une priorité pour Bruxelles est
justifiée en raison de son importance sur le plan non seule-
ment national mais international.

A cet effet, le ring autoroutier de Bruxelles doit être com-
plètement opérationnel fin 1976;

2° la réalisation d'un réseau adapté de routes ordinaires
destiné à assurer la liaison entre les autoroutes existantes. A
cette fin, dès 1973, un effort important d'investissement sera
fait en vue de construire et de moderniser les routes ordi-
naires;

3" l'entretien des autoroutes et des routes existantes. Pour
améliorer les resultats dans ce domaine, une réorganisation
des régies, entamée en 1969 après analyse de l'expérience
acquise par la regie-test de Ciney, a été programmée dans
un plan quinquennal (1972-1976). Ce plan, qui prévoit des
investissements de l'ordre de 3 291 millions, vise à mettre en
place 42 régies pour autoroutes et 56 régies pour routes
ordinaires. Ces regies dites « norrnalisées » doivent atteindre
un haut niveau de rendement par le regroupement du per-
sonnel (travail en équipes) et une mécanisation poussée du
matériel, l'équipement en matériel seul intervenant d'ailleurs
pour ± 150 millions par an dans le total des investissements
prévus sur le plan quinquennal.

En ce qui concerne l'installation de ces régies, 6 fonction-
nent actuellement dans leurs nouveaux locaux, tandis que
pour S autres, les travaux sont en cours.

Pour réaliser cette politique, le Conseil du Gouvernement
a décidé le 31 juillet 1972 d'étendre les tâches confiées au
Fonds des Routes. Il aura dorénavant à assurer, en fait, une
triple mission:

a) poursuivre les investissements en matière d'autoroutes
et de routes ordinaires;

b) assumer la viabilité du réseau routier. Cela aura pour
conséquence que les crédits destinés à l'entretien ordinaire
et extraordinaire figureront à son propre budget et non plus
au budget du Département des Travaux publics;

c) reprendre les charges résultant du service financier de
ses emprunts ainsi que la rétribution (péages) à verser aux
intercommunales autoroutières.
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derlijk krcdict van 3 miljard voorbchouden voor de Inter-
communale vun Autos nclwcgcn van de Brusselse pcriferie
tcn einde de voltooiing V:1I1de ring te versncllen. Dit bedrag
onderging cen verhoging met 162.5 miljoen vergeleken bij
her oorspronkclijk programma 1972 of met 1 225 miljoen
vergelckcn bij dit programm a vcrrncerdcrd met her con june-
tuurprogrammn, Ook moeren cr voldoende kredieren wor-
den tocgckend aan de oulangs opgcrichte intercommunales,
hetzij 1 450 miljoen aan de « lurercommunnlc des Autoroutes
de la périphérie de Charleroi" en 1500 miljoen aan de
Intercommunale van West-Vlaanderen. Voor de intercom-
munales die voorruug kregen tijdens de voorgaande [aren en
waarvan de bijzonderste programma's de voltooiing naderen
worden de kredicten dientengevolge aangepust. Zo zijn cr
slechrs 2 miljard voorzien voor de Intercommunale E 3 en
eveneens 2 rniljard voor de Intercommunale ES.

De inspanning zal voornarnelijk betrekking hebben op:

1" het problccm van ele rings en van de stedelijke wegen
in de grote agglomeraries, De oplossing van dit probleem
wordt gebracht door de verwezenlijking van een modern
wegennet, aangevuld door een modern net van gemeen-
schappelijk vervoer en de oordeelkundige oprichting van
overstapparkeerrerrein en.

Een dergelijke oplossing wordt inzonderheid weerhouden
voor de vijf grote agglomeraties. Voor Brussel wordt een
voorrang gerechtvaardigd ornwille van het belang zowel op
nationaal als op internationaal v lak.

Daarorn moet de ringautoweg rond Brussel op het einde
van 1976 operationeel zijn;

2° het verwezenlijken van een aangepast net van gewone
wegen die de verbinding tussen de bestaande autosnelwegen
moeten verzekeren, Daarom zal van 1973 af een belang-
rijke investeringsinspanning worden geleverd met het oog
op de bouwen de modernisering van de gewone wegen;

3° het onderhoud van de bestaande autosnelwegen en
wegen. Om betere uitslagen op dit gebied te boeken werd
de herinrichting van de regies, in 1969 aangevat na ontleding
van de proef genomen met de test-regie te Ciney, in een vijf-
jarenplan (1972-1976) geprogrammeerd, Dat plan waarbij
investeringen voorzien worden ten bedrage van 3 291 miljoen
strekr er roe 42 regies voor autosnelwegen en 56 regies voor
gewone wegen op te richteu. Die zogenoemd "genorma-
liseerde » regies moeren een hoog rendement bereiken door
de hergroepering van het personeel (ploegenwerk) en een
doorgedreven mechanisatie van het materieel. De uitrusting
met marerieel alleen trouwens bedraagt ± 150 miljoen per
jaar in het totaal van de in her vijfjarenplan voorziene inves-
teringen.

Wat de installatie betreft van de regies zijn er 6 die voor
het ogenblik in hun nieuwe lokalen werken terwijl de werken
aan de gang zijn voor 8 andere.

Om dit beleid te verwezenlijken heeft de Regeringsraad
op 31 juli 1972 beslist de aan het Wegenfonds toevertrouwde
opdrachten uit te breiden. In feite zal het voortaan een drie-
voudige taak te vervullen hebben:

a) de investeringen inzake autosnelwegen en gewone
wegen voortzetten;

b) zorg dragen voor de bruikbaarheid van het wegenner,
Zulks zal tot gevolg hebben dat de voor het gewoon en
buitengewoon onderhoud besternde kredieten op zijn eigen
begroting zullen voorkomen en niet meer op de begroting
van hct Departement van Openbare Werken;

c) het overnemen van de lasten voortvloeiend uit de finan-
ciële dienst van zijn Ieningen alsrnede van de retributie (rol-
gelden) die aan de intercommunales voor autosnelwegen die-
nen gestort te worden.



Le Fonds des Routes disposera à eet effet d'un crédit de
9,6 milliards, dont 5 milliards à prélever sur les recettes
ordinaires et 4,6 milliards qui devront provenir du relève-
ment du droit d'accise sur les carburants. Ce crédit couvrira
les charges suivantes:
- charges financières des emprunts: 6,4 milliards;
- péages aux intercommunales d'autoroutes: 2,1 milliards;

- entretien du réseau routier: 1,1 milliard.

Il va de soi que ces extensions de la mission du Fonds des
Routes supposent l'adaptation de son statut et de sa struc-
ture.

Le projet de loi sera bientôt déposé.

••••••
Dans le but de remédier aux difficultés résultant de la

densité toujours croissante de la circulation sur le réseau
routier belge, d'importants programmes sont en cours de
réalisation; ils visent à:

a) améliorer les conditions de la circulation et éliminer
les risques inhérents à des situations dangereuses: bonne
conception des carrefours et des autres points critiques,
signalisation adéquate, éclairage de plus en plus étendu des
autoroutes, des routes principales et des carrefours, marqua-
ges efficaces, autant que possible en matériaux durables;

b) atténuer les conséquences éventuelles d'un accident:
pose de barrières de sécurité, isolation ou même élimination
d'obstacles permanents en bordure des voies de circulation,
installation de bornes téléphoniques reliées directement au
centre de secours « 900» le plus proche.

Enfin, les autoroutes seront dotées d'équipements annexes,
notamment de motels, restaurants, stations service et par-
kings.

II. - Administration des Voies hydrauliques.

Dans le cadre de la répartition des crédits entre les diffé-
rents secteurs, le programme de 1973 s'élève à 13 252 mil-
lions contre 13 867 millions pour le programme initial 1972
et 15 300 millions pour le programme total (y compris le
programme conjoncturel).

Toutefois, la réduction ne porte pas sur les grandes réalisa-
tions en cours. Il importe de maintenir les 2 milliards prévus
annuellement pour Zeebrugge, ce qui implique le maintien
du milliard de crédits parallèles pour la Wallonie. Les tra-
vaux d'extension du port d'Anvers sur la rive gauche doi-
vent se poursuivre pour faire suite aux réalisations en cours
à l'écluse de Kallo. De même, le crédit nécessaire à la pour-
suite du programme des grands barrages ne pourra être
réduit. Il en résultera ainsi une réduction sérieuse de toutes
les autres rubriques du programme des voies hydrauliques.

Voies navigables.
Dans le cadre de la loi de 1957 relative à la mise de cer-

taines voies de navigation au gabarit de 1 350 tonnes, la
majeure partie du réseau des voies navigables visé à ladite loi
a été modernisée ces dernières années. Cependant, certaines
sections de cours d'eau restent à moderniser; c'est notam-
ment le cas du Haut-Escaut, dont le calibrage sera poursuivi
en 1973.
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Met het oog daarop zal het Wegenfonds beschikkcn over
een krediet van 9,6 miljard waarvan 5 miljard af te nernen
van de gewone ontvangsten en 4,6 miljard moeten voort-
komen van de accijns op de brandstoffen, Dit krediet zal
volgende lasten dekken:
- financieringslasten van de leningen: 6,4 miljard;

tolgelden aan de intercommunales voor autosnelwegen :
2,1 miljard;
onderhoud van het wegennet: 1,1 miljard.

Het spreekt van zelf dat die uitbreiding van opdrachten
van het Wegenfonds de aanpassing veronderstelt van zijn
statuut en van zijn struktuur,

\X'eldra zal cen wetsontwerp in die zin worden neer-
gelegd.

***
Om te verhelpen aan moeilijkheden die onrstaan wegens

de steeds maar stijgende dichtheid van het verkeer op het
Belgisch wegennet werden ornvangrijke programrna's op
touw gezet; ze beogen:

a) de verbetering van de verkeersomstandigheden en de
uitschakeling van de aan gevaarlijke toesranden inherente
risico's: de degelijke conceptie van kruispunten en andere
kritische plaatsen, een aangepaste signalisatie, de steeds ver-
der doorgedreven verlichting van de autosnelwegen, hoofd-
wegen en kruispunten, het uitvoeren van afdoende marke-
ringen en zulks in de mate van het rnogelijke met duurzaam
materiaal;

b) milderen van de eventuele gevolgen van een ongeval:
plaatsen van stootbanden langs de middenberm van de
aurosnelwegen, isolering of zelfs verwijderen van de perma-
nente hindernissen langs de rijwegen, plaatsen van telefoon-
posren waardoor rechtstreeks in verbinding kan getreden
worden met de dichtsbijgelegen hulppost ,,900 ".

De bouw van autosnelwegen zal worden aangevuld met
de installatie van neveninrichtingen, inzonderheid van motels,
restaurants, dienststations en parkeergelegenheden.

II. - Bestuur der Waterwegen.

In het raam van de verdeling van de kredieten tussen de
verscheidene sectoren, zal het programma voor 1973 13 252
miljoen bedragen in plaats van 13 867 miljoen voor het
oorspronkelijk programma 1972 en 15 300 voor het totaal
programma (met inbegrip van het conjunctureel programma).

De vermindering zal niet doorgevoerd kunnen worden op
de aan de gang zijnde grote verwezenlijkingen, De jaarlijks
voor Zeebrugge voorziene 2 miljard moeten behouden blijven,
Daaruit volgt ook het behoud van het daarmee gelijklopende
krediet van een miljard voor Wallonië. De werken tot uit-
breiding van de Antwerpse haven op de linkercever moeten
voortgezet worden om aan te sluiten bij de aan de gang
zijnde verwezenlijkingen aan de sluis te Kallo. Ook het voor
de voortzetting van het programma van grote stuwdarnrnen
nodige krediet zal niet verminderd kunnen worden. Daaruit
volgt derhalve een ernstige vermindering van al de andere
rubrieken van het programma inzake warerwegen.

De beuaarbare u/aterlopen.
In het kader van de wet van 1957 betreffende het geschlkt-

maken van bepaalde scheepvaartwegen voor schepen van
1 350 ton werd de laatste jaren het merendeel van her in die
wet bedoelde waterwegennet gernoderniseerd. Er blijven
evenwel nog zekere rivierpanden te moderniseren, dit is
o.rn. het geval voor de Bovenschelde waarop in 1973 verdere
profielverruimingswerken zullen worden uirgevoerd,



Parallèlement à la mise dn rése'lu des voies navigables au
gabarit de 1 350 tonnes, Oll cont inuern la modernisation du
canal Albert ct du canal maritime ßruxclles-Rupel, grâce
aux mo/ens \1e, tinanccmcnt extra-budgétnires déjù utilisés
les annees prccédenrcs.

Ports maritimes.
La poursuite cie l'nrnénagernent d'un port marrume sur la

rive gauche de l'Escaut il Anvers ct les travaux en vue cie
rendre le port de Brugge-Zeebrugge accessible aux navires
de 125 000 tonnes, sont les éléments principaux du pro-
gramme des travaux portuaires, lequel comporte évidem-
ment aussi l'aménagement du chenal de navigation de
l'Escaut, en aval d'Anvers.

Barrages-réservoirs.
On a entamé, en 1972, la construction du barrage cie

l'Eau d'Heure à Silenrieux. La construction de cet ouvrage
représente une entreprise d'envergure qui, nécessairement,
comportera divers travaux devant être mis séparément en
adjudication. Après la mise en adjudication cl'une grande
partie des travaux de génie civil en 1972, l'année 1973 verra
celle des travaux d'équipement électromécanique.

III. - Régie des Bâtiments.

L'Etat a un très grand besoin de bâtiments administratifs.
Des études effectuées récemment ont révélé que, dans les
grands centres et principalement dans l'agglomération bru-
xelloise, la construction par l'Etat présente, à long terme,
pour le Trésor, des avantages considérables en regard de la
politique de prise en location suivie jusqu'à présent. En
remplacement de cette dernière, il y a lieu de lancer, dans
les grandes villes, une politique de construction rationnelle.

Par le passé, on a trop souvent acheté de vieux immeubles,
pour les remettre à neuf. Cette méthode s'est avérée peu
rentable. A l'avenir, la Régie ne procédera plus à l'acquisition
d'immeubles que si ceux-ci se trouvent à l'état neuf et s'ils
peuvent être mis en service sans importants travaux de réfec-
tion.

On poursuivra le regroupement en des cités administrati-
ves dans les principales villes, des services publics (Etat, pro-
vince, agglomération, fédération, commune). Semblable cons-
truction permettra au Trésor de réaliser de substantielles
économies.

Il entre dans les intentions de la Régie des Bâtiments de
contribuer, aussi largement que possible, à l'industrialisation
du bâtiment. L'instauration de systèmes de construction
industrialisés, qui sont apparus efficaces, comprimera sensi-
blement les prix et réduira fortement les délais d'exécution.

Pour réaliser ce programme, la Régie bénéficie d'une dora-
tion inscrite au budget extraordinaire du Département des
Travaux publics; elle est en outre autorisée à émettre des
emprunts.

IV. - Administration de l'Electricùé et de l'Electromécani-
que.

En 1973, cette Administration consacrera son activite aux
objets ci-après:

L Etude, exécution et entretien des équipements électri-
ques et électromécaniques des voies navigables et des routes.

2. Etude, exécution ct entretien des installations d'éclai-
rage public, de signalisation, de direction et de téléphonie des
autoroutes.
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Bencvcns het net van de 1 350 ton wordt de modernise-
ring voortgezet v.in het Albertkanaal en van het Zeckanaal
Brussel-Rupel dank zi] de cxrrn-budgettaire financieringsmid-
delen, die ook rceds voor de vorige jaren aangewend wcrden,

De zeehatrens,

De verdere uirhouw van ccn zeehaveu op cie linker Schelde-
oever te Antwerpen en hcr rocgankclijk rnaken van de haven
van Brugge-Zeebrugge voor cie J 25 000 ton rnetende zee-
schepen, zijn de hoofdhrokkcn van het programma der
havenwerken dat naruurlijk ook de vcrbctcring omvat van
de vaargeul in de Schelde afwaarts van Antwerpen,

De stuurdammen,

In 19ï2 werd een aanvang gcmaakt met de bouw van
de stuwdarn op de waterloop Eau d'Heure te Silenrieux.
De bouw van deze stuwdam is een aanzienlijke ondcrnerning
die uiteraard bestaat uit verschillende afzonderlijk aan te
besrcden werken. Na de aanbesteding in 1972 van een groot
deel van de werken van burgerlijke bouwkunde, zullen in
1973 de elektromechanische uitrustingen worden aan-
besteed,

III. - Regie der Gebouioen,

De nood aan adrninistratieve staatsgebouwen is enorm
groor. Recente studies hebben uirgewezen dat in de grote
centra en bijzonder in de Brusselse agglornerarie zelf bouwen
op lange terrnijn veel voordeliger is voor de Schatkist dan
de tot hiertoe voornamelijk gevolgde politiek van inhuringen,
In de plaats daarvan moet er in de grote steden gesrart wor-
den met een rarionele bouwpolitiek,

In het verleden heeft men al te vaak oude gebouwen opge-
kocht teneinde ze op te kalfareren, Deze methode is weinig
rendabel gebleken. De Regie zal in de toekornst nog enkel
overgaan tot de aankoop van gebouwen indien deze zich in
nieuwe staat bevinden en indien het duidelijk is dat z.i] in
gebruik kunnen genomen worden zonder over te gaan tot
belangrijke aanpassingswerken.

Het is de bedoeling in dezelfde stad de bestaande open-
bare diensten (Staar, provincie, agglomeratie, Iederarie,
gerneente) te verenigcn in één adrninistratief centrum, gernak-
kelijk bereikbaar door het publiek. Een dergelijke constructie
zal leiden tot belangrijke besparingen voor de Schatkist,

Het ligt in de bedoeling van de Regie der Gebouwen zoveel
mogelijk bij te dragen tot de industrialisering van het bouw-
bedrijf. Het invoeren van efficiënt gebleken gelndustriali-
seerde bouwsysrernen zal de prijzen en de uitvoeringstermij-
nen gevoelig drukken.

Om dit programma te verwezenlijken wordt voor de Regie
op de buitengewone begroting van Openbare Werken een
dotarie ingeschreven; ze mag daarenboven leningen uit-
schrijven,

IV. - Bestuur voor Elektriciteit en Elektromechanica.

In 1973 zal het Bestuur zijn acriviteit wijden aan:

1. Srudie, uitvoering en onderhoud der elektrische- en
elektrornechanische uitrustingen op de warerwegen en de
wegen,

2. Studie, uitvoering en onderhoud op de aurowegen van
de insrallaties va n openbare verlichting, signalisatie, beweg-
wijzering, relefonie.



3. Etude, exécution ct entretien des installations d'éclai-
rage public, dl' signalisation et de direction des routes ordi-
naires de l'Etat,

4, Etude, exécution et entretien des installations nécessai-
res pour la solution des problèmes cl'automation et d'infor-
mation touchant aux routes ct aux voies navigables, en vue
de la prévention des inondations et des embouteillages.
Contrôle permanent des réserves d'cau superficielle et sou-
terraine ct, pour nos routes, contrôle permanent de la densité
du trafic, avec réglage automatique de la circulation,

5. Coordination d'installations de signalisation dans les
agglomérations urbaines.

6. Etude, exécution et entretien de l'équipement électrique
et électromécanique des bâtiments de l'Etat, comprenant
notamment les postes de transformation, la distribution
d'énergie, les installations d'éclairage, les installations de
chauffage et de conditionnement d'air, les ascenseurs, les
installations de transport.

7. Etude et exécution d'installations de téléphonie, de
paratonnerres et autres installations à courant faible dans
les bâtiments de l'Etat.

V. - Administration de l'Urbanisme et de /' Aménagement
du Territoire.

L'année 1973 verra se poursuivre l'élaboration des projets
de plans de secteur sur base de prescriptions urbanistiques
générales conformes, dans les grandes lignes, aux conven-
tions discutées dans le cadre du Benelux.

Divers problèmes seront étudiés à cet égard: adaptation
des plans de secteur au point de vue du réseau des zones
artisanales, résidences de week-end (pour lesquelles une
étude sociologique sera faite), insertion dans les plans de
secteur d'une série de zones de services (en liaison avec la
Commission des shopping-cenrers).

Le problème de la protection de la nature et de l'environ-
nement fera l'objet d'une attention toute spéciale, notam-
ment par la poursuite de l'étude, déjà en cours, relative à la
protection des dunes.

La politique à suivre en matière d'aménagement du terri-
toire sera axée sur le transfert des plans de secteur aux
administrations; en l'occurrence les fédérations pourraient
jouer un rôle important. En attendant, certains problèmes,
ne pouvant être résolus par l'intermédiaire des plans de sec-
teur, doivent être repris par les plans communaux. On comp-
tera donc, à cet égard, sur la collaboration des communes,
afin de régler les problèmes qui réclament un examen détaillé
comme par exemple ceux qui concernent les zones résiden-
tielles non intégrales, les zones résiduaires et les petites entre-
prises artisanales.

Parallèlement à ces problèmes très concrets, ont lieu des
recherches fondamentales. En prerneir lieu, on a entrepris de
rassembler toutes les donnees relatives il l'aménagement du
territoire, de les trier et de les mettre sur ordinateur.

Cette opération s'effectue en collaboration étroite avec le
service d'information et de programmation. Toutefois, on
songe également à utiliser ces données, non seulement en
tant que statistiques, mais également en tant que moyen
d'arrêter des modèles. Ces derniers permettront de soumettre
au Gouvernement des solutions de rechange quant à la poli-
tique à mener; elles seraient accompagnées d'une discussion
sur la répercussion qu'aura l'une ou l'autre option sur l'amé-
nagement futur du territoire.

[ 147 ] 4 (1972-1973).

3. Studio, uitvoering en onderhoud op de gewonc rijks-
wegen van de installaties van openbare verlichting, signa-
lisatic, bewegwijzering,

4. Studie, uitvoering en onderhoud van de installaties
voor de oplossing va n de automatie- en inforrnatieproblernen
voor wegen en waterwegcn, ter voorkoming van overstro-
mingen en verkccrsopstoppingcn, ßestendigc controle van
bovengrondsc en oudergrondsc waterrcscrve en, voor onze
wegen, cen bcstendigc controle ovcr de vcrkeersdichthcid Illet
aurornarische regeling van het verkcer.

5. Coördinatie van seininstallaties in stedelijke agglo-
rneraties,

6. Studie, uirvocring en onderhoud van elektrische en
elekrromechanische uitrusting van de rijksgebouwen bevat-
tende onder meer de omvorrningsposten, cie encrgievcrdcling,
de verlichtingsinstallaties, verwarmings- en luchtconditione-
ringsinsrallaries, liften, transportinstallaties.

7. Studie en uitvoering van relefooninstallaties, bliksem-
afleiders en andere zwakstroominstallaties in de Rijksgebou-
wen.

V. - Bestuur van de Stedebouu/ en de Ruimtelijke Ordening.

In 1973 zal de uitwerking van de ontwerp-gewestplannen
op grond van de algernene planologische voorschriften vol-
gens de grote lijnen van de in Benelux-verband besproken
gegevens voortgezet worden.

Diverse problemen zullen besproken worden : aanpassing
van de gewest-plannen voor wat betreft het netwerk van de
ambachtelijke zones, weekendverblijven (waarvoor een socio-
logische studie voorzien is), inlnssing in de gewest-plannen
van een reeks dienstverlenende zones (in sarnenwerking met
de Comrnissie van de shopping-centra).

Aan het probleem van de natuurbescherming en van het
milieubeheer zal een bijzondere aandacht besteed worden
inzonderheid door de voortzetting van de studie betreffende
de bescherrning van de duin-gebieden.

Het beleid inzake ruimtelijke ordening is gericht op een
verder doorstrornen van de gewest-plannen naar de besturen;
hier zouden de federaties een belangrijke rol kunnen spelen.
In afwachting moeren bepaalde problemen die niet kunnen
opgelost worden via de gewest-plannen ondervangen worden
door de gerneentelijke plannen, Er wordt daarbij dus gere-
kend op de sarnenwerking met de gerneenren opdat pro-
blemen die een gederailleerd onderzoek vragen zoals de nier
integreerbare woongebieden, de afwerkingszones, de kleine
arnbachtelijke ondernemingen hun beslag zouden kunnen
krijgen,

Naast deze zeer concrete en problemen, wordt ook gedacht
aan het fundamenreel onderzoek. Vooreerst werden pogingen
ondernomen mil al de gegevens die betrekking kunnen heb-
ben op de gebiedsordening, te verzamelen, te schiften en in
de ordinator te stoppen,

Dit gebeurt in nauwe sarnenwerking met de dienst voor
inforrnatie en programmatie. Evenwel wordt ook gedacht
aan het gebruik van deze gegcvens, niet alleen als statist.sch
rnateriaal, rnaar eveneens als hulpmiddel bij het bepalen van
modellen. Deze zullen toelaten beleidsalternatieven aan de
Regering voor te leggen met een discussie orntrent het impact
van een of andere optie op de toekomstige gebiedsordening.
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L'assainissement des sites charbonniers désaffectés sc pour-
suit activement. On entamera bientôt l'étude relative il la
modification de la législation, en VUL: d'élargir le champ
d'application de la loi ~ tous les établissements fermés ct á
la rénovation intégrale des sites.

Le Service du Plan Vert s'occupera des aménagements
modernes à opérer dans les parcs publics de l'agglomération
bruxelloise, de lcquipcnicnt des pépinières de l'Etat, des
travaux de plantation le long des routes ct de l'entretien
d'avenues, de pièces d'cau ct de parcs.

Une grande partie de l'activité se portera sur la protection
des zones vertes, laquelle sera réalisée par voie d'acquisi-
tion par l'Etat ou par l'octroi de subventions aux pouvoirs
subordonnés.

VI. - Administration des Travaux subsidiés et de la Recons-
truction.

Le programme comporte, d'une part, une intervention
financière dans les travaux d'infrastructure a exécuter par
les pouvoirs publics régionaux et locaux et, d'autre part, la
prise en charge directe par l'Etat de I'équipemcnr de l'infra-
structure dans les quartiers d'habitations sociales groupant
au moins 25 habitations.

Dans le cadre du programme général des nouvelles habi-
tations sociales à réaliser en 1973 et compte tenu, d'une
part, des terrains à bâtir équipés déjà disponibles et, d'autre
part, des équipements qui ne devront être imputés qu'en
1974, le crédit nécessaire à l'équipement de quartiers est
prévu à concurence d'environ 20000 logements,

VII. - Fonds d'Expansion économique et de Reconversion
régionale.

L'équipement des zonings industriels a fait l'objet d'une
série de décisions du C.M.C.E.S. Ces décisions impliquent
des travaux dont les engagements devront être opérés en
1973; aussi, le montant à prévoir sous la rubrique de l'équi-
pement des zonings doit-il être porté à 1500 millions.

Mais ces zonings doivent être pourvus d'accès routiers
convenables, L'expérience de 1972 montre déjà que la sup-
pression de la rubrique des routes d'accès aux zonings est
inapplicable. Aussi, importe-t-il de prévoir pour ces routes
un montant de 310 millions.

Finalement, l'assainissement des sites charbonniers doit se
poursuivre et être étendu aux sites industriels désaffectés.
La loi sera modifiée dans ce sens. Cette extension entraînera
des engagements de 201 millions.

Au total, c'est donc 2 011 millions qu'il y a lieu de prévoir
au Fonds d'Expansion économique pour les besoins du
Ministère des Travaux publics. C'est une majoration impor-
tante par rapport aux 1520 millions de 19ï2.

VIII. - Administration du Logement.

L'effort en matière de logement social, dont il est question
par ailleurs, est illustré par le montant du programme des
sociétés de logement, qui est repris dans le secteur des orga-
nismes d'intérêt public. Le programme d'engagement 1973
est fixé au total à 15 585 millions, contre un programme
ajusté pour 1971 de 10388 millions et en 1972, un pro-
gramme initial de 10587 millions porté à 13671 millions
notamment en raison de l'octroi d'un programme conjonctu-
rel de 2 300 millions.
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Men is volop bczig met hcr s.mcren VJI1 de vcrlatcn steen-
koolvesugingen en weklm wordt de studie aangcvut betref-
fende de wijz.iging van de wctgcving, tcncinde de wet te
kuuncn tocpusscn op at de gcslotcu mi jninsrellingen en op
de integrale ornvorming van hcr landschap.

De Dienst van het Croenpl.m staat in voor de moderne
aa npassingcn in de opcnbare purkcn van de Brusselse agglo-
ruer atie, de uitrusting van de Sraarskwekerijen, de beplan-
tingswcrkcn lnngs de wcgcn en hct ondcrhoud van lanen,
viivcrs en parken,

Een groot deel van de activitcit wordt toegcspirst op de
bcschcrming van groene zones, wclkc door aankoop door de
Staar of door toclugcn aan ondergcschikte bcsturen ver-
wcz enlijkt wordt.

VI. - Bestuur Gesubsidieerde Werken en Wederopbollfll.

Het programma behelst cnerzijds een financiële tcgemoet-
koming in de door de gcwestelijke bcsturen uit te voeren
infrastructuurwerken en anderzijds de rechtstreekse ten laste-
legging van de Sraat van de infrastructuuruitrusting in de
sociale woonwijken met meer dan 25 woongelegenheden.

In het raam van het algemeen programma der in 1973 te
verwezenlijken nieuwe sociale woongelegenheden en reke-
nig houdende enerzijds met de reeds beschikbare uitgeruste
bouwrerreinen en, anderzijds, met de uitrusringen die slechrs
in 19ï4 zullen moeten aangerekend worden, wordt het
nodige krediet voorzien voor de uitrusting van woonwijken
tot beloop van circa 20 000 woningen.

VII. - Fonds uoor Economische Expansie en Regionale
Reconuersie.

In verband met de uitrusting van de industriezones heeft
het M.C.E.S.C. een reeks beslissingen gerroffen, Die beslis-
singen slaan op werken waarvoor de vastleggingen in 1973
moeren gedaan worden; derhalve moet het bedrag dat onder
de rubriek van de uitrusting van de zonings te voorzien is
op 1500 rniljoen gebracht worden,

Deze zones moeten evenwel degelijke toegangswegen krij-
gen. De ervaring in 1972 toont ons reeds dat de schrapping
van de rubriek der toegangswegen tot de zones nier kon roe-
gepast worden. Voor die wegen dient derhalve een bedrag
van 310 rniljoen voorzien te worden,

Ten slotte moet de sanering van de steenkolenvestigingen
vocrtgezet wordcn en uitgebreid tot de buiten dienst gestelde
industrievestigingen. De wet zal in die zin gewijzigd worden.
Deze uitbreiding zal vastleggingen ten belope van 201 mil-
joen tot gevolg hebben.

In toraal moeten er dus 2 011 miljoen voorzien worden
op het Fonds voor Econornische Expansie ten behoeve van
het Ministerie van Openbare Werken. Het is een zeer aan-
zienlijke verhoging vergeleken bij de 1 520 rniljoen in 1972.

VIII. - Het Bestuur van de Huisuesting.

De inspanning ten bate van de sociale huisvesting waarvan
elders gcwag gemaakt wordt vindt men terug in het bedrag
van het programma V<1nde maatschappijen voor huisvesting.
Het vasrleggingsprograrnma 1973 is vastgesteld op een totaal
bedrag van 15585 rniljoen, tegenover een aangepast pro-
gramma 1971 van 10388 en een oorspronkelijk programma
van 10 S87 miljoen dat op 13 671 miljoen gebracht werd,
inzondcrheid door het verlenen V,Ul een conjunctuurpro-
gramma van 2300 miljoen, in 1972.



B. - CO ,\1l'vfLINl CATIONS.

En ce qui concerne le transport ferroviaire, IJ politique
reste axée sur le n-uouvellcmcut ct le développement du
matériel roulant ct sur l'atlgmcntatioll des services rendus
aux voyageurs ct !t l'industrie. Ln modernisation du parc de
voitures et de wagons s'impose. D'ailleurs, une p.rrric en est
tout ù fait vieillie ct ne répond plus aux besoins. De plus,
le chemin de fer doit être Ù même de faire face aux nouveaux
trafics: le trafic suburbain et de navette, le transport
interurbain ct international cie voyageurs ct le transport de
marchandises qui s'oriente de plus en plus ven des trains
complets, des wagons sp écialiscs et le transport combiné. Un
tel renouvellement doit cependant pouvoir se fonder sur une
modernisation ct un développement des installations fixes.
L'électrification de certaines lignes, l'aménagement de l'infra-
structure ferroviaire dans les ports et le développement de la
capacité nécessaire au trafic ferroviaire autour des grandes
agglomérations en constituent les principaux aspects.

Sur un programme budgétaire total de 1742 millions
accepté par le Gouvernement, SOO millions seront utilisés
pour l'électrification, 380 millions pour l'aménagement des
lignes ferroviaires des grandes ngg lornérations, 126 millions
pour la desserte des ports,

D'autre part, des préparatifs sont en cours en vue de
l'augmentation de la vitesse sur les principaux axes et de
l'aménagement d'une première ligne à très grande vitesse,
qui reliera Bruxelles, Paris et Londres. On continuera à atta-
cher beaucoup d'importance au problème des passages à
niveau. La sécurité routière aux passages à niveau sera ren-
forcée et 280 millions seront réservés à la suppression de
passages à niveau.

Les investissements précités seront effectués conformément
au Plan 1971-1975 ct au programme 1971-1979 établi par
la s.N.C.B.

Il va de soi que l'exécution du réseau-métro au cœur même
des grandes villes entraîne des investissements importants.
Aussi, dans le budget extraordinaire du Département des
Communications, les crédits afférents à la réalisation du
réseau-métro en constituent un poste important. Malgré la
limitation de l'augmentation du programme d'investissement
1973 au programme initial de 1972 majoré de 6 %" le Gou-
vernement a accepté le programme d'investissement budgé-
taire pour les métros de 4 229 millions dont 2 131 millions
pour Bruxelles.

D'autre part, un programme extra-budgétaire à financer
par les sociétés de transports urbains de 2 422. millions a été
accepté, dont plus de 1 900 millions pour Bruxelles compre-
nant notamment UD montant important pour l'achat de
rames de métro.

Entre-temps, dans toutes les villes, de nouvelles voiture'>
de tramway et des autobus devront être acquis afin de
remplacer les anciens véhicules qui, par leurs coûts d'entre-
tien et de réparation l'levés, rendent l'exploitation déficitaire
et nuisent à l'image du transport en commun.

Il importe de souligner l'importance économique que revê-
tent pour notre industrie nationale les programmes de renou-
vellement et d'achat de matériel par la S.N.C.B. et nos
sociétés de transport en commun.

En ce qui concerne la navigation intérieure, le Plan
prévoit la continuation du développement de l'infrastruc-
ture des voies navigables conformément aux normes euro-
péennes. Ceci permettra l'utilisation de bateaux plus grands,
plus spécialisés et par conséquent plus économiques, sur Lt
majeure partie du réseau. Cela Slippose cependant que la
navigation intérieure dispose d'une flotte moderne. La flotte
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ß. -- VFRKEFRSWEZl:N.

Inzake hcr spoorvcrvocr blijft het bcleid gericht op ele
vernieuwing en de uirlirciding van lier rollend mutericei, en
op hct vcrhogcn v.in de dicnstvcrh-niug aan de rcizigcrs en
aa n lier bcdrijfslcvcn. De modcrniscring van hct rijtuig- en
wngcnpark dringt zich srcrk op. Fen dccl l'l'van is irnmers
vollcdig vcroudcrd en bcantwo ordt nier meer aan de behoef-
tcn. Vcrdcr moeren de spoorwegcn in sra at worden gestcld
0111 nicuw onrstanc trafickcn op te vangen : her voorsrcdelijk
en pendelverkccr, hct intcrstcdclijk en inrcrnarionaal reizi-
gersvcrkcer en het gocdcrcnvcrvocr, dat zich meer en meer
oriêntecrr naar geslotcn rrcincu, gespecialiseerde wag ens eu
gecombincerd vcrvocr. Zulke vernieuwing moct cch te r kun-
nen stcunen op ecu modcrnisering en uitbrciding van de vaste
installaries. De clccrrificarie van cnkele lijncn, de aanleg van
spoorinfrastructuur in de havcns en de uitbreiding van de
capaciteit ten bchoeve van het treinverkeer rond de grote
agglorneratics staan hierbij op het voorplan.

Aldus op een totaal budgertair programma van 1742 mil-
joen dar aa nvaard werd door de Rcgeriug zullen 800 miljoen
gebruikt worden voor de clcctrificutie, 380 rniljocn voor het
aanpassen van het spoorverkeer rond de grote agglomeraries
en 126 miljoen voor de spoorweginfrastructuur in de havens,

Bovendien worden voorbereidingen genorncn tot een snel-
heidsverhoging op de voornnarnste assen en tot de aanleg
van de ecrste snelspoorlijn die Brussel, Parijs en Londen ver-
bindt, Veel aandachr zal bestccd blijven aan het problcern
van de overwegen, De verkeersveiligheid aan de overwegen,
zal versterkt worden en 280 miljoen zal voorbehouden wor-
den voor het afschaffen van overwcgcn.

Voornoernde investeringen zullen worden verricht conform
het Plan 1971-1975 en het programma 1971-197.9, zoals uitge-
werkt door ele N.M.B.s.

De uitvoering van het metronet in het hart zelf van de
grote steden gaat uiteraard gepaard met belangrijke inves-
teringen. De kredieten die op de buitengewone begroting
van het Departement van Verkeerswezen voor de verwezen-
lijking van het metronet worden uitgetrokken vormen dan
ook een voorname post ervan. Ondanks de beperking in de
verhoging van het investcringsprogramrna 1973 tot het ini-
tiaal programrna 1972 verhoogd met 6 % werd door de
Regering h et budgettair investeringsprogramma voor de
metros op 4229 miljoen vasrgesteld waarvan 2 131 rniljoen
voor Brussel.

Van de andere kant werd een extra-budgettair programma
van 2422 miljoen aanvaard dar gefinancierd dient te worden
door de stedelijke vervoerrnaatschappijcn. Hiervan zijn 1 900
miljoen voor Brussel besternd, een belangrijk bedrag voor
de aankoop van rnetrosrellen hierinbegrepen.

Ondertussen dienen voor alle steden nieuwe trarnrijtuigen
cn autobussen te worden aangekocht orn de verouderdc voer-
tuigen te vervangen die wegens hun hoge onderhouds- en
herstellingskosten de exploitatie mede verliesgevend maken
en het imago van het gerneenschappelijk vervoer naar bene-
den drukken.

De aandacht dient gevestigd te worden op het economisch
belang voor onze nationale industrie van de vernieuwings-
programma's en de aankoop van rnarerieel door de N.M.B.S.
en de gemccnschappelijke vervoermaatschappijen.

Inzake de binnenvaart voorziet het plan de vcrdere
uitbouw van de waterwegeninfrasrructuur volgens Europese
norrnen. Hierdoor zal het gebruik van grotere, gespeciali-
seerde en dus meer economische vaartuigen op een groot
deel van het net rnogelijk worden. Zulks veronderstelt echter
dat de binncnvaarr beschikt over een modern uitgerusre
vloot, Tot op heden bezit de Belgische binncnvaartvlcot de
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interieure belge possèclc jusqu'ici le degre de motorisation le
plus élevé d'Europe ct nouobst.mr le morcellement sur un
grand nombre d'<:lltl"eprises, on constate une intense recon-
version vers de plus grandes unités.

Un Comité National pour l'Infrastructure des aéroports
fut créé dernièrement en vue de l'élaboration cl'une infra-
structure aéroportuaire planifiée et rationnelle. Le problème
Je la constitution de capitaux, qui est né de l'acquisition de
nouveaux types d'avions toujours plus grands, fait l'objet
J'une étude approfondie. D'autre part, la Régie des Voies
aériennes accorde une attention tome spéciale à la limita-
tion des inconvénients provenant du bruit aux alentours des
aerodromes. De plus, la Régie continuera à équiper de
façon substantielle les aéroports existants.

Le programme d'investissement de 950 millions accepté par
le Gouvernement ne permet que la continuation des travaux
engagés antérieurement, à l'exclusion de toute extension pour
une nouvelle zone de fret à l'aérodrome national.

Un programme d'investissement de 250 millions a été
accepté, dont 120 millions pour le tourisme social et 110
millions pour l'equipement touristique.

c. - SANTE PUBLIQUE ET FAMlLLE.

Le programme global des investissements à réaliser par
le Département de la Santé publique et de la Famille au cours
de l'année budgétaire 1973 s'élève à 7,5 milliards contre
4,5 milliards au budget initial de 1972.

Un programme complémentaire d'investissement fut toute-
fois décidé dès l'investiture du Gouvernement.

Ce programme comportera pour la Sante publique deux
volets bien distincts:

1. En vue de porter à 2 milliards les crédits d'engagement
déjà prévus au budget initial, un supplément de 978 millions
a été attribue au financement des travaux d'épuration des
eaux usees.

2. 412 millions accordés à titre de relance conjoncturelle
furent affectés a un programme d'urgence constitué par des
travaux de haute technicité pouvant être réalisés immediate-
ment dans le but de stimuler l'emploi.

Les crédits d'engagement de 1972 s'élevaient ainsi globale-
ment il. 6,1 milliards.

Le programme des investissements pour 197.3 sera financé
par les ressources prévues au budget extraordinaire propre-
ment dit pour 3,7 milliards, par voie d'emprunt auprès du
Crédit communal, pour 3,2 milliards, ct à la charge des cré-
dits d'expansion économique attribués à la Sante publique,
pour 0,6 milliard.

Les grands secteurs de ce programme sont commentes
brièvement ci-après:

ta politique du Département en matière de distribution
d'eau vise principalement à augmenter la production d'eau
alimentaire, il. faire accélérer l'établissement de nouveaux
réseaux et de réserves d'eau, ct à protéger et contrôler l'eau
de distribution. Les subsides qui pourront être accordés en
1973 en matière de travaux de distribution d'eau des commu-
nes, des intercommunales et de la Société nationale de Distri-
bution d'Eau s'élèvent à 1 milliard.

La disposition de l'accord gouvernemental prévoyant
l'octroi d'un crédit annuel de 2 milliards pour le financement
des installations d'épuration des eaux usées sera également
respectée en 1973. L'installation des trois sociétés d'épura-
rion dont la création est prévue par la loi du 26 mars 1971
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hoogstc motorisutie van Europ.i en werd nietregenstaande
de versnippcring ovcr ccn groot aantal ondernemingen cen
intense ovcrschakcling naar grotere cenhcden vastgestcld.

Om cie luchrhavcninfrastructuur pl.inmnrig en rationeel
uit te bouwcn werd ccn Nationaal Comité voor de lucht-
havcninfrasrructuur onlangs opgcrichr, Het probleem van
de kapitaalvorming, dat is ontstaan bij hcr aanschaffcn van
de nieuwe, stceds groterc vliegtuigrypcs, vomit het onder-
werp van een grondig onderwek. Tevens schenkt de Regie
der Luchtwcgen uitgebreide aandacht aan de beperking van
de lawaaihinder rond de luchthavens. De Regie zal boven-
dien de bcstaande luchthavcns in belangrijke mate verder
uirrusten.

Nochtans laat het invesrcringsprograrnrna van 950 miljoen
dar door de Regering aanvaard werd slechts toe de werken
voort te zetten die reeds vroeger aangevat werden met uit-
zondering van de uitbreiding van ccn nieuwe vrachtzone op
de nationale luchthaven.

Voor het toerisrne werd een investeringsprogramma van
250 miljoen aanvaard waarvan 120 miljoen voor sociaal
toerisme en 110 miljoen voor toeristische uitrusting,

c. - VOLKSGEZONDHEID EN GEZIN.

Het globaal investeringsprogramma van het Departement
van Volksgezondheid en van het Gezin bedraagt voor het
begrotingsiaar 1973, 7,5 miljard tegen 4,5 miljard op de
oorspronkelijke begroting van 1972.

Van bij haar aantreden, besliste de Regering evenwel een
aanvullend investeringsprogramma te financieren.

Wat Volksgezondheid betreft, bevat dit programma twee
onderscheiden afdelingen :

1. Ten einde de vastleggingskredieten die uitgetrokken
waren op de oorspronkelijke begroting op 2 miljard te bren-
gen, werd een supplement van 978 miljoen toegekend voor
de financiering van de werken voor zuivering van afval-
water,

2. Als conjunctuurrelanceprogramma werden 412 miljoen
toegekend voor een urgentieprogramma inzake werken met
uitgesproken technisch karakter, die onmiddellijk moesten
kunnen verwezenlijkt worden met het oog op het stirnu-
leren van de tewerkstelling,

Het globaal bedrag aan vastleggingskredieten voor 1972
bedroeg aldus 6,1 miljard.

Het investeringsprogramma voor 1973 zal gefinancierd
worden voor 3,7 rniljard via de eigenlijke buitengewone
begroting, voor 3,2 rniljard door leningen aan te gaan bij
het Gerneentekrediet en voor 0,6 rniljard door middel van
kredieten op het Fonds voor Econornische Expansie van
Volksgezondheid.

Hierna worden de belangrijkste sectoren van dit pro-
gramma bondig besproken:

De politiek van het Departement inzake urateruoorziening
beoogt hoofdzakelijk de verhoging van de drinkwaterpro-
duktie, de versnelde aanleg van nieuwe netten en water-
reserves en de bescherming en controle van distributie-
water, De roelagen die in 1972 kunnen verleend worden
voor waterleidingswerken van gerneenten, intercommunales
en van de N.M.W.B., bedragen 1 miljard,

De bepaling van het regeerakkoord die de toekenning
van een jaarlijks krediet van 2 rniljard voorschrijft met het
oog op de financiering van installaties voor uraterzuiuering,
wordt evcneens in 1973 nageleefd, Door de installatie van de
drie waterzuiveringsmaatschappijen, waarvan de oprichting



sur la protection tics eaux de surface, permettra d'entrcprcn·
dre, de façon systématique, hl lutte contre la pollution des
caux de surface. Entre-temps, les initiatives prises par les
administrations communales ct par les intcrcormuunales
existantes en vue de l'épuration des caux résiduaires, notam-
ment par la construction de stations d'épuration d'cau
d'égont, seront encouragées et réalisées, Dans le cadre de la
protection de l'environnement, on peut encore souligner
l'augmentation des crédits destinés ù encourager la cons-
truction d'installations de traitement des ordures ménagères.

Les crédits nécessaires :11 'équipement et à la rénovation du
réseau hospitalier sont en nette progression par rapport à
1972. Conformément à la déclaration gouvernementale rela-
tive aux initiatives à prendre dans le secteur hospitalier, le
Parlement sera appelé à se prononcer sur la création d'un
Fonds de construction hospitalier dans le but de promouvoir
non seulement les investissements en établissements de soins,
mais également de stimuler la construction de maisons de
retraite et d'établissements pour handicapés physiques et
mentaux. En ce qui concerne les maisons de repos pour per-
sonnes âgées du secteur privé, il y a lieu de souligner le fait
que l'arrêté royal du 2 mai 1972 a fixé les conditions particu-
lières à l'octroi de subsides pour la construction ou le l'l'con-
ditionnement de ces maisons de retraite. Les crédits prévus à
eet effet pout 1973 ont été majorés afin de pouvoir faire
face aux initiatives du secteur privé comme à. celles du sec-
teur public.

Il y a lieu de signaler encore qu'un effort particulier sera
consenti en 1973 pour accélérer la construction des hôpitaux
universitaires et des centres hospitaliers régionaux en projet
ou en construction.

Enfin, les moyens de financement du développement de
l'infrastructure sportive sont restés sensiblement au même
niveau qu'en 1972.

D. - DEPENSES FlNANClERES.

La rubrique des dépenses financières comporte une serie
de dépenses qui figurent au budget extraordinaire en raison
de leur nature particulière. Elle comporte en 1972 un
crédit de 9 milliards destiné à couvrir le montant des déduc-
tions opérées en vertu de l'article 99 du Code de la T.V.A.
Cette inscription an budget extraordinaire du Ministère des
Finances vise il éviter une discordance entre les droits consta-
tés et le montant des recouvrements effectués en matière de
T.V.A., en couvrant la charge exceptionnelle, estimée il
9 milliards, que représentent les récupérations des taxes assi-
milées au timbre contenues dans les biens en stock, par
déduction trimestrielle et par douzième du montant de la
T.V.A. dont les assujettis sont redevables.

En .raison de divers ajustements, le montant des dépenses
financières de 1972 passe de 21 378 millions à 23553 mil-
lions.

Le programme 1973 est fixé à 23 766 millions, Outre une
seconde tranche de 9 milliards de déductions en matière de
T.V.A., il concerne principalement les budgets suivants:
Premier Ministre pour 0,5 milliard (programmes technologi-
ques sectoriels er programmes de recherches concertées en
sciences fondamentales), Coopération au Développement
pour 1,5 milliard, Affaires économiques pour 1,3 milliard
(dont 0,4 milliard pour les prototypes et 0,5 milliard de sub-
ventions pour investissements en vue d'activer l'expansion
économique et de combattre les difficultés économiques clans
les régions déprimées), Communications pour 6,7 milliards
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voorgeschreven is bi] de wct van 26 ma arr 1971 op de
beschermiug van de oppcrvlak tewarercu, zal de bestrijding
van de verontreiniging van de oppcrvlaktcwatcrcn op ccn
systcmatischc wijze kunncn aangcpakt worden, Inrniddels
zullen de initiarieven die door de gcrncentebesturen en de
bcstaaude intercurnuurn.ilcs werdcn genomen met hct oog
op de zuivering van afvalwarcr, Illet narnc door de bouw
van zuivcringsstarions voor rioolwater, naugcmocdigd en
verwezcnlijkr worden, Bij de bcschermiug van het lcefrnilieu
kan nog vermeld worden, de verhoging van cie kredieten
ter aanrnoediging van de bouw van installnrics voor huis-
vuilverwerking.

De kredieten voor de uitrusting en de vcmieuwing van
de ziekeubuizen liggen rnerkelijk hoger in vergeliiking met
1972. Overeenkomstig de regeringsverklaring met betrek-
king tot Je initiatieven die in de ziekenhuissector dienen te
worden gcnornen, zal hcr Parlement verzocht worden zich
uit te spreken over de oprichting van ecn Fonds voor zieken-
huisbouw, ren cinde naast de invcsteringen inzake verzor-
gingsinstellingen, eveneens de bouw van rusthuizen en instel-
Iingen voor fysisch en menraal gehandicapten te stimu-
leren. Wat de rusthuizen voor bejaarden van de privé-sector
betreft dient opgernerkt dar het koninklijk besluit van 2 mei
1972 de bijzondere voorwaarden voor toekenning van toe-
lagen aan voornoernde rusthuizen heeft bepaald. Te dien
einde, werden de kredieten voor 1973 verhoogd opdat zowel
aan de initiatieven van de privé-sector als aan die van de
openbare sector het hoofd zou kunnen geboden worden,

Vermelden we nog dar een bijzondere inspanning zal gele-
verd worden in 1973 met het oog op het bespoedigen van
de bouw van universitaire ziekenhuizen alsrnéde van gewes-
telijke ziekenhuiscentra die in voorbereiding of in aanbouw
zijn.

Tenslotte worden de financieringsmiddclen voor de ont-
wikkeling van -de sportinjrastructuur op het peil van 1972
behouden.

D. - FINANCIEŒ UITGAVEN.

De rubriek «financiële uitgaven » bevat een reeks uit-
gaven die op de buitengewone begroting voorkomen wegens
hun uitzondcrlijke aard, Deze rubriek bevat in 1972 een
krediet van 9 miljard tot dekking van het bedrag van de
aftrekkingen gedaan krachtens artikel 99 van het Wetboek
op de B.T.W. Door deze inschrijving op de buitengewone
begroting van het Ministerie van Financiën wilde men de
niet-overeensternrning tussen de vastgestelde rechten en het
bedrag van de uitgevoerde inningen op het gebied van de
B.T.W. verrnijden door de dekking van een op 9 miljard
geraamde uitzonderlijke last vercorzaakr door de terugvorde-
ring van de met het zegel gelijkgesrelde taxes op de stock-
goederen bij middel van trimestriële afhoudingen en van
twaalfden van het bedrag van de B.T.W. welke de belasting-
plichtigen verschuldigd zijn.

Wegens diverse aanpassingen wordt het bedrag van de
financiële uitgaven in 1972 van 21 378 miljoen op 23553 mil-
joen gcbracht.

Het programma 1973 is vastgesteld op 23766 miljoen,
Benevens een tweede schijf van 9 miljard B.T.W.-afhou-
dingen, slaat het vooral op de volgende bedragen : Eerste
Minister voor 0,5 miljard (rechnologische en sectoriële pro-
gramma's en programma's voor sarnenwerkend onderzoek
in fundamentele wetenschappen), Ontwikkelingsbijstand voor
1,5 rniljard, Economische Zaken voor 1,3 miljard (waarvan
0,4 miljard voor de prototypes en 0,5 miljard voor invesre-
ringstoelagen ten bare van de econo rnische expansie en voor
de bestrijding van de economische moeilijkheden in de achter-
uitgegane gewesten), Verkeerswezen voor 6,7 rniljard (waar-
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(dont 5 milliards pour ln co mpcnsation des ch:Hges de la
S.N.CB., 0,9 milliard poar k~ déficit 1972 de la Subeua ct
0,4 milliard pour le ronds de b M arinc marchande ct de la
Pêche maritiruc), Logement pour 2 milliards (dont 0,5 mil-
liard pour la supprcssi on des immeubles insalubres ct 1,5
milliard d'intervention dans les charges financières des socié-
tés de logement; SN.L ct S.N.T.), Culture pour O,S milliard
(complexe R.T.ß.-B.R.T.), Finances pOlir 1,8 milliard (dont
1,1 milliard pour les prêts à l'étranger et 0,5 milliard pour
la participation de l'Etat a li fonds social dl' la Société natio-
nale ,J'Investissement, sans préjudice des 9 milliards déjà
cités pour les déductions Cil matière de T.V.A.).

Ce programme de 23,8 milliards doit donner lieu à des
décaissements de l'ordre de 22,6 milliards au cours de l'année
1973.

O. - LES RECE1TES
ET LA LUTrE CONTRE LA FRAUDE FISCALE.

1. Les recettes de 1972.

Les recettes ordinaires prévues au budget des Voies et
Moyens s'élevaient, après déduction de 7 milliards de recettes
fiscales affectées au Fonds d'Expansion économique et de
Reconversion régionale, à 360,6 milliards dont 350,6 milliards
pour les recettes fiscales et 10 milliards pour les recettes non
fiscales.

Au terme des huit premiers mois de l'année budgétaire
1972, les recettes fiscales atteignent 238,8 milliards, soit une
plus-value de 4,7 milliards par rapport aux prévisions et un
excédent de 24,2 milliards comparé aux réalisations de la
période correspondante de 1971.

Recettes fiscales des huit premiers mois
de l'année budgétaire 1972 n.

(En mil lions de francs.)
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van 5 miljnrd ter compcns.uic van de Iastcn van de N.i\LB.S.,
0,9 miljard voor het dcficict 1972 van de Sabena en 0,4 mil-
jard voor her Fonds van de Koopvaun.lijvloor CIl de Zcevis-
scrij), Huisvcst ing voor 2 ruiljar d (wa arv an 0,5 miljard voor
de uitschakeling van ongczoude woningc n en 1,5 rniljard nls
tusseukomst in de financiëlc lu sten van de manrschappijen
voor de huisvesting : N.M,H. en N.J\1.K.L), Cultuur voor
0,5 miljnrd (gcbouwcucornplcx B.R:T.-R.T.B.), Financiën
voor 1,8 miljard (wunrvun 1,1 miljard voor leningen aan het
buirenland en 0,5 miljard voor dcelname van de Staat in
het sociaal fonds van de Nationale Maarschappij voor de
Huisvesring, ongcacht de rceds verruelde 9 miljard voor de
B.T. W.-afhoud ingen).

Dit programma van 23,8 miljard zou tijdens het jaar 1973
aanleiding geven tot kasuitkeringen ten bedrage van 22,6
miljard.

O. - DE ONTVANGSTEN
EN DE BESTRIJDING VAN DE BELASTINGONTDUIKING.

1. De ontvangsten van 1972.

De gewone onrvangsten voorzien ill de Rijksmiddelen-
begroting belicpen, na aftrek van 7 milj ard belastingontvang-
sten besternd voor het Fonds voor de economische Expansie
en de regionale Reconversie, 360,6 miljard waarvan 350,6 mil-
jard voor de belastingontvangsteu en la miljard voor de niet-
fiscale ontvangsten.

Op het einde van de eerste acht rnaanden van het begro-
tingsjaar 1972 bereiken de belastingontvangsten 238,8 mil-
jard, dat is een meerwaarde van 4,7 miljard ten opzichre
van de vooruirzichten en een overschot van 24,2 miljard ver-
geleken met de verwezenlijkingen van de overeenstemmende
periode van 1971.

Belastingsontvangsten van de eersre acht maanden
van het bcgrotingsjaar 1972 (1).

(In miljoen Irank.)
.. -- .. .. - ~.. _.. .. - .. ... ... ... ..

Recettes
Rëalt- 8 or cmters
sations Prévisions Dtlfërcnce mois 1971 Différence

.. - .. - -- -- > .••• -

Verwezen- Vooruif. Verschil Ontll&Jrrgslen Verschil
lijkinIJen zicbten cer ste 8

ma8Tlclen 1971

Contributions directes - Directe belestinçen ... ... ... .. . 12199{î 117605 +4393 10+55& +17HO
Douanes. - lnvoerrechteti ." ... ... .. ' ,-, ... ... ... 2779 3023 -·244 3833 - 105'1

Accises ct divers .. - Acciinzer CTl diversen ... ... ... ... 28869 28569 + 300 26010 + 2859

T.v.A •• droits de timbre et taxes y assimilées. -- B.T. W.
zeqelrechten en dWJr'mee ge-li,ikgestelde tuksen " . ... ... 75302 7583'! - 532 7:1 318 -+- 395f

Droits perçus pal' l'Enrcqtstrement. - Door de Registratie
geïnde rcchten

,
9840 9062 + 778 8839 + 1001... '" .., ... ... ... ... ... ... ...

----------' ... - -----~-_. ----------- _._----,_.~~ ---_._-_._-_._ •...~--
Total. -- Totaal •.. ... ... 238788 23409.3 1'4695 :lI i 588 +21200

Ainsi qu'il résulte du tableau ci-dessus, la plus-value par
rapport aux prévisions de recettes fiscales est surtout imputa-
ble aux contributions directes (+ 4393 millions) et, dans une
moindre mesure, aux droits perçus par l'Enregistrement (+
778 millions) et aux droits d'accises et divers (+ 300 mil-
lions). En revanche, la T.V.A., les droits de timbre et taxes y

C) Chiffres provisoires,

Zoals blijkt nit de voorgaande tabel is de rneerwaarde ten
opzichte van de voorziene belastingontvangsten vooral te
danken aan de directe belastingen (+4393 miljoen) en, in
mindere mate, aan de door de Regis tratie geïnde rechten
(+778 miljoen) en aan de accijnzen en diversen (+300 mil-
joen). Daarenregen vertonen de B.T.W., de zegelrechten en

(') Voorlopige cijfers.



assimilées de même 'lUC les droits de d ouanc accusent des
moins-values qui s'dt'vcnt respectivement ,1 .'iJ2 ct 24-l mil-
lions.

La plus-value de 4 393 millions l'Il matière de contributions
directes est essentiellement imputa ble, d'une parr, aux verse--
ments anticipés ( 35 [1 millions) en r.iison surtout de 1',]Ç-

croissement très important du nombre de versements effectués
en juillet CI, d'aUlre part, au précompte professionnel
(+ 2 349 millions). En revanche le précompte mobilier et les
perceptions par rôles accusent des moins-values qui s'élèvent
respectivement à 922 ct 577 millions.

Le rendement des droits de douane accuse une moins-value
de 244 millions; celle-ci résulte surtout de l'affectation plus
importante qtle prévue de recettes douanières il la C.E.E.

Les recettes d'accises sont supérieures à la prévision à con-
currence de 300 millions; cette plus-value est imputable sur-
tout aux accises sur les tabacs (+ 203 millions) ainsi qu'aux
recettes diverses (-:- 194 millions) ct clans une moindre mesure
aux accises frappant les autres produits (+ 124 millions) à
l'excepnon toutefois des accises s'appliquant aux huiles mi-
nérales et aux alcools qui accusent des moins-values qui s'élè-
vent respectivement à 153 et 68 millions.

Au terme des huit premiers mois de l'année budgétaire, les
recettes de T.V.A., droits de timbre et taxes y assimilées
accusent par rapport aux prévisions une moins-value de 532
millions. Pour l'interprétation de celle-ci, il convient de tenir
compte du fait que la loi du 22 juin 1972, modifiant le Code
de la taxe sur la valeur ajoutée en matière de déductibilité
pour l'achat ct l'entretien de voitures automobiles par les
assujettis, ne produira ses effets gue dans les prochains mois
et cela avec une rétroactivité au I'" mars 1972.

Compte tenu des recettes supplémentaires it attendre de
cette dernière disposition légale, dont l'incidence avait été
escomptée dans les prévisions budgétaires ct du rendement
additionnel découlant de la majoration depuis le 1er septembre
1972 du taux de la T.V.A. de 6 It 14 % sur les boissons
consommées à domicile, il peut être admis que la moins-
value budgétaire sera progressivement résorbée et que la pré-
vision initiale de 116,5 milliards pourra être réalisée.

Le produit des droits perçus par l'Enregistrement dégage
une plus-value de 778 millions en raison surtout de l'évolu-
tion favorable du rendement des droits d'enregistrement
(+ 680 millions) consécutive à l'amélioration sensible du mar-
ché immobilier; et, dans une moindre mesure, des amendes
(+201 millions).

En revanche, les droits de succession accusent une moins-
value de 95 millions.

Compte tenu de l'évolution des recettes ordinaires au cours
des huit premiers mois, celles-ci ont été réestimées à 366,6
milliards contre 360,6 milliards initialement prévus.

Les recettes fiscales ont été réestimécs à 357,1 milliards soit
une plus-value de 6,5 milliards.

Ainsi qu'il résulte du tableau ci-après, cette plus-value pro-
viendra surtout des contributions directes (+ 5,8 milliards) ct
dans une moindre mesure, des autres droits perçus par l'Enre-
gistrement (+ 0,7 milliard) ct des accises (+ 0,3 milliard) ; en
revanche, une moins-value de 0,3 milliard est escomptée au
titre des douanes, tandis qu'une résorption de la moins-value
accusée au titre de la T.V.A., des droits de timbre et taxes y
assimilées au terme des huit premiers mois est escomptée au
cours des quatre derniers mois de l'année budgétaire.
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I
de daa nucc gcli] kgestclde takscn, alsmede de invocrrechtcn
minwaardcn die respectievelijk 532 en 244 miljoen bedragen,

De rnecrwaa rde van 4393 miljocn inzake directe belus-
tingen is hooldz.akelijk toc te schrijvcn, enervijds, aan de
voorafbetalingen (-I- 3511 miljoen), in hoofdzuak wegens de
zccr grote toeuarne van het aantal in [uli gedane srortingen
en, andcrvijds, aan de bcdrijfsvoorheffing (+2349 rniljoen),
De roerendc voorheffing en de inningen door middel van
kohicren latcn danrcntcgen minwaardcn na die respectieve-
lijk 922 en 577 miljoen bedragen.

De opbrengst van de invoerrechten vertoont een rninwaarde
van 244 miljoen; deze komt vooral voort uit het feit dat
hct bedrag va n de nan de E.E.G. overgedragcn ontvangsten
aan invocrrechren groter was dan voorzien,

De accij nsontvangsten liggen 300 rniljoen hoger dan voor-
zien werd; die meerwaarde is vooral toe te schrijven aan
de accijns op tabak (+203 miljoen) alsmede aan de diverse
ontvangsten (+-194 miljoen) en in mindere mate aan de
accijnzen op andere produkten (+ 124 miljoen), met uitzon-
dering evenwel van de accijnzen op minerale olie en alcohol
die minwaardeu veroorzaken van respectievelijk 153 en
68 rniljoen.

Op het cindc van de eerstc acht maanden van het begro-
tingsjaar vertonen de ontvangsren inzake B.T.''''., zegel-
rechten en daarmee gelijkgestelde taksen ten opzichte van
de vooruitzichten een rninwaarde van 532 miljoen. Bij de
interpretatie van de minwaarde dient rekening te worden
gehouden met het feit dat de wet van 22 juni 1972, tot wijzi-
ging van het Wetboek van de belasting over de toegevoegde
waarde, inzake aftrekbaarheid voor de aankoop en het
onderhoud van automobielen door de belastingplichtigen
slechrs uirwerking zal hebbcn in de korncnde maanden en
dat met terugwerkende kracht tot 1 maart 1972.

Rekening houdend met de bijkorneude ontvangsten die
worden verwacht van deze laatste wetsbepaling waarvan
de terugslag werd geraamd in de begrotingsvooruitzichten,
en met de addirionele opbrengst die vcortvloeit uit de verho-
ging sedert 1 seprernber 1972 van het B.T.W.-tarief van 6 tot
14 % op de rhuis verbruikte dranken, mag worden aange-
nomen dat de budgerraire minwaarde progressief za! worden
opgevangen en dat het oorspronkelijke vooruitzicht van
116,5 miljard zal kunnen worden verwezenlijkt.

De door de Registratie geïnde rechten leveren een meer-
waarde op van 778 miljoen, vooral wegens de gunstige evo-
lutie van de opbrengst van de regisrratierechten (+ 680 mil-
joen), die voortvloeit uit de gevoelige verbetering van de
markt van de onroerende goederen en, in mindere mate, van
de boeren (+201 rniljoen).

De successierechten vertonen daarentegen een minwaarde
van 95 miljoen,

Rekening houdënd met de evolutie van de gewone ontvang-
sten tijdens de cerste acht rnaanden werden deze laatste her-
raamd op 366,6 miljard tegen 360,6 miljard volgens de oor-
spronkelijke vooruitzichten.

De belastingsontvangsten werden herraamd op 357,1 mil-
jard, dar is een meerwaarde van 6,5 miljard,

Zoals blijkt uit de navolgende tabel, vloeit die meerwaarde
vcoral voort uir de directe belastingen (-+ 5,8 miljard) en, in
rnindere mate, uit de andere door de Registratie geïnde rech-
ten (+ 0,7 miljard) en uit de accijnzen (+ 0,3 miljard); daaren-
tegen wordt rekening gehouden met een rninwaarde van
0,3 miljard voor de invoerrechten, terwijl verwacht wordt
dar de minwaarde die voor de B.T.W., de zegelrechten en de
daarmee gelijkgestelde taksen op het einde van de eerstc acht
maanden werd geboekt ongedaan zal worden gernaakt tij-
dcns de laatste vier maanden van het begrotingsjaar.
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(En milliards de frnncs.)
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(In miljanlcn fr.ink.)

Ecarts prévus
par rapport

aux estimations
pour l'année entière

V"orûen verschil
ten opzichte

VlJn de rnminqett
voor hr:t hele jaar

Sltuation après
huit mois

Tocstend
nn ucht maundcll

Contrlbuttons directes
Douanes ...
Accises
T.V.A.. droits de timbre et taxes y assi-

milées.
Autres droits perçus par l'Enregistrement ...

+5.8
-OJ
+03

+0.7

Total . +6.5

Le rendement des recettes non fiscales qui avait été initiale-
ment estimé à 10 milliards a été ramené à 9,5 milliards, soit
une diminution de 0,5 milliard imputable surtout à une aug-
mentation moins importante que prévue des recettes de l'Etat
en provenance de la Banque nationale.

2. Les recettes de 1.973.

Les recettes ordinaires portées au budget des Voies et
Moyens de 1973 ont été estimées à 406,8 milliards dont 395,9
milliards pour les recettes fiscales et 10,9 milliards pour les
recettes non fiscales.

En outre des recettes fiscales seront affectées à concurrence
respectivement de 6 à 9,7 milliards au Fonds d'expansion
économique et de reconversion régionale et au Fonds des
Routes.

Les recettes extraordinaires sont estimées à 802 millions,

Calcul global des Voies et Moyens de 1973.

Dans le calcul global ci-après, le rendement de la T.V.A.
fait l'objet d'une estimation séparée en l'absence d'une série
statistique suffisamment longue qui aurait permis l'applica-
tion d'une méthode de calcul global comme c'est le cas pour
l'ensemble des autres impôts. Par ailleurs, l'analyse des comp-
tes nationaux offre une méthode très valable pour l'évalua-
tion des taxes qui s'appliquent aux composantes de la de-
mande finale.

En milliards
de francs.

I. - Estimation des recettes fiscales autres que la T.V.A. :

1. Recettes probables de l'année 1972 240,6
A ajouter:
recettes fiscales autres que la T.V.A.
affectées au Fonds d'expansion écono-
mique et de reconversion régionale ... 4,3

droits de douane affectés à la C.E.E. 3,8

+ 8,1
248,7

+4,4
-.0.2
+0.3
-0.5

Directe belastlnqen,
Invoe rrechtcn,
Acctlnzeu.
B.T.W., zcqelrcchtcn en daarrnee geliJk-

ges te Ide taksen,
Andere door de Reqtstratie geïnde rechten,+0,7

+1.7 Totaal.

De opbrengst van de nier-fiscale ontvangsten, die oor-
spronkelijk op 10 miljard was geraamd, werd op 9,5 miljard
teruggebracht, dar is een vermindering met 0,5 miljard frank
die vooral toe te schrijven is aan de Staatsontvangsten afkom-
stig van de Nationale Bank, die minder gestegen zijn dan
voorzien was.

2. De ontvangsten van 1973.

De op de Rijksrniddelenbegroting van 1973 ingeschreven
gewone onrvangsren werden op 406,8 miljard geraamd, waar-
van 395,9 rniljard voor de belastingontvangsten en 10,9 mil-
jard voor de niee-fiscale ontvangsten.

Bovendien zullen belastingontvangsten ten belope van res-
pectievelijk 6 en 9,7 miljard worden toegewezen aan het
Fonds voor econornische expansie en regionale reconversie
en aan het Wegenfonds.

De buitengewone ontvangsten worden op 802 miljoen
geraamd,

Globale berekening van de Ri;ksmiddelen in 1973.

In de hiernavolgende globale berekening wordt een alzon-
derlijke raming gemaakt voor de B.T.W.-opbrengst wegens
het ontbreken van een voldoende lange starisrische reeks die
het l.OU mogelijk maken dezelfde globale berekeningsmethode
te gebruiken als voor het geheel van de andere belastingen.
Anderzijds geeft de analyse van de nationale rekeningen een
zeer goede methode voor de evaluatie van de taksen die roe-
gepast worden op de cornponenten van de eindvraag,

In miljarden
frank.

I. - Raming van de fiscale ontuangsten, andere dan B.T.W. :

1. Vermoedelijke ontvangsten van het jaar 1972. 240,6
Bij te voegen:

- fiscale ontvangsten, andere dan de
B.T.W., besternd voor het Fonds voor
economische expansie en regionale
reconversie 4,3

- invoerrechten afgedragen aan de
E.E.G. 3,8

+ 8,1

248,7
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Ell milliards
de francs,

In miliarden
frank,

2. Augmentation des recettes fiscales en 1973
résultant:

2. Verhoging van de fiscale ontvangsten in 1973,
voortvlocicnd uit :

-- de l'expansion de la masse imposable
_. de l'incidence complémentaire Cil 1973

de mesures prises en 1972 ...
- de mesures en vue d'assurer une plus

exacte perception de l'impôt

30,0 - de groci van de bclasth.uc massa ...
de bijkornendc wcerslag in 1973 van

-1-0,3 in 1972 gcnomcn maatrcgclen ...
cie maatregelen met hcr oog op een

+ 1,7 [uistere inning van de belusting ...
-J-32,()

30,n

+0,3

+1,7
+32,0

280,7280,7
3. Af te trckken :

- bestemming van invoerrechten voor de
E.E.G.
weerslag van de toetreding van kandi-
d aat-Ianden tot de E.E.G.

3. A soustraire:
......- affectation de droits de douane it la

C.E.E ....
- incidence de l'entrée des pays candi-

dats dans la C.E.E.

5,45,4
0,40,4

......5,8---- - 5,8
4. Bij te voegen:
voorgenomen nieuwe wetsbepalingen
met het oog op de aanpassing van
her aanslagstelsel van meerwaarden,
van het fiscaal regime van zekere
vennootschappen en van de afrrekbare
lasten van hct bedrijfsinkomen ...
verhoging van de veroordelingsboeten.

4. A ajouter:
- nouvelles dispositions légales envisa-

gées, en vue d'aménager le système de
taxation des plus-values, le régime fis-
cal de certaines sociétés et les charges
déductibles du revenu professionnel ... 2,6

2,6
0,5- majoration des amendes de condam-

nation '" 0,5
+ 3,1+ 3,1

5. Fiscale ontvangsren, andere dan B.T.W., van
278,0 het begrotingsjaar 1973 ...

5. Recettes fiscales, autres que la T.V.A., de l'an-
née budgétaire 1973. ... . .. ... ... ... ... 278,0

II. - Raming uan de B.T.W., de zegelrechten en de
daatmee geliikgestelde taksen:

Opbrengst van de belasting over de toegevoegde
waarde, de zegelrechten en de daarrnee gelijk-
gestelde taksen, voortvloeiend uit :
- de toepassing van het zuiver stelsel en

van de overgangsmaatregelen, rekening
houdend met de groei van de belast-
bare massa . 124,5

- de bijkornende weerslag in 1973 van
in 1972 genomen maatregelen... +1,5

- de maatregelen met het oog op een
juistere inning van de belasting . +3,0

II. - Estimation de la T.V.A., des droits de timbre
et taxes y assimilées:

Rendement de la taxe sur la valeur ajoutée, des
droits de timbre et taxes y assirniliées résultant:

- de l'application du régime de croisière
et des mesures transitoires, compte te-
nu de l'expansion de la masse impo-
sable .. . .. . ... . .. . . . .. . . ..

-- de l'incidence complémentaire en 1973
de mesures prises en 1972 ... ... ...

- de mesures en vue d'assurer une meil-
leure perception de l'impôt

124,5

+1,5

+3,0
129,0129,0

407,0 IlL - Fiscale ontuangsten van het begrotingsjaar
1973

III. - Recettes fiscales de l'année budgétaire 1973
407,0

10,910,9 IV. - Niet-jiscale ontuangsten .IV. - Recettes non fiscales ...

V. - Geu/one ontuangsten van het begrotingsjaar
417,9 1973

V. - Recettes ordinaires de l'année budgétaire
1973 417,9

V. - Fiscale ontuangsten bestemd uoor :
het Fonds voor econornische expansie
en regionale reconversie
het Wegenfonds ...

VI. - Recettes fiscales affectées:
- au Fonds d'expansion économique et

de reconversion régionale
- au Fonds des Routes ...

6,0
5,1

6,0
5,1

-11,1 -11,1

VII. - Recettes ordinaires portées au budget des
Voies et Moyens de 1973 ...

VII. - Geu/one ontuangsten voor de Ri;ksmidde-
lenbegroting 1973 . 406,8406,8
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En plus des 5,1 milliards prévus au point VI ci-dessus, une
somme dont le mourunt ne peur excéder 4,6 rnilli.irds, h
prélever sur le produit des droits d'accise ù percevoir en 1973
sur les huiles minérales, sera également affectée au fonds des
Routes.

Le tableau ci-après donne la ventilation, par gralldes caté-
gories, des recettes ordinaires de 1973 comparées aux recette,'
probables de 1972 Ct aux réalisations de 1971

(En millions de fruncs.)
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Naast de 5,1 miljurd die voorzicn zijn in punt VI hoger, zal
cvcnecns ecn som die de 4,6 rniljard nier kan te boven gaan
en die zal voorufgenomen wordcn op de ophrengst van ele
accijnsrcchtcn die in 1973 zullcn gchcven worden op mine-
rale olie, toegewczcn worden n.ui hct Wegenfonds.

De navolgendc tahcl gceft cie imlcling, in grote catcgorieën,
van de gewone ontvangsten in 1973 vcrgeleken met de ver-
mocdelijke outv angstcn V:lI1 1972 en met de verwcz enlijkin-
gcn van 1971: -

(ltl miljocnen fr.mk.)
.- - --- . ._ ...- . --- _ .. -

Année 19.72 Année 1973
--- ---

Réalisations [uur 1972 Ia"r 1973
1971

- Estimations Recettes EstimatIons

Verwezen- initiales probables
- - -

[ijkinqen 1971 Oorspronkeliike Vermoedelijke RamjnRen
taminqen ontvonnsten

1 2 3 i

Contrfbutions directes. --- Directe />elas;ingen ... .- . ... ... .,. .,. .,. .151397 ,172335 178155 203005
Douanes. -- ln voerrechren ,.. ,., ,. . . ,., .. , '" , .. .. , ... , .. 635'1 4700 4100 3"100
Accises et divers. - Acci inzen en nllertei .,. ... ... ... .., ." ... ... 40192 13 086 '43375 45921
T.V.A .. droits de timbre et taxes y assinulées, - B.T.W" zege/rechten en

deermee gelijkgestelde teksen ... , .. , .. ,., . " ... ... , .. ,.' ,.. WS 245 116 soo 116500 127300
Autres droits perçus par I'Enreqtstrement, - Andere door de Regjstratje

geïnde iechten , .'. ... , .. ,., .,. ". ..' ." .., ... ... ... ... 13 585 13980 14695 16274
----- ~-----~- ----- --

Total des recettes fiscales. - Totaal [iscale ontvangsten. 316 no 350601 357125 395900

Recettes non Fiscales. - Niet-iiscele onivenqsten ... ... ... ... ... ... 9131 no 034 9510 10900
----- ------ ---_._-~--- ------

Total des recettes ordinaires. .._-~ Totaal gewone ont onnqsten, 325901 360 635 366 635 "106 aDO

Contributions directes.

Le produit des contributions directes est, après prélèvement
d'un montant de 3700 millions au profit du Foncls d'expan-
sion économique et de reconversion regionale et l'affectation
du produit de la taxe de circulation au Fonds des Routes,
estimé à 203 005 millions.

Le rendement du précompte immobilier est évalué à 1 300
millions, en diminution de 25 millions par rapport aux recet-
tes probables de 1972, cette dernière année bénéficiant de la
récupération du léger retard accusé dans les travaux cie taxa-
tion en 1971.
~:

Les recettes escomptées au titre des précomptes mobiliers
sont estimées à 20580 millions, soit une augmentation de
2930 millions comparée aux recettes attendues pour 1972.
Cette augmentation est imputable à concurrence de 200 mil-
lions au précompte mobilier sur les revenus d'actions, de
parts ct de capitaux investis et à raison de 2 635 millions au
précompte mobilier sur autres revenus, à la suite de l'exten-
sion de l'assiette imposable et notamment des revenus des
fonds publics.

Après déduction d'un prélèvement au profit du Fonds
d'expansion économique ct de reconversion régionale ana-
logue à celui effectué en 1972, soit 950 millions, le produit
du précompte professionnel est estimé à 98560 millions, soit
un accroissement de 16470 millions par rapport aux recettes
probables de 1972. Cet accroissement résulte de l'expansion
attendue de la masse imposable (salaires, traitements, tantiè-
mes, crc.),

Les recettes escomptées au titre des versements anticipés
sont estimées à 44 000 millions après affectation, comme ce I

Directe belastingen.
De opbrengst van de directe belastingen wordt, na vooraf-

neming van een bedrag van 3 700 rniljoen ten behoeve van
het Foncls voor econornische expansie en regionale recon-
versie en de toewijzing van de opbrengst van de verkeers-
belasting aan het Wegenfonds, op 203005 miljoen geraamd,

De opbrengst van ele onroerende voorheffing wordt op
1 300 miljoen geraamd, dat is 25 miljoen minder in verge-
lijking met de verrnoedclijkc ontvangsten van 1972. De reden
van die vermindering ligt in het feit dat in 1972 de lichte
achterstand in de aanslagverrichtingen van 1971 werd inge-
haald,

De ten aanzien van de roerende voorheffing verwachte ont-
vangsten worden op 20580 miljoen geraarnd, dat is een ver-
hoging met 2 930 miljoen in vergelijking met de vermoe-
delijke ontvangsten voor 1972. Die verhoging is tot her
beloop van 200 miljoen toe te schrijven aan de roerende
voorheffing op inkomsten uit aandelen, deelbewijzen en
belcgde kapitalen en voor 2 635 miljoen aan de roerende
voorheffing op andere inkomsten wegens de uitbreiding van
de belasrbare grondslag en inzonderheid van de inkornsten
uit overheidsfondsen.

Na aftrek van een bedrag ren gunste van het Fonds voor
econornische expansie en regionale reconversie dat analoog
is met dar van 1972, namelijk 950 miljoen, wordt de
opbrengst van de bedrijfsvoorheffing geraamd op 98 560 mil-
joen, wat een verhoging betekent met 16470 miljoen ten
opzichte van de vermoedelijke ontvangsten van 1972. Die
stijging vloeit voort uit de verwachte expansie van de belast-
bare massa (Ionen, wedden, tantièmes, enz.).

De vermoedelijke ontvangsten op het stuk van de vooraf-
betalingen worden geraamd op 44000 miljoen na aftrek,



fut déjà I..: cas en 1972, d'une somme de l 175 millions au
p rofir du Fonds dexpansio» l'COIlOIlliqllc ct de IOCCOIllTr,!OI1

régionale. L'aumncnr.uion p.ir rappol'( .111Xrecettes prob.il-lcs
de 1972 s'élève :\ 6 3'){) millions. Flle sc justifie par l'uuguicn-
tatien du nombre de cotisants ct par la rnajorat iuu du mon-
tant moyen des versements consécutive Ù l'expansion de la
masse imposable. Par ailleurs, le produit des versements anti-
cipés subira encore l'influence de l'instauration, en 1972,
d'un décime supplémentaire :1 l'impôt des sociétés ; enfin les
nouvelles dispositions légales envisagees en vue d'aménager
le système de taxation des plus-values, le regime fiscal de
certaines sociétés visées ù l'article 127 du Code des impôts sm
les revenus et les charges déductibles du revenu professionnel
d'une part, ainsi que les mesures qui seront prises en vue d'as-
surer une perception plus exacte de l'impôt d'uurrc part, in-
fluenceront aussi favorablement le rendement des versements
anticipés.

Le produit des perceptions par rôles (impôt des personnes
physiques, impôt des sociétés et impôt des non-résidents) est
évalué globalement à 36085 millions, après prélèvement
comme en 1972, d'un montant de 1575 millions au profit du
Fonds d'expansion économique et de reconversion régionale,
soit lin accroissement de 3635 millions par rapport aux recet-
tes probables de 1972. L'impôt des personnes physiques pro-
curera un supplément de recettes de 1 895 millions par rap-
port aux recettes attendues pour 1972; ce supplément est
imputable d'une part à l'augmentation des revenus imposa-
bles des personnes physiques en 1972 et d'autre part à la
revision envisagée du régime de taxation des plus-values et
de l'aménagement des déductions au titre des charges profes-
sionnelles, ainsi qu'aux mesures qui seront prises en vue
d'assurer une plus exacte perception de l'impôt. En revanche,
les mesmes d'aménagement de l'impôt des personnes physi-
ques décidées en 1971 entraîneront une perte de recettes en
1973 estimée à 850 millions. Le supplément de recettes atten-
du au titre de l'impôt des sociétés est estimé à 1 710 millions
comparé aux recettes probables de 1972 en raison de l'expan-
sion des revenus taxables et des mesures envisagées en ma-
tière de taxation des plus-values et d'aménagement des déduc-
tions au titre des charges professionnelles et de la plus exacte
perception de l'impôt, ainsi que de la révision du régime fiscal
de certaines sociétés visées à l'article 127 du Code des impôts
sur les revenus. Enfin, les perceptions par rôles al! titre de
l'impôt des non-résidents devraient produire un supplément
de recettes estimé à 30 millions.

Le rendement de la taxe de circulation est évalué à 5100
millions contre une recette probable de 4900 millions en
1972. Il a toutefois été décidé d'affecter l'intégralité du pro-
duit de la taxe de circulation mt Fonds des Routes. De ce fait,
la taxe de circulation ne figure plus au budget des Voies et
Moyens en 1973.

Le produit de la taxe sur les jeux et paris est estimé à
1 070 millions en 1973, soit un accroissement de 140 millions
par rapport aux recettes escomptées pour 1972.

Quant à la taxe sur les appareils automatiques de divertis-
sement, son rendement est évalué à 1 350 millions, soit une
augmentation de 200 millions en comparaison il la recette
attendue pour 1972.

Douanes et accises.

Le rendement des droits 'de douane est estimé il 3400 mil-
lions contre une recette probable de 4400 millions en 1972,
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zouls dit recels hct geval wa s ill 1972, van CCII bcdr ag van
1 '175 miljocn ten gunstc v an lier Fonds voor cconomischc
cxpausic en regiomt1e rcconvcr sie. De stijging in vergelijking
met de vcnnocdclij kc out van gstL'\l van 1972 bcdr.iugt 6390
rniljocn. Z.« is gcrcchrvaardigd door de toeneming van het
uaur.il hctalcndc n en door de vcrhoging van het gemiddelde
bcdrag van de storti ngcn tcn gcvolgc van de expansic van
de bclnsrb.irc massa. Andcrzijds 1.:l1 de opbrengst van de
voorafbetalingen nog worden beïnvloed door de invocring
in 1972 van ecu opdcciern op de vennootschapsbelasting;
tcn slotte zullen de nieuwc wctsbcpalingen die worden over-
wogen ter aanp assiug van h cr aanslagstclsel van de meer-
waarden, van lier bclastingsrcl scl V.111 somrnigc vcnnootschap-
pen, bedocld ill artikel 127 van hct \;;letboek van de inkorn-
srenbelastingen, en van de lasrcn die van het bedrijfsinkornen
mogen worden afgetrokken enerzijds, alsmede de maatregelen
die zullen worden genomen (lm een juistere inning van de
belasting te bereiken anderzijds, de opbrengst van de vooraf-
hcralingen cveneens gunstig beïnvloeiden.

De opbrcngsr van de iuniugen door middel van kohie-
ren (pcrsoncnbclasring, vennootschapsbelasting en belasting
der nict-vcrblijfhouders) wor dt globaal op 36085 miljoen
geraamd, na aftrck, zoals in 1972, van een bedrag van 1575
rniljoen ten gunste van het Fonds voor econornische expansie
en regionale reconversie, dar is een stijging met 3 635 miljoen
ten opzichte van de verrnoeclelijke ontvangsten van 1972.
De personenbelasting zal ecn onrvangstensupplement van
1 895 miljoen opleveren ten opzichre van de verwachte ont-
vangsten voor 1972; clat supp le ment is toe te schrijven ener-
zijds, aan de verhoging van de bclastbare inkornsten van de
fysische personen in 1972 en, a nderzijds, aan de voorgenomen
herziening van het aanslagstelsel van de rneerwaarden en de
aanpassing van de aftrek met betrekking tot de bedrijfs-
lasten, alsmede aan de maatregelen die zullen worden geno-
men voor een juistere inning van de belasting. De maatrege-
len tût wijziging van de personenbelasting waartoc werd
beslorcn in 1971 zullen daarcnregen in 1973 een verlies aan
ontvangsten tot gevolg hebben dat op 850 milioen wordt
geraarnd. Het verwachte ontvangstensupplernent ten aanzien
van de vennootschapsbelasring wordt geraamd op 1 71ü mil-
joen in vergelijking met de w aarschijnlijke ontvangsten van
1972 wegens de expansie van de belastbare inkornsten en
de maatregelen die worden overwogen inzake de belasting
van de rneerwaardeu en de aanpassing van de afrrek als
bedrijfslasten en de juistere inning van de belasting, alsmede
wegens de herziening van het belastingsrelsel van bepaalde
vennootschappen bedoeld in artikel 127 van het Wetboek
van inkomstenbelastingen. Ten slotte zouden de inningen
door middcl van kohicren op her stuk van de belasting der
niet-verblijfhouders een ontvangstensupplement moeten op-
brcngen, dar op 30 miljoen wordt geraarnd.

De opbrcngst van de verkeersbelasting wordt op 5 100
miljoen geraarnd tegen verrncedelijk 4900 miljoen ontvang-
sten in 1972. Er werd echter beslist de gehele opbrengst van
de verkeersbelasting in het Wegenfonds te storten. Daar-
door komt de verkeersbelasting nier meer op de Rijksmid-
delenbegroting voor.

De opbrengst van de belasting op spelen en weddenschap-
pen wordt geraamd op 1 070 miljoen in 1973, wat neerkomt
op een stijging met 140 rniljoen tcn opzichte van de vcrrnoe-
delijke onrvangsten voor 1972.

De opbrengst van de belast ing op de aurornatische ont-
spanningstoesrellen wordt gera arnd op 1350 miljoen of een
toeneming met 200 rniljoen in vergclijking met de vermoe-
delijke ontvangsten voor 1972.

Inuoerrechten en accijnzen,

De opbrengst van de invoerrcchten wordt geraarnd op
3400 miljocn tegen verrnoedelijk 4400 rniljoen ontvangsten



soit une diminution dl~ 1 UUO millions. Cd le-ci est imputable,
d'une part à l'affectation .1 la C.E.E., en application de la
décision du Conseil des Communautés Europeennes en d.ue
du 24 avril 1970 l'dative au rcmplacerncut progressif des
conrributious financières dn Pays membres par des ressources
propres aux Cou ununnurc», d'un montant de 5400 millions
contre 3 800 millions en 1972 ct, d'autre part, ;\ liucidcucc de
l'entrée des pays candidats dans la C.E.E. au 1"1' janvier 1973,
qui sc traduira par une perte de recettes de 400 millions Cil

raison de la réduction tarifaire Je 20 % qui sera accordée à
ces pays à partir du T" avril 1973 pour les produits indus-
triels ct à diverses dates pour les produits agricoles. Enfin,
l'augmentation des recettes attendue de la progression des
importations est estimée il 1 000 millions.

Le produit des droits d'accises et divers est estimé à 45 921
millions (non compris 4,6 milliards d'accises sur les huiles
minérales affectés au Fonds des Routes) contre une recette
probable de 43 375 millions en 1972 soit une augmentation
de 2 546 millions. Cette augmentation est imputable surtout à
l'accise sur les huiles minérales pour laquelle un accroissement
de recettes de 1 450 millions est prévu ainsi qu'à l'accise sur
les tabacs dont le rendement s'accroîtra de 750 millions à la
suite notamment de la majoration des prix de vente au détail
des produits du tabac.

Taxe sur la valeur ajoutée. droits de timbre et taxes y
assimilées.

L'estimation du rendement de la T. Y.A. pour l'année 1973
a été effectuée au départ des réalisations probables relatives à
l'année en cours et compte tenu de l'évolution prévisible des
composantes de la demande finale supportant la taxe et cela
dans le cadre des travaux relatifs au budget économique.

Comme en 1972, deux facteurs auront une incidence sur
les recettes:

- la détaxation progressive de l'acquisition de biens d'inves-
tissement par les entreprises assujetties se poursuivra con-
formément aux dispositions de l'article 100 du Code de
la T.V.A. En 1973, la taxe sera déductible dans la mesure
où son taux excède 5 % contre 7,5 % en 1972, et 6 %
contre 9 % pour les véhicules automobiles et leur
remorque;

- la restitution de la taxe contenue dans les stocks existant
au 31 décembre 1970 est maintenue, conformément aux
dispositions de l'article 99, § 5, du Code de la T.V.A.,
modifié par la loi du 26 mars 1971. Les taxes seront
comme par le passé déduites à concurrence d'un douzième
dans les déclarations des assujettis rentrées au cours du
premier mois de chaque trimestre. Les pertes de recettes
seront couvertes par des crédits budgétaires inscrits aux
dépenses extraordinaires du budget du Ministère des
Finances, dans le but d'ajuster le montant des recettes
de la T.V.A. à celui des droits constatés. A l'issue de
l'année, environ 18 milliards sur 27 milliards de taxes
grevant les anciens stocks, soit 8(12"' auront ainsi été
restitués.

Le rendement de la T.V,A., droits de timbre et taxes y
assimilées, compte tenu de la compensation de la perte de
recettes due à la restitution de la taxe contenue dans les
stocks par des crédits budgétaires inscrits aux dépenses extra-
ordinaires, s'élève en 1973 à 124,5 milliards contre 119,2 mil-
lards en 1972. La faible progression observée d'une année"
l'autre s'explique par la réduction des taux de taxation des
biens d'investissements, occasionnant une perte de recettes de
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in 1972, dar is l'en vcrrnindcring met 1 000 miljocn. Deze is
toc te schrijvcn enerzijds, aan de toewijzing aan de E.E.G.
van een bedrag van S WO miljoen tegcn 3 RGO miljoen in
1972, dit in uitvocriug van de bcslissing van de Raad van
de Europesc Ccmcensclinppcn del. 24 april 1970 inzakc de
gelcidelijkc vcrvanging van de financiëlc bijdrngcn van de
Lid-Sratcn door eigen middelcn v.m de Gcmccnschappen, en
anderzijds, aau de gcvolgen van de toetrcding van de kandi-
daat-Iandcn tot de E.E.G. op 1 januari 1973, die tot uiting
zullen komen in ecu verlics aau ontvangsren van 400 mil-
joen wegens de tariefvcnnindering met 20 % die aan die
landen zal worden vcrleend van .1 april 1973 af voor de
niiverheidsprodnkren en op vcrschillendc data voor de land-
bouwprodukren. Ten slottc wordt de stijging van de ont-
vangsten die wordt vcrwacht van de toeneming van de
invoer, op 1000 miljoen geraamd.

De opbreugst van de accijnzen en divcrsen wordt op 45921
miljoen geraamd (nier inbegrepcn 4,6 miljard van de accijns
op minerale olie die tocgewezen wordt aan lier Wegenfonds)
tegen een vermoedelijke outvangst van 43375 miljoen in
1972, dit is een verhoging met 2 546 rniljoen. Die verhoging is
vooral toe te schrijven aan cie accijns op minerale olie waar-
voor cen stijging van de ontvangsten Illet 1 450 miljoen wordt
voorzien, alsrnede aan de accijns op tabak waarvan de
opbrengst zal toenemen met 750 miljoen inzonderheid
wegens de verhoging van de kleinhandelsprijs van de tabaks-
produkten,

Belasting ouer de toegevoegde uiaarde, zegelrechten en
daarmee geliikgestelde taksen,

De rarning van de opbrengst van de B.T.W, voor het jaar
1973 gebeurde uitgaande van de vermoedelijke verwezen-
lijkingen van het lopende [aar en rekening houdend met de te
voorziene evolutie van de cornponenten van de eindvraag
waarop de belasting steunt en dat in het kader van de werk-
zaarnheden met betrekking tot het economisch budget.

Zoals in 1972 zullen twee factoren een invloed hebben op
de ontvangsten :

- de progressieve ontheffing van de aankoop van investe-
ringsgoederen door de belastingplichtige ondernemingen
zal voortduren overeenkomstig de bepalingen van arti-
kell00 van het B.T.W.-Wetboek. In 1973 zal de belasring
afrrekbaar zijn in de mate d at 11Ctpercentage hoger is
dan 5 % tegen 7,5 % in 1972 en 6 % tegen 9 % voor
motorrijtuigen en hun aanhangwagen;
de teruggaaf van de taks begrepen in de op 31 decem-
ber 1970 bestaande voorrnden blijft behouden overeen-
komstig de bepalingen van artikel 99, §5, van het B.T.W.-
Wetboek, gewijzigd bij de wet van 26 maart 1971. De
raksen zullen zoals voorheen worden afgetrokken tot
het beloop van een twaalfde ill de aangiften van de
belastingplichtigen die rijdens de eerste maand van ieder
kwartaal worden ingediend. Het verlies aan onrvangsten
wordt gedekt door de begrotings1<redieten ingeschreven
op de buitengewone uitgnven van de begroting van het
Minisrerie van Financiën om het bedrag van de B.T.W.-
ontvangsten aan te passen aan dat van de vastgestelde
rechten. Op het einde van het [aar zullen op die manier
ongeveer 18 miljard op 27 miljard taksen die de oude
voorraden bczwaren, dat is 8/12, rerugbetaald zijn.

Rekening houdend met de compensatie van het verlies aan
ontvangsten te wijren aan de terugbetaling van de in de
voorraden vervatte taks door op de buirengewone uitgaven
uitgctrokken kredieten bedraagt de opbrengst van de B.T.W.,
de zegelrechten en de daarmee gelijkgestelde taksen in 1973,
124,5 miljard tegen 119,2 miljard in 1972. De geringe stijging
die vastgesreld wordt van het elle tot het andere jaar wordt
verklaard door de verlaging van de aanslagvoeren van de



3,5 milli.uxls ct par le fait que la nnéc 1972 aura héndicié
d'un versement supplórncntai re en décembre, dont le produit
est estimé à 5 milliards,

Dans le but de garantir au Trésor public les ressources
indispensables, de compenser la perte des recettes résultant
de la disparition totale Oll partielle de mesures transitoires ct
d'assurer une meilleure perception de l'impôr.l'arrêré royal du
Il août 1972 il porté au taux de 14 % au lieu de 6 % les
boissons consommées a ti ornicile (les alcools restent taxés ail
taux de 25 %». Cette mesure n'a aucune incidence sur les
boissons servies dans les hôtels, restaurants et cafés qui
restent soumises au raux de 6 'Yo. Elle permettra toutefois une
plus exacte perception de l'impôt au sein de cc secteur. En
effet, celui-ci devra quelle que soit l'origine de ses approvi-
sionnements, acquitter une T.V.A. de 14 % qui n'est récu-
pérablc que par le biais d'une déclaration effective des ventes
taxées au taux de 6 %.

Finalement, line série de mesures sont intervenues et seront
prises afin d'assurer une meilleure perception de l'impôt;
elles permettront de réduire la fraude fiscale à concurrence
d'environ 3 milliards.

L'ensemble des recettes de T.V.A. et de droits de timbre
maintenus atteindra ainsi 12.9 milliards dont 1,7 milliard sera
affecté au Fonds d'expansion économique et de reconversion
régionale. La recette des Voies ct Moyens s'établira ainsi au
niveau de 127,3 milliards dont le détail figure ci-après:

En milliards
de francs.

Rendement en régime de croisière (compte tenu
de l'évolution des crédits d'impôt) ...

Taxation dégressive des biens d'investissement ''-
Droits de timbre maintenus ...

110,8
7,8
5,9

124,5
Incidence complémentaire en 1973 de mesures

prises en 1972 ... 1,5
Meilleure perception de l'impôt ... 3,0
Remboursement des taxes contenues dans les

stocks au 31 décembre 1970 ... 1'.111.

Affectation au F.E.E.R,R.
129,0

- 1,7

Total des Voies et Moyens ... 127,3

Droits perçus par l'Enregistrement.

Le produit de ces droits est, après affectation de 600 mil-
lions au profit du Fonds d'expansion économique et de recon-
version régionale, estimé à 16274 millions contre une recette
probable de 14 695 millions en 1972, soit un accroissement
de 1579 millions imputable à concurrence de 800 millions
aux droits d'enregistrement, à raison de 200 millions aux
droits de succession ct à concurrence de 500 millions à la
majoration des amendes de condamnation.

Recettes non fiscales.

Les recettes non fiscales sont évaluées à 10900 millions en
augmentation de 1390 millions par rapport aux recettes pro-
bables de 1972. Cette augmentation est imputable à con-
currence de 738 millions aux recettes à percevoir au titre de
la redevance sur les appareils récepteurs de radio et de télé-
vision, dont 300 millions à provenir de l'indexation de cette
redevance ct d'une plus exacte perception de celle-ci. Par
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investeringsgoederen, w.iardoor cen verlies aan ontvangsten,
van 3,5 miljard ontstaat, en door het fcit dar het jaar 1972
zal kunncn rckenen op cen bijkomende storring in december
wnarvan de opbrengst op 5 miljard wordt geraarnd.

Om de Opcnbare Schatkist de onontbeerlijke rniddelen te
waarborgen, OIU het verlics nan ontvangsten wegens de
gehele of gedeeltclijkc vcrdwijning van de overgangsmaat-
regelen te cornpenseren en om te zorgen voor een betere
inning van de belasring heeft het koninklijk besluit van
11 augusrus 1972 het taricf van de rhuis verbruikte dranken
van 6 % op 14 % gebracht (alcohol blijfr belast tegen het
tarief van 25 0/0). Die maatregel heeft geen invloed op de
in hotels, restaurants en herbergen geschonken dranken die
onderworpen blijven aan het tarief van 6 %. Hij zal echter
een ju istere inning van de belasting in die sector mogelijk
maken, Ougeacht de oorsprong van de bevoorrading moet
die irnrners een B.T.W. van 14 % betalen die slechts in aftrek
kan worden gebrachr door middel van een werkelijke aan-
gifte van de tegcn het tarief van 6 % belaste verkopen.

Ten slotte werden en zullen een reeks maatregelen worden
genomen om tot een betere inning van de belasting te komen;
zij zullen her mogelijk maken de belastingontduiking met
ongeveer 3 miljard te verminderen,

De gezamenlijke ontvangsten van de B.T.W. en de behou-
den zegelrechten zullen alzo 129 miljard bereiken, waarvan
1,7 miljard zal worden toegewezen aan het Fonds voor econo-
mische expansie en regionale reconversie, De ontvangsten van
de Rijksrniddelen zullen dus 127,.3 miljard bereiken, waar-
van de gedetnilleerde cijfers hierna volgen:

In miljarden
frank.

Opbrengst van een zuiver B.T.W.-stelsel (reke-
ning houdend met de evolutie van de belastingkre-
dieten) . ... ... ... ... '" ... ... ... '.'

Degressieve aanslag van de investeringsgoederen.
Behouden zegelrechten •

110,8
7,8
5,9

124,5
Bijkomende terugslag in 197.3 van in 1972 geno-

men rnaatregelen •
Betere inning van de belasting
Terugbetaling van de taks die op 31 december

1970 de voorraden bezwaart '"

1,5
3,0

p.m,

Toewijzing aan het F.E.E.R.R.
129,0
-1,7

Totaal der Rijksmiddelen ... 127,3

Door de Registratie geinde recbten,

N a een toewijzing van 600 miljoen ten gunste van het
Fonds voor econornische expansie en regionale reconversie
wordt de opbrengst van die rechten geraamd op 16274 mil-
joen tegen 14 695 miljoen vermoedelijke ontvangsten in 1972,
dat is een verhoging met 1579 miljoen die tot het beloop
van 800 miljoen toe te schrijven is aan de registratierechten,
voor ZOO milj oen aan de successierechten en voor 500 milioen
a an de verhoging van de veroordelingsboeten.

Niet-fisca!e ontuangsten,

De nier-fiscale ontvangsten worden op 10900 miljoen
geraamd of 1390 miljoen meer dan de vermoedelijke ont-
vangsten van 1972. Die verhoging is tot het beloop van 738
rniljoen toe te schrijven aan de onrvangsten die moeten
worden geïnd ter zake het kijk- en luistergeld, waarvan 300
miljoen afkomstig is van de indexering en van een juistere
inning ervan. Anderzijds wordt een verhoging met 574 mil-
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.ullcurx, une augmentation de 574 ruillions est attendue des
recettes perçues par le Département des bn:lIH;CS.

:1. La lutte contre la fraude fiscale.

La justin; fiscale ct économique exige que les lois fiscales
soient appliquées correctement. Pour atteind re cc but, le
Gouvernement a pris diverses mesures d'ordre administratif
ct législatif

A. - Mesures administratives.

Les activités de contrôle des fonctionnaires de l'Adminis-
tration des Contributions directes et celles des fonctionnaires
de l'Administration de ta T.V.A., de l'Enregistrement et des
Domal nes ont été coordonnées de façon il atteindre un maxi-
mum d'efficacité. Une des préoccupations constantes du Gou-
vernement est de réaliser de nouveaux progrès dans la voie
de la collaboration entre les administrations fiscales.

L'ensemble du programme annuel de contrôle est conçu
et réparti de telle sorte que chaque administration exécute
une mission bien déterminée et communique en même temps
à l'autre toutes les infractions qu'elle a constatées.

En outre, par cette répartition des tâches, non seulement on
évite la répétition de contrôles chez un même assujetti et
portant SUl' une même période, mais on procure également
aux contrôleurs plus de temps pour intensifier leurs investi-
gations de contrôle.

D'autre part, il existe à tous les niveaux des comites de
contact ct des groupes de travail qui sont composés de fonc-
tionnaires des administrations fiscales. Il est ainsi possible de
prendre immédiatement, là où c'est nécessaire, des mesures à
l'échelon local en vue d'assurer une bonne cohésion des for-
ces disponibles.

Afin de faciliter la collaboration, on s'efforcera de réaliser
autant que possible la concordance des limites territoriales
des services des deux administrations.

Par ailleurs, en cc qui concerne les bases forfaitaires de
taxation, les marges bénéficiaires retenues pour l'exercice
d'imposition 1972 ont été majorées par rapport à celles fixees
pour les exercices d'imposition précédents. A signaler que,
pour les professions pour lesquelles I1n forfait est applicable
aussi bien en matière de contributions directes qu'en matière
de T.V.A., les études sont faites en collaboration avec les
deux administrations.

Des mesures ont été prises pour rationaliser et uniformi-
ser la récolte des renseignements indispensables à l'élabora-
tion des bases forfaitaires de taxation des années à venir. Les
administrations disposeront de la sorte d'une documentation
perfectionnée lors des discussions avec les groupements pro-
fessionnels intéressés,

En outre, les administrations fiscales feront un usage judi-
cieux des constatations faites à l'occasion du contrôle des
transports sur route.

Enfin, les administrations ne négligent rien pour centraliser
les travaux qui absorbent beaucoup de temps et ceux qui sont
plutôt des travaux de routine en recourant à une utilisation
plus poussée des techniques modernes, afin de libérer le
plus possible de personnel pour la tâche essentielle: la lutte
contre la fraude.

B. - Mesures législatives et réglementaires.

Les administrations fiscales trouveront enfin dans une série
de mesures récentes la possibilité de renforcer de façon appré-
ciable ct de rendre plus efficace leur activité de contrôle.
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jocn vcrwacht van de ont vangstcn gcind door hct Departe-
ment van Fina ncicn.

3. De strijd tcgcn de bclnstingoruduiking.

])(' fiscale en ccouomische rechtvuardighcid cist dat de
fiscale wertcn juist wordcn tocgcpnst, Om dit doel te berei-
ken hccft dt: Rcgcriug diverse rnaarrcgclcn, van administra-
ticvc en wcrrclijkc aard, genomcn.

A. -- /vùninistraticue tnaatregelen.

De conrrole-activiteiten van de ambrcnarcn van de Adrni-
nisrrut ie der Directe Belasti ngen en die van de arnbtenaren
van de Adrninistratie van de B.T.W., Rcgistratie en Dornei-
nen wcrden gccoördincerd ren cinde een maximale efficiêntie
te bereiken, Ecn van de voortdurcndc berrachtiugen van de
Regcri ng is ccn nicuwe vooruitgang te verwezcnlijken in de
sarnenwcrking onder de fiscale administraties.

Het gcheel van het jaarl ijks controleprograrnma is zodanig
opgevat en uitgcwcrkr dat elke adrninistratie een wel bepaalde
opdracht u itvoe rt en terzelfder tijd elke overtreding die zij
heeft vastgcsrcld aa n de andere meedeelt,

Door deze taakverdeling vermijdt men bovendien nier
alleen een herhaling van controles over een zelfde periode, bij
een zclfde belastingspliehtige, maar verschaft men aan de con-
troleurs eveneens meer tijd om hun controleverrichtingen te
intcnsiveren,

Aan de andere kant bestaan er op alle niveau's contactee-
mité's en werkgroepen die samcngesreld zijn uit arnbtenaren
van de fiscale administraties. Aldus is het mogelijk, daar waar
nodig, onmiddellijk maatregelen te nemen op lokaal vlak ten
einde een goede cohesie onder de beschikbare krachten te ver-
zekeren, .

Ten einde de samenwerking te vergemakkelijken zal men
er zich voor inspanncn zo veel als mogelijk de territoriale
grenzen van de diensten van de twee administraties te doen
sarncnvallen.

\Vat anderzijds de forfaitaire aanslagbases betreft, wel"
den de winstmarges die voor het aanslagjaar 1972 werden
weerhouden verhoogd ten opzichte van die welke voor de
voorgaande aanslagiarcn werden vastgesteld, Aan te stippen
valr clat voor de beroepen waarvoor een forfait toepasselijk
is én voor de directe belastingen én voor de B.T.W., studies
worden ondernomen in sarnenwerking met de twee admi-
nistraties.

Er werdcn rnaatregelen genomen om het inzamelen van de
noodzukelijke inlichtingen voor het uitwerken van de for-
faitaire aanslagbases voor Je komende jaren, te rationalise-
ren en te uniforrniseren, De administraties zullen op die wijze
over een berere docurnentatie beschikken bi] de besprekingen
met de belanghebbende beroepsverenigingen.

Bovcndien zullen de fiscale administraties een oordeelkun-
dig gebruik maken van de vasrstellingen die gedaan worden
ter gelegenheid van de vervoercontroles langs de weg.

Tenslotre mogen de administraties niets verwaarlozen om
de werken die veel tijd vergen en die welke eerder routine-
werk zijn door een verder doorgedreven gebruik van de
moderne technieken te centraliseren ten einde zo veel moge-
lijk personeel vrij te m aken voor de essentiële taak : de strijd
tegen de fraude.

B. - Wettelijke en reglementaire maatregelen.

De fiscale adrninistraties zullen tenslotte in een reeks
recente rnaatrcgelen de rnogelijkheid vinden hun controle-
acriviteit aanz icnlijk te versrerken en meer efficient te maken.



Les dispositions contenant ces mesures sont les suivantes :

10 I'arrêté royal du 27 juillet 19ï2 (iv1oniteur belge du
19 août 1972) qui prévoit notamment la tenue par les abat-
toirs d'un registre dans lequel les animaux sont inscrits dès
leur entrée dans l'établissement ct le pesage obligatoire des
animaux abattus;

2" l 'arrêté royal du 11 août 19ï2 (Moniteur beIge du
19 août 1972) qui prévoit:
-" la délivrance obligatoire d'une note on d'un reçu, impri-

més par Ull imprimeur agréé, pour les opérations sui-
vantes:

a) la fourniture de logements meublés, accompagnée ou
non de la fourniture de nourriture ou de boissons, par l'ex-
ploitant d'un établissement hôtelier;

b) la fourniture de repas ct de boissons consommées il
l'occasion des repas, par l'exploitant d'un restaurant;

c) le lavage de voitures automobiles;
- l'extension de la réglementation relative au contrôle par

route aUJ( biens désignés ci-après:
a) les meubles;
b) les aliments pour animaux;
c) les engrais;

- la délivrance obligatoire d'une facture pour:
a) les livraisons par toute personne quelconque de remor-

ques pour le camping et de motocyclettes;
b) la livraison à un assujetti de biens de la même espèce

que ceux dont il fait le commerce;
c) les livraisons de pièces détachées, équipements et acces-

soires pour automobiles, remorques pour le camping, moto-
cyclettes, avions, yachts, bateaux et canots de plaisance, lors-
que le prix total de ces fournitures excède 500 francs, et les
prestations de services relatives aux mêmes biens quel qu'en
soit le prix.

Par ailleurs, le Gouvernement envisage de déposer des pro-
jets de loi en vue d'harmoniser les mesures qui sont applica-
bles dans les deux administrations notamment en matière:
- d'amendes et sanctions pénales;
- de délais de contrôle et d'imposition;
- de moyens de preuve.
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De bcschikkiugcu wclkc deze maatrcgelen bcvattcn zijn
volgcnde :

1° het koninklijk besluit van 27 juli 1972 (Belgisch Staats-
blad V<111 19 augustus 1972) dar voora l voorzict in het houden
door de sl.ichthuizcn van een register waarin alle dieren wor-
den iugeschrcvcn van bij hun aankcmst in de inrichting en de
vcrplichte weging van de gcslachtc dicren;

2U het koninklijk besluit van 11 augustus 1972 (Belgisch
Staatsblad van 19 augustus 1972) dar voorziet:

de verplichte atgifre van cen rekeuiug of van een ont-
vangstbcwijs, gedrukt door een erkcnd drukker, voor de
volgende verrichtingcn :

a) het vcrschaffen van gerneubeld logies, dar al dan niet
gepaard gaat met het verschaffen van spijzcn en dranken,
door de uitbarer van een hotelinrichting:

h) het verschaffen van maaltijden en van dranken die wor-
den vcrbruikt bij die maaltijden, door de uitbater van een
restaurant;

c) het wassen van autovoertuigen;
- de uitbreiding van de reglementering betreffende de

wegencontrole op goederen hierna aangeduid :
a) meubelen;
b) voedsel voor dieren;
c) meststoffen;

- het verplicht afleveren van cen factuur voor:
a) de levering door gelijk welke persoon van kampeerwa-

gens en van rnotorrijwielen;
b) de levering aan een belastingplichtige van goederen van

dezelfde aard als die waarin hij handel drijft;
c) de levering van onderdelen, uitrusringsstukken en tee-

behoren van autovoertuigen, karnpeerwagens, mororrijwielen,
vliegtuigen, jachten, boten en plezierboren, wanneer de totale
prijs van deze leveringen 500 frank te boven gaat en de
diensten betreffende dezelfde goederen, ongeacht de prijs.

Anderzijds ncernt de Regering zich voor ontwerpen neer te
leggen ten einde de maatregien te harmoniseren die in beide
adrninistraries van toepassing z.ijn, voornamelijk inzake:
- boeten en strafrechtelijke sancties;
- controle- en aanslagrerrnijn;
- bewijsmiddelen,
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Répartition des recettes de 1971, 1972 et 19T1 (').

(F.1l millions de fruncs.)

DESIGNATION

L - Recettes ordlnalres.
Recettes fiscales.

1. Contributions directes.
Impôt versé par voie de précomptes:

- précompte immobilier. . ..
- précompte mobilier ,
- precompte professionnel .. , .

Impôt sur le revenu global versé par
anticipation par les non-salariés.

Impôt sur le revenu global perçu par
rôles à charge:
- des personnes physiques
- des sociétés •....•.... ..
•~ des Don-résidents .. . .. . . ..

Taxe de crrculatlon v.. ..• .•• • •.

Taxe sur les Jeux et paris. ... ..,

Taxe sur les appareils automatiques
de divertissement.

Divers

Total

2. Douanes et accises.
Droits de douane. . .. ..• .. .
Accises et taxe de consommatloD ...
Divers ... ... ... ." ... ...

Total ...

3. Enregistrement.
Droits d'enreqlstrement
Droi t. de successlon
T.V.A.. droits de timbre et taxes

assimilées au timbre.
Divers .

Total ...

Total des recettts fiscales:

[onr
1971

Verwezen-
liikingen

1160
15831
70072
29798

21823
5660

662
4874

754

720

151397

6351
39855

337

46543

7404
4924

105245

1257

118830

316770

Prévistons
initiales

Oorspron-
kelijke
vooruit-
zichten

2

1325
18535
79230
34000

25605
6225

395
'1900

1240

172335

4700
42896

190

47786

7700
4900

116500

1380

130480

350601
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Année 1972

Jililr 1972

Recettes
probables

Vermoede~
lijke

ontvangsten

3

1325
17650
82090
37610

25605
6225

620
4900

830 930

1150

50

178155

4400
43000

375

47775

8200
4900

116500

1595

131195

357125

Vcrdcling van de ontvangstcn van 1971, 1972 en 1973 (').

(In miljoenen frank.)

Année
1973

laar
1973

1300
20580
98560
44 000

27500
7935

650

1070

1350

50

203005

3400
'15710

211

'19321

9()()(1

5100
127300

2174

143574

395900

Différences
('l- 3)

Verschillen
(4 --3)

5

- 25
+ 2930
+16470
+ 6390

+ 1895
+ 1710
+ 30
- 4900

+ HO

+ 200

60 +
+24850

-1000
+ 2710
- 164

+ 1546

+ 800
+ 200
+10800

+ 579

+12379

+38775

BENAMING

1. - Gewone entvanqsten,
Fiscale ontvanqsten,

1. Directe belestinqen,
Belasttnq qestort bij wilze van voor-

heffing:
~- onrocrende voorheffing.

-- roerende voorheffing.
- bedrtjfsvoorheffinq,

Belasting op de totale lnkomsten,
gestort als voorafbetaling door de
niet-loontrekkenden.

Belasting op de totale lnkomsten,
geïnd door mïddel van kohieren ten
laste van:
- fysieke peroonen.
- vennootschappen.
~ niet-verhlîjfhouders •

Verkeersbelastinq.

Belastmq op spelen en weddenschap-
pen.

Belastinq op de automatische ont.
spanntnqstoestellen,

10 Diversen.

T'otaal.

2. Douane en ecciinzen,
Invoerrecheen,
Accljnzen en verbrufksbelastlnq.
Diversen.

Totaal.

3. Registratie.
Registratierechten.
Successicrechten.
B.T.W.. zegelrechten en met het

zegel gelijkgestelde taksen,
Dtversen.

Totaal.

Totaal van de fiscale o,,:tvangsten.
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I
.

Année 1972
Année
1971 lallt 1972

Année Di HérencesRéaltsutions 1973 (4-3)

DÉSIGNATION - Prévisions Recettes - - BENAMING
Initiales probables

[nnr -- - [asr Verschillen1971 O()rspron~ V"m,oede-
Ver-u-ezen. .. kelijke lijke 1973 (1-3)
lIikiniien vooruit .. ontoanqsten

ztchten
I 2 3 4 5

Recettes non fiscales. Ntet-Itscale ontvanqsten.
Postes. télégraphes, téléphones ... 2225 3298 3091 3829 + 738 Post. teleçraal en telefoon,
}11nances ... ... ... ... ... ... 5830 5583 5267 5841 + 57t Financlën,
Communications ." ... ... ... 'lIS 'l36 436 499 + 63 Verkeerswezen.
Autres départements ... ... ... 661 717 716 731 + 15 Andere departementen,

----- ------ - ----
Total des recettes non fjscales. 9131 10034 9510 10900 + 1390 Totaal van de nlet-ftscale ontvanq-

sten.

-----
Total des recettes ordinaires. 325901 360 635 366635 406800 +40165 Totaal van de gewone ontvangsten.

Il. - Recettes extraordinalrts ... 645 575 575 802 + 227 II. - Buitengewone ontvaJ1gsten ...

Cl Non compris les recettes affectées. (') De ontvangsren met een bijzondere bestemming nier inbegrepen.
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1. LE BUDGET
DES DEPENSES ORDINAIRES DE 1972.

L'evolution des credits de chacun des budgets et du bud-
get total, depuis les propositions initiales jusqu'à l'ajustement
proposé par le feuilleton des crédits supplémentaires, figure
au tableau des pages 6 et 7.

Ce tableau reprend globalement les mouvements tant dans
le sens de la hausse que dans le sens de la réduction qu'il
importe d'imprimer aux crédits budgétaires de manière à
rapproc}~er ce,ux-ci des besoins réels tels qu'ils sont actuelle-
ment reevalues.

Ne sont, par contre, pas comprises dans cc tableau cer-
taines annulations de crédits qui ne constituent pas des
ajustements réels des crédits initiaux. Il convient de rappeler
à cet égard que pour respecter la déclaration gouvernemen-
tale, une loi budgétaire nouvelle a été déposée et votée: le
budget des Dotations culturelles. Ce budget transfère aux
deux Conseils culturels des montants globaux, par départe-
ment, à charge pour les Conseils de les répartir emre les
articles budgétaires ad hoc.

Etant donné qu'au départ ces crédits figuraient, comme
par le passé, dans le budget propre des départements concer-
nés et qu'il importait de déposer au plus tôt devant le Parle-
ment, les budgets déjà retardés par la crise politique, il a été
décidé de n'apporter à ceux-ci aucune modification.

Ainsi les crédits dits « culturels » ont été, à la fois, votés
dans les budgets départementaux et dans celui des Dotations
culturelles.

L'annulation de, ces doubles emplois en matière de vote
de crédits budgétaires par le Législateur s'opérera par la voie
d'une disposition spéciale dans le texte même de la loi
d'ajustements budgétaires.

A titre d'information, voici les montants totaux par
département, des dotations culturelles figurant au budget
ordinaire:

En millions
de francs.

Agriculture .
Classes moyennes
Communications
Emploi et Travail

14,0
312,3
55,8

450,0

Education nationale:
- régime français
- régime néerlandais

Santé publique et Famille

562,1
1 167,3

21,3

Pout terminer ces considérations générales, signalons enfin
que, dans Je souci d'assurer une comparaison aisée avec les
données fournies dans les exposés généraux des années pré-
cédentes, le budget des Dotations culturelles comme tel n'a
pas été inséré dans la liste des budgets mais que les crédits
culturels som mentionnés, par département, sur une ligne
distincte.

[ 3 ] 4 (l':l721973).

1. DE BEGROTING
DER GEWONE UITGAVEN VAN 1972.

De evolutie van de kredieten van elkc begroting, vanaf de
oorspronkelijke voorstellcn tot de door het bijblad voorge-
srclde aanpassing, komt voor in de rabel op de bludzijden
6 en 7.

Deze tabel geeft een globaal overzichr van de wijzigingen
in meer of in min welkc de bcgrotingskredieten dienen te
ondergaan met het oog op de aanpassing ervan ann de
werkelijke behoeften zoals ze thans opnieuw geraarnd
werden.

Deze tabel rnaakt daarcntcgcn geen gewa.g van sornrnige
schrappingen van kredieten die niet als werkelijke aanpas-
singen van de oorspronkelijke kredieten kunnen beschouwd
worden, In dit verband wordt eraan herinnerd dat een
nieuwe begrotingswet, cie begroting van de Culturele Dota-
ties, neergelegd en aangenornen werd om de regeringsver-
klaring na. te komen. Door deze begroting wordcn aan beide
Cultuurraden globale bedragen per departement overgedra-
gen welke door de Raden over de gepaste begrotingsartikels
zullen orngeslagen worden.

Daar deze kredieten oorspronkelijk, zoals vroeger, op de
eigen begroring van de betrokken departementen voor-
kwarnen en de reeds door de politieke krisis verlaatte begro-
tingen onverwijld bi] het Parlement ingediend moesten wor-
den, werd bcslisr geen enkele wijziging aan te brengen,

Aldus werd over de zogenaamde « culrurele . kredieten
zowel gestemd in de departementale begrotingen als in de
begroting van de Culturele Dotaties,

De uitschakeling van dit dubbel gebruik inzake goedkeu-
ring van begrotingskredieten door de Wetgever zal geschie-
den door middel van een speciale beschikking in de tekst
zelf van de wet op het bijblad.

Ter inlichting volgen voor elk departement de totale
bedragen van de culturele dotaties ingeschreven op de
gewone begroting :

Landbouw
Middenstand .
Verkeerswezen
Tewerkstelling en Arbeid

In rniljoenen
frank.

14,0
312,3
55,8

450,0

Nationale Opvoeding :
- Franstalig regime .

- Nederlandstalig regime.
Volksgezondheid en Gezin

562,1
1167,3

21,3

Tot besluit dient nog vermeld te worden dat, met het
oog op een gernakkelijkc vergelijking met de gegevens van
de vorige algemcne toelichtingen, de begroting van de Cultu-
rele Dotaties als dusdanig niet op de begrotingslijst voor-
komt rnaar dat cie cultuurkredieten voor elk departement
op ccn aparte regel verrneld staan.
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Ci-dcSSOŒ un bref couumntuirc dès ajustements les plus I Hierondcr volgr ecu kort cormncnt.iar bij de bclungrijkste
rmportnnrs contenus dans le Icuillcton : postcn van hcr bijbl.id :

ANNEE COURANTE.

te montant net des ajustements, contr action de majora-
tions de 10673,3 millions ct de réductions de 6462,9 millions
est de 421.5,4 millions.

Deux montants importants retiennent l'attention:

1" une réduction de 2500 millions nu budget de la Dette
publique résultant d'une reevaluation des besoins sur base
de renseignements plus actuels;

2° une majoration globale de 2337,5 millions à l'Educa-
tion nationale destinée en grande partie il couvrir le paie-
ment des traitements des trois réseaux d'enseignement. Ce
montant, assez élevé en chiffres absolus, se réduit exprimé en
pourcentage, à un ajustement Je 3,4 % par rapport au
budget initial, déposé à 67 milliards, c'est-à-dire un montant
relativement modique si l'on considère que plus de 80 % du
budget couvrent le paiement de traitements.

En dehors de ces deux montants, les postes les plus
importants se retrouvent dans les budgets suivants:

Aux: Affaires économiques, sur l'ensemble des ajustements
proposés de 1969,1 millions, l'industrie charbonnière reçoit
1 932,2 millions, cette majoration résultant plus particulière-
ment de la diminution des prix de vente des charbons à
coke, de la chute des rendements due aux difficultés d'exploi-
tation, de la diminution des recettes des activités connexes
ainsi que de la détérioration de la granulométrie.

Aux Communications figure une série de majorations
importantes dont le total est de 1469,3 millions qui ne sont
que faiblement compensees par des réductions de 89,5 mil-
lions, se traduisant par un total contracté de +1 379,8 mil-
lions, soit: 600 millions de supplément aux sociétés de
transports urbains, calculé sur base des comptes d'exploita-
tion de 1971 ainsi que des résultats des cinq premiers mois
de 1972. la majoration contient la hausse de l'index, la
programmation sociale et les effets de la diminution du
trafic «voyageurs »;

De même une majoration de 300 millions à la Société
nationale des Chemins de fer vicinaux couvre la restructura-
tion barérnique au lel' avril et l'incidence de celle-ci en
matière de pensions.

La Société nationale des Chemins de fer belges reçoit pour
sa part 191 millions à titre de compensations tarifaires et
58,6 millions pour équilibrer le compte de la Caisse des
soins de sante,

A I'Adminisearion de la Marine, diverses majorations
résultent de Ja création en 1971 d'une Régie des Transports
maritimes. Certaines évaluations faites à l'époque et néces-
sairement sommaires ont dû être redressées ct sc traduisent
par une majoration de 94,3 millions pour les salaires et
rémunérations et 43,9 millions pour les diverses allocations
au personnel de l'Etat.

Un montant de 109 millions s'ajoute aux: précédents pour
couvrir des remboursements à la Régie des Voies maritimes.

Parmi les réductions, un seul montant de quelque impor-
tance retient l'attention: celui de 80 millions résultant de
la postposition d'une année du remplacement progressif des
plaque minéralogiques actuellement en LIsage par des plaques
du type réfléchissant.

A l'Emploi et au Travail, un crédit supplémentaire de
1050,1 millions représente un transfert à l'O.N,E.M. destiné
à couvrir le paiement des allocations de chômage; deux mon-
tants de moindre importance concernent l'aide de réadapta-
tion : 62,4 millions et le reclassement des handicapés: 25,3
millions.

LOlIEND JAAR.

Hct nertobedrag der anupassingen, verschil tussen vermeer-
dcringcn met 10678,3 miljoen en vcrrrdnderingcn met
66462,9 miljoen, beloopr 4215,4 miljocn.

Twee bclangrijke bedragen rredcn op het voorplan :

1° ecn vcrmindcring van 250f) miljocn op de begroting
van de Rijksschuld, te wijten aan ecn herschatting van de
behoefren volgens meer uctuele inlichtingen,

2° cen globale vcrhoging van 2337,5 miljoen bi] Natio-
nale Opvoeding, grotcndcels bcstcmd voor de weddcnuitke-
ringen in de drie ouderwijssecro rcn. Dit bedrag, tamclijk
hoog in absolure cijfers, is herleid, percentsgewijzc uitge-
drukr, tot ccn aanpussing van 3,4 % tegenover de oorspron-
kelijk ncergelcgde begroting van 67 miljard, d.i. ecn rela-
tief beperkt bedrag als men beschouwt dar meer dan 80 %
van de begroting weddenuitkeringen dekken. .

Benevens deze twee bedragcn, worden de bclangrijkste
posten gevonden in de volgende begrotingen:

Bij Econornische Zaken, op het totaal van 1969,1 miljoen
voorgestelde aanpassingen, krijgt de steenkolennijverheid
1 932,2 rniljoen; deze verhoging is vooral te wijten aan de
vermindering van de verkoopprijs van de cokes-steenkool,
het teruglopen van de productiviteit naar aanleiding van de
uitbatingsmocilijkheden, de vermindering van de ontvang-
sten bij de nevenbedrijven alsmede de verslechting van de
granulometrie.

Bij Verkeerswezen vindt men een reeks belangrijke verho-
gingen waarvan het rotaal 1469,3 miljoen bereikt die rnaar
een weinig gecornpenseerd worden door verminderingen van
89,5 miljocn, wat een samentrekking van -I- 1 379,8 miljoen
geefr, d.i.: 600 miljoen verhoging voor de maatschappijen
voor stedelijk vervoer, berekend op basis van de exploitatie-
rekeningen van 1971 alsook op de resultaten van de eerste
vijf rnaanden van 1972. De verhoging bevat de index, de
sociale programrnatie en de terugslag van de verkeersvermin-
dering « reizigers »,

Ook bij de Nationale Maatschappij der ßuurtspoorwegen
dekt een verhoging van 300 miljoen de baremische herstruc-
turatie op 1 april en de weerslag dezer inzake pensioenen.

De Nationale Maatschappij der Belgische Spoorwegen ont-
vangr 191 miljoen voor taricfverminderingen en 58,6 miljoen
om de rekening van de Kas der geneeskundige verzorging
in evenwicht te brengen,

Bij het Bestuur van het Zeewezen zijn verschillende verho-
gingen te wijten aan de oprichting in 1971 van de Regie
voor Maritiern Transport. Zekere ramingen roen gedaan en
ncodzakelijkerwijze sumrnier rnoesren verbeterd worden,
met als resultaat een verhoging van 94,3 miljoen voor sala-
rissen en wedden en 43,9 miljocn voor allerhande roelagen
aan het Rijkspersoneel.

Daarbij komt nog een bedrag van 109 rniljocn om terug-
beralingen aan de Regie voor Maritiem Transport te dekken.

Tussen de verrninderingen, vraagt een enkel bedrag de
aandacht: dat van 30 miljoen voortvloeiend uit de verdaging
met ecn jaar van de progressieve vervanging van de bestaande
autoplaten door reflectcrende platen,

Bij Tewcrkstelling en Arbeid vertegenwoordigt een bijkre-
diet van 1050,1 rniljoen een transfert aan de R.V.A. dar
de betaling van werkloosheidstoelagen moet dekken; twee
minder belangrijke bedragcn betreffen de wcdcraanpassings-
hulp: 62,4 miljoen en de reclassering van de minder-validen :
25,3 rniljoen.



Une réduction de: 425 m illions pour les crédits d'heures
est enregistrée, le projet de loi n "ayant pu être déposé devant
le Parlement.

Aux Travaux publics enfin, on relève un ajustement des
dépenses de personnel de 114,4 millions, de 91,5 millions
pour l'cnrrcricn cie Ja córe, 52 millions pour l'Administration
cie l'Electricite ct de I'Electrornécnniqne er 66 millions POlU
charge d'Intérêts d'emprunts contractés auprès du Crédit
communal.

Bien que l'ujustcrucnt du budget des Finances pour 1972
se traduise finalement par une réduction de 57,4 millions
pour l'année courante compensée par un crédit supplémen-
taire équivalent au rirre de créances pour années antérieures,
on noter~ t}lI';~ t~ç budget S?l;t i~lscrits des crédits provisi01~-
nels destinés a erre transférés a d'autres budgets par VOIC

d'arrêtés royaux. Le montant total de ces crédits s'élève à
22 milliards; répartis sur deux articles budgétaires, Ils com-
portent des provisions de 14,5 milliards pour la programma-
tion sociale, de .1 m illiards pour les fluctuations de l'index,
de 3 milliards également pour les dépenses diverses résul-
tant de la déclaration gouvernementale et de 1,5 milliard
pour le chômage.

A l'heure actuelle seul cc dernier crédit a été transféré par
arrêté royal du 19 juillet 1972 à l'Emploi et au Travail,
tandis que les autres arrêtés de répartition sont à l'examen.

II sera reparlé de ces crédits provisionnels à plusieurs
reprises dans la partie du commentaire relative à 1973. JI a
semblé utile, toutefois, de préciser que cette répartition
importante des crédits n'apparaît pas dans le feuilleton
d'ajustement du budget.

De ce fait, tonte comparaison entre les crédits de 1973 et
ceux de 1972 pour les dépenses de personnel ainsi que pour
celles qui subissent les fluctuations de l'index ne peut évi-
demment prendre qu'une signification relative.

ANNEES ANTERIEURES.

Les crédits supplémentaires pour années antérieures s'élè-
vent à 3 504,3 millions.

L'Education nationale émarge à ce montant pour plus de
1 800 millions couvrant principalement le paiement d'arriérés
de traitement et de frais de fonctionnement des trois réseaux
d'enseignement: Etat, officiel et libre subventionnés.

A la Prévoyance sociale, un supplément de 426,2 millions
est destiné à combler le déficit de 1971 du Fonds des Mala-
dies professionnelles tandis que le Fonds de Retraite des
Ouvriers mineurs se voit crédité de 118,6 millions pour le
même objet.

A la Dette publique, sur un montant global de 273,5 mil-
lions, un crédit supplémentaire de 149,8 millions doit per-
mettre l'imputation de charges remontant à 1968 tandis que
99,9 millions couvrent la perte de change sur un emprunt
de 200 millions de DM dont une tranche de 100 millions
a été remboursée ayant terme en 1971.

Aux Travaux publics, un montant de 164,2 millions
résulte d'une insuffisance dans l'évaluation des crédits pour
les péages de l'autoroute E 3 au cours des années précédentes.

Aux Pensions enfin, un ajustement de 159 millions COll-
cerne le secteur des ouvriers mineurs - invalidité.
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Ecn vcnnindering met 425 miljocn voor kredieturen wordt
gercgistrcerd, dank zij hcr feit dar het wetsontwerp voor het
Parlement niet kon neergclegd worden.

Teil sloue, viudt men bij Openbare Werken een aanpas-
sing van de pcrsoneclsuitgavcn voor 114,4 miljoen, 91,S mil-
JOCl! voor hct ouclerhoud van de kust, 52 rniljocn voor het
Bestuur van Elcctriciteit en Electromechanica en 66 miljoen
als intercstlast van leningen aangcgaan bij het Gernecnte-
krcdiet.

Niettegenstaande het feir dar de aanpassing van de begro-
ting van Financiën VOO! 1972 uiteindelijk afsluit met een
vcrmindcring met 57,4 miljocn voor hct lopend [aar gecorn-
penseerd door ecn gelijkwaardig bijkrediet ten titel van
schuldvorderingen voo r vroegcre jaren, client genoteerd dat
deze begroting provisionele kredietcn behelst besternd om
overgedragen te worden naar andere begrotingcn door
koninklijke besluiten. Het globaal bedrag van deze kredieten
beloopt 22 miljard die omgeslngcn zijn over twee begrotings-
artikels. Ze bedragen provisies ten belope van 14,5 miljard
voor sociale programm atie, 3 rniljard voor de schommelingen
van het indexcijfer, ook 3 miljard voor de diverse uitgaven
in verband met de Regeringsverklaring en 1,5 miljard voor
de werkloosheid.

Op dit ogenblik, is alleen dit laatsre kredlet naar Tewerk-
stelling en Arbeid door het koninklijk besluit van 19 juli
1972 overgedragen terwijl de andere verdelingsbesluiten in
voorbereiding zijn,

Er zal herhaaldelijk verwezen worden naar deze provisio-
nele kredieten in het gedeelte van de cornrnentaar betreffende
1973. Het is dan ook nuttig gebleken aan te srippen dar deze
belangrijke kredietverdeling nier in het bijblad tot uiting
komt,

Hieruit volgt dar aan de vergelijkingen tussen de kredieten
voor 1973 en deze voor 1972 voor de personeelsuitgaven
alsook van al deze die Je invloed van de indexschommelingen
ondergaan natuurlijk ma ar een relatieve betekenis mag
gehecht worden.

VORIGE JAREN.

De bijkredieten voor vroegere jaren belopen 3 504,3 mil-
joen.

Van dit bedrag krijgt Nationale Opvoeding meer dan
1 800 miljoen besternd vooral voor de betaling van de achter-
stallige wedden en werkingskosren van de drie sectoren van
het onderwijs : staars-, officiee] en vrij gesubsidieerd onder-
wijs,

In Sociale Voorzorg is een supplement van 426,2 rniljoen
bestemd om het deficiet van 1971 van het Fonds voor
Beroepsziekten te dekken terwijl her Nationaal Pensioen-
fonds voor Mijnwerkers een bedrag van 118,6 miljoen voor
dezelfde besternming krijgr.

In de Rijksschuld, op een globsal bedrag van 273,5 mil-
joen, zal een bijkredier van 149,8 miljoen de aanrekening
toelaten van zekere lasten van 1968 terwijl 99,9 miljoen
het verlies op de wisselkoers vertegenwoordigen van een
lening van 200 miljoen DM waarvan een eerste schijf van
100 miljoen in 1971 vervroegd werd terugbetaald.

In Openbare Werken, vloeit een bedrag yan 164,2 miljoen
voort uit een te lage schatring van de kredieten voor de
tolgelden van de autosnelweg E 3 gedurende de vorige [aren.

hl Pcnsioenen tenslotte, is een aanpassing van 1.59 mil-
[oen voor de invaliditeitssector - mijnwerkers, ingeschreven.
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BUDGETS DE 1972.

EVOLUTION DES CREDITS DE DEPENSES ORDINAIRES.

BUDGETS

BEGROTINGEN

Dette publique. - Rijksschuld
Pensions. - Pensioenen. . ..
Dotations. - Dototiën
Premier Ministre. _.- Eerste Minister
Tustice, - [ustitie ..•
Intérieur. - Binnenlandse Zuken •
Affaires étrangères et Commerce cxtërteur. -- Butten-

lurulse Zaken en Buiteniunslse Handel.. ,.,
Coopération au Développement. -- Ontwikkelings-

semeniverkinq
Défense nationale. - Landsverdediging
Gendarmerte, - Ri;ksw/lcht •
Agriculture: - Landbouw :

Département. - Departement
Crédits culturels. - Cultucele kredieten

Affaires économlques, -- Economische Zaken ...
Classes moyennes; - Middenstand:

Département. --- Departement .. ,
Crédits culturels. - Culturele kredieten

Communications; - Verkeerswezen;
Département. - Departement ... . ..
Crédits culturels. --- Culturele ktedieten

P.T.T. - P.T.T. . .
Travaux publics. - Openbere Werken .
Emploi et Travail : - Tewerkstelling en Arbeid i

Département. - Departement ... ,.,
Crédits culturels. - Culturele kredieten ...

Prévoyance sociale. - Sociale Voor:wrg... •..
Education nationale - régime français: - Nationale

Opvoedinç - Franstalig regime:
Département, - Departement ... .., .,. . ..
Crédits culturels. -' Culturele kredieten ...

Nationale Opvoeding - Nederlandstalig regime; -
Educetion nationale - régime néerlandais,
Département. - Departement .. . ... . .. . ..
Crédits culturels. - Culturele ktedleten ...

Education nationale - Secteur commun. - N ationllle
Opvoeding - Gemeenscheppeliske sec/or. ...

Affaires culturelles communes. - Gemeenscheppellike
Cultutele Zaken. ..

Culture néerlandaise. -- Nederlandse cultuur .. ,
Culture française. - Franse culluur .., .
Logement (3) - Huisoestinq (3). ... .
Santé Publique et Famille: - Volksgezondheid en

Gezin,
Département. - Departement ...
Crédits culturels. - Cnlturete kredieten

Finances. - Finenctën ...

Totaux. - Totnlen

(En millions de fraucs,)

Budq.t
déposé Amendements Buclqet voté

Goed;;ekeurde
be{lro/inll

Lots spéciales
ou arrêtés

de transferts

Speciale wetten
o] trensiertbesluiten

60895.8
40232.2

I 167,7
962,4

8157,0
24686,5

2750,5(2)

3839.0(2)
23000,0
4312.7

3734.7
14,0

7449.0(2)

1611.8
312.3

14 955,4 (2)
55,8

5074,9
6 936.0(~)

1272.3
450.0

31869.5

28311,7(2)
562.1

35244,2(2)
1167.3

1714.4(2)

1500.7(2)
2181,0(2)
1935.2 (2)
2832,6

Il 307,1 (2)
21.3

37029,6

367546,7

+ 1500,0(l)

--I 500,0(1)

(') Arrêté royal Je transfert de crédit du 19 juillet 1972.
(') Budgets non votés.
C) En 1972, le secteur Logement est compris Jans le budget de la Santé Publique; en 1973 dans celui des Travaux publics.

Inocdiende
beorotini:

AmelUiementen

GO895,8
40232,2

1085,9
962,4

7885,0
24686,5

+ 81,8

+272,0

2750,5

3 839,0
23000.0
4312.7

3734,7
14,0

7449,0

1611.8
312.3

14 955.4
55,8

5074.9
6936.0

1272,3
450,0

31869,5

28311,7
562.1

35244.2
1167.3

1714,4

1500,7
2 181.0
1935,2
2832.6

Il 197.1
21,3

37029.6

+110,0

367082.9 +463,8
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BEGROTINGEN VAN 1972.

EVOLUTIE VAN DE KREDIETEN VOOR DE GEWONE UITGAVEN.

(In miljoenen frank.)

Feutlleton - Biiblad Total des crédits Années antérieures Total qënëral
de 1972

Au~mentations Réductions Net Totno! "an de kredieten
Vermeerderingen Verminderingen Netto vnn 1972 Vroeçere [aten Altiemeen tota.l

____ .

1325,6 3825,6 --2500.0 58395,& 273.5 58669,3
23L1 2iO,3 &.9 40223,3 16&.9 iO 392.2

1.2 + 4,2 1171.9 '1.171,9

3L2 33,1 1,9 960.5 2.7 963/2
81.8 112,6 30,8 81262 16,2 13 142,4

113.1 4,5 + 10&,6 24795.1 4,9 24800,0

61.7 i9,+ + 12.3 2762.8 20,5 2783,3

54.2 137,3 83,1 3755,9 133,1 388.9,0

219.3 59,0 + 160.3 23160.3 70,5 23230,8

19,0 314,4 295,4 401,7,3 1.0 4018,3

85.7 236,0 150.3 3584,4 9.5 35~3,9
14,0 14,0

2011,2 42,1 +1969.1 94J8.1 30,1 9448.3

0.7 2,8 2.1 16fB,7 t.1 1610,8

58.0 0,4 + 57.6 369,9 369,9

1469,3 895 +1379.8 16335.2 53.1 16388,6
55,8 55,8

2.1 60,2 58.1 5016.8 1.0 SOil,S

366,9 41.2 + 325,7 7261,7 206.2 7467,9

1156.6 437,7 + 718,9 39'4\,2 0.3 39+1,5

69,6 lL7 + 57,9 31927.4 564,0 32 <jg,l,4

1165.8 123.8 +1012.0 293'.53,7 l180,8 30 53'1,5
1.6 11.8 10.2 551.9 6,1 558.0

1 491,6 156,5 +1335,1 36 579,3 624 •.3 J7 203,6
16.5 67.0 505 11'16,8 '11'16,8

23.9 2.8 + 21,1 1735.5 12,5 1748;0

222,3 12.3 + 210,0 1/"10.1 2.2 1-712.9

8,8 40,8 32,0 2H9,0 11,0 2160,0

7.2 35,2 28,0 1907,2 ,16,4 1923.6
14,6 \4,6 2818.0 2818,0

312.4 176.3 + 136,1 ll1'i3,2 36,6 1l479,8

21,3 21.3

66,6 121,0 57,4 35472,2 57,4 35529.6

------- ---- ---------
10 678.3 6162.9 +4215,1 371 762,1 3501.3 375266.-t

(') Transfertbeshtit van 19 juli 1972.
l') Niet goedgekeurde begrotingen,
(S) In 1972, is de secror Huisvesting in de begroring van Volksgezondheid begrepen; in 1973 in die van Openbare Werken.



4 (1972-1973),

2. LE RUDGET
DES DEPENSES ORDINAIRES DE 1973.

Introduction.

A. - CONSIDERATIONS PRELIMINAIRES.

1. Politique d'économie ct contrôle des recrutements.

Comme précédemment, le contrôle des recrutements reste
une des caractéristiques de la politique d'économies du Gou-
vernement dans le domaine de la gestion de l'appareil admi-
nistratif, de sorte que reste d'application la règle suivant
laquelle les recrutements ne pourront avoir lieu que moyen-
nant j'accord préalable, selon le cas, soit des ministres et
secrétaires d'Etat ayant la Fonction publique et le Budget
dans leurs attributions, soit du Comité ministériel du Bud-
get.

La procédure qui est d'applicarion depuis 1972, se base
sur les crédits départementaux, les cadres et le programme
annuel des recrutements. Elle part du principe que, aux
divers plans, administration, gouvernement, parlement, les
crédits de recrutement départementaux doivent pouvoir être
traités en fonction d'un programme annuel des recrutements,
tenant compte des besoins nouveaux, mais aussi d'une ges-
tion plus efficiente. Ainsi, dès le départ, sont fixés tels cré-
dits qui doivent financer tels recrutements, de sorte que
l'on peut admettre que le contrôle sera plus aisé, puisque
s'effectuant sur un tout coordonné et que l'élimination de la
pression psychologique, qui résultait de l'incertitude en
matière de recrutements dont était chargé le système anté-
rieur des crédits provisionnels pour recrutements, est béné-
fique pour le fonctionnement des départements.

2. Liaison de certaines dépenses à l'indice des prix à la consommation.
Dépenses relatives à la programmation sociale.

Les budgets de 1972 furent déposés au coefficient 142,5
pour les dépenses liées à l'indice des prix à la consommation.

En vue de faire face à l'évolution de l'index durant l'année
1972 une provision de 3 milliards fut en outre portée au
budget des Finances.

L'évolution réelle des prix, qui a entraîné le paiement des
dépenses liées à l'index à 140,454 % à partir du 1er janvier
1972, à 143,262 % à partir du 1cr février 1972 cr à 146,124 %
à partir du I'" août 1972, sera couverte par un montant
encore à déterminer de la provision qui sera transféré aux
différents budgets; le calcul des besoins réels est à l'étude et
le transfert sera réalisé par la voie d'un arrêté royal.

Pour les dépenses se rapportant aux avantages qui, en
1972, ont trait à la convention collective de programmation
sociale 1972-1973 du secteur public, un crédit provisionnel
de 14,5 milliards a été inscrit au budget des Finances.

De plus, un montant d'environ 1 milliard - solde du
crédit provisionnel similaire de 1971 - a été transféré au
budget de 1972.

Un montant de 15,5 milliards est dès lors disponible pour
couvrir les dépenses résultant de la programmation sociale.

La répartition de ce montant entre les divers budgets de
1972 est à l'examen et sera également effectuée ultérieure-
ment par la voie d'un arrête royal.

***

[ 8 ]

2. DE REGROTING
DER GEWONE lJlTGi\ VEN VOOR 1973.

Inlciding,

A, - VOORAFGAANDE BESCHOUWINGEN.

1. Bezuinigingspolitiek en controle op de recruteringen.

Zoals voorhcen blijft de controle op de recrutcringen een
der kenmerkcn van het bczuiningsbeleid van cie Regering op
het vlak van het adrninistratief apparaat en blijft, aldus, de
regel in vocgc, volgens welke de aanwervingen slcchts kunnen
plants viudcn mirs het voorafgaand akkoord, naar gelang van
her geval, hetzij van de rninistcrs en staatssecretarissen die
het Openbaar Ambt en de Begroting in hun bevoegdheid
hebben, hetzij van het Ministerieel Comité voor Begroting.

De procedure die van 1972 af wordt toegepasr, steunt op
de departementale kredietcn, op de personeelsforrnaries en
op het jaarprograrnma der recruteringen. Ze gaat uit van de
srelling dar op de verschillende niveau's, administratie, rege-
ring, parlement, de departementale recruteringskredieten moe-
ten kunnen behandeld worden in functie van een jaarpro-
grarnma der aanwervingen dat rekening houdt met de nieuwe
behoeften rnaar ook met een efficiënrer beheer, Aldus staat
van rneet af vast welke kredieten welke recruteringen finan-
cieren, zodat mag worden aangenornen dat de controle mak-
kelijker kan worden verricht, omdat ze over een gecoördi-
neerd geheel verloopt, en dat het opheffen van de psycholo-
gische druk, te wijren aan het ongewisse van de reeruteringen,
waarmee het vroeger systeem van de provisionele kredieren
voor aanwervingen was belasr, de werking van de departe-
menren ten goede kornt,

2. Koppeling van sommige uitgaven aan het indexcijfcr der consumptie-
prijzen, Uitgaven betreffende de sociale programmatie,

De begrotingen voor 1972 werden ingediend tegen de
vereffeningscoëfficiënt 142,5 voor de uitgaven, gekoppeld
aan het indexcijfer der consumptieprijzen.

Met het oog op de evolutie van het indexcijfer tijdens het
jaar 1972 werd daarenboven een provisie van 3 miljard opge-
nomen in de begroting van Financiën,

De werkelijke prijsevolutie, welke tot gevolg heeft gehad
dat de aan hec indexcijfer gekoppelde uitgaven werden veref-
fend tegen 140,454 % vanaf 1 januari 1972, tegen 143,262 %
vanaf 1 februari 1972 en tegen 146,124 % vanaf 1 augustus
1972, zal gedekt worden door een nog te bepalen bedrag van
die provisie dar zalovergeschreven worden op de begrotingen
van de onderscheiden departementen; de berekening van de
werkelijke behoeften ligt ter studie en het transfert zal
geschieden door middel van een koninklijk besluit.

Voor de uitgaven aangaande de voordelen die, voor 1972,
verband houden met de collectieve overeenkomst betref-
fende de sociale programmatic 1972·1973 in het openbaar
ambt, werd een provisioneel krediet van 14,5 miljard uitge-
trokken op de begroting van Financiën,

Daarenboven werd een bedrag van circa 1 miljard - saldo
van het scortgelijke provisioneel krediet van 1971 - over-
gedragen naar het begrotingsjaar 1972.

Derhalve is een bedrag van 15,5 miljard beschikbaar voor
de uitgaven te wijten aan de sociale prograrnrnarie.

De verdeling van dar bedrag over de verschillende begro-
ringen van 1972 ligt ter studie en zal insgelijks naderhand
geschieden door middel van een koninklijk besluit.

***



Le coefficient de liquidation 149,054 % a été retenu lors I
de l'élaboration des propositions budgétaires pour 1973.

Un crédit provisionnel de 2 milliards de francs a été
inscrit au budget du Ministère des Finances pour tenir
compte de l'évolution de l'index pendant l'année 1973.

En vue d'éviter toute méprise, il convient d'ajouter que,
en cc qui concerne les traitements et pensions du secteur
public, les coefficients repris ci-avant correspondent aux:
pourcentages de liquidation suivants:

Table de concordance

Pourcentage de liquidation.
Traitements, pensions.

Coefficient général
de liquidation.

106, l2
108,24
110,41
112,62

143,262
146.124
149,054
152,024

B. - EVOLUTION DES CREDITS.

Le tableau suivant donne la répartition par budget des
crédits sollicités pour l'almée budgétaire 1973, des crédits
ajustés relatifs à l'année budgétaire 1972 et des engagements
réalisés concernant l'année budgétaire 1971. Ce tableau a été
établi de telle façon qu'il constitue en outre le résumé des
données fournies plus loin par chapitre budgétaire et par
département.

Ces données qui se limitent exclusivement aux budgets des
départements ministériels concernent les années budgétaires
précitées; elles ont été coulées également en forme de
tableaux et sont suivies d'un court commentaire concernant
les principaux crédits qui y sont repris et les différences
importantes entre 1973 et 1972.

Des notes distinctes explicatives concernant les Pensions,
la Dette publique et les effectifs de l'Etat, complètent le
commentaire.
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Bij het opmaken van de hegroringsvoorstellen voor 1973
werd de vereffcningscoëfficiënt 149,054 % in aanrnerking
genomcn,

Een provisioneel krcdiet van 2 miljard frank werd inge-
sch ['eVCII in de begroting van het Minisrerie V;:In Financiên om
rekcning te houdon met de schornmclingen van de index gedu-
rende het [aar 1973.

Om iedere misvattiug te voorkomen, weze hieraan toege-
vocgd dar, wat de bezoldigingen en de pensioenen van de
openbare sector betrefr, de hierboven aangehaalde coëffi-
ciënten overecnstcrnrnen met de volgende vereffenings-
percenrages :

Slcuteltabel.

Vereffeningspercentnge.
Bez oldigiugcn, pcnsiocncn,

Algemene
vc re Ifeningsccëfficiëut,

106,12
108,24
110,41
112,62

143,262
146,124
149,054
152,024

B. - EVOLUTlE DER KREDIETEN.

De volgende tabel geeft de verdeling per begroting van de
voor het begrotingsjaar 1973 aangevraagde kredieten, de
voor her begrotingsjaar 1972 aangepaste kredieten en de op
het begrotingsj aar 1971 verwezenlijkte vastleggingen. Die
rabel werd zo opgesteld dac ze revens de samenvatting uit-
rnaakt van de gegevens welke verder worden verstrekt per
begrotingshoofdsruk en per departement.

Die gegevens beperken zich uitsluitcnd tot de begrotingen
der ministeriële departernenten; zc hebben betrekking op de
hogervermelde begrotingsjaren, werden eveneens in tabel-
vorrn gegoten en worden gevolgd door een bondige comrnen-
taar in verband met de voornaarnste erin opgenomen kre-
dieten en de belangrijke verschillen tussen 1973 en 1972.

Afzonderlijke, verklarende nota's berreffende de Pensioe-
nen, de Rijksschuld en de effectieven van de Staat vervelle-
digen de cornmentaar,



4 (1972-1973).

l. Tableaux comparatifs des crédits dl: 1'173 ct de 1'172
ct des engagements de :L971.

A. _.- Par budget.

(Eu millions de fr.mcs.)
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1. Vcrgclijkcndc tabellcn der kredictcn van 1'173 en van 1972
en der vastlcggingen van 1971.

A. ._- Pcr begroting,

(In rniljocnen frank.)

Budgets Beqrotinqen

a) Budgets déporternent sux .
Premier Mmrstre
Justice

intérieur
l\ff<lire.s étrangères et Commerce extérieur.
Coopération au Développement
Dé Icnse nationale
Gendarmerie
Agriculture:

Département
Crédits culturels ...

Affaires économlques
Classes moyennes:

Département .
Crédits culturels .

Comrnunlcattons :
Département .
Crédits culturels .

P.T,T.
Travaux publics
Emploi ct Travail
Prévoyance sociale •
Education nationale - régime français:

Département .
Crédits culturels ...

Education nationale - régime néerlandais:

Département .
Crédits culturels .

Education nationale - Secteur commun ...

AfEaires culturelles communes
Culture néerlandaise .
Culture française ... .
Santé publique et Famille:

Département .
Crédits culturels .

Finances

Totaux,

b) Budgets financiers:
Dette publique
Pensions
Dotations

Totaux généraux.

el Chiffres provisoires.

973,7

9797.7
28755,9

3 OM,!
1100,0

26098,0
5019,0

4205.6
17,8

8518,0

185'.;5
101,6

20321.9
68.9

7663,3
la 813,1
4430,3

369S8,7

35757.8
646,3

45664,2
1367,0
191.7.2

2051,2

2485,3
2229.3(1)

14 025.5
23.4

18836,3

29& 147.6

59743,5
47454,6

1296.4

406612,1

960,5
1\ 126,2

21795.1
2762.7

3755,9

23160,3

4017.3

3580.6
17.8

9418.1

I fiJ9,7
359.9

16335.2
57.0

5 016.8
10079.6
3941.2

3! 927,4

29353.7
551.9

36581,3
1 114,8
1735,5

1 7110,7
2149,0

1907,2

11443.4
21.3

35472,2

271972,3

583()5,1\
40223,3

1 171.9

371 763.3

1911 - -I

961.4
7447.2

20802,1
2716,7
3 644.6

22473,0
1171.9

4797.0
16.0

7470.4

1157,S
274,9

13 827.9
485

4119.0
9420.7
1 388,5

28347.8

25 019.3
500,2

32&15.6
1009.9
.6315,9

1 711,8
1 728.1
1580,1

10736.3
21,4

zo 578.8

235 106.1

55705/)
36942.9

~1,1

328696,0

(') Voorlopige cijfers.

a) Departementale begroting,·",
Eerste Minlster,
[ustltic.
Blnncnlandse Zaken.
Buitcnlandse Zaken en Bultcnlandse Handel.
Ontw Jkkcllnqssamenwerkinq.
Landsvcrdcdlqtnq,
Rijkswacht.
Landbouw :

Departement,
Culturele kredteten,

Economische Zaken.
Mtddenstand :

Departement.
Culturele kredtcten,

Verkeerswezen:
Departement.
Culturele kredteten,

P.T.T.
Openbare Werken.
Tew ••rkstelling en Arbeid.
Sociale Voorzorq,
Nationale Opvoeding - Pranstalig regime:

Departement.
Culturele kredleten.

Nationale Opvoedinq - Nederlandstalig
regime:
Departement.
Culturele kredleten,

Nationale opvoeding - Gemeenschappe-
lljke sector.

Gerneenschappelijke culturele zaken,
Nederlandse Cultuur.
Franse Cultuur.
Volksqezondheld en Gezln :

Departement.
Culturele kredieten,

Financiën.

Totalen.

b) Financiêle beqrotinçen :
Rtjksschuld,
Pensloenen,
Dotatlén.

Algemene totalen,
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B. - Par nature de dépenses.

(En millions de francs.)

LI. -- Volgens de aard der uitgaven,

(In miljoenen frank.)

1973 BeqrotlnqenBudgets 1972 I 1971 II
I

56395.2 16012,1 I18 143.2 16407,5

2593.1 2614.3
3129,6 1512.0

156 128.6 132682 ..1
3613,3 32&2,5
1595.6 1510.1

30373.3 2>1085.2
58395.8 557m.9
40223.3 369'12.9

1 171.9 941,1

371763,3-1 328696,0

J

i.-----------------~-~-~_._-~----,------~-----------------------

Salaires et charges sociales ...
Iliens non durables ct services
Matériel mllitalre et entretien routes
Intérêts ct pertes .
Transferts de revenus .
Transferts de capitaux .
Biens meubles patrimoniaux .
Divers
Dette publique •

Pensions
Dotations

68830.1
19·:149.I
2109.9
3815,6

183644,2
1170.2
17301,1

14 397,4

59743.5
4745q,6

l 296,4

Totaux. 106642,1

2. Répartition des crédits par chapitre du budget.

Chapitre 1, § 1. - Salaires et charges sociales.

Lonen en sociale Iasten.
Niet clUtU'Z8111C qoederen en dlensten.
Militair muterieel en ondcrhoud we qen.
Renie en vcrllezen,
Inkomensoverdrachten.

Vermoqcnsoverdrachren.
Rcerende vermoqensqoederen,
Dlversen.
R;jksschuld.
Penslocnen,

Dotatiën,

Totalen.

2. Vcrdeling van de krcdieten per hoofdstuk van de begroting,

Hoofdstuk I, § 1. - Lonen en sociale lasten,

(In miljoenen frank.)(En millions de Irancs.) -----"----r-'--"-'--'-- --.- ---.----1------- ---- _.--------------

I 1973 li}72 I 1971 Beqrotlnqen

291,6 236,1 24.7,7 Eerste Minister,
6079,6 48'1:3.8 4193.9 [ustitie,

865,7 691.7 652.7 Binnenlandse Zaken.
I 529,5 13H.3 1214.4 Buttcnlandsc Zaken en Bultenlandse Handel,

108,1 85.8 78,5 Ontwikkelingssamenwerking.
113396,5 15868,9 '15532,8 Landsverdediging.
4175,5 3343,3 3601,4 R'[kswacht,

Landbouw :
1011,8 84:2,6 784.5 Departement.

Culturele kredletcn,
I 114.3 934,8 850,0 Economlsche Zaken,

Middenstand:
147.2 107,4 107,1 Departement.

Culturele kredieten,
Verkeerswezen:

920.1 760.9 562;5 Departement.
4,\ 3.6 3,1 Culturele kredie ten,
5,6 5,2 4.6 P.T.T.

2924,4 2407.4 2310,9 Openbare Werken,
41'4,3 346,3 293.8 Tcwerkstellinq en Arbeid.
200.8 173.5 164,0 Sociale Voorzorg.

Nationale Opvoeding - Franstalig regime:
9499,1 7609,6 8221,5 Departement.

2.5 2,5 2.3 Culturele kredieten.
Nationale Opvoeding - Nederlandstalig

regime:
10 ioi.r 7979.3 8680.1 Departement.

2,2 2,2 2.2 Culturele kredleten.
387.9 325.0 296.5 Nationale opvoedlnq - Gerneenschappe-

Hjke sector,
107.7 82,8 77.2 Gemeenschappelilke culturele zaken,
263;1 210,8 144,0 Nederlandse Cultuur.
158,l(1) 138.0 122.7 Franse Cultuur,

Volksgezondheid en Gezin:
714,3 6117,0 590,9 Departement.

Culturele kredleten,
9344,5 7462,4 7272,5 Ftnanciën.

68830.1 56395,2 56012;1 Totalen,

(') Voorlopige cijfers.

Budgets

Premier Ministre
Justice
Interieur
Affaires étrangères ct Commerce extérieur.
Coopération au développement
Défense nationale
Gendarmerie
Agriculture:

Département •
Crédits culturels

Affaires économiques
Classes moyennes:

Département .
Crédits culturels

Communications:
Département •
Crédits cui ture Is

P.T.T.
Travaux publics
Emploi et Travall •
Prévoyance sociale •
Education nationale - régime français;

Département • .. . . ..
Crédits culturels .

Education nationale - régime néerlandais:

Département •
Crédits culturels ...

Education nationale -- Secteur commun ...

Affaires culturelles communes
Culture néerlandaise ...
Culture française ."
Santé publique et Famllle:

Département •
Crédits culturels ...

Finances

Totaux.

(') Chiffres provisoires.



4 (1972-1973 j.

Les montants totaux des s.il.iire« et charge, sociales pas-
sent de 56 012,1 millions en 1971 (engagements réels) à
56395,2 millions en 1972 (crédits ajustés) ct J 688.10,1 mil-
lions en 1973 (prévisions).

La comparaison entre ces chiffres exige cependant une
certaine réserve. Dans les montants de 1972 ne sont pas
encore repris les p:lrts de crédits ayant trnir ;\ la progrnmma-
riou sociale 1972 ct aux fluctuations de l'index qui auront
pour conséquence de porter le paiement des trui tcmcnrs à
parti l' du 'Fr août 1972 au coefficient de 108,24 0(.) au lien de
106,12 % en février 1972 et 104,04 % en janvier 1972. En
outre, il ne peut être perdu de vue que les crédits initiaux
de 1972 ont été établis à 105,56 % (==ancien coefficient de
liquidation de H2,5 %) alors que les prévisions pour 1973
sont établies sur base du taux de 110,41 %,.

L'ajustement ultérieur des montants de 1972 - les dépen-
ses supplémentaires de programmation sociale et index étant
initialement couvertes par des crédits provisionnels inscrits
au budget des Finances pour 1972 - se réalisera au moyen
d'arrêtés royaux qui répartiront les provisions visées entre
les divers budgets départementaux.

Ces répartitions sont en cours. Elles ne sont toutefois pas
suffisamment avancées pour fixer avec certitude leur influ-
ence sur les différents montants départementaux.

La répercussion de la hausse de l'index sur les traitements
à partir d'août peut, il est vrai, être évaluée à ± 0,6 milliard
alors que l'on compte - provisoirement - que la. program-
mation sociale aura une incidence de l'ordre de 8 milliards
sur les traitements du personnel de l'Etat proprement dit.

Si l'on corrige le montant des crédits ajustés de 1972 au
moyen de ces évaluations, on obtient 56,4+0,6+8=65 mil-
liards. Comparativement à 1972, les évaluations correspon-
dantes pour 1973 sont alors supérieures de: 68,8 -65=3,8
milliards soit 5,8 %.

Tenant compte de la situation actuelle, Ie coefficient
moyen de liquidation peut être évalué à 106,88 % pour 1972.
Par contre, les prévisions budgétaires pour 1973 ont été
établies sur base du coefficient de 110,41 %.

De l'augmentation de 5,8 OIo, 3,5 % (110,41-106,88)
sont ainsi dus à la différence du taux de base. Les 2,3 %
restants proviennent dès lors des effets normaux du régime
pécuniaire dans son ensemble: répercussion sur une année
entière des recrutements autorisés en 1972, promotions,
augmentations de traitement résultant de l'ancienneté de
service, allocations familiales, cotisation-employeur dans les
assurances sociales, etc.

[ 12 ]

De tot n.ilcijfcrs VOOf de loncn en de sociale lastcn lopen
van 56 Oll,l miljocn in 1971 (wcrkelijkc vastleggingcn) ovcr
S6395,2 rniljocn in 1972 (aangepasrc krcdicten) naar
68830,1 miljocn in 1973 (vooruitzichten).

De vcrgclijk ing tusscn deze di fers vergt cchtcr een zeker
voorbehoud, In de cijfcrs voor 1972 zijn imrncrs de krcdier-
anndclcn nog niet opgellOfl1tll, welke betrckking hebben op
de sociale programmatie 1972 en op de indcxschorumelingcn
wclke tot gcvolg haddcn dut de wcdden van 1 nugustus 1972
af worden uitgekeerd rcgcn 108,24 '}'o in de plauts van
106,12 % sedert februnri 1972 CIl 104,04 olD in jauuari 1972.
Daarbij mag nict uit hcr oog verloren worden dat de oor-
spronkelijke kredicten voor 1972 werden bcrckeud tcgen
105,56 (10 (=" vorige vcreffcningscoëfficiënr 142,5 %) en de
voorzieningen voor 1973 zijn vasrgesteld met inachtncming
van de coëfficiënt 110,41 %.

De verderc aanpassing van de cijfers voor 1972 - de meer-
uirgaven voor sociale programmatie en index werdcn oor-
sproukelijk reeds gedekt door de provisionele kredieten op
de begroting van Financién voor 1972 - zal geschieden
door middel van koninklijke besluiten welke de bedoelde
provisies zullen omslaan over de diverse departementale
begroringen.

Die verdelingen zijn aan gang. Ze zijn echrer niet ver
genoeg gevorderd orn nu reeds met zekerheid uit te maken
welke hun invloed zal zijn op de verschillende departementale
cijfers.

Weliswaar kan de repercussie van de indcxstijging op de
bezoldigingen sedert augustus geraarnd worden op ± 0,6 mil-
jard, rcrwijl voorlopig mag worden aangenornen dar de hce-
grcotheid van de weerslag van de sociale programrnatie op
de bezoldigingen van het eigenlijk Staarspersoneel S miljard
zal belopen.

Corrigeert men het bedrag der aangepaste kredieten voor
1972 met deze ramingen, dan bekornt men 56,4+0,6+8
=65 miljnrd. Ten aanzien van 1972 ligt de overeenkomstige
rarning voor 1973 dus hoger met 68,8-65=3,8 miljard of
5,8 0j.),

Rekening gehouden met de huidige toestand, kan de
gerniddelde vereffeningscoëfficiënt voor 1972 op 106,88 %
worden geraamd. Daartegenover sraat dat de begrotings-
vooruitzichten voor 1973 werden vastgesteld met inacht-
neming van de coëfficiënt 110,41 %.

Van de verhoging van S,S % is aldus 3,5 % (110,41
-106,88) te wijten aan hec niveauverschil, De overblijvende
2,3 % moeten alsdan worden toegeschreven aan de nor-
male weerslag van het geldelijk regime in zijn geheel : weer-
slag over een gans [aar van de in 1972 verrichre recrute-
ringen, promoties, weddeverhogingen ingevolge dienstanciën-
niteit, kindertoelagen, werkgeversbijdruge in de sociale verze-
keringen, enz.



Chapitre I, § 2. -- liiel!s non durables ct services,

(rn millions de Ir.mcs.)

iU 4 (1l)ï2-197.1).

Hoofdstuk I, ~ 2. - Niet-dunrzame goedereu en dienst en,

(In miljocncn frank.)

1973

----- ------------------_._-------.----~---------..",.....,.=--=,-
Beqrotinqen

Premier Ministre
[usnee
lntér icur
AffilÎrcs étranqèrcs et Commerce extérieur,

Coopération au développement
Défense nationale
Gendarmerte

Agriculture:
Département
Crédits culturels ...

Affair~s économiques
Classes moyennes:

Département .
Crédits cul turels .

Communications :
Département .
Crédits culturels .

P.T.T.
Travaux publics
Emploi et Travail
Prévoyance sociale
Education nationale - régime français:

Département ... ... ... ... ..• . ..
Crédits culturels v.. •.• •.. ••. •.• . •.

Education nationale - régime néerlandais:

155.2
3323,9

165.8
586.3
50.4

6268.4
700.9

600.7
3.8

547.0

42.1

357.8
0.2

49.8
371,4
Di,!
104,1

\1068.8
27,0

Département ..............•
Crédits culturels ... ... •.• ... ..•

Education nationale - Secteur commun

1067,5
41,7

192,5

Affaires culturelles communes
Culture néerlandaise ... ...
Culture française ...
Santé publique et Famille:

Département .
Crédits culturels .

Fmances

76.2
159.6
166,8-(1 )

1 194.6
2.1

1990,1

Totaux. 19449,1

L'ensemble des crédits de ce paragraphe passe de 16407,5
millions en 1971 à 18143,2 millions en 1972 et à 19449,1
millions en 1973.

Cette progression est régulière; elle est due à l'influence
de l'index et aux hausses de prix qui affectent la plus grande
partie de ces dépenses.

Il s'agit, en effet, des frais de fonctionnement des divers
départements -ministériels, tels: eau, gaz, électricité, fourni-
tures de bureau, frais de route et de séjour, locations, etc.

En outre, ce chapitre comprend également des dépenses
spécifiques à certains départements, qui s'élèvent parfois à
des montants assez importants.

(') Chiffres provisoires.

1972

12l·l
2827.7

141.7
5-19.5
50.7

6255.1
603.8

560.1
3,8

433.9

36.9

34-4.9
0.2

37.4
435.1
126.4
98.7

1008.5
25,1

960.6
29.3

182.8

78.'1
139.9
140.0

1'162.8
2.2

1784,3

18 113.2

1971

123,0
2 22&.5

157.0
511,2
44.6

5 710.0
515,0

411.0
3.5

316.7

30.7

246,3
0,2

23.4
618,2
109,8
71,9

1246.2
20.7

1206.3
20.7

153.8

7.9.3

109.1
113. 1

915.5
1,2

1389,6

16407.5

Eerste Minister.
[ustitie.

13inl1cnlandse Zaken.
Bu'tcnlandsc Zaken en Bultcnlandse Handel.
Ontwikkelingssamenwerking.
Landsvcrdediqinq,
Rijl.swacht,
Landbouw:

Departement.
Culturele kredieten,

Econornlsche Zaken.
Mtddenstand :

Departement.
Culturele kredleten.

Verkeerswezen:
Departement.
Culturele kredleten.

P.T.T.
Openbar e Werken.
Tewerkstelltnq en Arbeld,
Sociale Voorzorc,
Nationale Opvoeding - Franstalig regime:

Departement.
Culturele kredleten,

Nationale Opvoedlnq - Nederlandstaliq
regime:
Departement.
Culturele kredleten.

Nationale opvoeding - Gemeenschoppe.
lijke sector,

Gemeenschappelljke culturele zaken,
Nederlandse Cultuur.
Franse Cultuur.
Volksqezondheld en Gezin:

Departement.
Culturele kredïeten,

Ftnenclën.

Totalen.

Het totaal bedrag van de onder deze paragraaf inge-
schreven kredieten, stijgt van 16407,5 miljoen in 1971 naar
18 143,2 miljoen in 1972 en naar 19449,1 miljoen in 1973.

Het gaat hier om een regelmatig aanhoudende stijging
die te wijten is aan de incidentie van de index en aan de
prijssrijgingcn die het grootste deel van deze uitgaven beïn-
vloeden.

Inderdaad, deze uitgaven slaan op de werkingskosten van
de diverse ministeriële departementen : water, gas, elektri-
citeit, bureaubenodigdheden, reis- en verblijfsvergoedingen,
huur, enz.

Dit hoofdstuk bevat daarenboven ook nog specifieke uit-
gaven van sornrnige departernenten die sorns tot aanzien-
Iijke bedragen oplopen.

(') Voorlopige cijfer s.
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Nous citcrous, pal' exemple, au ivlinÎslère de la Justice,
le crédit poUt' l'entretien et la nourriture des enfants dits
" de justice" qui passe de ] 218 millious en 1971 ;\ 1493
millions en 1972 Cl ;\ 1865 millions en 1973, A signnler
ógalcmel1t deux autres postes:

a) l'action de protection sociale des Comités de protection
de la jeunesse dont les crédits évoluent de la manière sui-
vante: 120,7 millions en 1971, 137,7 millions en 1972 ct
199 millions en 1973;

h) les frais de nourriture et d'entretien des détenus qui
atteignent 221,9 millions en 1973 contre 205,1 en 1972 et
183,4 millions en 1971.

Les dépenses spécifiques de la Défense nationale relatives
il l'utilisation des moyens de transport terrestre, maritime,
fluvial et aerien suivent une progression régulière due à la
nature même de ces dépenses. Elles passent de 3086 mil-
lions en 1971 il 3382,2 millions en 1972 et à 3514,6 mil-
lions en 1973. Par contre, les dépenses de munitions d'en-
traînement, etc., en progression de 1971 à 1972 - respecti-
vement aux montants de 1144,2 millions et de 1235,3 mil-
lions - accusent une diminution sensible en 1973 (990,7
millions).

Aux Affaires économiques, un crédit de 150,3 millions est
prévu en 1973 contre 60 millions en 1972, en vue de l'instal-
lation et de l'extension d'une banque de données économi-
ques sur ordinateurs.

On remarquera que les crédits du Ministère des Travaux
publics diminuent sensiblement: de 618,2 millions en 1971
ils sont ramenés à 435,1 millions en 1972 et à 374,4 millions
en 1973.

Cette réduction n'est que fictive. Elle résulte, d'une part,
de la suppression du budget de 1972 des dépenses d'entre-
tien des bâtiments de l'Etat assumées par la Régie des Bâti-
ments, et, d'autre part, de la mise à la charge des budgets de
1973 des départements ministériels concernés des dépenses
de fonctionnement des services installés dans des Cites admi-
nistratives soit à Bruxelles, soit en province, supportées
jusqu'en 1972 par le budget des Travaux publics et évaluées,
pour cette année à 76,7 millions. En fait ces réductions sont
compensées par des augmentations de crédits portees dans
les budgets des autres départements.

A l'Education nationale, les crédits couvrent les frais de
fonctionnement traditionnels des divers secteurs cl' enseigne-
ment de l'Etat ainsi que les frais de transport des élèves,
l'achat de matières premières, de fournitures didactiques, etc.

Sont en progression également les crédits prévus pour la
Santé publique et la Famille: 1194,6 millions pOUL' 1973
contre 1162,8 millions pour 1972 et 915,5 millions ponr
1971. Ils comprennent pour la plus grande part les subsides
aux organismes éducatifs Oll prophylactiq lies sanitaires
(608,4 millions en 1973 contre 578,4 millions en 1972 e~
512,5 millions en 1971) et le subside au Fonds de la Recher-
che scientifique médicale (188,4 millions en 1973 coutre
161,2 millions en 1972 et 120 millions en 1971).

Enfin, les crédits du Ministère des Finances poursuivent
leur croissance, quoique moins sensiblement, passant de
1 389,6 millions en 1971 à 1 784,3 millions en 1972 et
1 990,1 millions en 1973. Les deux postes principaux con-
cernent les loyers des bâtiments qui sont évalués à 272,9
millions en 1973 contre 250 millions en 1972 et 186,5 mil-
lions en 1971, et les dépenses à résulter de la création et du
fonctionnement des centres de traitement de l'information
pour lesquelles 276,4 millions sont sollicités en 1973 contre
239,1 millions en 1972 et 167,2 millions en 1971.

[14]

Als voorbccld Lm hier golden het aau hct Ministcric van
justiric vcrlccnd krcdict voor lier ondcrhoud en de vocding
V;1I1 de zogenaamde « gercchtskiudercn » dar van 1 218 mil-
jocn in 1971 tot I 493 miljocn in 1972 en tot 1 865 miljoen
in 1973 stijgt. Twec a nclcre postcn kunnen hier cveneens
nangchaalcl wordcn :

il) de sociale wcrkiug van de Bcschcrmcornités voor de
jcugd waa rvoor Je krcdictcn als volgt evolueren: 120,7 mil-
joen in 1')71, 137,7 m iljoen in 1972 en 199 miljoen in 1973;

IJ) de voedings- ell onderhoudskosrcn van dc gedetineer-
den welke in 1973 221,9 miljocn bereiken t.O.V. 205,1 mil-
jocn in 1972 en 183,4 miljocn in 1971.

De spccifieke uirgavcn van Landsverdcdiging voor de aan-
wcnding van vervocrrniddelen op hct land, op het water en
in de luchr, srijgen rcgelmarig door de aard zclf van deze
uirgavcu. Ze gaan van 3 086 miljoen in 1971 Haar .1 382,2
miljoen in 1972 en 3 514,(~ miljocn in 1973. De uirgaven
voor ocfenarumunitic, welke van 1971 tot 1972 gestegen
waren van 1144,2 miljoen tot 1235,3 rniljoen, oudergaan
in 1973 een aunzienlijke vermindering (990,7 rniljoen).

Op Economische Zaken is in 1973 een krcdiet van 150,3
miljoen voorzicn tegenovcr 60 miljoen in 1972 met het oog
op de installatie en de uirbreiding van een bank voor econo-
mische gegevens op ordinaroren,

Op te merken valt dat de kredieten van het Ministerie van
Openbare Werken sterk verrninderen : van 618,2 rniljoen in
19ï1 vallen ze ill 1972 terug op 435,1 miljoen en op 374,4
miljoen in 1973.

Het gant hier om een fictieve vermindering. Ze spruit
enerzijds voort uit de verwijdering van de onderhoudsuit-
gaven voor de Staatsgebouwen uit de begroting van 1972,
uitgaven welke nu door de Regie van de Gebouwen gedra-
gen worden en, anderzijds, uit de overname, door de begro-
tingen 1973 van de betrokken ministeriêle departementen,
van de werkingsuirgaven van de in de Adrninistratieve Centra
van Brussel of van de provincies, geïnsralleerde diensten,
welke tot 1972 door de begroting van Openbare Werken
gedragen werden en voor dit [aar op 76,7 miljoen geraamd.
In werkelijkheid worden deze verminderingen gecornpen-
seerd door kredietverrneerderingen op de begrotingen van
de andere departernenten,

Op Nationale Opvoeding dekken de kredieten de traditio-
nele werkingskosten van de diverse onderwijssectoren van de
Staat alsrnede de vervoerkosten van de leerlingen, de aan-
koop van grondsroffen, didactisch materieel, enz.

De kredietcn voor Volksgezondheid en het Gezin stijgeu
eveneens : 1194,6 rniljoen voor 1973 t.O.V. 1162,8 miljoen
voor 1972 en 915,5 miljoen voor 1971. Ze omvatten het
grootste deel van de toelagen aan opvocdende en voorbehoe-
deride sanitaire organismen (608,4 miljoen in 1973 tegenover
578,4 rniljoen in 1972 en 512,5 rniljoen in 1971) en de toela-
gen aan het Fonds voor Wetenschappelijk Medisch Onder-
zoek (188,4 miljoen in 1973 t.O.V. 161,2 miljoen in 1972 en
120 miljoen in 1971).

De kredieten voor het Ministerie van Financiën ten slotte,
nemen nog altijd toe maar in een langzaam tempo. Ze gaan
van 1 389,6 miljoen in 1971 naar 1 784,3 miljoen in 1972
en na ar 1990,1 miljoen in 1973. De twee belangrijkste pos-
ten betreffen de huur van de gebouwen die voor 1973 op
272,9 miljoen geraarnd wordt tegenover 250 miljoen voor
1972 en 186,5 miljoen voor 1971, en de uitgaven veroor-
zaakt door de oprichting en Je werking van inforrnariever-
werkende centra waarvoor, in 1973, 276,4 miljoen aange-
vraagd wordt tegenover 239,1 miljoen in 1972 en 167,2 mil-
joen in 1971.



Chapitre I, ~i3. - ,\ll/térie! tnilitairc et entretien rottt c:

(Fn millions de Irnncs.)

15 4 (19ï2-1973),

lIoofdsuik I, § 3. - Alilit,,;r m.ucriccl eil on.lerhoud wegelI,

(In miljocnen frank.)

Défense nationale

Travaux publics

621.8 30'!,5 559,6 Lundsvcrdcdiqin q,
1488,1 2289.0 2054,7 Opcnbarc Werken.

-----~--~ --~,--_._~~ ----.-- .'--_ .._--.

2109,9 2 593,5 2614.3 Totalen.Totaux

Ce paragraphe ne vise que les Ministères de la Défense
nationale et des Travaux publics,

Les crédits de la Défense nationale sone presque exclusive-
ment destinés à l'achat de moyens de transport terrestre et
à l'achat de mobilier, de matériel, de machines ct d'équipe-
ment.

Pour le premier poste 190,7 millions sont inscrits en 1973;
aucun achat de ce genre n'est envisagé pour 1972 tandis que
13,6 millions ont été dépensés à cette fin en 1971.

Le second poste s'inscrit au budget de 1973 pour 377,1
millions contre 255,7 millions en 1972 et 509,9 millions en
1971.

Aux Travaux publics, les crédits évoluent comme suit:
pour 1971 : 2054,7 millions, pour 1972: 2289 millions et
pour 1973: 1488,1 millions.

La réduction importante des crédits de l'année 1973 par
rapport à 1972 résulte de la prise en charge des dépenses
d'entretien ordinaire des routes par le Fonds des Routes.

Pour ces dépenses 960 millions figurent, tant en 1972
qu'en 1971, au budget du Département,

Les dépenses d'entretien ordinaire de la côte, des ports et
cours d'eau passent de 802,9 millions en 1971 à 976,5 mil-
lions en 1972 et à 1010 millions en 1973. Les frais d'exploi-
tation et d'entretien ordinaire d'installations électriques et
électro-mécaniques établies sur les autoroutes sont en forte
croissance puisqu'ils atteignent 450 millions en 1973 contre
327 millions en 1972 ct 275 millions en 1971.

Il faut souligner, par ailleurs, qu'indépendamment de ces
frais d'entretien ordinaire les charges de l'entretien extraordi-
naire de ces mêmes voies navigables et installations électri-
ques sont portées au budget extraordinaire du Département.

Quant aux dépenses nouvelles d'entretien extraordinaire
des routes, elles seront supportées, à partir de 1973, par le
Fonds des Routes, tandis que les crédits d'ordonnancement
nécessaires en 1973 à la continuation des travaux déjà enga-
gés seront encore inscrits au budget extraordinaire du
Département.

Deze paragraaf heeft slechts betrekking op de Ministerics
van Landsverdcdiging en van Openbare Werken.

De kredicteu van Landsverdcdiging zijn bijna uitsluirend
bestcrnd voor de aankoop van vervocrrniddelcn te land en
voor cIe aanschaffing van mcubilair, matericcl, machines en
uitrusting.

Voor de eerste post is in 1973 een bedrag van 190,7 mil-
joen uitgetrokken; geen enkele dergclijke aankoop wordt in
1972 voorzien terwijl hiervoor in 1971 13,6 miljoen uitge-
geven wcrd,

De tweede post komt op de begroting van 1973 voor ten
bedrage van 377,1 miljoen tcgenover 255,7 miljoen in 1972
en 509,9 miljocn in 1971.

Bij Openbare Werken evolueren de kredieten als volgt:
2 054,7 miljoen voor 1971, 2289 rniljoen voor 1972 en
1 488,1 miljoen voor 1973.

De aanzienlijke daling van de kredieten van het jaar 1973
t.o. v. 1972 vindt haar oorsprong ill de overname van de
gewone onderhoudsuitgaven van de wegen door het Wegen-
fonds.

Voor deze uitgaven werden zowel in 19ï2 als in 1971 op
de begroting van het Departement 960 miljoen uirgetrokken.

De gewone onderhoudsuitgaven van de kust, havens en
warerwegen stijgen van 802,9 miljoen in 1971 naar 976,5
miljoen in 1972 en naar 1 010 miljoen in 1973, De uitbatings-
en gewone onderhoudskosten van de electrische en electro-
mechanische installaties op de autosnelwegen nemen sterk
roe. Ze bereiken 450 miljoen in 1973 tegenover 327 miljoen
in 1972 en 275 rniljoen in 1971.

Daarenboven dient onderlijnd te worden dat naast deze
geworie onderhoudskosten, de uitgaven voor hec buiren-
gewoon onderhoud van deze bevaarbare waterwegen en
electrische insrallaties op de buitengewone begroting van
het Departement voorkornen.

Wat de nieuwe uitgaven voor buitengewoon onderhoud
van de wegen berrefr, deze zullen met ingang van 1973, door
het Wegenfonds gedragen worden terwijl de voor de voort-
zetting van de reeds vasrgelegde werken vcreiste ordonnan-
ceringskredieten voor 1973 nog uitgetrokken zullen worden
op de buirengewone begroting van het Departement.
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Chapitre IJ. - Intérêts et pertes.

(Ell millions de francs.)

r (,

Hoofdstuk II. -- Reille en verliezcn.

(In miljoeucn frauk.)

Budgets

..

I1973 1972 1971 Begrotingen
I

Verkeerswezen:
35115,0 2915.0 1403.0 Departement.

Culturele kredleten,
225,0 165,2 100,9 Openbare Werken,

Nationale Opvoeding - Pranstallç regime:
23.7 14,1 Departement.

Culturele kredleten,
Nationale Opvoedlnq - Nederlandstallq

re~irn~ :
43.7 27,1 Departement.

Culturele kredleten,
8,2 8,2 8,1 Financiën.

-_.---'- ------
3815,6 3129,6 1 ~12.0 Totalen,

Communications:
Département .
Crédits culturels •..

Travaux publics
Education nationale - régime français:

Département • ... ... . ..
Crédits culturels... 0" 0"

Education nationale - régime néerlandais;

Département 0 •••

Crédits culturels ...
Finances •• ... . ..

Totaux ...

Le chapitre «Intérêts et pertes» est un des chapitres les
moins importants du point de vue du montant des crédits
inscrits. Il représente moins de un pour cent du budget ordi-
naire de l'Etat.

La majoration de 686 millions par rapport à 1972 résulte
d'une part, en ce qui concerne le budget des Communica-
tions, de la contribution accrue de l'Etat à l'équilibre des
comptes financiers des sociétés de transport urbain et de Ia
Société nationale des Chemins de fer vicinaux (+ 600 mil-
lions) et d'autre part, au budget des Travaux publics, de la
majoration de la prévision couvrant l'intérêt des emprunts
de la S.A. «Canal et Installations maritimes de Bruxel-
les ", en vue des travaux de modernisation du canal Bruxel-
les-Rupel (+60 millions).

Het hoofdstuk «Rente en verliezen . is een der minst
belangrijke hoofdstukken uit het oogpunt van het bedrag
der ingeschreven kredieten. Het maakt minder dan een per-
cent uit van de gewone staatsbegroting.

De vermeerdering met 686 miljoen ten opzichte van 1972
spruit voort, enerzijds, wat de begroting van Verkeerswezen
betreft, uit de toegenomen staatsbijdrage in het evenwicht
der financiële rekeningen van de maatschappijen voor stede-
Iijk vervoer en van de Nationale Maarschappij der Buurt-
spoorwegen (+ 600 miljoen), en, anderzijds, uit de voorzie-
ning, op de begroting van Openbare Werken, welke de inre-
restlasten dekt van de leningen van de N.V. «Zeekanaal en
Haveninrichtingen van Brussel ". afgesloten met het oog op
de rnoderniseringswerken aan hec kanaal Brussel-Rupel
(+60 miljoen), .



Chapitre Ill. - Transjerts de revenus.

(En millions de francs.)

( 17 ] 4 (1972-1973).

Hoofdstuk lU. - lnkomensoverdracbtcu.

(Ill rniljocncn frank.)

Premier Mlnistre
Justice
Intérieur
Affaires étrangères et Commerce extérieur.
Coopération au Développement ...
Défense nationale
Gendarmerie ...
Aqrtculture :

Département
Crédits culturels .•.

Affaires économiques
Classes moyennes:

Département ...
Crédits culturels .,.

Communications :
Département .
Crédits culturels .

P.T.T. .
Travaux publics .
Emploi et Travail
Prévoy anee sociale
Education nationale - ré<tJln:Iefrançais:

Département • ... •.. .•. •.. ..•
Crédits culturels... ••• ... •.. •.•

Educatlon nationale - régime néerlandais:

85.7
149.1

2769':1,6
917.0

3061,5
811,3

33.5

2208,7
14,0

6319,7

1664.5
401,6

15273,5
452

4360,7
4714,7
3839,8

36642,2

22 646.7
610,4

Département ...•......•.•..•..
Crédits culturels... ••. ... ... •.. . ..

Education nationale - Secteur commun

31 803,7
1283,7

1199.7

Affaires culturelles communes
Culture néerlandaise . .. .. .
Culture française ... ... .. .
Santé publique et Famille:

Département • ...
Crédits culturels ..•

352,9
973,6
844.1:(t)

11378.8
21.1

4292.2Finances

Totaux. 183644,2

Dans l'ensemble du budget, ce chapitre des transferts de
revenus est - tout comme en 1972 - le plus important
puisqu'il représente 4S % du budget global ordinaire de
l'Etat et 60 % des budgets départementaux. Ceci justifie
qu'une attention particulière y soit consacrée puisqu'il s'agit,
en fait, de la translation chiffrée des impulsions données par
les pouvoirs publics aux différents secteurs de l'économie et
de la vie sociale.

La progression globale par rapport à 1972 est de l'ordre
de 17 % et se répartit assez régulièrement entre les différents
départements sauf quelques exceptions provenant d'éléments
précis qui seront explicités dans le commentaire ci-dessous
qui détaille le contenu des modifications enregistrées.

Pour le budget de [a Justice, la réduction du crédit de
1973 par rapport à 1972 provient du transfert en 1973 au
chapitre I, § 1er, des traitements des membres du personnel
des parquets de police et qui étaient imputés sur ce chapitre-
ci en 1972.

C) Chiffres provisoires.

83.3
249,8

23931.1
846,6

2786.5
731.8

32.9

1951.7
14,0

.7 571.8

1462.5
369.9

12077.6
38.5

3129.7
3905.8
3450.7

31 613.3

18423.3
517.8

25252.3
1052.6
1099.0

329,8
886.2
745.4

8959.5
19,1

4595.8

156128.6

.1971

54.8
208,2

19963,6
!H2,6

2847,1
670,6

29,1

3353,8
12,5

5896.9

1017,9
274,9

11444,6
35,0
4,7

3645,8
974,5

28074,6

14 992,0
471,9

22 Z17,8
975.7
645,0

. 3'10.0
70I.4

596,3

8551.6
23.2

3746.3

132682.1

Beqrotlnqen

Eer.,tc Minlster,
[usuue.
Binnenlandse Zaken,
Huitenlandse Zaken en Bultenlandse Handel.
Ontwrkkcllnqssamenwerkinq,
Landsverdediging.
Rijkswacht.
Landbouw:

Departement.
Culturele kredleten,

Economtsche Zaken.
Middenstand :

Departement.
Culturele kredleten,

Verkeerswezen:
Departement.
Culturele kredieten,

P.T.T.
Openbare Werken.
Tewerkstellinq en Arbeld,
SOciale Voorzorg.
Nation a le Opvoedlnq - Franstalig regime:

Departement.
Culturele kredleten,

Nationale opvoeding - Nederlandstalig
regime:
Departement.
Culturele kredteten,

Nationale opvoeding - Gemeenschappe-
lijke sector,

Gemeenschappelijke culturele zaken,
Nederlandse Cultuur.
Franse Cultuur,
Volksqezondheld en Gezin :

Departement.
Culturele krcdïeten.

Financlën,

Totalen.

Zoals in 1972 maakr dît hoofdstuk het grootste deel uit
van de begrotingen : 45 % van de globale Rijksbegroting en
60 % van de departementale begrotingen. Dit verantwoordt
de bijzondere aandacht aan dit hoofdstuk gewijd, daar het
in feite gaat om de beciiferde weergave van de Regerings-
impuls aan de verschillende sectoren van het economisch en
sociale leven.

De globale stijging tegenover 1972 bedraagt ongeveer 17 %
en wordt tamelijk gelijkmatig verspreid tussen de verschil-
lende departementen, behalve sommige uitzonderingen,
voortvloeiend uit bepaalde elernenten die in de hiernavol-
gende commentaar betreffende de ingetreden wijzigingen
nader verklaard worden.

Voor de begroting van justitie is de vermindering van de
kredieten voor 1973 ten aanzien van die van 1972, te wijten
aan het transfert der wedden van het personeel der parker-
ten bij de politierechtbanken naar her hoofdstuk I, § 1,
terwijl ze in 1972 onder dit hoofdstuk voorkwamen.

(1) Voorlopige cijfers.
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Au Département LIe l Tntéricur, lu majoration dc 3,8 mil-
liards trouve essentiellement son origine dans les majorations
des dotations légales au Fonds des Communes (-I- 3,2 mil-
liards) ct au Fonds de; Provinces ( ! 0,4 milliard), celles-ci sc
chiffrant pour 1973 rcspcctivcrncnr il 24,2 ct 2,9 milliards.

A noter au surplus une prévision de 100 millions destinée
il compléter la dotation inscrite en 1972 ;\ la section particu-
lière en vue de couvrir le complément de recette it attribuer
il certaines communes issues d'une fusion. Enfin le crédit
d'aide exrraordinnirc de I'Ecat aux pouvoirs locaux pour
missions ou situations spéciales are use une majoration de
60 millions.

A la Coopération au Développement on enregistre une
majoration de 275 millions. Celle-ci provient de l'augmenta-
tion de quelque 383 millions du crédit relatif aux dépenses
en matière de coopération en personnel. D'autre part un
crédit de 336 millions est inscrit en 1973 pour couvrir
l'intervention dans les dépenses d'enseignement supérieur
dans les pays Cil voie de développement, prévision figurant
en 1972 à la section particulière. Par contre, divers crédits
n'apparaissent plus au budget ordinaire. Il s'agit du crédit
pour les experts juniors et experts associés, mis il la disposi-
tion des organisations internationales par la Belgique (70
millions); de celui relatif au volontariat d'outre-mer (51 mil-
lions) qui passent à la section particulière. D'autre part, les
prévisions en rapport avec la contribution au programme
des Nations Unies pour le développement (175 millions) ct
avec la contribution à l'aide alimentaire dans le cadre du
«Kennedy Round» (172 millions) seront portées en 1973
au budget extraordinaire.

A l'Agriculture, la majoration est de 257 millions. la
moitié de celle-ci se retrouve dans la contribution au Fonds
européen d'Orientation et de Garantie (+ 126,5 millions).
Des majorations moins importantes sont enregistrées en
faveur de l'Office national des Débouchés agricoles et horti-
coles (53,6 millions), du remembrement des biens ruraux
(56 millions) ct de l'Institut pour l'Encouragement de la
Recherche scientifique dans l'Industrie et l'Agriculture
(I.R.S.LA.) (20,3 millions).

Aux Affaires économiques, ce chapitre accuse une majora-
tion de 1,7 milliard de 1971 à 1972 et une réduction de
1,3 milliard de 1972 à 1973. Parmi les principaux facteurs
de fluctuation, il faut citer en premier lieu les subventions à
l'industrie charbonnière dont les crédits passent de 3,6 mil-
liards en 1971 à 4,8 milliards pour 1972 et à 3,5 milliards
pour 1973. En dehors de cette importante réduction de 1,3
milliard, on retiendra divers postes les uns en hausse, les
autres en baisse, à savoir la suppression de l'Office belge
pour l'Accroissement de la Productivité (- 55 millions à la
section I et -- 22 millions à la section II avec en contrepartie
une prévision de 30 millions en vue de la liquidation de cet
organisme), les charges incombant à l'Etat en vertu de la
convention Eurochemic (+ Il millions), la subvention à
l'Institut pour l'Encouragement de la Recherche scientifique
dans l'Industrie et l'Agriculture (LR.SJ.A.) (+73 millions),
l'intervention en faveur de l'Institut interuniversitaire des
sciences nucléaires (I.I.S.N.) (+ 50 millions), celle en faveur
du Centre d'Etude de l'Energie nucléaire (+28 millions) et
l'Institut de Radio-éléments à Charleroi (- 50 millions).

Aux Classes moyennes, la majoration de 202 millions
porte pour la plus grande part sur la subvention destinée à
contribuer à la réalisation de l'équilibre financier du régime
d'allocations familiales pour employeurs et travailleurs non-
salariés qui enregistre une majoration de 179 millions.

[lB l

De vcnuecrdcring met 3,8 mil jar,:! bij hcr Departement
van Binncnlanclsc Z.1ken wo rclt voorna nielijk teruggevonden
ill de vcrhogingen der wctt clijke dota tics nan het Ccrncente-
fonds P-3,2 miljard) en a;111 hct Fonds der Provinciën (+0,4
miljard): deze laarste bcdragcn voor 1973 rcspccricvclijk 24,2
en 2,9 miljard,

Duarcnbovcu valr ecn voorzicning van 100 miljocn te note-
1'('11, hestcmd orn de dotatic nan te vullen wclkc in 1972 was
ingcschrcvcn in de afzonderliike secrie met het oog op de
dekking van het onrvangsreucomplcment, toe te kermen aan
sornrnige, uit ccn fusie voortgesproten gerneeutcn, Tcnslottc
wcrd het kredict voor buitengewone sraatshulp aan de lokale
besturen voor speciale opdrachten of toestanden met 60 mil-
jocn verrueerderd.

Bij de Onrwikkelingssamcnwerking wordt een vermeer-
dering met 275 rniljoen genoteerd, Deze komt voort van de
kredietverhoging met circa 383, miljocn van de uitgaven
betreffende de sarncnwerking met personeel, Daarcnboven
werd voor 1973 een krediet ingeschreven van 336 miljoen
voor de bijdrage in de uirgaven voor hoger onderwijs in de
ontwikkelingslandcn, welke post in 1972 was opgenomen in
de afzonderlijke sectie. Daarenregen komen diverse kredieten
niet meer voor in de gewone begroting. Het gaat om het kre-
dier betreffende de junior-experts en geassocieerde deskun-
digen welke door België tcr beschikking worden gesteld van
internationale organisaties (70 miljoen) en om dat betref-
fende het volontariaat-overzee (51 miljoen), welke overgaan
naar de afzonderlijke sectie, Anderzijds zullen de voorzie-
ningen met betrekking tot de bijdrage in het programma
der Vcrenigdc Naties voor de onrwikkeling (175 miljoen)
en tot de bijdrage voor de voedselhulp in het raarn van de
«Kennedy Round» (172 rniljoen) in 1973 in de buiten-
gewone begroting opgenomen worden.

Bij Landbouw beloopt de verhoging 257 miljoen, De helft
daarvan betreft de bijdrage in het Europese Oriéntatie- en
Waarborgfonds (+ 126,5 miljoen), Minder belangrijke ver-
meerderingen zijn cr ren bare van de Nationale Dienst voor
Afzet van Land- en Tuinbouwproducten (53,6 miljoen), van
de herverkaveling van landbouwgronden (56 miljoen) en van
het Instituut voor de Aanmoediging van het Wetenschappe-
lijk Onderzoek in Nijvcrheid en Landbouw (LW.O.N.L.)
(20,3 miljoen).

Voor Econornische Zaken wordt, in dit hoofdstuk, geno-
teerd : een verhoging met 1,7 miljard voor 1972 t.a.v, 1971
en een vermindering met 1,3 miljard voor 1973 t.a.v. 1972.
Onder de voornaarnste evoluerende posten nemen de toela-
gen aan de steenkoolnijverheid cie eerste plaats in : de kre-
dieren daarvoor lopen op van 3,6 miljard in 1971 tot 4,8 mil-
jard in 1972 en dalen tot 3,5 rniljard in 1973. Buiten deze
belangrijke vermindering met 1,3 miljard worden op diverse
andere posren ofwel verminderingen ofwel vermeerderingen
teruggevonden, o.a. de afschaffing van de Belgische Dienst
voor de Opvoering van de Productiviteit (-- 55 miljoen op
de sectie I en - 22 rniljoen op de scctie II met als tegen-
hanger een voorziening van 30 miljoen voor cie vereffening
van het organisme), de Iasten welke door de Staat moeten
worden gedragen op grond van de Eurochemic-overeenkornst
(+ 11 miljoen), de toelage aan het Instituut voor de Aanrnoe-
diging van het Wetenschappelijk Onderzoek in Nijverheid
en Landbouw (LW.O.N.L.) (+73 miljoen), de bijdrage ten
bate van het Interuniversitair Instituut voor Kernwetenschap-
pen (I.I.K.W.) (+50 miljoen), die ten voordele van het Stu-
diecenrrurn voor Kernenergie (+28 miljoen) en het Instituut
voor Radio-elernenten te Charleroi (-50 miljoen),

Bij Middenstand betreft de verhoging met 202 miljoen voor
hct grootste deel dé toelage, bestemd om bij te dragen tot
het realiseren van het financieel evenwicht van het stelsel
cler kinderroelagen voor werkgevers en niet-loontrekkenden
en welke met 179 miljoen wordt verhoogd.



Aux Communications, la majoration atteint 3,2 milliards.
Celle-ci trouve son origine dans le crédit de compensation
des charges de la Société nationale des Chemins de Fer
belges (-i- 3,1 milliards) ct dans celui relatif aux charges des
emprunts émis ou it émettre par ladite Société (+ 0,1 mil-
liard).

La majoration de 1230,8 millions aux Postes, Télégraphes
ct Téléphones <1 trait .1 la rémunération ù verser pm l'Etat
pour les charges du Service des Chèques ct Virements pos-
taux qui est fixée à 4353,4 millions pour 1973. Cette rému-
nération doit être considérée de façon conjointe avec la
dotation de 3 246,6 millions inscrite au chapitre VI qui est
it verser à la Régie en vertu de la loi du 6 juillet 1971 et
qui est cn progression de 1 402,6 millions par rapport it 1972.

La majoration totale des contributions dans les dépenses
de la Régie des Postes s'élève dès lors it 1230,81-1402,6=
2 633,4 millions. Elle est fonction du budget de la Régie et
plus particulièrement la résultante, d'une part, d'une plus-
value des recettes de 842,1 millions duc à la répercussion sur
toute l'année 1973 de la majoration des tarifs postaux à
partir du 1er juin 1972 et de l'adaptation tarifaire restreinte
à réaliser en 1973 et, cl'autre part, d'une majoration des
dépenses de 3475,5 millions couvrant des dépenses de per-
sonnel (+ 3 033,1 millions), des charges d'exploitation
(+ 376,6 millions), des charges financières sur emprunts et
des dotations aux fonds d'amortissement et d'assurance
(+65,8 millions).

Aux Travaux publics il ne faut pas perdre de vue que ce
Département a repris le secteur «Logement» qui faisait
antérieurement partie du budget de la Santé publique et de
la Famille, Le budget propre de ce secteur ne subit aucune
modification en ce qui concerne les crédits spécifiques à sa
mission pour 1972; l'accroissement des dépenses en 1973 par
rapport à 1972 est de l'ordre de 1,2 milliard. Il détermine
essentiellement l'augmentation constatée au présent chapitre
qui se chiffre à quelque 909 millions pour l'ensemble du
Département. A noter en ce qui concerne les transferts aux
Fonds national du Logement, les prévisions pour différences
d'intérêts et primes pour démolition et assainissement de
logements insalubres (+ 942 millions) et celles relatives aux
intérêts des primes aux constructeurs et acheteurs de loge-
ments sociaux (+ 119 millions).

D'autre part les subsides aux pouvoirs publics régionaux et
locaux (charges d'intérêts auprès du Crédit communal de
Belgique) accusent une majoration de 130 millions.

Par contre les crédits relatifs aux péages pour les autorou-
tes E 3 et ES sont en réduction respectivement de 337 mil-
lions et de 50 millions (à la charge du Fonds des Routes à
partir de 1973).

A l'Emploi et au Travail, la majoration de 389 millions
est la résultante, d'une part, de l'augmentation de 425 mil-
lions de la prévision pour les crédits d'heures (le crédit
similaire Je 425 millions inscrit en 1972 a été supprimé, le
projet gouvernemental y afférent n'ayant pu être soumis à
temps au Parlement) et, d'autre part, de la réduction de
101 millions de la subvention à l'Office national de l'Emploi
dont le crédit a été établi sur une moyenne de chômeurs
moindre qu'en 1972.

A noter, au surplus, une majoration mains importante
(55 millions) du crédit en faveur du Fonds national de
Reclassement social des Handicapés.

Tout comme en 1972, la croissance des dépenses pour
1973, de 5 029 millions à la Prévoyance sociale couvre pour
sa plus grande partie l'intervention de l'Etat dans les frais
de l'Institut national d'Assurance Maladie Invalidité; pour
le secteur des salariés elle est de 2875 millions et de 509
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ß ij Verkeerswezen bcloopt de vcrmccrdering 3,2 rniljard.
Ze wordr rcruggcvonden ill het kred ict betreffende de corn-
pensa tic van de lastcn van de Nationalc Maatschappij der
Belgische Sp oorwcgcn (1<1,1 miljard] en in d at aangaande
cie lcningcn aangcgaan of aau te gaan door gcnocmde Maat-
schappij (+0,1 rniljard),

De vcnuecrdcring 111('t1 230,8 rniljoen bij Posterijen, Tele-
grafie en Telefonie hctreft de door de Staat aau de Regie
der Posterijcn te srorten vcrgoeding voor de lasten van de
Dienst der Checks en Postovcrschrijvingen welke voor 1973
op 4353,4 rniljocn wcrd vnstgesteld. Die vergoeding moet
worden bekeken sarneu met de dotatie van 3 246,6 miljoen,
uitgetrokken onder lier hoofdstuk VI, welke op grond van
de wct van 6 juli 1':i71 nnn de Regie moct worden toegekend
en 1402,6 rniljoen hoger ligt dan die van 1972.

De rotule verrneerdering van de bijdragen in de uitgaven
van de Regie der Posrcrijcn beloopt aldus 1 230,8 +1402,6
=, 2 633,4 miljoen. Zij is functie van de begroting van de
Regie en daarin de resultante van, enerzijds, een ontvangsten-
rneerwaarde van 842,1 miljoen te wijten aan de weerslag
van de sedert 1 juni 1972 verhoogde posttarieven op het
ganse jaar 1973 en van de beperkte tariefaanpassing te
verwezenlijken in 1973, en, anderzijds, een uitgavenvermeer-
de ring van 3,475,5 miljoen betreffende personeelsuitgaven
(+ 3 033,1 miljoen), exploitatielasten (+ 376,6 milioen), finan-
ciëlc lasten op leningen en dotaties aan het afschrijvings- en
lier verzekeringsfonds (+ 65,8 miljoen),

Bij Openbare Werken mag niet uit het oog worden ver-
loren dar dit Departement de sector <i Huisvesting » heeft
overgenornen, welke vroeger deel uitmaakte van de begro-
ting van Volksgezondheid en Gezin. De begroting, eigen
aan die sector, ondergaat geen enkele wijziging wat betreft
de specifieke kredieten voor zijn opdracht in 1972; de toene-
ming van de uitgavcn in 1973 ten aanzien van 1972 bedraugt
1,2 rniljard, Zij bepaalt essenrieel de verhoging welke, voor
het ganse Departement, op dit hoofdstuk circa 909 miljoen
beloopt, Wat de overdrachten naar het Nationaal Fonds
voor de Huisvesting betreft, zijn te noteren: de voorzieningen
voor interestverschillen en premies voor de sloping en de
gezondmaking van ongezonde woningen (+942 miljoen) en
die betreffende de interest op de premies aan bouwers en
kopers van volkswoningen (+ 119 miljoen).

Anderzijds wordt een verhoging van 130 milioen vast-
gesteld bij de subsidies aan de gewestelijke en lokale open-
bare bcsturen voor de interestlasten van leningen bij het
Gerneentekredier,

Da artegenover sraan de kredietverminderingen betreffende
de tolgelden voor de autowegen E 3 en E 5, respectievelijk
- 337 en - 50 miljoen (vanaf 1973 ten laste van het Wegen-
fonds).

Bij Tewerkstelling en Arbeid is de verhoging met 389 mil-
joen de resultante van, cendeels, de verhoging met 425 mil-
joen van de voorzienen voor kredieturen (het overeenkorn-
stige krcdict van 425 miljoen voor 1972 werd geschrapt, ver-
rnits het desberreffende regeringsontwerp niet bijtijds is kun-
nen ingediend worden bij het Parlement), en, anderdeels, de
verrnindering met 101 rniljoen van de toelage aan de Rijks-
dienst voor Arbeidsbemiddeling, welk krediet is vastgesteld
op een werklozengerniddelde dat lager lige dan dat van
1972.

Voor het overige valt een minder belangrijke vermeer-
dering met 55 miljoen te noteren ten bate van her Rijks-
fonds voor Sociale Reclassering van de minder-validen.

Zoals in 1972, is de verhoging voor 1973 met 5029 mil-
joen bij Sociale Voorzorg in eerste instantie te wijten aan de
bijdrage van de Staat in de kesten van het Rijksinsriruur
voor Ziekte- en Invaliditeitsverzekering; voor de sector der
loontrekkenden bedraagt de vermeerdering 2875 miljoen,
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millions pour le secteur des indépendants. Deux autres aug'"
mentations sensibles so nt ;\ mettre en évidcncc : le paiement
des allocutious .1lI,( haud icapés (f 'l 002. millions) et la su b-
vention au Fonds des Maladies professionnelles (i 578 mil-
lions).

En ce qui concerne les Dépa rt crncnrs de l'Education natio-
nale les crédits de cc chapitre sont majorés de 4223 millions
au secteur français, de 6 .551 millions .1U secteur néerlandais
et de 100 millions au secteur commun. Il convient de rappe-
ler qu'à cc chapitre sont imputées les subvcntions-rraircmenrs
ct les subventions de fonctionnement aux secteurs d'enseigne-
ment officiel ct libre subventionnés. Ces dépenses eurcgis-
trent, en ce qui concerne les subventions-traitements, des
majorations de 3710 millions pour le secteur français et de
5 838 millions pour le secteur néerlandais.

En réalité, l'accroissement par rapport à 1972 est sensible-
ment moins élevé; en effet, les crédits pour 1972 ne con-
tiennent pas la part de programmation sociale qui revient à
ces secteurs à charge du crédit provisionnel global de 14,5
milliards inscrit au budget des Finances. D'après les évalua-
tians actuelles, encore grossières, le poids de la programma-
tion sociale pour les deux secteurs subventionnés ne serait
pas loin d'atteindre 2 milliards pour I.e régime français et
3 milliards pour le regime néerlandais.

II faut y ajouter en outre respectivement - et en première
estimation - 145 millions et 220 millions qui leur seront
attribués comme part d'index pour 1972 à charge du crédit
provisionnel de 3 milliards également inscrit au budget des
Finances.

Pour les subventions de fonctionnement les majorations
atteignent 93 millions pour le secteur français et 302 mil-
lions pour le secteur néerlandais.

D'autre part, les subventions octroyées aux divers établis-
sements d'enseignement supérieur libres en vertu de la loi
d'expansion universitaire accusent des majorations de l'ordre
de 271 millions pour le secteur français et de 293 millions
pour le secteur néerlandais, tandis que les subventions à la
Caisse générale d'Epargne et de Retraite pour prêts de
construction aux établissements libres universitaires sont en
augmentation de 147 millions au secteur français et de 96
millions au secteur néerlandais.

Pour le secteur culturel, les rnajotations ont trait aux
allocations et prêts d'études pour des montants dc 95 mil-
lions (secteur français) et de 230 millions (secteur néerlan-
dais).

Quant au secteur commun au deux régimes, Ia majoration
se retrouve dans la subvention destinée à alimenter le Fonds
national de la Recherche scientifique (-+34 millions) et dans
le financement de programmes de recherche fondamentale
dans le domaine de la radiobiologie (+ 45 millions).

A la Santé publique et à la Famille, les crédits de ce cha-
pitre augmentent de 2 419 millions.

Elle concerne en premier lieu le secteur de la Santé publi-
que proprement dite où l'on enregistre des majorations de
454,7 millions pour le Fonds spécial des Indigents, de 240
millions pour l'intervention de l'Etat ell faveur des établisse-
ments psychiatriques fermés, de 562,7 millions pour l'inter-
vention dans les charges de gestion des hôpitaux et enfin de
272,2 millions pour l'Œuvre nationale de l'Enfance. Par con-
tre, le crédit d'intervention dans le déficit des hôpitaux enre-
gistre une réduction de 72 millions. Notons, enfin, une
majoration de 134 millions du crédit relatif aux subventions
aux pouvoirs publics régionaux ct IOCi:1\lxau titre d'inter-
vention dans les charges cl'inrérêt d'emprunts contractés
auprès du Crédit communal.

Dans le secteur de la Famille, il faut relever la majoration
de quelque 55 millions de la subvention aux organismes
d'aide et de protection familiales.
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\'001' de scctor der zclfstundigcn beloopt ze 509 miljocn. Twcc
auderc gcvocligc vcruiecrdcringcn dicncn aangcstipr : de toc-
Iugcn aa n (k gehandicapten (-1-1002 miljocu) cu de toclagc
aan het Fonds voo r ßcrocpsviektcn (+ 57g miljocn).

Wat de Dcpartc mcutcn van Nationale Opvocding aanguat
rnoct worden aa ugchaald dat de kredicten op dit hoofdstuk
vcnnecrderd wordcn met 4 223 ruiljocn voor de Franse scctor,
met 6 551 miljocn voor de Ncdcrlandse scctor en met 100
rniljoen voor de gcmecnschappclijke sector, Hier moge her
Ieit herinnerd w orrlen, dat op dit hoofdstuk de wedde- en
wcrkingsroelagen na n her gesubsidieerd officiee] en vrij onder-
wijs wordcn anngerekcnd. Voor de weclderoelagcn bcdragen
de vcrhogingcn 3710 miljoen voor de Franse sector en 5 838
miljoen voor de Ncderlandse sector,

In wcrkclijkhcid is de stijging ten opzichre van 1972 gcvoe-
lig lager; inderdaad, de kredieren voor 1972 behelzen het
deel van de sociale programmatic nict die aan deze sectors
roekomt op het globaal provisioncel krediet van 14,5 rniljard
ingeschrcven op de begroring van Financiën, Volgens de hui-
dige nog ruwe rarningen zou het bedrag van de sociale pro-
grarnrnatie voor deze twce gesubsidieerde sectors niet ver
onder de 2 miljard voor het Franse regime en 3 miljard voor
het Nederlandse regime liggen.

Hierbij dient nog, ruw geraarnd, respcctievelijk 145 mil-
joen en 220 miljoen gevoegd die hun als indexaandeel zul-
len toekornen ten laste van het provisioneel krediet van
3 miljard insgelijks opgenomen in de begroting van Finan-
ciën.

Voor de wcrkingstoelagen belopen de verhogingen respec-
tievelijk 93 miljoen voor de Franstalige sector en 302 miljoen
voor de Nederlandstalige sector,

Anderzijds worden de toelagen, toegekend aan de diverse
vrije instellingen vocr hoger onderwijs op grond van de wet
op de universitaire expansie, verhoogd met 271 miljoen in
de Franse sector en met 293 miljoen in de Nederlandse sec-
tor, terwijl de toelagen aan de Algemene Spaar- en Lijfrente-
kas voor bouwleuingen aan de vrije universitaire instellingen
worden vermeerderd met 147 rniljoen in de Franse sector en
met 96 miljoen in de Nederlandse sector,

In de culturele sector betreffen de verhogingen de studie-
toelagen en -leningen voor 95 miljoen (Franse sector) en
230 rniljoen (Nederlandse sector).

Wat de gemeenschappelijke sector betreft, wordt de verho-
ging teruggevonden in de roelage bestemd tot het stijven van
het Nationaal Fonds voor Wetenschappelijk Onderzoek
(+ 34 miljoen) en in de financiering der programma's voor
fundamenteel ondcrzoek in het dornein van de radiobiologie
(+ 45 milioen).

Bij Volksgezondheid en Gezin bedraagt de verhoging voor
dit hoofdstuk 2419 miljoen,

Zij betreft in de eerste plaats de sector der Volksgezond-
heid waar verrneerderingen worden genoteerd voor 454,7
miljoen bij het Speciaal Onderstandsfonds, voor 240 miljoen
bij de sraatsbijdragcn ten voordele van de gesloten psychia-
trische instellingcn, voor 562,7 miljoen bij de bijdrage in de
beheerskosten van de hospitalen en, tenslotte, voor 272,2
miljoen bij de toelage aan het Nationaal Werk voor Kinder-
welzijn, Daartegenover staat de verrnindering met 72 miljoen
van het krediet betreffende het deficit der hospitalen, Ten-
slotte rnoet worden aangehaald, de vermeerdering met 134
miljoen van het krediet berreffende de toelagen aan de regio-
nale en lokale openbare besturen, als bijdrage in de interest-
lasten op leningen aangegaan bij het Gemeentekrediet.

In de sector van het Gezin valt er te noteren, de vermeer-
dering met circa 55 miljoen van de toelage aan de orga-
nisrnen voor familiale hulp en bescherming,



Enfin une réduction de 52 millions csr constatée dans
l'intervention de l'Etat dans le prix de la journée d'entretien
des hôpitaux universitaires.

Quant au secteur" Logement", celui-ci est transféré au
budget des Travaux publics et un commentaire particulier
des variations importantes de crédits est fo\J[JJÏ ci-avant
sous cette rubrique.

Pour le Département des Finances enfin, 1~1réduction de
303 millions est centrée ponl" 300 millions sur la prévision
relative il la contribution budgétaire complémentaire à four-
nir par la Belgique aux Communautés européennes.

Chapitre IV. - Translerts de capitaur.

(En millions de francs.)
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Uircindclijk is cr nog de verrnindering met 52 rniljocn van
de bijdr.igc van de Srant in her onderhoudsdaggeld van de
universitaire hospitalen.

De sector « Huisvesting " is overgeheveld naar de begro ..
ting van Openbare Werken, onder wclke rubriek, hierboven,
de hclnngrijkc wijzigiugen werden opgenomen.

Voor het Departement yan Financiën ligt de vennindering
met 303 rniljocn voor 300 miljoen uitsluitend bij de voor-
ziening berreffende de complementaire budgettaire biidrage
welke België verschuldigd is aan de Europese Gerneen-
schappen,

Hoofdstuk IV. - vvrmogensoverdracbten,

(In miljocuen frauk.)

Budgets 19.73 -'/ 1972 ,1971 '1' Begrotingen

Premier Ministre
Justice
Intérieur
Affaires étrangères et Commerce extérieur.
Coopération au Développement
Défense nationale
Gendarmerie ...
Agricultu!'e;

Département .
Crêdl ts culture ls ...

Affaires économiques
Classes moyennes
Communications:

Département •
Crédits culturels .

P.T.T .
Travaux. publics
Emploi et Travail .'
Prévoyance sociale •
Education nationale - rêglme françaIs:

Département •.........
Crédits culturels ... ... . ..

Education nationale - régime néerlandais :

4,0

825,0

312,0

191.5

15,0

933.6

68,4

Département • . ..
Crédits culturels . ..

Education nationale - Secteur commun

76.0

Affaires culturelles communes
Culture néerlandaise . ..
Culture française ... . ..
Santé publique et Famille:

Département. .. .
Crëdlts culturels ..•

Finances • ... ...

4.5 1.0

Eerstc Minlster,
justltte.

Blnncnlandse Zaken.
Buitenlandse Zaken en Buitenlandse Handel.
Ontwlkkellnqssamenwerkïnq.
Landsverdediqinq,
Rrjkswacht.

Landbouw :
Departement.
Culturele kredleten.

Economlsche Zaken,
Mlddenstand.
Verkeerswezen:

Departement.
Culturele kredteten,

P.T,T.
Openbare Werken.
Tewerkstellinq en Arbeld.
Sociale Voorzorg.
Nationale Opvoedinq - Franstalig regime:

Departement.
Culturele krcdleten.

Nationale opvoeding - Nederlandstaliq
regime:
Departement.
Culturele kredleten,

Nationale opvoedinq Gcmeenschappe-
lijke sector.

Gemeenschappelijke culturele 2:r:ken.
Nederlandae Cultuur.
Franse Cultuur.
Volksqezondheld en Gezin :

Departement.
Culturele kredieten.

Ftnanctën,

781.9 673,6

179.9 184.8

171.5 128,3

10,0 10.0

706.2 528.9

63.3 50.9

73,8 61/}

0.6 0.2 2,1
13,6 36,i 33,7
29,7(1 ) 28,2 17,4

617.1 611.7 622,1

1023,7 915.7 964,8
----- ~~~~--~

4170.2 3813.3 3282,5Totaux.

Tout comme les années précédentes, le chapitre consacré
aux «Transferts de capitaux» est caractérisé par sa faible
importance par rapport au montant total du budget de l'Etat
et sa relative stabilité, avec toutefois quelques montants plus
élevés.

(') Chiffres provisoires.

Totalen,

Zoals de vorige jaren wordt het hoofdstuk «Vermogens-
overdrachten » gekenmerkt door zijn gering belang ten aan-
zien van het totaal bedrag der sraatsbegroting en door zijn
betrekkelijke srabiliteit, enkele verhogingen nier te na gespro-
ken.

(') Voorlopige cijfers.
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Pour le budget des Affaires étrangères, le secteur de la
«Coopération au Développement» enregistre une majora-
tion de 43 millions. Celle-ci concerne la quote-part de la
Belgique au Fonds européen de Développement de la COl1l-
munauté économique européenne qui a été fixée à 825 mil-
lions pour 1973.

A l'Agriculture la majoration de 162 millions intéresse
uniquement le poste relatif aux indemnités pour abattage
d'animaux atteints de certaines maladies contagieuses.

Aux Travaux publics, ce chapitre reprend également les
crédits « Logement" en provenance du budget de la Santé
publique. Les importantes fluctuations de crédits se retrou-
vent dans les paiements, par l'intermédiaire du Fonds natio-
nal du Logement, de l'amortissement des primes aux
constructeurs et acheteurs de logements sociaux (+ 144
millions) ainsi que dans la majoration des subsides aux pou-
voirs publics régionaux cr locaux pour couvrir les charges
d'amortissement des emprunts contractés auprès du Crédit
communal de Belgique (+69 millions).

Enfin, au Département des Finances, la dotation en faveur
de la Caisse autonome des Dommages de Guerre est aug-
mentée de 67 millions pour la couverture des dommages
causés aux biens privés par la guerre 1940-1945 et en rela-
tion avec les événements qui ont suivi l'accession de la
République du Zaïre à l'indépendance.
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In de scctor « Ontwikkelingssamenwcrking », op de begro-
ting van Buircnlandse Zakcn, wordt ccn verhoging gcno-
teerd van 43 miljoen, Deze betreft het aandcel van België in
het Europccs Fonds voor Ontwikkeling van de Europesc
Economische Gcmeenschap, dar voor 1973 op 825 miljoen
is vasrgesrcld.

Bij Landbouw heeft de vermeerdering met 162 miljoen
uitsluitend betrekking op de post aauguande de vergoedin-
gen voor het afslachten van dieren, aangestoken door
bepaalde besrnetreliike ziekten,

Openbarc Werken neernt, op dit hoofdstuk, de kredieten
« Huisvesting » over welke voorhecn op de begroting van
Volksgezondhcid waren uitgerrokken, De belangrijke wijzi-
gingen worden reruggevonden bij de post der beralingen, door
bemiddeling van het Nationaal Fonds voor de Huisvesting,
aangaande de delging der premies aan de bouwers en kopers
van sociale woningen (+ 144 miljoen) en bij de post der sub-
sidies aan de regionale en lokale openbare besturen met het
oog op de dekking der delgingskosten van de leningen aan-
gegaan bij het Gemeentekrediet van België (+69 rniljoen),

Tenslorte wordt hij het Departement van Finauciën een
verhoging genoteerd van 67 miljoen die betrekking heeft
op de dotatie ten bate van de Autonome Kas voor Oorlogs-
schade voor de dekking van de schade aan privé-goederen
te wijten aan de oorlog 1940-1945 of verband houdend met
de gebeurtenissen volgend op de onafhankelijkheidsverkla-
ring van de Zaïrese Republiek.
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Hooidstn kV. - Rocrcndc ucrmogcnsgocderen,

(lu miljoeuen frauk.)

Budgets 1973

Premier Ministre
Justice
Intérieur
Affaires étrangères et Corn rnerce extérieur.
Coopération au Développement
Défense nationale
Gendarmerie ...
Aqrtculture ;

Département •
Crédits culturels ...

Affuires économiques
Classes moyennes:

Département • . ..
Crédits culturels ...

Communications:
Département • ..,
Crédits culturels •..

P.T.T.
Travaux publics ..•
Emploi et Travail ...
Prévoyance sociale •
Education nationale - régime français:

Département • ..• . •.
Crédits culturels .•.

Education nationale -. régime: néerlandais:

7.3
82,6
1-1.4
51,3

1.0

109,1

42.4

24.3

2,7

0,6
120,9
12.1

2.5

323.6
6.4

Département • ... •.. _..
Crédits culturels •••

Education nationale - secteur commun ...

412.8
28,9

109.6

Affaires culturelles communes
Culture néerlandaise. ... • ..
Culture française '"
Santé publique et Famille;

Département. . ..
Crédits culturels •..

Finances •.. . ..

34.1
51.1
49.31(1)

90.7
0.2

145.7

Totaux, 1731.1

Ce chapitre concerne l'achat de biens meubles patrimo-
niaux pour les divers services des administrations de l'Etat.
Il ne représente qu'un demi-pourcent du budget global de
l'Etat, proportion analogue it celle de l'année précédente.

La justification détaillée des crédits sollicités par chaque
département figure au programme justificatif du budget de
celui-ci.

Le seul poste qui accuse une majoration importante con-
cerne la Gendarmerie ou l'on note un accroissement de
72 millions destinés en ordre principal à l'acquisition de
divers nouveaux vehicules (+ 67 millions).

Pout le reste, l'Education nationale a elle seule prélève
près de 50 % du montant total des crédits de ce chapitre;
il ne peut être perdu de vue que les dépenses d'équipement
de tout le réseau d'enseignement de l'Etat sont COLI vertes
par ces crédits.

(') Chiffres provisoires.

1972 1971 Be qrotlnqen

8,1 6,2 Ecrste Mtnlster,
84.6 60.3 [ustltie.
lU lU Binnenlandse Zaken.
52,3 485 Buttenlandse Zaken en Buitenlandse Handel,

1,0 0,8 Ontwikke ltnqssamenwerkinq.
Landsverdediqinq,

37,3 26,4 Rijkswacht.
Landbouw:

46,3 29.9 Departement.
Culturele krcdleten,

32,7 17,9 Econorntsche Zaken,
Middenstand:

2,9 1.8 Departement.
Culturele kredieten.

Verkeerswezen;
8.7 5.5 Departement.

Culturele kredieten,
0.5 0.5 P.T.T.

125.1 102.5 Openbare Werken.
'1.7,8 10.2 Tewerkstellinq en Arbeid

2,9 1.7 Sociale Voorzorg.
Nationale Opvoedlnq - Franstalig regime:

353,9 340.0 Departement.
6,5 5,3 Culturele kredleten.

Nationale Opvoeding - NederlandstalIg
regime;

300,2 470,6 Departement.
23,8 9.0 Culturale kredieten.

101.9 90,7 Nationale Opvoeding - Gemeenschappe-
lijke sector.

31,7 34.9 Gemeenschappelrlke culturele zaken,
56.8 32.8 Nederlandse Cultuur,
48.1 41.0 Franse Cultuur.

Volksgezondheid en Gezin:
92.4 56.2 Departement.

Culturele kredieten,
145,7 102,6 Financiën.

-._-------- -----
1595.6 1510,1 Totalen.

Dit hoofdstuk berreft de aankcop van roerende vermo-
gensgoederen voor de diverse overheidsdiensten, Het verte-
genwoordigt slechrs een half procent van de globale Rijks-
begroting wat overeensternt met de toestand van vorig [aar,

Een gedetailleerde verantwoording van de door ieder minis-
terie aungevraagde kredieten bevindt zich in het verantwoor-
dingsprogramma van de betrokken begroting.

De enige post waarop een belangrijke kredietverhoging
wordt genoteerd, betreft de Rijkswacht: +72 miljoen, vooral
en ten belope van 67 miljoen, voortvloeiend uit de aanschaf-
fing van diverse nieuwe rijtuigen.

Voor het overige, eist Nationale Opvoeding alleen al
± 50 % op van het totaal van de kredieten van dit hoofd-
stuk; er mag nier uit het oog verloren worden dat de uit-
rustingsuitgaven voor het ganse net van het staarsonderwijs
hierop irnrners worden aangerekend.

C) Voorlopige cijfers,
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Chapitre Vl. --- Dh'CIs.

(Fil millions de francs.)
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Hoofdsruk \'L - -- DÙ.'CIWII.

(ln ruiljocnen frank.)

- -,-_." -~_.._- - ... -- ---- -----

______~ ~Udgcts . I_I_~~__
Premier Ministre
J us tice

Intérieur
Affaires étrangères et Commerce extérieur.
Coopération au Développement ...
Défense nationale
Gendarmerie ... . ..
Agricultur~
Affaires économiques
Classes moyennes
Communications :

Département •
Crédits culturels .

P.T.T. ..
Travaux publies
Emploi et Travail .
Prévoyance sociale .
Education natlonale - régime français:

Département , , ..
Crédits culturels... ..• . ..

Education nationale - régime néerlandais:

433,9

162,5
11,4

54,0

1971------1-- ---- ~~~ B_e_gr_ot_in::... _

I
I

1l);72-I--- -

509,6
120,3

11,4

529,7
758,3

13,3

50,0

321,2 273,4 260.6

247,7 228.1 166.0
4,4 4,7 0.2

3246,6 1841.0 4085.8
62,0 45.8 58.8

3.0 0,2
38.8 39,0 35.6

212.7,5 18811,0 168,7

2159,4 1988.0 175,9
10,5 6,9 2,3
27,S 26,8 5129,9

1479,7 1 '187,8 1208,3 -
994,3 818.9 7\fl,l
98'1,1 (1) 807,5 689,6

2031,9 20530,1 7094.9
----,- ------

14 397,4 JO 373,3 21085,2

Département , .,. ... ... ..• .•• ...
Crédits culturels ••• .•. ..• .•. ..• . ..

Education nationale - Secteur commun ...

A.ffaires culturelles communes
Culture néerlandaise ..•
Culture française... ..•
Santë publique et Famllle
Finances . ... .... .oo.

Totaux,

Ce chapitre - intitulé « Divers» - a un contenu très
hétéroclite comme l'indique son titre et peut, d'une année
à l'autre, être sujet à des fluctuations très marquées clans
l'un ou l'autre sens.

y figurent principalement des crédits provisionnels desti-
nés à couvrir certains types de dépenses envisagées et qui
ne peuvent dès à présent être ventilées de manière plus
précise entre les départements ou les articles traditionnels.

La répartition des provisions intervient au cours de l'exé-
cution du budget, d'après les besoins constatés dans les
différents départements.

C'est ainsi qu'aux Finances une provision de 2 milliards
pour la répercussion des fluctuations de l'index en 1973
figure en regard d'un montant de 20,5 milliards de provisions
pour 1972 non encore réparties et dont il est question plus
haut.

L'incidence des mesures qui justifient la répartition en
1972 des provisions est intégrée dans les prévisions de 1973.

(') Chiffres provisoires.

Ecrste Ministcr.
[ustitie.
Btnnenlandse Zaken.
Buttenlandse Zaken en Buitenlandse Handel
Ontwtkkelinqssarnenwerklnq,
Landsverdedlqinq.
Rijkswacht.
Landbouw.
Economische Zaken.
Middenstand.
Verkeerswezen:

Departement.
Culturele kredieten.

P.T.T.
Openbare Werken.
Tewerkstellrnq en Arbeld.
Sociale Voorzorq,
Nationale Opvoeding - Franstalig regime:

Departement.
Culturele kredleten.

Nationale opvoedlnq - Nederlandstalig
regime:
Departement.
Culturele kredleten,

Nationale opvoeding - Gemeenschappe-
Jijke sector,

Gemeenschappelljke culturele zaken.
Nederlandse Cultuur,
Franse Cultuur.
Volksgezondheid en Gezin.
Ftnanclën,

Totalen.

Dit hoofdstuk - onder hoofding «Drversen » - heeft
een zeer uiteenlopende inhoud en kan van jaar tot jaar
grote schommelingen ondergaan.

In dit hoofdstuk neernt men vooral provisionele kredieten
op bestemd om sommige uitgaven te dekken die op het ogen-
blik niet nauwkeurig kunnen verdeeld worden tussen de
traditionele departementen en artikels.

De verdeling van die provisies geschiedt in de loop van
_de uitvoering van de begroting, volgens de bij de onder-
scheiden departementen geconsrareerde behoefren,

Zo komt het dar bij Financiën een provisie van 2 rniljard
voor de weerslag van de index-schommelingen in 1973
geplaatst staat tegenover een bedrag aan nog niet omgeslagen
provisies van 20,5 miljard in 1972, waarover reeds hoger
werd gesproken,

De incidentie van de maatregelen die de provisie-ornslag
in 1972 verantwoorden, is geïntegreerd in de voorzieningen
voor 1973.

(') Voorlopige cijfers,



Au budget des Services du Premier Miuistre, le crédit
relatif à la constitution du Registre national des habitants clli
Royaume enregistre une nouvelle majoration; de 103 mil-
lions en 1972, il passe ù 123 millions en 1973. Par contre
plus aucun crédit dit « de rattrapage flamand" n'est sollicité,
la prévision inscrite en 1972 pour cet objet s'devant à 71,6
millions. Enfin le crédit de programmes spatiaux E.L.D.O.-
E.S.R.O. accuse une légère réduction de 5,7 millions et est
fixé à 3"11,4 millions pour 1973.

Aux P.T.T., la dotation à verser par l'Etat à la Régie des
Postes s'élève à 3 246,6 millions accusant, pour les motifs
expliqués au chapitre III, une majoration de 1 402,6 millions
par rapport à 1972.

A l'Education nationale, les dépenses dites d'expansion
universitaire qui, en 1972, étaient globalisées aII secteur
commun en attendant la sortie de Ja nouvelle loi d'expansion
du 27 juillet 1971, sont actuellement réparties dans les deux
secteurs linguistiques. Ainsi les allocations de fonctionne-
ment aux Universités de Liège et de Mons et à la Faculté
des Sciences agronomiques de Gembloux enregistrent une
majoration globale de quelque 538 millions. En outre une
inscription nouvelle de 60 millions est prévue en faveur de
l'Hôpital universitaire de Liège. Pour le secteur néerlandais,
les allocations de fonctionnement à l'Université de Gand et
au Centre universitaire d'Anvers accusent une majoration
de 113 millions. Notons pour conclure un accroissement de
100 millions, pour les deux secteurs, des crédits provisionnels
inscrits en vue de l'application de la loi organique de l'en-
seignement spécial dans l'enseignement subventionné.

A la Culture, les montants comprennent les dotations à la
R.T.B.-B.R.T. La plus grosse part des majorations enregis-
trées à ce secteur leur est réservée.
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Op de begroting van de Diensten van de Eerste Minisrer
I wordt her krediet betreffende de oprichting van het Rijks-

register der inwoncrs van het Koninkrij k anderrnaal ver-
hoogd; van 103 miljocn in 1972 loopt het op tot 123 miljoen
in 1973. Daarregenovcr staat dar geen cnkel krediet meer
werd ingeschreven voor de zogenoemde «Vlaamse inha-
ling ,;, waarvoor in 1972 een voorziening van 71,6 rniljoen
was ingeschreven. Tenslotre is een lichte vermindering van
5,7 miljocn merkbaar bij het krediet voor de ruirnte-pro-
gramma's E.L.D.O.-E.S.R.O., dat voor 1973 werd vastgesteld
op 311,4 rniljoen,

Bij P.T.T. bedraagt de dotarie van de Staat nan de Regie
der Posterijen 3246,6 miljoen; ze ligt 1402,6 rniljoen hoger
dan die van 1972 voor de redenen, uiteengezet onder hec
hoofdstuk III.

Bij Nationale Opvoeding werden de uitgaven voor de uni-
versitaire expansie, welke in 1972, in afwachting van het
verschijnen van de nieuwe expansie-wet van 27 juli 1971,
globaal werden opgenomen in de gemeenschappelijk sector,
omgeslagen over de twee taalsectoren, Daardoor noteert men
een globale vermeerdering met circa 538 miljoen voor de
werkingstoelagen aan de Universiteiten van Luik en van
Bergen en aan de Faculteit voor Landbouwwetenschappen
te Gembloers, Bovendien werd een nieuwe voorziening van
60 miljoen ingeschreven ten voordele van het Universitaire
Ziekenhuis te Luik, In de Nederlandstalige sector werden de
werkingstoelagen aan de Universiteit te Gent en aan het
Universitair Centrum te Antwerpen met 113 miljoen vermeer-
derd, Tenslotte valt, voor de beide sectoren sarnen, een
vermeerdering met 100 miljoen te noteren op de provisionele
kredieten, besremd voor de toepassing van de organieke wet
op het bijzonder onderwijs in de gesubsidieerde sector,

Bij Cultuur ornvatten de bedragen de dotaties aan de
B.R.T.-R.T.B. Deze bedragen liggen ten grondslag aan het
grootste deel der geconstateerde verhogingen.
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CHARGES DE LA DETTE PUBLIQUE
POUR L'ANNF,E BUDGETAIRE 1973.

Les charges du budget de la Dette publique ont évolué
comme suit:

A,. _.- DEI'ENSF.5 ORDINAIRES.

Le budget de la Dette publique pour l'année budgétaire
1973 prévoit des crédits pour un montant de 59743,.5 mil-
lions de francs, non compris les crédits d'un montant de
6360 millions, inscrits ml budget du fonds des Routes pour
le service financier de ses emprunts.

Par rapport aux crédits ajustés de 1972, d'ensemble
58395,9 millions de francs, l'augmentation atteint 1 347,6
millions de francs (ou 7707,6 millions en y comprenant les
crédits pris en charge par le Fonds des Routes).

Cette augmentation se répartit, en grandes lignes, comme
suit:

1. .: INTERETS.

A. - De la dette consolidée:
En millions
de francs.

1. Charges nouvelles des émissions déjà effec-
tuées en 1972 ... . .. +4275,3

2. Première charge d'intérêt annuelle et augmen-
tation des charges d'intérêt de certains em-
prunts ... + 1 752,1

3. Charges pour émissions nouvelles à effectuer
avant la fin de 1972. . .. + 1 320,0

4. Suppression des crédits pour les emprunts
du Fonds des Routes, qui assumera les char-
ges de ses emprunts à partir du 1er janvier
1973 . ... - 3 284,1

5. Diminution du chef de remboursement de
capitaux empruntés . 412,3

6. Réduction résultant du remboursement anti-
cipé de capitaux, connu ou présumé 42&,2

B. - De la dette flottante 696,9

... +2525,9Augmentation

II. - AMORTISSEMENTS.

De la dette consolidée:
1. Charges des émissions déjà effectuées en 1972 +2436,0

2. Première charge damortissemeur et augmen-
tation des dotations d'amortissement de cer-
tains emprunts. . .. +2891,9

3. Suppression des credits pour les emprunts
du Fonds des Routes (dr. I, a 4 ci-dessus) ... - 3 101,7

4. Suppression ct/Oll réduction des dotations
d'amortissement de certains emprunts .... ·--2147,2

5. Réduction des dotations d'amortissement par
suite du remboursement anticipé de capitaux,
connu ou présumé... ... -1 282,&

Diminution ... -1203,&
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LASTfN VAN DE RIJKSSCHULD
VOOR HET BEGROTINGSJAAR 1973.

De lasten van de Rijksschuldbcgroting cvolueerden als
volgt :

A. - GEWONE UITGAVEN.

De op de Rijksschuldbegroting voor het begrotingsjaar
1973 uirgerrokken kredieten belopen 59743,5 miljoen frank,
nier inbegrepen cie kredieren, ten bedruge van 6360 miljoen
frank, die worden ingeschreven op de begroring van het
Wegenfonds voor de financiële dienst van zijn leningen,

Vergelekcn met de aungepaste kredieteu van 1972, die
58395,9 miljoen frank toraliseren, bedraagt de verhoging
1347,6 rniljoen frank (of 7707,6 miljoen frank indien men
rekening houdt met de door het Wegenfonds ren laste
genornen kredieten).

In grote trekken wordt deze vermeerdering als volgt onder-
verdeeld:

1. - INTERESTEN.

A. - Van de geconsolideerde scbuld :
In miljocncn

frank,
1. Nieuwe lasten voor de in 1972 reeds gedane

uitgiften . ...+4275,3
2. Eerste jaarlijkse rentelast en verhoging van

rentelasten van sornmige leningen ... +1752,1

3. Lasten van vóór einde 1972 te verrichten
nieuwe uirgifren ... +1 320,0

4_ Wegvallen van kredieten voor het Wegen-
fonds dat vanaf 1 januari 1973 de lasten
voor de financiële dienst van zijn leningen
op zich zal nemen >o. • •• -- 3 284,1

5. Vermindering wegens terugbetaling van ont-
leende kapitalen

6. Vermindering ingevolge vervroegd terugbe-
raalde kapitalen of die verondersteld worden
vervroegd te zullen worden terugbetaald

B. - Van de ulottende schuld .

412,3

428,2
696,9

Verhoging ... +2525,9

II. - AFLOSSINGEN.

Vall de geconsolideerde schuld:
1. Lasten voor de in 1972 reeds verrichte uit-

giften ... +2 436,0
2. De eerste aflossingslast en de verhoging van

de aflossingsdotaties van sommige leningen. +2891,9

3. Wegvallen van de kredieten voor her Wegen-
fonds (cfr. I, a 4 hiervoor) . . .. -- 3 101,7

4. Wegvallen en / of vermindering van aflossings-
dotaties van sommige leningen. . .. -2147,2

5. Vermindering van de aflossingsdoraties inge-
volge gekende of veronderstelde vervroegd
terugberaalde kapitalen ... --1282,8

Vermindering ... ... --1203,8

Augmentation totale ... 1347,6

...+ 25,5 III. - DIVERSE LASTEN: Verhoging ...

Totale verhoging ...

... + 25,5

...+1347,6

III. - AUTRES CHARGES: Augmentation



Celte augmentation résulte principalement de l'accroisse-
ment de l'encours de la dette consolidée et des charges
d'illtór~t ct d'amortissement qui s'ensuivent. Elle est com-
pensée en partie par la suppression des charges des emprunts
du Fonds des Routes ct par l'adaptation des dotations
d'amortissement aux besoins présumés de la Caisse d'amor-
tissement.

"**
Ci-après, 1::1 balance détaillée des augmentations et dimi-

nutions:

A. - Augmentations.

Celles-ci atteignent un montant <le 12755,9 millions et
résultent:

En millions
de francs.

I" des charges nouvelles d'emprunts consolidés
émis pendant le lor semestre de 1972 :

- Emprunt 1972-1979-1987
- Emprunt 7,25 % 1972-1987 .
- Emprunt 6,50 %-6,75 % 1972-

1979-1987
- Emprunt 6,75 % 1972-1987 .
- Emprunts contractés par l'Office

de la Navigation auprès de la
Caisse générale d'Epargne et de
Retraite

2894,0
1835,5

1172,0
699,2

110,5
6711,2

20 des charges des emprunts consolidés à émettre
au cours du 2" semestre de 1972 (partie de l'arti-
cle général 195) ,..

3" de la première charge complète d'intérêt etlou
d'amortissement des emprunts;
- 1971-1980-1987
- 7,50 % 1971-1987 .
- de l'Office de la Navigation.
- Emprunt spécial de conversion

1962

1320,0

1835,6
1 526,8

200,0

998,8
4561,2

163,5

12 755,9

40 de postes divers

Total
B. - Diminutions.

Les diminutions d'ensemble 11 408,3 millions se répartis-
sent comme suit:
1" suppression 'des crédits pour le service des em-

prunts du Fonds des Routes 6 385,8
2· suppression des charges d'intérêt etlolJ d'amor-

tissement par suite du remboursement à leur
échéance finale du solde de certains emprunts, 851,1

3° diminution des charges résultant du rembourse-
ment anticipé - effectué ou présumé être effec-
tué - à l'échéance facultative d'obligations de
certains emprunts . 876,5

4" suppression ou diminution des charges pour
certains emprunts qui, par le fait de rembourse-
ments anticipés massifs à leurs échéances facul-
tatives, seront éteints prématurément 814,9

5" réduction des charges relatives à la dette flot-
tante

6° autres réductions .
696,9

1783,1

Total 11408,3
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Deze verhoging is hoofdzakelijk te wijren aan de aangroei
van de omloop van de geconsolideerde schuld en de daaruit
voortvloeiende hogere rente- en aflossingslasren, Zij is
gedeeltelijk gecompcnseerd door het wegvallen van de lasten
van de leningen van het Wegenfonds en ingevolge de aan-
passing van de aflossingsdotaties aan de vermoedelijke
behoefren van de Amortisntiekas.

***
Hierna volgt een meer gedetailleerde balans tussen de ver-

hogingen en de verrninderingen :
A. - Verhogingen.

Deze toraliseren een hedrag van 12755,9 miljoen en zijn
het gevolg van:

B. - Verminderingen.
De gezamenlijke verminderingen met 11 408,3 miljoen

worden als volgt onderverdeeld:
1" wegvallen van de kredieten voor de dienst van

de leningen van het Wegenfonds.
20 her wegvallen van de rente- cn/of aflossings-

lasten in verband Illet de terugbetaling op hun
eindvervaldag van het saldo van sommige
leningen

3" de verrnindering van de Iasten ingevolge de ver-
vroegde terugbetaling - verricht of veronder-
steld nog te zullen worden gedaan - op de
facultatieve vervaldag van obligaties van som-
mige leningen

4" wegvallen of vermindering van de lasten voor
sommige leningen die, ingevolge de massale
vervroegde terugbetalingen op hun tussentijdse
vervaldagen vóór hun eindvervaldag werden of
zullen afgelost worden .

5" de vermindering van de lasten in verband met
de vlottende schuld .,.

6" andere verminderingen .

1" de nieuwe lasten ingevolge de gedurende het
eerste halfjaar van 1972 uitgegeven nieuwe
leningen:
- 1972-1979-1987
- 7,25 % 1972-1987 .

6,50 %-6,75 % 1972-1979-1987 ...

2894,0
1835,5
1172,0

6,75 % 1972-1987 ,
Leningen van de Dienst der
Scheepvaart bij de Algemene
Spaar- en Lijfrentekas

699,2

110,5

2° de Iasten voor nieuwe uirgiften in geconsoli-
deerde schuld gedurende het 2" halfjaar van
1972 (gedeelte van het algemeen artikel 195) ..

3° de eerste volledige rente- enlof aflossingslasr
van de Ieningen :
- 1971·1980-1987
- 7,50 % 1971-1987
- Leningen van de Dienst der

Scheepvaarr .
-- Speciale Conversielening 1962

1835,6
1526,8

200,0
998,8

4" diverse verhogingen

Totaal

Totaal

In miljoenen
frank.

6711,2

1320,0

4561,2
163,5

12 755;J

6385,8

851,1

876,5

814,9

696,9
1783,1

11408,3



4 (jl); 2-\9731.

Le né IIit solli •..ité Ù l'article 195 du budget de la Dette
publique pOlIr l'année budgétaire 1971, « Intérêts, amortisse-
ments ct frais des capitaux empruntés Oll i emprunter ct dont
les charges Ile sont pas prévues aux autres articles ", s'élève
à 4.551,6 millions dl' fr.ines, ù répartir comme suit:

En millions
de francs.

L" intérêts on escompte ct commrssrons calculés
sur l'encours à fin décembre 1971 des certificats
à court terme ct des certificats spéciaux... 2513,3

2° certificats de trésorerie du groupe B ... 384,5
3" estimation des charges des émissions à effectuer

en dette consolidée al! cours du 2e semestre
1972 et effectuées ou à effectuer en dette flot-
tante avant la fin 1973 . 1 653,8

4551,6

B. - DEPENSES EXTRAORDINAIRES,

Des crédits d'ordonnancement de 361 079 000 francs sont
demandés au budget de la Dette publique pour les amortisse-
ments contractuels à effectuer en 1973 et relatifs à la dette
congolaise garantie en devises reprise par la Belgique (Con-
vention helga-congolaise du 6 février 1965).

Comparés aux crédits ajustés de 1972, d'ensemble
366971 000 francs, ceux de 1973 accusent une diminution
de 5 892 000 francs.

***
Les crédits inscrits au budget de la Dette publique pour

1973 comprennent 22,8 milliards de francs pour l'amortisse-
ment (22,4 milliards pour les dépenses ordinaires et 0,4 mil-
liard POUI les dépenses extraordinaires), 35,8 milliards de
fràncs pour Ie paiement des intérêts et 1,5 milliard de francs
pour autres charges.

En fait, y compris les crédits prévus au Fonds des Routes,
les charges relatives à la Dette publique s'élèvent au total en
1973 à 26,1 milliards de francs pour l'amortissement (25,7
pour les dépenses ordinaires et 0,4 pour les dépenses extra-
ordinaires), 38,9 milliards de francs pour le paiement d'inté-
rêts et 1,5 milliard de francs pour autres charges.

Pour le budget ajusté de 1972, qui comprend les crédits
pour le service financier des emprunts du Fonds des Routes,
ces chiffres s'élèvent respectivement à 23,4 milliards de francs
(23 pour les dépenses ordinaires et 0,4 pour les dépenses
extraordinaires), 33,9 milliards de francs et l,S milliard de
francs.
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Hct op artikcl 191 « Rente, aflossing en kesten van de
te lcen gcnomcn of te nerucn kupitulcn, waarvan de lasten
nier in de andcre arrik clcn wcrden voorv.icn " van de Rijks-
schuldbcgroring voor hct hcgroringsjaar J 97.1 uitgetrokken
krcdict bcdLlagt 4551,6 miljoen frank cn is als volgt onder-
vcrdeeld :

III miljoencn
frank.

I" rente of disconto en commissi~loon berckend
op ber einde december 197J in omloop zijnde
bedrag schatkistcertificarcn op korte terrnijn en
speciale certifica tell

2° schatkistcertificaten van de groep B ...
3° rarning van de lasten voor de uitgiften in gecon-

solideerde schuld in de loop van hec 2e halfjaar
1972 en verrichte of te verrichten in vlottendc
schuld vóór einde 1973

2513,3
384,5

1653,8

4551,6

ß. -- BUITENGE\VONE UITGAVEN.

Voor de in 1973 te verrichten kontraktuele aflossingen
van de gewaarborgde Kongolese schuld in deviezen overge-
nomen door België (Belgisch-Kongolese Conventie van
6 februari 1965) worden op de Rijksschuldbegroting ardon-
nanceringskredieten ten belope van 361 079 000 frank aan-
gevraagd.

In vergelijking met de aangepaste kredietcn van 1972 die
366 971 000 frank bedragen, komt dit neer op een verminde-
ring van 5 892 QOO frank.

***
Van de ingeschreven kredieten van de Rijksschuldbegro-

ring voor 1973 zijn 22,8 miljard frank bestemd voor de
aflossing (22,4 voor de gewone en 0,4 voor de buitengewone
uitgaven), 35,8 miljard frank voor de betaling van rente en
1,5 miljard frank voor andere lasten,

Inclusief de kredieten uitgerrokken door het Wegenfonds
bedragen de lasren in verband met de Rijksschuld voor
1973 in feite 26,1 rniljard frank voor de aflossing (25,7 voor
de gewone uitgaven en 0,4 voor de buitengewone uitgaven)
38,9 miljard frank voor de betaling van de interesten en
1,5 rniljard frank voor andere lasten,

Voor de aangepasre begroting voor 1972, waarin de kre-
dieten voor de fiuanciële dienst van de leningen van het
Wegenfonds zijn uitgetrokken, bedragen deze cijfers respec-
tievelijk 23,4 miljard frank (23 van de gewone en 0,4 van
de buitengewone uitgaven) 33,9 miljard frank en l,S miljard
frank.



Dette publique.
Opérations du 1" janvier 1971 au 30 juin 1972.
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Opérations du
(en millions)

Vercichttnqen van
(in milioenen)

Ier janvier 1971
au

31 décembre 1971

1 iunuari 1971
tot

31 decembet 1971

1er Janvier 1972
au

30 juin 1972

1 [aruieri 1972
tot

30 [uni 1972

·1 (1~172-1973).

Rijksschuld.
Verrichringcn van 1 [anuari 1971 tot 30 [uni 1972.

-_._---------------;--------'-----_.-'--------._-_. __ ._.•._----

1. -- EMISSIONS

A. .- Dettes à long terme.
1. En francs belges:

Dette 4 % unifiée, l''' série ... ." ...
Emprunt 8.25 %-8.50 % 1971-1977·1983 •
Emprunt 8.50 % 1971-1984. ... .•• •..
Emprunt 7.50 %-7,75 % 1971-1978-1986 ,
Emprunt 7,75 % 1971-1986. ... ,.. ...
Emprunt 7,50 % 1971.1987. ..• ... . ..
Emprunt 7,25 %-7.50 % 1971-1980-1987 •
Emprunt 6.95 % 1969-1984 de l'Office de la

Navigation (prélèvement).
Prêt à 6 % % 1969-1988 de la Banque Euro-

péenne d'Investissement au Fonds des
Routes _. Autoroute Anvers-Breda (pré-
lèvement).

Emprunt 7.50 % 1969-198'l: de l'Office de la
Navigation (prélèvement).

Prêt à 7 % 1967·1987 de la Banque Euro-
péenne d'Investissement au Fonds des
Routes - Autoroute Bruxelles-Paris (pré-
lèvement).

Emprunt 7 %.7.25 % 1972-1979-1987 ...
Emprunt 7,25 % 1972-1987. •.. •.• •..
Emprunt 6.50 %--6.75 % 1972.1979·1987 •
Emprunt 6.75 % 1972-1987 ... ... . ..
Emprunt 7,90 % 1972-1987 de l'Office de la

Navigation (prélèvement).

Total •..

2. En monnaies étrangères I

Prêt à 7 % 1967-1987 de la Banque Euro-
péenne d'Investissement au Fonds des
Routes - Autoroute Bruxelles-Perts (prë-
lèvement}.

Prêt à 6 % % 1969·1988 de la Banque Euro-
péenne d'Investissement au Fonds des
Routes - Autoroute Anvers-Breda (pré-
lèvement).

B. -- Dettes à moyen tmue.
1. En francs belges:

Certificats spéciaux ...

2. Bn monnaies étrangères I

Bons du trésor en francs suisses .

F 0.9
F 19500,0
F 13,500,0
F 21500,0
F 13000.0
F 21300,0
F 25700.0
F 335.0

F '10,0

F 365,0

F 60.0

F 160.0

F 25200.0
F 15 SOO.O
F 12000.0
F 7040.0
F 550.0

-----~
F 115300,9 F 60 750,Q

DM 2,2

$ l.2

DM 1.5

$ 0.8

F 5940,0

FS 90,0

'1875.0

L - UITGIFTEN

A. - Schulden op lange termijn,
1. In Belgische franken:

Geünlflceerde 4 % schuld, l't<> tecks,
8.25 %-8,50 % lening 1971·1977-1983.
8.50 % lening 1971-198'1.
7,50 %-7.75 % lening 1971-1978-1986.
7,75 % lening 1971-1986.
7,50 % lening 1971-1987.
7,25 %.7.50 % lening 1971-1980-1987.
6,95 % lening 1969-1984 van de Dienst del

Schcepvaart (afname).
6 ~8 % lening 1969-1988 van de Europese

Investeringsbank aan het Wegenfonds -
Autosnelweg Antwerpen-Breda (afname).

7.50 % lening 1969.1984 van de Dienst der
Scheepvaart (afname).

7 % lening 1967-1987 van de Europese Irrves-
terinqsbank aan het Wegenfonds _.- AutQ-'
snelweg Brussel-Parljs [afname},

7 %-7.25 % lening 1972-1979-1987.
7.25 % lening 1972-1987.
6,50 %-6.75 % lening 1972-1979-1987.
6,75 % lening 1972.1987.
7,90 % lening 1972-1987 van de Dienst der

Scheepvaart (afname).

Totaal.

2. In vreemde munt:
7 % lening 1967-1987 van de Europese Inves-

teringsbank aan het Wegenfonds - Auto-
snelweq Brussel-Parljs (afname).

6 % % lening 1969-198& van de Europese
Investeringsbank aan het Wegenfonds --
Autosnelweg Antwerpen ..Breda (afname}.

B. - Schulden op halflang~ te,.mijll.

1. In Belgische franken:
Speciale certlftcaren.

2. In vreemde munt:
Schatkistbons in Zwitserse franken.
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c. -- Dettes à court terme.
l. Bn franc~ belges ..
a) Certificats sans Intérêt remis:

- au Fonds Monétaire International
- il la Banque Internationale de Reconstruc-

lion et de Développement.
Certificats avec Intérêt remis à la Banque

Nattonale de Belgique.
Circuit bancaire ...
Certificats à très court terme ...
Certificats émis par adjudication

Sous-total

b) Augmentation de l'avoir des particuliers en
comptes de chèques postaux.

Total.,.

2. En monnaies étrangères:
Bons du Trésor en dollars E ..u.

Il. -- AMORTISSEMENTS
ET REMBOURSEMENTS.

A. - Dettes à long terme.
l. En fralIes belges ..

Amortissements contractuels
2. Bn monnaies étrangères ..

Amortissements contractuels

[ 30 ]

Verrichttnocn van
(in miljoenen}

Opérations du
(en mll1lons)

16r janvier 1971
au

31 décembre 1971

1-------,---------

1 ianueri 1971
tot

31 decembet 1971

455,6

1480,0

14 506,0

F 16451,6

F 16451,6

Ie.r- janvier 1972
Bll

30 Juin 1972

1 jan Ilad 1972
tot

30 [uni 1972

4 115,5

'8025,0

3900,0
"i565.0
23HO

F 22979.5

$ 25,5

3351.6

F 26331.1

... ... ,.- 53221.0(1) 18393,5 (2)

... ... ... PS '1.1 FS SU
s Can. 2.3 $ Can. 2.3
$ 17,3 $ 8.5
fl. P.B. 14.0 fl.P.Bo. 4.0
DM 20,2 DM 20,2

B. - Dettes à moyen terme.
l, En fr-ancs belges t

Certificats spéciaux

2. En monnaies étran[Jêres ..
Bons du 'Trésoe en dollars E.U.
Bons du Trésor en marks ouest-allemands
Bons du Trésor en francs suisses
Bons du Trésor en florins Pays-Bas .. _

C. - Schulden op korte termlla.
t. /11 Belgische franken:
a) Renteloze certtflcaten afgegeven:

',- aan het Internatlonaal Muntlonds.
--- aan de Internationale Bank voor Herstel

en Ontwlkkelinq.
Rentegevende certtficatcn afgegeven aan de

Nationale Bank van Belulë.
Banksector,
Cerrillcaten op zeer korte termljn,

Certtflcaten uitqeqeven bl] aanbestedmq,

Subtotaal.

b) Vermeerdering van het tegoed van de parttcu-
lieren bij de postcheckdlenst,

Totaal.

2. In vreemde munt I

Schatkistbons In dollars V,S.

II. - AFLOSSINGEN
EN TERUGBETALINGEN.

A. - Schulden op lange tenDljII.
L In Belgische franken ..

Contractuele aflosslnçen,
2. In vreemde muni ..

Contractuele aflossinqen,

B. - Schulden op halUanlJl!' tetmlj:n.
1. In Belgische franken:

P 5095.9 F 1005.9 Speciale certlflcaten,

2. ln vreemde muni s
$ 9,7 $ 20.0 Schatktstbons In dollars v.s.
DM 362.0 DM Schatkistbons In Westduitse Marken.
FS 335,0 FS 140,0 Schatkistbons in Zwltserse franken.
fl. 12.0 Schatkistbons in Nederlandse guldens.
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C. - Dettes à court terme.
1. En francs belges:
a) Certificats sans intérêt remis:

au Fonds Monétaire International
.- à l'Association internationale de Dévelop-

pement.
à la Banque Asiatique de Développement.
à la Banque Internationale de Reconstruc-
tion et de Développement.

Certl ficats avec intérêt remis à la Banque
Nat anale de Belgique.

Dotation des Combattants
Circuit parastatal • ...
Certitlcats à très court terme
Certificats divers

Sous-total

b) Diminution de l'avoir des particuliers en
comptes de chèques postaux.

Total
2. Er: monnaies étrangères:

Bons du Trésor en Iranes suisses
Bons du Trésor en marks ouest-allemands
Bons du Trésor en dollars E.U.
Bons du Trésor en florins P. B.

D. - Dette reprise du Congo.
B" monnaies étrangères:
Amortissements contractuels

Opérations du
(en millions)

Verrichtingen "im
(in miljoenen)

1r-r janvier 1971
au

31 décembre 1971

[ [entuui. [971
tot

3[ december 1971

l''' Janvier 1972
au

30 juln 1972

1 [ununri 1972
tot

30 iuni 1972

F IOJ90,0 F 4115,5
F 2175 F 68.0

F 20,6
F 465,6

F 8325.0

F 12,0 F 2,2
F 2971,3 F 767,3
F 5855,0 F
F 3,9 F 3,1

-------
F 2:1774,7 F 5142,3

P 58,2

_._--------" -~--~--~~-
P 21832,9 F 5142.3

PS 739,5 FS 65,0

DM 220,0
$ 132.5

n. 3<J5,O fl. 20.0

FS
$

13,0
3,8

C) y compris un capital nominal de 27989,3 millions de francs
remboursé par anticipation au gré des porteurs:

Emprunt 1961-1981 de 6000000 000 de francs 1250,4
Emprunt 1965-1971-1978 6466,9
Emprunt 1965 à 6 ou IS ans ... 6 963,2
Emprunt 1966-1971-1976 6894,4
Emprunt 1966-1971-1976, 2" série 6414,4

(') Y compris U!I capital nominal de 1645,8 millions de francs rem-
boursé par anticipation au gré des porteurs :

Emprunt 1962-1982
Emprunt 1962-1982, 2· série (du 25 au 30 juin 1972) ._.
Emprunt 1961-1981 -2,.5 milliards, Fonds des Routes (solde)
Emprunt 1965-1972-1980 -- 5 milliards, Fonds des Routes.

357,8
120,7

05.8
1161J

FS
$

9,0
2,4

c. --- Schulden op korte termijn.
l, In Belgische franken:
a) Renteloee certlficaten afgegeven:

- aan het Intc rnattonaal Muntfonds,
- aan de Internationale Ontwtkkeltnqsasso-

claüe,
- aan de Aziatische Ontwikkelingsbank.
- aan de Internattonale Bank voor Herstel en

Ontwikkeling.
Renteqevende certificaten afgegeven aan de

Nationale Bank van België.
Strljdersdotatie.
Parastatale sector,
Certlftcaten op zeer korte termijn,
Diverse certlftcaten,

Subtotaal,

b) Vermindering van het tegoed van de partIcu-
lteren bij de Postcheckdlenst,

Totaal,
2. In vreemde munt .

Schatktstbons in Zwitserse franken.
Schatklstbons in Westdultse Marken.
Schatkistbons in dollars V.S.
Schatklstbons in Nederlandse guldens.

D. - Overgenomen schuld van Kongo.
In vreemde munt :
Contractuele aflosslnqen.

(') Met inbegrip van een norninaal kapiraal van 27989,3 rniljoen
frank vervroegd rerugberaald naar de keuze van de houders :

Lening 1961-1981 van 6000000000 frank 1250,4
Lening 1965-1971·1978 . 6466,9
Leningl965 op 6 of 15 jaar , 6963,2
Lening 1966-1971-1976 . 6894,4
Lening 1966-1971-1976, 2' reeks 6414,4

(') Met inbegrip van een norninaal kapitaal van 1 645,8 miljoen frank
vervroegd terugberaald naar de keuze van de houders :

Lening 1962-1982
Lening 1962-1982, 2' recks (van 25 tot 30 juni 1972) ...
Lening 1961-1981 - 2,5 rniljard, Wegenfonds (saldo)
Lening 1965-1972-1980 - .5 miljard, Wegenfonds. . ..

357,8
120,7

5,8
1 161,5
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Situation de la Dette publique.
(En milliards de francs.)

Stand van de Rijksschuld.
(In miljarden Irauk.)

- --- --.-_._~--"'---~- - -~--' ----~ -"- ---- - .-~~._ .... . - _. - _ ..._-

r-, •.... s 00 0\ '" 0 I 0
<D '" -o r-,

co ~ ~ '" ~ r-; :?::
~ ~ ~ ~ I- s: t:i s: ~s: ~ ~ > ~

I~ ;:;; ó ;;:; ~ ;:;; ~""' '"

I.DETTE CONSOLIDEE. --
GECONSOL1DBEl?DE
SCHULD.

En francs belges: - In &lgi.che
franken:

Directe. - Directe . .,. ... ... 308.3 317,1 326.1 335,0 337.1 347.7 35i,i 359,6

Indirecte .- Indirecte ... ... 34.5 38,8 31U 45.7 51.5 50.9 5i.l 59,7

En monnaies étrangères : - I"
vreemde munt .

Directe. - Directe • .,. - . ... 13.6 12,9 12.1 11.5 11.6 11.1 10.i 9,9

Indirecte. - Indirecte ... ... 1.5 1,9 1,9 1.9 1,9 2.0 2,0 2.0

Total de la Dette consolidée •. --
Totaal van de gecornolideerde ------ --- --- --- --- --- ---
Schuld ... ... ... ... ... 357.9 370.7 378,7 394,1 402.1 411.7 i20,9 431,2

I

• DETTE A MOYEN TERME
(I). - SCHULD OP HALF-
LANGE TBRMIJN (i).

En &oanes belges: - In Belgi.sche
franken:

Dtreete, - Directe • ... ... ... 8.2 8.5 8.5 9,1 13.9 13,9 12.2 12.5

n monnaies étrangères : - In
vreemde munI,

Directe, - Directe ... ... .. n.s 11.6 Il,6 12,9 12,5 12,3 11,7 11,1

Total de la Dette à moyen
terme, - Talaal lIan de Schuld --- --- ------ --- --- ------
op hal/lange termijn • ... ... 19,8 20.1 20,1 22,0 26,4 26,2 23,9 23.6

DETTE A COURT TERME
(2). _ SCHULD OP KORTE
TERMIJN (2).

francs belges (3) : _ In Bel-
gische ft811ke:n (3) :

Irette. - Directe ... .. , ... 112.3 103,7 120.0 120,7 128,6 120,2 127.6 135,4

r::: '";:::: N
e-,

~ ~ ~ :5
~ ~ ~ ~g ;;:; ~ ;;:;

2

E

En

D

39'1,4
56.4

i61.9

145,0

426,6
54,8

9,2
1,9

i91.5

13.7

8,2 2.6

21.9

124.1

470.9
52.8

8.2
1,9

532.4

13.4

16.0

149.1

17.3

17.3

469,7
53.1

7,0
1,7

6,8

1.7

5311.3

17.6

17,6

134,8
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(Fil milliards de francs.) (ln miljardcn frank.)

-- - - - - -"._- -- - -- -- --- I I

I Ir-, co o- I I 0 I I I '"
I~ co <Xl

""
0> 'D

I
0 r-, I ;::: '" '"

<c
""

-o cr, co : r-, S r-, ;::; I e-,

~0, o-, ;::
I

s: ;:: ! ~H
_.

I
-< I

1

:> ~ :; :,;; :; ~ ~ ~ ;; R :; s:
d ;:;:; 0 ;:;;

l,
0 I ;:;; ! 0 0

I
0 ;:;;

'" <'0 <"I M <"I <'0 M '"

En monnaies étrangères: - ln
vreemde niunt :

Total de la Dette à court terme.
_ Toteel van de Schuld op
korte termifn

_2~9~ _3_0_'9_1~6J-=_~~I
141.6 _13_4~ _1_50~~ ~15_1~~ __1_61~~__ 15i.9 _ 162,: 161.8 - 158,4- 13:~= -~~~-- -13-9,-2-

595.8 607,2 619,6 612,2 642,9

31,8 29,4 13,1 11,3 4,S 4,4Directe. - Directe

Totall à 3. - Totaalltot 3, 519,3 525,4 549,4 56i,3 590,3 i03,6 688,1

4. DETTE REPRISE DU CON-
GO (4). - KONGOLESE
SCHULD OVER,GENOMEN
DOOR, BELGJE (4).

En monnaies étrangères.
~reemde munt ... .. . 3.ï 3,5 3,3 3,0 2,9 2,6 2,1 2,2 2,0 1.8 I.Q 1,6

~~~ ~-- --~- ~-- --- - ---- ---- ---- --~- ---- --- ----
Totall à 4, - Totaalltot 4. 523,0 528,9 552.ï 5iO,3 593,2 598,4 609,6 621,8 644,2 641,7 705,2 689,7

5. DETTE INTERGOUVERNE-
MENTALE. - lNTERGOU-
VERNEMENTELE SCHULD. 21.3 21,1 21.1 21,1 21,1 21,1 21,1 21,1 21,1 19,0 19,0 19,0

Total de la Dette publique. - ~-- --- ~-- --- --- --- --- ---- --- ---- ---
Tata,,! van de Riiksschuld 544,3 550,0 573,8 591,4 614,3 619,5 630,7 642,9 665,3 663,7 724,2 708,7

Dont: - W88rlJan :
En francs belges. - In Belgische

franlren ... ... ... ... ... 463.3 468,1 493.1 510,4 531,1 532,7 548,2 567,3 609,4 618,8 690,1 675,2

En monnaies étrangères (5). -ln
vreemde munt (5) 59.7 60,8 59,6 59,9 62,1 65,7 61,4 54.5 34,8 25,9 15,1 14,5

Dette directe (5). - Directe
schuld (5) ... ... .., .. - ... 483,3 484,7 509,1 519,7 537,0 542,9 551,1 557,9 583,9 586,2 649,1 633,4

Dette indirecte (6). _ Indirecte
schuld (6) .., ... .., ... ... 39,7 44,2 43,6 50,6 56,2 55.5 58,5 63,9 60,3 58,5 5611 56,3

(') Certificats de Trésorerie à échéance de plus d'un an.
(') Certificats de Trésorerie à un an d'échéance ou moins.
(")y compris les bons du Trésor remis au Fonds Monétaire Interna-

tional et les avoirs des particuliers en comptes de chèques postaux.
(') Convention belge-congolaise du 6 février 1965, approuvée par la

loi du 23 avril 1965.
(aj Sans la dette intergouvernementale.
(aj y compris la dette reprise du Congo.

(') Schatkistcertificaten met meer dan één jaar looptijd.
(') Scharkisrcertificaten met één jaar of minder looptijd.
(') Inbegrepen de schatkistbons afgeleverd aan her Internarionaal

M untfonds en her regoed van de particulieren bij de postgirodienst,
(') Belgisch-Kongolese Conventie van 6 februari 1965, goedgekeurd

door de wer van 23 april 1965,
(') Zonder de intergouvernementele schuld.
(') Inbegrepen de schuld overgenomen van Kongo,
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4. PENSIONS.

Au total, le budget des Pensions pour 1973 s'élève à
47454,6 millions de francs contre 40 223,3 millions de francs
pour le budget ajusté de 1972; l'accroissement atteint, par
conséquent, un montant de 7231,3 millions de francs. Par
rapport au budget initial vote pour 1972, l'augmentation
s'élève à 7 222,4 millions de francs, soit 18 %.

Les crédits sont commentés, d'une manière plus détaillée,
ci-après, par section e):

Section I: Pensions civiles, ecclésiastiques et militaires;
Section II : Pensions de guerre, en ce compris les pensions

aux victimes civiles de la guerre;
Section III: Pensions sociales.

•**

Section 1. - Pensions civiles, ecclésiastiques et militaires.

Dans cette section ont été repris les crédits pour toutes
les pensions qui sont entièrement à charge du Trésor, à
savoir:
- les pensions civiles octroyées au personnel de l'Etat, y

compris les corps spéciaux;
- les pensions du personnel enseignant subventionné;

- les pensions payées aux ouvriers de l'Etat;
- les pensions ecclésiastiques;
- les pensions militaires d'ancienneté, les pensions militai-

res d'invalidité du temps de paix, ainsi que les pensions
de réparation octroyées par la loi du 9 mars 1953;

- les pensions octroyées par la loi du 27 juillet 1961 aux
anciens membres du personnel de carrière des cadres
d'Afrique;

- les majorations de pensions accordées par la loi du 5 jan-
vier 1971 aux titulaires d'une pension coloniale « régime
décret ».

Cette section comprend également les crédits qui doivent
perrnettre à l'Office national d'Allocations familiales pour
Travailleurs salariés de payer, pour le compte de l'Etat, les
allocations familiales attribuées aux enfants dcs titulaires
d'une pension coloniale (loi du 27 juillet 1961) ou d'une
pension de réparation du temps de paix (loi du 9 mars 1953).

En outre, elle comprend les crédits nécessaires à l'applica-
tion de la loi du 5 août 1968 établissant certaines relations
entre les régimes de pensions du secteur public ct ceux du
secteur privé, ainsi que quelques crédits de moindre impor-
tance pour des objets divers, tels que secours, pensions spé-
ciales.

Les crédits pour ces pensions atteignent, au total, mais
sans la part dans la provision-index globalisée, 17879,8 mil-
lions de francs en 1973 contre 14574,8 millions au budget
ajusté de 1972 et 14477,2 millions au budget initial cie 1972.
L'accroissement s'établit donc à 3 402,6 millions, soit 23,5 %
contre 7.1 % en 1972.

'Toutefois, si l'on ajoute au budget des pensions de 1972
la tranche pension du crédit provisionnel inscrit au budget
du Ministère des Finances pour la programmation sociale de

C} Les mourants repris dans les commentaires ne comprennent pas
la part dans la provision-index.
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4. PENSIOENEN.

In het roraal bedraagt de bcgroting van Pensioenen voor
1973 47454,6 miljoen frank tegen 40223,3 rniljoen frank
voor de aangepaste begroting 1972; de verhoging bedraagt
bijgevolg 7231,3 miljoen frank. Ten overstaan van de
gestemde oorspronkelijke begroting voor 1972 beloopt de
toenerning 7222,4 miljoen frank, d.i, 18 'Yo.

De kredicten worden hierna toegelicht per sectie (I),
namelijk:

Sectie I: Burgerlijke, geestelijke en militaire pensioenen;
Sectie fI: Oorlogspensioenen, met inbegrip van de pen·

sioenen aan de burgerlijke oorlogsslachtoffers;
Sectie III: Sociale pensioenen .

'"**

Sectie I. - Burgerlijke, geestelijke en militaire pensioenen,

In deze sectie werden de kredieten opgenomen voor al
de pensioenen die volledig ten laste vallen van de Schatkist,
namelijk:

de burgerlijke pensioenen aan het Rijkspersoneel, met
inbegrip van de bijzondere korpsen;
de pensioenen aan het gesubsidieerd onderwijzend per-
soneel;
de pensioenen uitgekeerd aan de Rijkswerklieden;
de pensioenen aan de bedienaars van de erediensren,
de militaire anciënniteitspensioenen, de militaire invali-
diteitspensioenen van vredestijd, evenals de vergoedings-
pensioenen toegekend bij de wet van 9 rnaart 1953;
de pensioenen toegekend door de wet van 27 juli 1961
aan de gewezen leden van het beroepspersoneel van de
kaders in Afrika;
de pensioensverhogingen toegekend bij de wet van
5 januari 1971 aan de gerechtigden op een koloniaal
pensioen « stelsel decreten »;

Deze sectie ornvat eveneens de kredieten die het de Rijks-
dienst voor Kindcrbijslagen voor Werknemers moet mogelijk
maken om voor rekening van de Staat de kinderbijslagen uit
te keren, toegekend nan de kinderen van de gerechrigden op
een koloniaal pensioen (wet van 27 juli 1961) of op een ver-
goedingspensioen van vredestijd (wet 9 maart 1953).

Bovendien bevat zij de kredieten nodig voor de toepas-
sing van de wct van 5 augustus 1968 tot vasrstelling van een
zeker vcrband tusscn de pensioenstelsels van de openbare
sector en die van de privé-sector, evenals nog enkele minder
belangrijke kredieten voor diverse objecren zoals hulpgelden,
bijzondere pensioencn,

In het totaal bedragen de kredieten voor deze pensioenen
- zonder het aandeel in de geglobaliseerde indexprovisie -
17879,8 miljoen frank in 1973 tcgcnover 14574,8 miljocn
op de aangepaste bcgroring 1972 en 14477,2 miljoen op de
oorspronkeliike begroting 1972. De verhoging bedraagt
3402,6 miljocn of 23,5 % tegenover 7,1 % in 1972.

Moest men evenwel bij de begroring van pensioenen voor
1972 het gedeelte voegcn, dar voor de pensioenen begrcocn
is in het provisionccl kredict ingeschrcven in de begroring

C) De bedr.igen die in de cornmcntuar wordcn gecirecrd bev attcn
nier her a.mdeel in de indcx-provisic,



1972, d'un montant de + 1 842000000 de francs, les crédits
du budget initial pour 1972 se seraient élevés à 16319,2 mil-
lions de francs, de sone que l'augmentation n'aurait atteint
que 1 560,6 millions ou 9,6 %.

Pour le budget adapté de 1972, les crédits se seraient élevés
clans les mêmes conditions, à 16416,8 millions de francs, de
sorte que l'augmentation aurait atteint 1463,0 millions ou
8,9 OIo.

Cette augmentation découle en ordre principal:
1° de l'accroissement du nombre des pensions de retraite

et de l'augmentation du montant moyen de celles-ci due au
relèvement clu niveau moyen des rémunérations de la fonc-
tion publique. Le montant moyen des pensions qui s'étei-
gnent en raison des décès est, en effet, notablement inférieur
à celui des pensions nouvellement octroyées;

2° de l'augmentation de l'adaptation due à l'indice des
prix à la consommation;

3° des avantages nouveaux accordés par les lois des 8 juil-
let 1970 et 30 juin 1972 aux invalides du temps de paix ct à
leurs ayants cause. En 1973, la majoration accordée au
1er juillet 1972 par la loi du 8 juillet 1970 sera due pour
douze mois au lieu de six mois seulement en 1972, tandis
que la loi du 30 juin 1972 a accordé quatre nouvelles majo-
rations du taux de ces pensions respectivement au 1er juillet
1972, au 1er octobre 1972, au l·r janvier 1973 et au 1er juil-
let 1973;

4° de l'exécution de la loi du 5 août 1968 établissant cer-
taines relations entre les régimes de pensions du secteur
public et ceux du secteur privé. La publication, dans le cou-
rant de l'année 1971, de deux arrêtés d'exécution relatifs
à cette loi permettra de résoudre, en 1973, les nombreux dos-
siers restés jusqu'ici en suspens;

5° de l'exécution de la programmation sociale dans les
services publics. La revalorisation des traitements accordée
à partir du l'" avril 1972, a entraîné la péréquation des pen-
sions en cours à cette date et, pour les nouvelles pensions
accordées à partir de cette date, le calcul de celles-ci sur
base des nouveaux barèmes revalorisés.

Section II. - Pensions de guerre.

Les pensions et les rentes accordées aux victimes des deux
guerres sont financées par un Fonds de dotation, à concur-
rence du montant qui leur serait alloué sur base de la législa-
tion en vigueur le 1"r juillet 19.54. Les ajustements et supplé-
ments accordés depuis lors (notamment en raison de la liai-
son à l'indice des prix de détail) sont supportés directement
par le budget des Pensions.

La présente section comporte donc, d'une part, les crédits
par lesquels l'Etat rembourse, selon des annuités constantes,
les pensions payées par le Fonds de dotation, d'autre part,
les crédits qui doivent couvrir les compléments cie pensions.
Des explications plus détaillées sur le fonctionnement de ce
système sont données au tableau ci-après relatif à la charge
réelle des pensions de guerre.

Pour l'année budgétaire 1973, les crédits globaux pour les
pensions de guerre s'élèvent à 7358,3 millions de francs
contre 6989,5 millions en 1972 (chiffre ajusté), ct 6924,9
millions au budget initial de 1972. L'augmentation se chiffre
donc à 433,4 millions de francs ou 6,3 %.
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van her Ministerie van Financiën, voor cie sociale prograrn-
matie, en dat ± 1842 000000 frank bcdraagt, dan zouden
de kredieten van de oorspronkelijke begroting voor 191'2,
16319,2 rniljoen frank bedrngen zodat de toename van de
begroting 1973 slechts 1560,6 miljoen frank zou bereiken
of 9,6 %.

In dezclfde voorwaarden zouden de aangepaste kredieten
voor 1972 oplopen tot 16416,8 miljoen frank zodat de
roenarne 1463,0 rniljoen zou bcdragen of 8,9 %.

Deze verhoging vloeit voornarnelijk voort uit:
1° de verrneerdering van het aanral rusrpensioenen en uit

de verhoging van hun gemiddeld bedrag ingevolge de opvoe-
ring van het gemiddeld peil van de bezoldigingen van het
openbaar arnbt, Het gemiddeld bedrag van de pensioenen
die wegvallen wegens overlijden ligt inderdaad rnerkelijk
lager dan die der nieuw tocgekendc pensioenen;

2° de verhoging van de duurtetoeslag (index der con-
sumptieprijzen) ;

3° de nieuwe voordelen verleend door de wetten van
8 juli 1970 en 30 juni 1972 aan de invalieden van vredestijd
en aan hun rechthebbenden, In 1973, zal de verhoging toege-
kend van 1 juli 1972 af door de wet van 8 juli 1970, ver-
schuldigd zijn voor twaalf maanden in plaats van slechts
voor zes maanden in 1972, terwijl de wet van 30 juni 1972
vier nicuwe verhogingen van het bedrag van deze pensioenen
heeft toegekend, respectievelijk op 1 juli 1972, loktober
1972, 1 januari 1973 en 1 juli 1973;

4° de uitvoering van de wet van 5 augustus 1968 tot
vaststelling van een zeker verband tussen de pensioenstelsels
van de openbare sector en die van de privé-secror, In de
loop van het [aar 1971, werden twee uitvoeringsbesluiten
betreffende deze wet gepubliceerd, wat het zal mogelijk
maken talrijke dossiers, in de loop van het jaar 1973, af te
handelen,

5° de uitvoering van de sociale programrnatie in de open-
bare diensten, De weddeaanpassingen toegekend van 1 april
1972 af, hebben tot gevolg dat alle op die datum lopende
pensioenen moeten geperekwateerd worden, terwijl de
nieuwe pensioenen toegekend vanaf die datum, op basis van
de aangepaste barerna's moeren berekend worden,

Sectie II. - Oorlogspensioenen.

De pensioenen en renten toegekend aan de slachroffers
van de beide oorlogen, worden door een Dotatiefonds gefi-
nancierd tot beloop van het bedrag dat zou verschuldigd zijn
op basis van de wergeving in voege op 1 juli 1954. Alle
andere aanpassingen en supplernenten die sindsdien werden
ingevoerd (waaronder de koppeling aan het indexcijfer)
worden rechtstreeks door de begroting van Pensioenen
gedragen.

De onderhavige sectie beslaat aldus aan de ene kant kre-
dieten waarbij de Staat, door rniddel van vaste annuïreiten
de door het Dotatiefonds uitgekeerde pensioenen rerugbe-
ta alt, en aan de andcre kant kredieten die het bijkornend
bedrag van de pcnsiocnen rnoeten dekken. Verderop wordt
in de tabel van de werkelijke last der oorlogspensioenen een
klaarder inzicht in de werking van dit systeem gegeven.

Voor het begrotingsjaar 1973 bedragen de kredieren voor
de oorlogspensioenen in toraal 7 358,3 rniljocn frank, tegcn-
over 6989,5 miljcen in 1')72 (aangepaste begroting), en
6924,9 rniljoen op de oorspronkelijke begroting 1972. De
stijging vertcgenwoordigt dus 433,4 rniljoen frank of 6,3 %.



Cette augmentation provient en ordre principal :

1" de la hausse dl' l'index des prix de détai!;

2n de l'augmentation du nombre des bénéficiaires des rcn-
res de guerre accordées par la loi du 29 mars 1967;

3° des avantages nouveaux accordes par la loi du 8 juil-
let :1970 aux victimes du devoir patriotique. Certains avanta-
ges nouveaux accordés duns le courant de l'annee 1972 sont
dus pour l'annee 1973 durant l'année entière, alors que pour
l'année :1972 ils n'étaient Jus que pour une fraction de
l'année;

4" de l'exécution de la loi du 30 juin 1972 majorant les
pensions de guerre. Cette loi accorde en effet, respective-
ment au I"" juillet 1972, au I'" octobre 1972, au I'" janvier
1973 et au lcr juillet 1973, des majorations aux pensions
des invalides, des veuves, des orphelins et des ascendants des
guerres 1914-191& et 1940-1945.

Ces nouveaux avantages aux victimes de la guerre, ainsi
que les augmentations consécutives de l'index des prix de
détail, ont pour effet que, malgré le taux de mortalité relati-
vement élevé des bénéficiaires, la charge totale des pensions
de guerre est toujours en hausse.

Section III. - Pensions sociales.

Pour l'année budgétaire 1973, les crédits globaux pour les
pensions sociales s'élèvent il 22216,5 millions de francs,
contre 18 660,0 millions au budget adapté de 1972 et
18 830,2 millions au budget initial de 1972. L'augmentation
nominale atteint donc ici 3386,3 millions ou 18,0 %.

En fait, l'augmentation réelle en 1973 est légèrement supé-
rieure à ce que les montants dégagent, soit 20,1 %. L'impact
de la loi du 5 août 1968, fixant un certain lien entre les
régimes de pensions du secteur public et ceux du secteur
privé, atteint en effet 400 millions, en 1973, en faveur de
l'Etat. Ces réductions faussent cependant l'image de la crois-
sance réelle de l'effort de l'Etat en faveur des pensions
sociales, qui passe de 18830,2 millions en 1972 à 22616,5
millions en 1973.

Le financement des pensions de retraite et de survie des
travailleurs salariés est assuré, d'une part, par la masse des
cotisations des assujettis et de leurs employeurs et, d'autre
part, par des subventions de l'Etat,

La subvention en faveur des travailleurs salariés, globali-
sée depuis 196& par l'arrêté royal n" 50, est augmentée cha-
que année, à partir du 1"1'janvier 1970, de 6 %, comme prévu
par la loi du 24 juin 1969; ainsi, elle est fixée à 9782,2 mil-
lions de francs pour 1973, réduite de 400 millions représen-
tant l'impact de la loi du 5 août 1968 (art, 42.01). D'autre
part, l'Etat contribue dans la constitution des rentes de vieil-
lesse des ouvriers, employés, assurés libres, mineurs et marins,
pour un montant global de 746,1 millions de francs en 1973
(art. 33.11, 42.04, 42.06 et 42.(7).

Pour le paiement des rentes de vieillesse ct des rentes de
veuve au profit des assurés libres, et pour celui du revenu
garanti pour les personnes âgées, prévu par la loi du I'" avril
1969, la dotation est fixée à 1 770,0 millions de francs (art.
42.02) (voir partie I, chapitre II, B).

L'intervention de l'Etat dans les dépenses pour les pen-
sions d'invalidité des mineurs est portée à 3461,0 millions
de francs (art. 42.05).

POlir le régime des pensions des travailleurs indépendants,
la subvention de l'Etat est portée à 6457,2 millions de
francs (art. 42.03), suite à la loi du 9 juin 1970 sur la pro-
grammation sociale des travailleurs indépendants, modifiée
par le loi du 12 juillet 197?.

La réduction du nombre d'années de services requis pour
l'octroi d'une pension de mineur nécessite une intervention
budgétaire de 391,2 millions en 1973 (arr. 42.09).
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DC·.Ie ,'erhnging vlocit vooruanu-lijk voort uit :

I" de verhoging van de index der klcinhanLic!sprijzcn;

2," de stijging V,111 hct aantal rcntcn die door de wct van
29 maarr l':l67 wcrdcn tocgekcnd ;

3" de ni ouwe voordelen die bi] de wet van R juli 1970 aan
de slacht offcrs van dl' vadcrlandslicvcnde plichr wcrdcn tee-
gckend. Sornrnige nieuwe voordelen tocgekcnd in de loop
van hcr janr 1972 zijn voor hct [a.ir 1973 voor het ganse jaar
verschuldigd dan wa nnccr zij voor het jaar 1972 slechts voor
een onderdecl van dat jaar vcrschuldigd warcn;

4" de uitvoering van de wcr van 30 juni 1972 tot verho-
ging van de oorlogspensiocncn. Krachtcns deze wct worden
de pensioeucn tocgekend aan de invalidcn, de weduwen, de
wezen en de asccndenten van de oorlogen 1914-1918 en
1940-1945, achrereenvolgens op 1 juli 1972, loktober 1972,
1 jnnuar i 1973 en 1 juli 1973 vcrhoogd ,

Deze nieuwe voordelcn aan de oorlogsslachtoffers, even-
als de opeenvolgcnde indexstijgingen, hcbben voor gevolg
dat, ondanks het rclatief hoog sterftecijfer van de rechtheb-
benden, de rotale last van de oorlogspensioenen blijft srijgen.

Sectie III. - Sociale pensioenen,

Voor het begrotingsjaar 1973 bedragen de kredieten voor
de sociale pensioencn in het totaal 22 216,5 miljoen frank,
tegenover 18 660,0 rniljoen op de aangepaste begroting 1972
en 18830,2 rniljoen op de oorspronkeliike begroting 1972.
De toeneming bedraagt hier 3 386,3 rniljoen of 18,0 OIo.

In feite ligt de reële groei in 1973 icts hoger dan uit de
bedragen blijkt, nI. 20,1 %. De weerslag van de wet van
5 augustus 1968, tot vaststelling van eeu zeker verband tus-
sen de pensioenstelsels van de openbare sector en die van de
private sector bedraagt narnelijk 400 miljoen in 1973 ten
voordelc van het Rijk. Deze vermindering vervorrnt echter
het beeld van de reële groei van de Rijksinspanning ten
voordele van de sociale pensioenen, die oploopt van 18 830,2
milioen in 1972 tot 22 616,5 miljoen in 1973.

De finnnciering van de rust- en overlevingspcnsiocncn der
wcrknemcrs wordt verzekerd door de werknemers- en werk-
geversbijdragen, enerzijds, en door Staatstoelagen, ander-
zijds,

De bi] het koninklijk besluit n" 50 sederr 1968 geglobali-
seerde roclage voor de werknemers wordt door de wet van
24 juni 1969, met ingang van 1 januari 1970 jaarlijks met
6 % verhoogd: zi] bedraagt aldus voor 1973 9782,2 rniljoen
frank. minus 400 miljoen weerslag van de wet van 5 augus-
rus 1968 (art. 42.01). Daarenboven draagt de Staar nog bij in
de sarnenstelling van de ouderdomsrenten der arbeiders,
bedieriden, vrij verzekerdcn, rnijnwerkers en zeelieden voor
een globaal bedrag van 746,1 miljoen frank in 1973 (art.
33.11, 42.04, 42.06 en 42.07).

Voor de betaling van de ouderdoms- en weduwenrenten
van de vrij verzekerden, en van het bij cie wet van 1 april
1969 ingesrelde gewaarborgd inkotnen voor bejaarden, wordt
de doturie vasrgesteld op 1 770,0 miljoen frank (art. 42.02)
(zie deel I, hoofdstuk JI, B).

De tegemoetkoming van de Staar in de uitgaven voor de
invaliditeirspcnsioenen der mijnwcrkers wordt verhoogd tot
3461,0 miljoen frank (arr. 42.05).

Voor het pensioenstelsel der zelfstandige arbeiders wordt
de staatstoclage gebrachr op 6457,2 miljoen frank (art.
42.03), ingevolge Je wet van 9 [uni 1970 op de sociale pro-
gramrnatie voor zelfstandigen, gewijzigd bij de wet van
12 juli 1972.

De verlaging van het aautal vereisre dienstjarcn voor her
miinwerkerspensioen noopt tot een budgettaire bijdrage van
391,2 miljoen in 1973 (art. 42.09).



Evolution du budget £ICI Pensions.
(En millions de lr.mcs.)
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Evolutie van de bcgroting £ICI' Pensioencn.
(ln miljocucn trank.)

4 (1972-1973).

1971 1972

Sections Dépenses

Uitgaven

13 775.6 14 477,2 (2)1. - Pensions clviles, ecclë-
slasttques ct mllitalres,

II. - Pensions de guerre (l).
Ill. - Pensions sociales

6 616.3
16551.0

6924.9
18830,2

Total ... 369i2.9 40232.2

(1) y compris les pensions des victimes civiles de la guerre,
(Oj Sans Ja provision programmation sociale,

Développement du budget des Pensions,

14 574.8 (2)

69885
18660.0

40223.3

197.1

17 879.8

Secties

7358.3
22 216,5

1. _.- Burqer lljke, geestelijke en
mil ltaire pensloenen,

II. -- Oorloqspenstoenen (1).
Ill. - Soda le pensioenen,

i7454.6 Totaal.

(1) De pcnstocncn voor de burgerlijke oorlogsslachtoffers inbegrepen.
('j Zouder de provisie sociale programmatie.

Uitgewerkte staat van de begroting van Pcnsioenen,

1973
..- - , -,

Charqe
Nombre budgétaire

de pensions (en millions)
Article CATEGORIE de francs) Artikel

du - - CATEGORIE van de
budget Budqettelre begroting

Aantal lest
pensioenen (in miljoenen

frank)

11.01

11.02
-40.01

33.21.1
33.21.2
33.21.3

41.05
01.02

11.03

SECTION I.

I. - Pensions civiles.

1. Fonctionnaires et employés. ensei-
gnement de l'Etat, magistrature et
avoués.

20350

2. Clerqë
3. Enseignement subventionné
'I. Personnel de carrière des cadres

d'Afrique:
a) Pensions (régime loi)
b) Allocations familiales
c] Revisions des pensions (régime

décret) et assurance-maladie.

1360
28 '150

3800

2000

5. Ouvriers de l'Etat (1)

6. Rentes «accidents du tra vail »

"I: 550
300

Total ... 60810

IJ. - Pensions militaires,

1. Pensions et rentes militaires du
temps de paix:
a) Ancienneté .
b) Invalides. veuves et orpheltns,

aacendants •
c) Rentes afférentes aux ordres

nationaux

2350

3070

510

C) La pension des ouvriers est payée par la Caisse des ouvriers
de l'Etat et remboursée à cette dernière par le Tresor.

Le nombre des pensions comprend également Jes pensions des
ouvriers des Régies et des etablissements publics autonomes qui sont
couvertes par un subside versé par ceux-ci à charge de leurs budgets
respectifs (pour 1973: 256 000 000 de francs).

Ce nombre comprend, en Durre, 300 compléments de pensions de
retraite accordées fi des employés gui comptent des services d'ouvriers
au début de leur carrière,

4680.0

184,0
56'10.0

390.0
133.2
97,5

250.0
0.2

11 374.9

211,7

70,4

0,3

SECTIE 1.

1. - Burgerlijke pensioenen,

1. Ambtenaren en bearnbten, Staats-
onderwijs, magistratuur en plett-
bezorqers.

2. Geestelijkheid.
3. Gesubventioneerd onderwijs.
4. Beroepspersoneel van de kaders

van Afrika.
a) Pensloenen (stelsel wet),
b) Gezmsverpoedinqen,
c) Herzieningen der pensloenen

(stelsel decreten) en zlektever-
zekertnq.

5. Rtjkswerkheden (1).
6. Arbeidsongevallenrenten.

Totaal.

II. - Militaire pensioenen,

1. Mllitalre pensioenen en renten

van vredestijd :

a) Anctënnttelt,
b) Invaliden, weduwen en wezen,

ascendenten.
c) Renten verbonden Ban de

nationale orden,

11.01

11.02

40.01

33.21.1

33.21.2
33.21.3

41.0S'
01.02

11.03

(') De Rijkswerklicdenkas betaalt her arbeiderspensioen dar haar
achteraf door de Scharkist wordt rerugbetaald.

Het aanral pensiocnen hehclsr eveneens de pensioenen van de arbeiders
der Regieën en der autonome openbare instellingcn die gedekt worden
door een door de insrellingen gestorre toelage ren laste van hun respcc-
tieve bcgrotingen (voor 1973 : 2.')6 aDO 000 fran k},

Dit gernl omvar revens 300 aanvullende rusrpcnsioenen toegekend aan
de bedicndcn die bij de aauvang van hun loopbaan arbciderswerk
hebben verricht.



4 (1972-1973).

Développement du budget des Pensions (suite).

[ 38 ]

Uirgewerkte staat van de begroting van Pensioenen (vervolg).
- . - -- - -

Nombre
Charce

budgétaire
de pensions (en millions

Article de francs l Artike!
du CATEGORIE - - CATEGORIE van de

budqet Budqettulre beuronnq
Aantal lest

pensioenen (in mdioenen
frank)

2. Pensions d'ancienneté dans les- 2. And ënni te itspensioene n met een
quelles intervient un ë lément de element van de oorlog:
guerre:

41.01 al 1914-1918 . ... ... ... ... 1200 838.0 aJ 1914-1918. 11.01
41.02 hl 1940·1915 . ... ... ... ... 23800 1353,0 b) 1940-1945 . 11.02

3. Pensions de réparation du temps 3. Verqoedmqspenstoenen van vr-è;

de paix (lol du 9 mars 1953) : destijd (wet van 9 maart 1953) :
41.03 a) Pensions aux : al Pensroenen aan : 41.03

l'Invalides ... ... ... ... 6600 173.9 l' invallden,
2' veuves et orphelins ... ... 620 42,5 2" weduwen en wezen,
3" ascendants ... ... ... 700 10.3 3° ascendenten,

41.04 b) Allocations familiales ... ... - 21,0 bI Gezinsvergoedingen. 41.04

-----
Total ... ." ... 41851> , 721,1 Totaal,

.

Ill. - Divers. III. - Diversen,

01.03 Allocations familiales et autres ..• Kinderbijslagen en overlge 0\.03
11.05 11.05

ä tot
11.08 1\.08
01.01 101 783.8 aLOI
03.01 03.01

Total ••. 101 783.8 Totaal

IV. - VeLlYeSct orphelins.

1. A charge du Fonds des pensions
de survie (2)
a) Personnel civil et assunllé 28350

b) Armée et gendarmerie ...
2. A charge de la Caisse des

ouvriers (3) .••

18500

1500

C) Ces pensions sant, en principe, couvertes par une retenue de
6 % sur les traitements burémiques annuels bruts Il 100 % de 87138
francs et moins, et par une retenue de 6,5 % sur ceux de plus de
87 133 francs. Ce montant de 87 138 francs a été porté Il 117 636 francs
par l'incorporation de l'index de 35 "/O.

Pour l'année 1973, le montant total des pensions des veuves et
orphelins s'élèvera à quelque 5 637000 000 de francs.

Les retenues sur traitements seront de l'ordre de 5769500 000 francs.

Ces recettes et dépenses sont inscrites Il la section particulière du
budget des Pensions,

n Ces pensions sont, en principe, couvertes par une retenue de
6 % sur les salaires bruts à 100 % de 871.18 francs ct moins, cr par
une retenue de 6,5 % sur ceux de plus de 87 l.Jß francs. Cc montant
de 87 138 fr.mes il été porté it 117636 frnncs à 135 %.

Pour l'année 1973. le rnonrant des dépenses csr estimé à JOS 000 000
de francs tandis que celui des retenues seru Je j'ordre de 348 000 000
de francs.

l.e nombre des pensions comprend également I 200 compléments de
pensions de veuves.

IV. - Weduwen en wezen,

1. Ten laste van het Fonds voor
overlevtnqspensloenen (2) :
al Burgerlijk en llelJjkgeste1d per-

soneel,
bI Leger en rijkswacht.

2. Ten Iaste van de Rijkswerklie~
denkas (3).

(') In principe zi jn deze pensioenen gedekt door de korting van
6 % op de bruto-wedden aan 100 % van 87138 frank en minder en
door de korting van 6,5 % op die van meer dan 87 138 frank. Door
incorporatie van de index van 35 % werd dit bedrag gebracht van
87 138 frank op 117636 frank.

Voor het [aar 1973 zal het bedrag van de weduwen- en wezenpen-
sioencn ongeveer 5 637 000 000 frank belopen.

De kortingen op de wedden zullcn ongeveer 5 769 500 000 frank
bedragen,

Deze onrvangsten en uirgaven worden in de afzonderlijke sectie van de
begroting van Pensioeuen ingeschreven.

(') In principe zijn deze pensioenen gedekt door de korting van 6 %
op de bruto-salarissen aan iOO % van 87138 frank en mindcr en door
de korting van 6,5 % op die van meer dan 87138 frank. Dit bedrag
van 37 138 frank werd op 117636 frank regeu 135 % gcbrachr.

Voor bet [a.ir 1973 zul het bedrag van de uirgnvcn 305000 000 frank
en dit van de oruvangstcn 348 000 000 frank belopcn.

Hcr annr.il pensiocnen bevar evenecns 1 200 aanvullende overlevings-
I pcnsiocncn,
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Uitgewcrkre staat van de begroting van Pensioenen (vcrvolg),

- - .- - -'- - - -
Charqe

Nombre budgétaire
de pensions (en millions

Artlcle de francs) Artikd
du CATEGORIE - -- CATEGORIE van de

budçet Budaettelr« Marottng
Aantal last

pensioenen (in miljoenen
frank)

3. Martaqe après la mise à la pu- 3. Huwelijk na de oppenstoenstel-
sion du mari (4) : Hng van de echrqenoot (4) :
a) Personnel civil et assimilé ,.. 600 - a) Bur qer lljk en gelijkgesteld per-

soneel,
b) Armée et gendarmerie .,. ... 640 - b) Leger en rljkswacht,

Total ... ... ... 5Z 590 -- Totaal,

Total Section I ... ... ... 155351 17879.8 Totaal van Sectie I. I

SECTION n.
Pensions de guerre (').

Section II I Total ... i77 iBO

SECTION III.

Pensions sociales.

i2.01
I. Pensions de retraite et de survie:

al Travailleurs salariés
- Ouvriers
- Ouvrters mineurs
- Employés
- Marins de la marine mar-

chande •
b) Assurés libres; revenu garanti.

1473(8)
32311 (8)

(6)397286(7)
206755(6)

15 216( 6)

53719(6)

42.02

42.03 c) Travailleurs Indépendants H0718(6)

(') Ces pensions sont en principe couvertes par une retenue de
0,5 % effectuée sur le montant brut des pensions de retraites civiles
et ecclésiastiques, des pensions militaires pour ancienneté de service
et des pensions de retraite servies par la Caisse des ouvriers de l'Etat.

Pour 1973, le montant des recettes et des dépenses s'élèvera respec·
tivement à 8J 700 000 francs et 163 700 000 francs.

Ce dernier montant comprend en phrs des dépenses 11 titre de pen-
sions, les dépenses à titre d'indemnité de funérailles (30700 000 francs).

(0) Nombre de pensions:
A. Pensions militaires et de réparation: aux invalides 1914·191R

(16500) et 1940-1945 (46300); aux veuves et orphelins 1914-191 S
(16200) et 1940-1945 (13 650); aux ascendants 1914·1918 (JO) et
1940-1945 (3550).

B. Victimes civiles de la guerre 1914-1918 (5400), 1940-1945
(22600).

e. Rentes de chevrons de 'fronr er de captivité (135800).
D. Rentes de prisonniers politiques (900).
E. Rentes aux agents de renseignements et aux veuves de prison-

niers politiques et d'agents de renseignements de la guerre 1914·1918
(2';0).

F. Rentes de combattants ct de captivité de la guerre 1940-1945
(144000).

G. Rentes de veuves de [a guerre 1940-1945 (18 000).
H. Rentes dans les ordres nationaux du temps de guerre (26.JOO).

SECTIE II,

Oorlogspensioenen (').

7358,3 Totaal. Secrle Il

SECTIE III.

Sociale pensioenen,

9385.2
I. Rust- en cverlevlnqspenstoenen ,

a) Werknerners,
- Werklleden,
- Mijnwerkers.
- Bedlenden.
- Zeelieden ter koopvaardi],

42.01

1770,0 b) Vrij verzekerden: qewaarbor-qd
inkornen,

c] Zelfstandige arbeiders, 42.03

12.02

6457,2

Cl Deze pensioenen zijn in principe gedekr door <te inhouding van
0,5 % op het brutobedrag van de burgerlijke en kerkelijke rusrpensioe-
nen, van de militaire pensiocnen wegens diensrnjd en van de door de
Rijkswerkliedenkas uirgekeèr-de rusrpensioenen.

Voor 1973 7<11 lier bedrag van de onrvangsten en van de uitgaven
respecrievelijk 83700 000 frank en 163 700 000 frank belopen.

Dit laatsre bcdrag ornvat benevcns de uirgavcn voo r de pensioenen
die voor de begrafenisvergoediugen (JO 700 000 frank),

(') Aantul pensioenen :
A. Militaire pensioenen en vergoedingspensioenen : aan invaliden

1914-1918 (16500} en 1940,1945 (4/i ~OO); aan wcduwen en wezcn
1914-1918 (l6 lOO) en 1940-1945 (13 650); aan ascenclenten 1914·1918
(30) en 1940-1945 (.1550).

B. Burgcrlij ke slachroffers van de oorlog 1914·1918 (5400), 1940-
1945 (22 600).

e. Front- en gevangenschapsstrepenrenten (1.15800).
D. Rentcn aan politicke gevaugenen (900).
E. Rentcn aan de iulichringsagenten en aan de wcduwen van poli-

ricke gcvangcnen en van inlichtingsagenren van de oorlog 1914-]918
(lSO).

F. Srrijders- en gevangenschapsrenten van de oorlog 1940-1945
(144000).

G. Reuren '1'111 de weduwen van de oorlog 1940-·1945 (J 80(0).
H. Rentcn in de nationale ordcn van de oorlogstijd (26300).
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J. Rentes de déportés de ln guerre "]914-1918 (17 000).
J. Rentes de veuves de déportés de la guerre 1914-1918 (500).

K. Rentes de déportés de la guerre 1940-1945 (6 100).
L. Rentes de réfractaires de la l'lierre 1940-1945 (4200).
M. Rentes de veuves de déportés ct (le réfractaires de la guerre 1940-

1945 (200).

(') Nombre de titres de paiement au 31 juillet 1972 (dernier chiffre
connu it la C.N.P.R.S.), non compris un certain nombre de pensions,
dont il est question sous 8 ci-dessous.

(') Le groupe des travailleurs salariés comprend globalement toutes
les pensions d'ouvriers, employés, mineurs et marins de la marine
marchande, accordées depuis le 1"' janvier 1968. Les nombres men-
tionnés pour les ouvriers, employés, mineurs et marins séparément
représentent les pensions accordées avant cette date.

[ 40 1

I. Rcnrcn aan wcggcvoerdcn van de oorlog 1914-1918 (17 000).
J. Renren nan wcduwcn V.1I1 wcggcvoerden van de oorlog 1914-1918

(S00i.
K. Rcntcn aan wcggcvoe rclen van de oorlog 1940-1945 (6100).
1.. Renren nan wcrkwcigcrnars van de oorlog 1940-1945 (4200).
/1,.1.Rcnrcn <1.11\ wrdu wcn van weggevocrden en wcrk weigcraars

van de oorlog 19'10 1945 (200).

(") Aantal bcra lingsrircls op 31 juli 1971 (barst gekend cijfer bij de
R.R.O.P.), een zcker a antal pcnsiocncn waarvan sprnke onder 8 nier
inbcgrcpen.

n De groep wcrknerners bevat globaal al de pensioenen voor wcrk-
lieden, bedienden, mijnwcrkers en zeclicden ter k oopvaardi], die ingin-
gen vanaf 1 januari 1968. De gerallen verrneld bij de werklicden, bedicn-
den, mijnwer kers en zceliedeu afzonderlijk berreffen de pensioenen die
ingingen vóór die darum,
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Uitgcwerktc staat van de bcgroting Yan Pcnsiocncn (vervolg).
(In rniljocnen frank.)

-..-.-.._--------.--------_-.-..-_._----------- ......•==.""..",--=..,.,--.",..",."'.==.,....,===---..,--,-""..........,...",..----."' ..-.-----. .,...."'.'"'.===-=,=====.."... ,
1973

Article
du

budget

Nombre
de pensions

CATEGORIE Aeniel
pcnsioenen

Charge
budqétalre

(en millions
de francs)

Buduett.iire
lus:

(in milioenen
frank)

CATEGORIE
Àrtikel
van de

begroting

d) Pensions mixtes ct parttelles .. 309300(8)

'12.05 2. Pensions d'invalidité des ouvriers
mineurs

3. Contributions dans les rentes:
Il) Rentes de vieillesse et rentes

de veuve
b) idem, ouvriers mineurs
c) idem, marins

~. Autres

"130"13(1l)

33.11

-f2.0'!
42.06
'12.07
'12,OS
42.09

3 '161,0

d) Gemengde en gedeeltelijk!'
penstoenen,

2. Invaltdttettspensloenen der mijn-
werkers,

3. Bljdraqen in de renten:
a) Ouderdorns- en weduweren-

ten.
b) Idem, rnljnwerkers.
c] idem, zeelleden.

t Overtqe ...

'12.0"1

~2.06
42.07
42.08
'12,09

·12.05

33.11
61l.4

1.0

3,7
527.1

Total ... 1 229 8Sti 22216,5 TotaaJ.

Total général ... 1862687

Charge réelle des pensions de guerre.

~7.5~,6 Algemeen totaal.

I
1973

Werkelijke last der oorlogspensioenen.

.- .. ..- -
Interventions

Interventions complémen-
du Fonds talres du Total

CATEGORIE de Dotation budget CATEGORIE- - -
Tussenkomste» Bïikomend«

Vllrl het tussenkomsten Totaal
Dotatiefon1s Dan de

beqrotinp

Guerre 1914-1918 (art. 41.11, 41.12 et 41.13).

Pensions d'invalidité
Rentes pour chevrons de front et de cap-

tivité.
Rentes ordres nationaux •
Pensions aux veuves. orphelins et ascen-

dants,
Rentes de prisonniers politiques
Vlctlrnes clvlles de la guerre .

230.0
256.0

14.6
25':1.1

51.'1

Total

Dont:
Annuité (art. -fl.U)

Autres charges budgétaires
I BI0,D

Excédent '" 1 003.9

(') Nombre de titres de paiement dont le montant est pris en charge,
totalement Oll partiellement, par des régimes distincts de pension (rra-
vailleurs indépendants, assurés libres, ouvriers, employés, ouvriers
mineurs et marins). A noter cependant que la charge budgétaire de ces
pensions est comprise dans celle indiquée en regard des régimes cités.

('J Nombre de titres au 31 aoûr 1972.

Oorlog 1914-1918 (art. 41.11, 41.12 en 41.1'3).

447,0
213.0

Inv alidi tei tspensiocnen.
Renten voor front- en voor gevangen-

schapsstrepen,
Renten wegens nationale eretekens.
Weduwen- en wezenpensioenen en pen-

sioenen aan ascendenten.
Renten aan de politleke gevangenen.
Burgerlijke oorlogsslachtoffers.

677,0
469.0

'131,4
14.6

685,5

2,6
175,2

2.6
226,6

1269,2 Totaal.2015.3

1269,2
1810.0
1269.2

Waarvan:
Annuïteit (art. 41.11).
Anderc budgettaire lasten.

1003,9 Overscfiot,

(') Aantal betalingstitels waarvan het bedrag volledig of gedeeltelijk
ten lasre genornen is door verschillende pensioensrelsels (zelfsrandigen,
vrij verzekerden, werklieden, bediendcn, mijnwerkers en zeelieden), De
budgetraire lasr van deze pensioenen is nochtans begrepen in deze aan-
geduid naast de verrnelde srelsels.

(') Aantal iitels op 31 augustus 1972.



4 (1972-1'173). r 42 1

Guerre 1940-194S (art. 41.21, 41.21, 41.23,41.24,41.25 et 41.31). Oorlog 1940-1945 (an. 41.21, 41.12, 41.23, 41.24, 41.25 cn41.31).

CATEGOR lE

In rerven tians
du Ponds

Je Dotation

Tussenkomsten

I
van het

Dotutieionds

I

Interventions
cornplé men-

talres du
budget

Total
CATEGORIE

Biikomende
tu sscnkomsten

van de
beyrotinn

Totaal

Guerre 1940·1945 (art. 41.21, 41.22, 41.23, 41.24, 41.2S ct 41.31). Oorlog 1940-1945 (art. 41.21, 41.22, 41.23, 41.24, 41.25 en 41.31).

I. Pensions de \luerre :
Invalidité • . ..
Rente de combattants ct de captivité ...
Veuves, orphelins et ascendants

Victimes civiles de la guerre.
II. Office national d'allocations familiales

pour travailleurs salariés:
Miütatres
Victimes civiles de la guerre •

Total
Dont:

Annuité (art. 41.21) •
Autres charges budgétaires •.

Excédent .. ,

III. Pensions de réparation du temps de
paix (application de la loi du 9 mars
1953) (art. '11.03 et 41.0'1)
Invalidité
V cuves. orphelins et ascendants ••
aillee national d'allocations famiUales
pour travailleurs salariés

Total ...

fatal gènéral.

Total des dépenses prévues au budget:

Annuités
Autres charges

Solde bénéficiaire ...

Total de la charge .

I. Oor loqspcnsiocnen :
527,0 1181,0 1 708.0 lnvalidltelt,

448,0 448,0 Strijders- en gevangenschapsreme.
425,5 796,0 1221,5 Weduwen- en wezenpensloenen en

pensloenen aan ascendcnten,
162,0 655,0 817,0 Burgerlijke oorlogsslachtollers.

II. Rljksdlenst voor ktnderbüsluqen voor
werknemers :

/4,0 14,0 Militairen,
10,0 10,0 Burgerlijke oorloqsslachtofjers.

----~--- ------
1114,S 3104,0 i 218,5 Totaal.

Waarvan:
1175,0 1 175.0 Annuïteit (art. 41.21).

3104,0 3 104,0 Andere budgettaire Iasten,
----~--

60,5 60.5 Overschot.

173,9
52,8

III. Vergoedingspensioenen van vredestijd
(toepassing van de wet van 9 maart
1953) (art. 41.03 en 41.04)
Invalldlteit,
Weduwen- en wezenpensioenen en
pensicenen aan ascendenten.
Rijksdienst voor kinderbijslagen voor
werknemers.

173.9
52.8

21,0 21,0

2'17,7 Totaal.247,7

I\lgemeen totaal.

2985,0 2985,0

'* 620,\J '* 620.9
106i,1 l06i,1

-----
1920,6 4620.9 6Sil,S

Totaal van de uitgaven voorzlen op .Ie
begroting:

Annuïtetten,
Andere lasten,

Batig saldo,

Totaal van de last.
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5. SUBSIDES A CARACTEIŒ SOCIAL
DE L'ETAT.

5. TOELAGEN MET SOCIALE INSLAG
VAN DE STAAT.

B. -- Anderc toelepen.

33.06 Sociale Voorzorg 1. Tegemoetkomingen ElEln uevrek-

ki ~en en vcrmlnktcn.

42.01 pertu» Tewerk. en Arbeid 2. a) WerkvooJ"2ieningsbeleid.
33.04+44.01 Middenstand h) Wederaan passinqshulp aan

ontslaqen werknemers;

33.06 Tewerkstelling c) Sociale prornotle en kredtet-
en Arbeid uren.

12.32+ 12.33 [ustitie 3. Ondcrhoud van klnderen toc-

vertrouwd ann ir:ntcllingen.

T
I Artikelen en beqrotinqcn

Articles ct bud>]et'

.. ----------------~.-

A .... - SubuCIl/iom

il la sécurité sociale.

1. Sécurité sociale des salariés:

fj) maladie-invalidité Prévoyance sociale 42.0·H42.05 Sociale Voorzorç

bl _.._ pensions des ouvriers, des Pensions 42.01 +42.0B Pcnsiocncn

employés, des mineurs et -H2.09

des marius de la marine

marchande:
- pension. d'invalidité des Pensions 42.05-1-42.09 Pensioenen

mineurs;

- contribution dans les ren ... Pensions 33.11+42.l)4 Pensioenen

tes: +12.06+42.07

cl chômage Emploi ct Travail 42.01 pertim Tewerkstellinq
en Arbeid

d) a Ilocatlons familiales Prévoyance sociale 12.07 Sociale Voorzorq

e) maladies professionnelles Prévoyance sociale 42.11 Sociale Voorzor q

2. Sécurité sociale des indépen-

dants:
a) maladie-invalidité Prévoyance sociale 42.06+ 33.04 pnrtim Sociale Voorzorq

bl pensions Pensions 42.03 Pensloencn

cl allocations familiales Classes moyennes 42.01 Mlddenstand

3. Sécurité sociale des assurés

libres: revenu garanti:

a) rnaladle-invalidl té Prévoyance soctale 33.04 parlim Sociale Voorzorg

b) pensions: revenu garanti Pensions 42.02 Pensioenen

B. - Au/res sllbuentions.

I. Allocations aux estropiés et

mutilés.

Prévoyance sociale

2. Il) Politique de l'emploi .. '
b) Aide de réadaptation aux: tra-

vailleurs licenciés;
cl Promotion sociale et crédit

d'heures,

Emploi ct Travail
Classes moyennes

Emploi et Travail

3. Entretien d' enfants confiés à des
institutions.

Justice

i. Politique de santé: 4.

- subsides aux organismes édu- Santé publique 12.54+ 12.35 Volksgezondheid

catifs sanitaires ct à la re-

cherche scientifique rnédi cale:

subsides aux: hôpitaux Santé publique 33.36+43.22 Volksgezondheid
33.31+33.51

~- subsides à l'Œuvre Natlo- Santé publique 41.22 Volksgezondheid

nole de l'Enfance:
.- dotation du Fonds spécial Santé publique 33.23+33.24 Volksgezondheid

d'Assistance:

I
I
I

A. -. T<Je/aBel1 .1"" de

tJlcwtscll',ppeliike zekerheid.

I. Maatschappc lljke zekerhcid van

de loontr-ekkenden :
Id ziekte-lnvalidltett:

b) -- pens ioenen der arbeldcrs,
bedicndcn, mij nwerkcrs en

van de zeclteden ter koop-
va ar dl]:

-- lrrvaliditeltspcnsloenen der
mi jnwerkcrsr

- rentebtjdraqen:

c) werkloosheld:

d) kinderbt )s1ag;

e) beroepszlekten,

2. Maatschappehjkc zekerheid van
de zelfstandlqen :
a) zlektc-invaliditeit:
b) pensloenen:
c) kinderbijslag.

3. Maatschappeltjke zekerheid von
de vrtj-verzekerden: gewaarborgd
Iukomcn :

a) zlekte-lnvaltdltelt:
b) pensloenen: g~waarborgd in-

komen,

Geeondhetdsaorq :
-- toelagen aan sanltaire opvo" ..

deride orqanismen en aan hel

medtsch wetenschappelijk on-
derzoek:

- toelaqen aan de ztèkenhur-
zen:

- toelaqcn .aa n hct Nationaal

Werk voor Kinderwelz i]n:
.- dotatie aan het Bljzonder

Onderstandsfonds:
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Articles ct budgets

Artikelen en beqrottnuen

----------,~'.,~----~....-- .------------

churqes Hncncières d'em-
prunts des pouvoirs subor-
donnés.

Santé publique 43.20+43.21
63.20+63.21

Volksge zondhetd

5. Politique familiale:
subventions aux organismes Santé publique 33.65+43.65 Volksqezondheld

familiaux et aux centres de

Iormntiorn
réductions tarifaires Communlcatlons 32.01a Verkeerswezen

[pnrtim )
6. Politique du logement:

- interventions au profit du Travaux publics 41.61 ()penbare ~erken
Fonds National du Loge- 41.62

ment: primes. 61.60+61.61 +61.62

7. Vic limes de la guerre:
-- pensions de la guerre Pensions Section U/Sectie II Pensloenen
- subside, aux œuvres natlo- Santé publique 41.23+41.24 Volksgezondheid

nales:
- réductions tarifaires Communications 32.01a Verkeerswezen

[perëim}

8. Allocutions et prêts d'études Education nationale Franç./Nederl. Nationale Opvoeding
33.02

9. Abonnements sociaux Communications 32.01a (parlim) Verkeerswezen

10. Abonnec.ents scol.Jres Communications 32.01a (part/m) Verkeerswezen

-- flnanclële lasten van de door
de gemeenten aangegane le-
ningen.

5. Geztnsbeletd :
toelaqen aan orqanlsmcn voor
het gezin en aan opleldinqs-
centra;
tarldvermlnderingen.

6. Hulsvesllngsbeleld:
-_. tussenkomsten ten voordele

van het Nationaal Fonds
voor de Huisvesting; prernies,

7. Oorlogsslachtoffers:
- oorlogspensioenen;
- substdtcs aan de nationale

werken;
- tarlefverminderinqen,

8. Studiebeurzen en studtetoelaçen,

9. Sociale abonnementen.

10. Schoolabonnernenten.



6. SITUATION DES EFFECTIfS DE L'ETAT
AU 30 JUIN 1972.

Le tableau ci-après donne la situation des effectifs des
ministères et des corps spéciaux au 30 juin 1972, tout en
permettant de la comparer it celle du 30 juin 1971. Il y a
lieu de remarquer qne le personnel des Postes 11'a plus été
repris dans [cs effectifs des ministères, l'Administration des
Postes étant constituée en Régie depuis le 15 octobre 1971;
pour pouvoir opérer la comparaison, les effectifs de l'admi-
nistration des Postes (43 101 agents) ont été éliminés des
chiffres du 30 juin 1971.

Au Ministère des Finances, l'accroissement des effectifs
résulte essentiellement de l'expansion des tâches des admi-
nistrations fiscales qui se poursuit de façon continue depuis
plusieurs années.

Au Ministère de la Justice, les effectifs ont dû être augmen-
tés, particulièrement au Moniteur belge et à l'Office de la
Protection de la Jeunesse ainsi qu'à la police judiciaire, en
vue d'intensifier la lutte contre la criminalité et les vols à
main armée.

Les effectifs personnel ouvrier civil de la Défense nationale
ont été accrus afin de permettre la libération d'un certain
nombre de gendarmes, occupés jusqu'alors à des tâches
subalternes, pour les charger de missions propres à leur
fonction.

Le cadre temporaire du « Recensement généra! » de
l'Institut national de Statistique a été complété, ce qui expli-
que l'accroissement des effectifs du Ministère des Affaires
économiques.

Quant au Département de l'Education nationale, il a vu
ses effectifs augmenter par suite de la multiplicité de ses
activités et des mesures prises en vue d'accélérer le paiement
des traitements et salaires du personnel enseignant.

La rubrique « Personnel militaire » a été complètement
revue et se présente différemment; il s'ensuit une correction
statistique qui diminue le total de l'effectif au 30 juin 1971
d'un millier d'unités.
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6. STAND VAN HET RIJKSPERSONEEL
OP .10 JUNI 1972.

De hiernavolgende tabel geeft de stand van de pcrsonecls-
bezetting der ministeries en bijzondere korpsen op 30 juni
1972 en biedt de mogelijkheid de vergelijking te makcn met
die van 30 juni 1971. Hicrbij is aan te tekcnen dat het per-
soneel der Posterijen niet meer werd opgenorneu in de per·
soneelssterkte van de rninisteries daar van 15 oktober 1971
af, het Bestuur der Posterijen tot Regie werd opgericht. Om
de vergelijking te kunnen maken werd de personeelssrerkte
der Posterijen (43101 personeelsleden) uit de cijfers van
30 juni 1971 weggelaten,

Bij het Ministerie van Fiuanciën is de verhoging van de
personeelssterkte in hoofdzaak te wijtcn aan de uitbreiding
van de taken der fiscale besturen die sederr verscheidene
jaren blijft toenemen.

Bij het Ministerie van [ustitie was een verhoging van de
personeelssterkte noodzakelijk vooral bij het Belgiscb
Staatsblad en bij de Dienst voor jeugdbescherming alsook
bij de gerechtelijke politie met het oog op een krachtigere
bestrijding van de criminaliteit en de gewapende overvallen.

De personeelsbezetting van het burgerlijk werkliedenper-
soneel van Landsverdediging is toegenomen orn een bepaald
aantal rijkswachters vrij te maken die voorheen voor onder-
geschikte taken werden gebezigd zodat zij thans kunnen
belast worden met opdrachten die eigen zijn aan hun func-
tie.

Het tijdelijk kader van de « Algemene telling " van het
Nationaal Instituut voor de Statistiek werd aangevuld wat
de verhoging van de personeelssterkte in her Minlsterie van
Economische Zaken verklaart,

Wat het Departement van Nationale Opvoeding betreft,
hier werd de personeelsterkte opgevoerd als gevolg van de
veelvuldige activiteiten en van de maatregelen die werden
genomen ter bespoediging van de uitbetaling der wedden en
lonen van het onderwijzend personeel.

De rubriek « Militair personeel » werd volledig herzien
en anders voorgesteld; als gevolg hiervan ondergaat de tabel
een statistische correctie die het totaal van de personeels-
sterkte op 30 [uni 1971 met een duizendral eenheden verrnin-
dert.
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Effectifs au 30 juin 1972.

Mini~tèl'e~ ct Corps spéciaux

iillinj5te:1Îcs en Speciale Korpsen

MINISTERE5. -- MINISTERlES.

Premier Mlnlstre, - Eerste Minister ...
Affatres étrangères et Commerce extérleur.

- Buitenl andse Zoken en Buitcnlandse
Handel

Interieur. - Binnenlendse Zaken.
Finances. - Finenciën ...
[ustlce. - [ustltie ...
Défen~" nationale .. - Lnndsverdedtptnp
Affalres ëconomlques. Economische

Zaken
Agriculture. - Lundbouur
Santé publique ct Famille, - Volksgezond-

heid en Geztn ..
Emploi et Travail. - Tewerksrelliny en

Arbeid
Prévoyance sociale. - Sociale Voorzorg ..
Travaux publics. -- Openbere Werken ...
Communications et P.T.T. - Verkeerswe-

zen en P.T.T. ... .., ...
Classes moyennes, - Middenstend ...
Education nationale et Culture (Adminis-

trations centrales). - Nationale Opvoe-
ding en Cultuur (l-foof.Jl>csturen) ...

Totaux Ministères. - Toralen Ministeries.

CORPS SPECIAUX.
SPECIALE KORPSEN.

I. Ordre [udiciaire : - Rechterlijke orde:
<1) Magistrature civile et personnel

administratif des tribunaux civils. -
Burgerlijke magistratuur ell edminis-
tratief personeel van de burçerltjke
rechibenken ... ." ...

l» Magistrature militaire ct personnel
administratif des tribunaux militai-
res. -- Milita/re mllgistrlltuur en

«dmtnistrotie] personeel van de mili-

taire rechtbanken ,
c ) Police [udiclalre. - Gerechtelijke

potine .. , ... ...

Totaux Ordre judiciaire. -- Totalen Rech-
tcrU;ke or-le

\ "1
Personnel Personnel

définitif temporaire

Vast
personeel

1123
2 243

2i i22
i 430
3425

2774
2276

2113

740
498

7106

3239
302

1869

57302

4236

205

5409

Tiidclijk
personeel

442

968
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Pcrsuncclsbezctring op 30 juni 1972.

Catéqorie I
Indéter-minée I

I I
I
O"bcpml1dC
, cuteaorie

9

10
150
826
404

8

(I) 1824

99
2831

669
2271

80
17

1232
259

12 922

232
97

1150

102
1

1272

91
23

419
40

1700

i809 11 969

27

Personnel
en non-
activité

Personcel
op niei-
nctiviteit

24
23

381
16
10

3i

27
105
51

791

1196 '19 Ils

42 I
--- ~ I-----I~-

2i

l220

Total

6

3281
(2)2515

28460

5519
5714

1
25

4087
(3)2577

(i)3081

1101
701

9579

3
1

3752
366

8i 3654

74871

5596

1034

6836

EffreliEs
l1U

30 [uln 1971

Personeels-
bezettint; op
30 iI/ni 1971

484 491

3258
2488

27092

5120
5448

3569
HOl

2950

1118
690

9591

3740
327

3135

71 74&

5396

206 206

86)

6471

7

+ 23
+ 27
+1368
+ 399
+ 266

+- 518
+- 176

+- 131

47
+ Il

12

+ 12
+ 39

+ 219

+3123

+ 100

+- 165

+- 365
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Minlstères el Corps spéciaux

Ministeries en Speclule Korpsen

Personnel
définitif

Vus!
pcr soneel

Personnel
temporaire

Tiideliik
personeel

J Personnel E
en non....
activité Tota! '30

- -

le Pcrsoneel Tolaal Pe
op niel- Oc,
nctioiteit 30 J

1 161

- 30010
-~- 1,766
_. 2712
.'-- 5276

-- 67
---_._-

.- 51861

- 13915
.---- -----

117 72776

I
I
I

I
-

I
62222

Catégorie
Indétermin

O"bepaal<
categod!!

2. Conseil d'Etat. .. - Rwd van State

.~--~-'--_.~<~'-~------'-------.------'-----'--,---_.-

6

3. Personnel militaire: -_. Militair perso-
neel :
a) Force terrestre •.. - Landmacbt •
b) Force aérienne. - Luchtmecht: .
c) Force navale .. ~-- Zeemecht .
d) Interforces. - Intermachten .
e) Office de renseignement et d'aide

aux familles des militaires. - Hulp-
en informatiebureau voor gezinncn
van militairen

Totaux personnel militaire. - Totelen mill-
lair petsoneel

1. Gendarmerie. - Rijkswllcht .•

Totaux Corps spéciaux, -- Totalen speciele
kospsen

EDUCATION NATIONALE.
NATIONALE OPVOEDING .

.Corps enseignant et personnel scientiflque
de l'Etat. agents administratifs et de sel"
vice des établissements de l'Etat (5). -
Onderwijzend en wetenschappelijk Rijks-
personeel, edmlnistretie] en dienstperso-
neel uan de R.ijksinstellingen (6) .. '

30010
13766
2742
5276

51861

13915

71334

5'1070

149

67

8152

8

-1----

1228 97

(') Dont 1 726 auxiliaires it J'étranger et dans les
nationaux.

(') Dont 413 receveurs régionaux,
(') Dom 181 membres du personnel scientifique de l'Etat.

organismes inter- I

(') Dom 54 membres du personnel scientifique de l'Etat

el Sans élimination de doubles emplois provenant des fonctions exer-
cees en cumul dans les diverses branches de l'enseignement, sans les
universités.

Hectifs
all

juin 1971

rsoneels-
ctlilll1 op
'u1Ii 1971

Variation

Wijziging

152 + 12

31 151
13772
2773
5354

67

53117

13 529

73269

57192

---I HI
6

31
78

---1256

+ 386

- 193

+5030

C) Waarvnll 1 726 hulpkrachren in her buirenland en internationale
iustcllingen,

(') WaarV<ln 413 gewesrelijke onrvangers.
(') Waarvan 181 leden van hct wetenschappelijk personeel van de

Staar. .
(') Waarvan .s4 leden van het wetenschappeliik personeel van de

Staat,
(') Zonder uitschakeling van het dubbel gebruik voortvloeiend uit

cumulbctrek kingen in de verschillende takken van her onderwijs, zon-
der de universiteiteu.
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7. EVOLUTION DE LA FISCALITE.

IMPOTS DIRECTS.

il. -- Impôts sur les revenus.

Depuis le l '" juillet 1971, de nombreuses dispositions sont
intervenues en matière d'impôts sur Jes revenus, soit par la
voie legislative, soit par la voie d'arrêtés royaux et ministé-
riels d'exécution.

Voici la nomenclature, par ordre chronologique, de ces
lois et arrêtés avec l'indication succincte de leur objet.

1. La loi du 20 juillet 1971 (Moniteur belge du 14 août
1971) tend:

1° en ordre principal, à aménager une nouvelle fois les
modalités de détermination du montant net des revenus pro-
fessionnels soumis à l'impôt des personnes physiques et
les modalités de calcul dudit impôt, de manière à compen-
ser, dans une mesure compatible avec les impératifs budgé-
taires, l'incidence de la progressivité de l'impôt sur la hausse
nominale de ces revenus, qui résulte notamment de Ia liaison
automatique des rémunérations à l'évolution de l'indice des
prix à la consommation.

A cet effet, il a été procédé à :
a) un certain rééquilibrage du forfait de dépenses ou

charges professionnelles et de l'abattement forfaitaire déduc-
tible du toral des revenus professionnels nets (corrélative-
ment, l'abattement spécial sur les revenus des personnes
âgées a encore été relevé);

b) un relèvement de la limite au-delà de laquelle aucune
réduction d'impôt pour charges de famille n'est plus accor-
dée;

20 en ordre accessoire, à régler certains cas sociaux par-
ticulièrement dignes d'intérêt, en matière d'octroi des réduc-
tions d'impôt pour charges de famille (cas des contribuables
assumant la charge d'enfants handicapés; cas des veuves
avec des enfants mineurs ne disposant pas de ressources per-
sonnelles suffisantes et avec lesquelles cohabitent un ou
plusieurs autres enfants disposant, eux, de revenus imposa-
bles dans leur chef).

2. La loi du 20 juillet 1971 (Moniteur belge du 20 octobre
1971) porte approbation de la Convention, signée à Bruxel-
les le 21 mai 1970, modifiant et complétant la Convention
entre la Belgique et la Finlande tendant à éviter les doubles
impositions et à régler certaines autres questions en matière
d'impôts sur les revenus et sur la fortune, et du Protocole
final, signés à Helsinki le 11 février 1954.

3. L'arrêté royal du 13 août 1971 (Moniteur belge du
10 septembre 1971) modifiant l'arrêté royal du 4 mars 1965
d'exécution du Code des impôts sur les revenus, constitue
le corollaire de la loi précitée du 20 juillet 1971 (voir n" 1)
en tant qu'il fixe le nouveau barème du précompte profès-
sionne] à retenir sur les rémunérations, pensions, erc., payées
ou attribuees à partir du 1er septembre 1971 et autorise les
employeurs à rembourser aux membres de leur personnel
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7. EVOLUTIE VAN HET BELASTINGSTELSEL.

DIRECTE BEtASTINGEN.

A. - Inkomstenbelastingen,

Sinds 1 [uli 1971 werden talrijke maatregelen inzake
inkomstenbelastingen doorgevoerd, ofwel bij wettelijke bepa-
lingen, ofwel bij kuniuklijke en ministeriële uitvoeringsbe-
sluiten.

In chronologische orde volgt hieronder cle lijst van die
wetren en besluiten en wordt hun onderwerp bondig ver-
meId.

1. De wet van 20 juli 1971 (Belgisch Staatsblad van
14 augustus 1971) beoogt:

l°in hoofdzaak, andermaal de regelen voor het vast-
stellen van het netto-bedrag der aan de personenbelasting
onderworpen bedrijfsinkornsten en voor het berekenen van
deze belasting aan te passen ten einde, voor zoverre zulks
met de begroringsvereisren verzoenbaar is, het effect te nier
te doen van de bcIastingprogressie op de nominale inkom-
stenstijging die onderrneer her gevolg is van de automatische
binding van de bezoldigingen aan de schommelingen van het
indexcijfer cler consumptieprijzen.

Te dien einde:
a) werden het forfait van de bedrijfsuitgaven of -lasten en

de forfaitaire aftrek die in mindering van het totale netto-
bedrijfsinkornen komt, terug in evenwicht gebracht (in het-
zelfde verband werd ook de bijzondere aftrek van de inkom-
sten van bejaarde personen andermaal verhoogd),

b) werd de grens verhoogd waarboven geen belasting-
vermindering wegens gezinslasten wordt verleend;

2° bijkomsrig, enkele bijzonder belangwekkende sociale
gevallen te regelen wat de toekenning van belastingvermin-
dering wegens gezinslasten betreft (geval van belasting-
plichtigen met gehandicapte kinderen ten laste; geval van
weduwen met rninderjarige kinderen en die over envol-
doende bestaansmiddelen beschikken, doch bij wie een of
meer andere kinderen inwonen die persoonlijke, te hunnen
name belastbare inkornsten hebben).

2. De wet van 20 juli 1971 (Belgisch Staatsblad van
20 oktober 1971) houdt goedkeuring van de Overeenkomst
ondertekend te Brussel op 21 mei 1970, tot wijziging en aan-
vuI!ing van de Overeenkomst tussen België en Finland tot
voorkoming van dubbele belasting en tot regeling van zekere
andere vraagstukken inzake belastingen op de inkomsten en
op het vermogen, en van het Slotprorocol, ondertekend te
Helsinki op 11 februari 1954.

3. Het koninklijk besluit van 13 augustus 1971 (Bel-
gisch Staatsblad van 10 september 1971) tot wijziging van
het koninklijk besluit van 4 maart 1965 tot uitvoering van
het Wetboek van de inkornsrenbelastingen sluit aan bij de
voormelde wet van 20 juli 1971 (zie n" 1) : het stelr de nieuwe
schaal vast van de bedrijfsvoorheffing die moet worden
ingehouden op de vanaf 1 september 1971 betaalde of roe-
gekende bezoldigingen, pensioenen, enz., en veroorlooft de



la quotité excédentaire dudit précompte qui a été retenue
sur !cs rémunéra rions payées depuis le 1er janvier 1971
jusqu'au 31 août 1971.

4. La loi du 16 août 1971 (Moniteur belge du 25 septem-
bre 1971) porte approbation de la Convention entre la Bel-
gique ct les Pays-Bas tendant à éviter les doubles impositions
en matière d'impôts sur le revenu et sur la fortune ct à
régler certaines autres questions en matière fiscale et du
Protocole, signés à Bruxelles le 19 octobre 1970.

5. Les arrêtés ministériels du 9 septembre 1971 (Moniteur
belge du 30 octobre 1971) ont été pris en vue de déterminer
le modèle:
- du reçu-attestation de soins et celui du livre-journal il

utiliser par les médecins, les praticiens de l'art dentaire,
les accoucheuses, les infirmières, gardes-malades et soi-
gneuses, les kinésithérapeutes et les pharmaciens et licen-
dés en sciences agréés pour effectuer des prestations de
biologie dinique dans le cadre de l'assurance maladie-
invalidité;

- des attestations de soins et de la vignette de concordance
à utiliser par les établissements qui dispensent des soins
de santé.

6. L'arrêté royal du le' décembre 1971 (Moniteur belge
du 30 dito) modifiant l'arrête royal du 4 mars 1965 dexécu-
tion du Code des impôts sur les revenus constitue, en ordre
principal, le corollaire de la loi précitée du 20 juillet 1971
(voir n" 1); il détermine le nouveau barème du précompte
professionnel dû à la source sur les rémunérations, etc.,
payées à partir du 1er janvier 1972.

En ordre accessoire, il comble certaines lacunes et remédie
à des imperfections que l'examen de cas concrets a permis
de constater en matière:
- d'immunité des plus-values constatées à l'occasion d'opé-

rations d'apport de branches d'activité;
- de renonciation à la perception du précompte mobilier

sur certains revenus encaissés par les entreprises d'assu-
rances;

- de perception du précompte professionnel sur les jetons
de présence constituant des profits d'occupations lucra-
tives dans le chef des bénéficiaires.

7. La loi du 21 décembre 1971 (Moniteur belge du 30
dito) - loi de finances pour tannée budgétaire 1972 -
prévoit entre autres la reconduction pour l'exercice d'impo-
sition 1973 (revenus de 1972) des décimes additionnels
instaurés, pour les exercices 1968 à 1970, par l'article 2,
§ 1, de la loi du 31 mars 1967(Moniteur belge du 4 avril
1967) attribuant certains pouvoirs au Roi en vue d'assurer
la relance économique, l'accélération de la reconversion
régionale et la stabilisation de l'équilibre budgétaire (pour
l'exercice d'imposition 1972 ces mêmes additionnels furent
maintenus par la loi du 24 décembre 1970 - Moniteur
belge du 31 dito - contenant le budget des Voies et Moyens
et le budget des Recettes extraordinaires pour l'année bud-
gétaire 1971).

8. L'arrêté royal du 24 décembre 1971 (Moniteur belge
du 6 janvier 1972) modifiant l'arrêté royal du 4 mars 1965
J'exécution du Code des impôts sur les revenus:

- apporte des modifications au classement des communes
reprises à l'annexe II de ce dernier arrêté;
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werkgevers aan de lcden van hun personeel het teveel aan
gczcgde voorheffing terug te berulcn dar op de van 1 januari
1971 tot en met 31 augusrus 1971 betaaldo bczoldigingcn is
ingehouden,

4. De wet van [6 augustus 1971 tBelgisch Staatsblad van
25 september 1971) houdt goedkeuring van de Overeen-
komst tussen België en Nederland tot het verrnijden van
dubbclc bclasting op het gebied van belastingen naar het
inkomen en naar het verrnogen en tot het vaststellen van
cnige andere regelen verband houdende met de belasring-
heffing, en van. het Prorocol, onderrekend te Brussel op
19 oktober 1970.

5. De minisreriële besluiten van 9 septernber 1971 (Bel-
gisch Staatsblad van 30 oktober 1971) werden genornen
tot vastlegging van het model van:
- het ontvangstbewijs-getuigschrift voor verstrekte hulp en

van het dagboek die moeren worden gebruikt door de
geneesheren, de tandheelkundigen, de vroedvrouwen, de
verpleegsters, de ziekenoppasters en verzorgsters, de
kinesitherapeuten en de aporhekers en licenciaten in de
wetenschappen die erkend zijn om verstrekkingen inzake
klinische biologie te verrichren in het raam van de ziekte-
en invalidireirsverzekering;
de getuigschriften voor verstrekte hulp en de overeen-
sternrningsstrook die moeten worden gebruikt door de
inrichtingen voor gezondheidszorgen.

6. Het koninklijk besluit van 1 december 1971 (Belgist;h
Staatsblad van 30 dito) tot wijziging van het koninklijk
besluit van 4 rnaart 1965 tot uitvoering van het Wetboek
van de inkornstenbelastingen, sluit in hoofdzaak eveneens
aan bij de reeds verrnelde wet van 20 juli 1971 (zie n' 1);
het stelt de nieuwe schaal vast van de bedrijfsvoorheffing
die moet worden ingehouden op de vanaf 1 januari 1972
betaalde of toegekende bezoldigingen, enz.

Bijkomstig vult het bepaalde leernten- aan en herstelt het
onvolkomenheden die bij het onderzoek van concrete geval-
len werden vastgesteld in de teksten met betrekking tot:

de vrijstelling van meerwaarden vastgesteld ter gelegen-
heid van verrichtingen van inbreng van bedrijfstakken;
de niet-heffing van roerende voorheffing op bepaalde
inkornsten geïnd door verzekeringsmaatschappijen;

de heffing van bedrijfsvoorheffing op de presenriegelden
die ten name van de verkrijgers belastbaar zijn als baten
van winstgevende bezigheden.

7. De financiewet van 21 december 1971 iBelgisch Staats-
blad van 30 dito) voor het begrotingsjaar 1972 verlengt met
narne, voor her aanslagjaar 1973 (inkomsten van 1972), de
heffing van de opdeciemen die voor de aanslagjaren 1968
tot 1970 werden ingesteld bij artikel 2, § 1, van de wet van
31 maart 1967 (Belgisch Staatsblad van 4 april 1967) tot
toekenning van bepaalde machten aan de Koning ten einde
de economische heropleving, de bespoediging van de regio-
nale reconversie en de stabilisarie van het begrotingseven-
wicht te verzekeren (voor het aanslagjaar 1972 werd de
toepassing van diezelfde opdeciemen verlengd bij de wet
van 24 decernber 1970 - Belgisch Staatsblad van 31 dito -
houdende de Rijksmiddelenbegroting en de begroting van de
Buitengewone Onrvangsten voor het begrotingsjaar 1971).

8. Het koninklijk besluir van 24 decernber 1971 (Belgisch
Staatsblad van 6 januari 1972) tot wijziging van het konink-
lijk besluit van 4 maart 1965 tot uitvoering van het Wetboek
van de inkornsrenbelasringen :

brengt wijzigingen aan in de rangschikking van de
gemeenten, opgenomen in bijlage II van dat besluit;
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fixe uniformément il 10 % le pu-compte professionnel
dù sm les primes de fin d'année qui som payées CIl une
fois et dont le montant n'excède pas I IJ 000 francs.

9. La loi du j~ mai J,)72 (Moniteur [)('lge du 24 juin
1972) modifiant le Code des impôts sur les revenus en j
matière d'immunité fiscale de certaines libéralités étend les
dispositions existantes en la matière aux libéralités faites
à la Croix Rouge de Belgique, ainsi que, sous certaines
conditions, aux institutions de recherche scieurifiquc ou
d'aide aux déshérités ct aux institutions culturelles dont la
zone d'influence s'étend à I'une des communautés cultu-
relles on a tout le pays.

LO. La loi du 30 mai 1972 (Mollitelfr beige du 1l août
1972) adaptant le Code des impôts SUf les revenus au Code
judiciaire tend à harmoniser la terminologie, à préciser quel-
ques termes ct expressions, à adapter certaines références
et à remplacer ou abroger des dispositions qui ne concor-
dent pas avec le Code judiciaire, tout en n'apportant aucune
modification de fond au Code des impôts SUt les revenus.

11. La loi du 1"1" juin 1972 (Moniteur belge du 27 juin
1972) établit un décime additionnel à l'impôt des sociétés
et à l'impôt des non-résidents dû par des sociétés ou collec-
tivités étrangères.

12 La loi du 3 juillet 1972 (Moniteur belge du 6 septembre
1972) modifie le Code des impôts sur les revenus en matière
d'abattements spéciaux sur les pensions modestes; aucun
impôt ne sera dû lorsque le montant brut de celles-ci
n'atteint pas 85000 francs en 1971 et 90 000 francs en 1972.

13. La loi du 7 juillet 1972 (Moniteur belge du 26 juillet
1972) fixe les limites du pouvoir d'imposition des agglomé-
rations et des fédérations de communes.

14. La loi du 11 juillet 1971 (Mollitellr belge du 10 août
1972) modifiant le Code des impôts sur les revenus en
matière d'immunité d'une première tranche des revenus de
dépôts d'épargne et des revenus de capitaux engagés dans
les sociétés coopératives agréées par le Conseil national de
la Coopération, tend à porter ces limites d'exemption reS-I
pectivernent de 7500 à la 000 francs et de 750 à 1 000
francs.

ß. -- 'Taxes assimilées aux impôts SUT les revenus.

1. L'arrêté royal du 24 décembre 1971 (Molliteur belge
du 4 janvier 1972) modifiant l'arrête royal du 8 juillet 1970
portant règlement général des taxes assimilées aux impôts
sur les revenus, fixe la puissance imposable à retenir pour
les voitures, voitures mixtes ct minibus, non pourvus d'un
moteur électrique et qui doivent être déclarés à la taxe à
partir du 1er janvier 1972, en fonction de la cylindrée du
moteur ou du volume utile des chambres de combustion,
au lieu du poids des véhicules.

2. La loi du 27 juin 1972 (MoIliteuT belge du 20 juillet
1972) modifiant le Code des taxes assimilées aux impôts
sur les revenus tend à simplifier les modalités d'établisse-
ment et de perception de la taxe de circulation sur les véhi-
cules autornobiles :

dorénavant les voitures et les véhicules }' assimilés
seront imposables dès leur irnmarriculation par l'Office
de la circulation routière ct pendant toute la durée de
celle-ci;
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stclr cenvormig op lù % de bcdrijtsvoorheffing vast
voor eimlejunrsp rcmics die in één kccr worden uirbetaald
en w anrvan hcr bcdrag nier hoger is d.m JO 000 frank.

l). De wet v.in IX mei 1972 (iJe/gisd; Staatsblad van
24 [uni 1972) tot wij/.iging van hct \Vetboek van de inkorn-
stenbelastingcn inzake bclustingvrijstelling van bepaalde gif-
ten brciclt de ter vuke bcstaandc bepaliugcn uit tot giften
gedaan Gan het Rode Kruis van België en onder bepaalde
voorwaardcn, aan insrcllingcn voor wctenschappelijk onder-
zoek nf voor hulp aan misdceldcn eu aan culrurcle instel-
lingen wa arvan her invlocdsgebied ecu van de culruurgc-
mcenschappcn of her gehelc land bcstrijkr.

10. De wct van JO mci 1972 (Belgisch Staatsblad van
11 uugustus 1972) tot aaupassing van het Wetboek van de
inkomsrenbelastingen aan hct Gerechrclijk \Vetboek strekr
erroc de terminologie te harmouiseren, enige woorden en uit-
drukkingen nader te omschrijvcn, sommige verwijzingen aan
te passen en bepalingen die nier met her Cerechrelijk Wetboek
overeenstemrnen te vcrvangen of op te heffen, zonder dat
de inhoud van het Wetboek van de inkomstenbelastingen
wordt gewiizigd.

J 1. De wet van 1 juni 1972 (Belgisc/; Staatsblad van
27 [uni 1972) heft ecn opdeciem op de vennootschapsbe-
lasting en op de door buitenlandse vennootschappen en
lichamen verschuldigde belasting der niet-verblijfhouders.

12. De wct van 3 juli 1972 iBelgisch Staatsblad van 6 sep-
retuber 1972) wijzigt het Wetboek van de inkornstenbelastin-
gen inzake bijzondere aftrekken op bescheiden pensioenen
welke belastingvrij worden tot een brutobedrag van 85000
frank in 1971 en 90 000 frank in 1972.

13. De wet van 7 juli 1972 (Belgisch Staatsblad van
26 juli 1972) stelt de grenzen van de belastingbevoegdheid
van agglomeraties en Iederaties van gemeenten vast.

14. De wet van 11 juli 1972 (Belgisch Staatsblad van
10 augustus 1972) tot wijziging van het Wetboek van de
inkomstenbelastingen inzake vrijstelling van ecn eerste schijf
van inkornstcn uit spaardeposito's en van inkornsten uit
aangewende kapitalcn in coöperaties erkend door de Natio-
nale Raad voor de Coöperatie strekt ertoe die vrijstel-
lingsgrenzen respectievelijk te verhogen van 7 500 tot
10 000 frank en van 750 tot 1 000 frank.

B. - Met de inkomsrenbelastingen geliikgesteldc belasringen,

1. Het koninklijk besluit van 24 dccember 1971 (Belgisch
Staatsblad van 4 januari 1972) tot wijziging van het konink-
lijk besluit van 8 juli 1970, houdende de algernene verorde-
ning berreffende de met de inkornstenbelastingen gelijkge-
stelde belastingen srelt dat de belasrbare kracht van per-
sonenwagens, auto's voor dubbel gebruik en minibussen,
welke nier uitgerust zijn met elektromotoren en die vanaf
1 januari 1972 in de belasting moeten worden aangegeven,
wordr bepaald naar de cilinderinhoud van de motor of
naar her nuttige volume van de verbrandingskarners in de
plaats van naar het gewicht van die voertuigen.

2. De wcr van 27 juni 1972 iBelgisch Staatsblad van
20 juli 1972) tot wijziging van het Wetboek van de met de
inkornstenbelastingen gelijkgestelde belastingen beoogt de
verecnvoudiging van Je wijze waarop de verkeersbelasting op
de autovoertuigen wordt gevestigd en ingevorderd :

vo ortan n zullen personenwagens en gclijkgestelde voer-
tuigen helastbaar zijn vauaf en over de ganse duur van
de inschrijving bii de Dienst van het Wegverkeer;



la taxe Sl'ra payable par pl'riode de ,100l1.C Illois conS6-
j
'

cuiifs;
le régime d~,> période'> internes. le: paiement en deux I
versements égaux, la déclaration du véhicule ct l'appo-
virion d'un signe distinctif fiscal, sont supprimés.

3. La loi du S juillet 1972 (Moniteur belge du 27 juillet
1972) modifiant le Code des taxes ussirnilécs aux impôts
sur les revenus en matière d'appareils automatiques de diver-
tissernent tend ù majorer la taxe sur les" machines à sous "
et les billards électriques à mise variable,

TAXE SUR LA VALEUR A}OUTF.E
ET TAXES ASSIMILEES AU TIMBRE.

Au cours de la période du I'" juillet 1971 au 31 juillet
1972, quelques modifications à incidence budgétaire ont été
apportées au régime de la taxe sur la valeur ajoutée (T.V.A.),

1. Taux,

Deux arrêtés royaux am modifié l'arrêté royal n" 20, du
20 juillet 1970, fixant les taux de la taxe sur la valeur
ajoutée et déterminant la répartition des biens et des services
selon ces taux.

Le premier de ces arrêtés, du 28 octobre 1971 (Moniteur
belge du 30 octobre 1971), a réduit à 6 % (au lieu de
18 %) le taux de la T.V.A. frappant les engrais. Le second,
du 21 décembre 1971 (MOi/item belge du 24 décembre
1971), a maintenu jusqu'au 31 décembre 1972, l'application
temporaire du taux de 6 % (au lieu de 14 %) frappant
les houilles, les briquettes, les boulets, les combustibles soli-
des similaires obtenus à partir de la houille, les lignites et
les agglomérés de lignites (à l'exclusion du jais), la tourbe
et les agglomérés de tourbe, les cokes et serni-cokes de
houille, de lignite et de tourbe,

2, Franchises accordées dans le trafic international de voyageurs.

Un arrêté royal du 23 juin 1972 (Moniteur belge du
1<' juillet 1972) a augmenté les valeurs ct les quantités à
concurrence desquelles franchise est accordée dans le trafic
international de voyageurs,

J, Taxe speciale sur les exportations.

Une loi du 23 décembre 1970 avait établi une taxe spé-
ciale sur les exportations. Cette loi a cessé ses effets au
31 décembre 1971. La tarification en a été modifiée, il deux
reprises, au cours du second semestre 1971.

Un arrêté royal du 24 septembre 1971 (Moniteur belge du
30 septembre 1971) a réduit à 1 % le taux de la taxe pré-
citée pour les produits classés sous les chapitres 55, 73, 90
ct 99 du Tarif des droits d'entrée, et à 0,50 % pour les
produits relevant des chapitres OS, 18, 20, 21, 35, 37, 42,
43, 56, 61, 62, 64, 67, 70, 84, 93 et 97 du même Tarif, à
l'exclusion des produits classés sous les positions suivantes:
93.02, 93.03, 93.04 B et 93.06 A.

Un arrêté royal du 18 novembre 1971 (Moniteur belge du
20 novembre 1971) a réduit il 0,50 %, le taux de la taxe
spéciale pOll r les produits classés sous les positions suivan-
tes du Tarif des droits d'entrée: Il.01, 15.01 A IIa,
27.10 C III, 28.30 A VII d, 29.44, 31.04 A III, 38.13 A,
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- de bclnstiug zal bctaulbaar ziju voor ecu rijdperk V:1n
twaalf nchrcrcenvolgeudc manuclen;
hct stclsel V;1I1 binnenjaarsc tijdpcrkcn, de bcraliug in twce
gclijke stortingen, de .ia ngifte van het vocrruig en het
.ianbrcngcn van ecu Iiscaal kentckcn worclcn opgehcven,

J. De WI:t van 5 juli 1972 (Belgisd: Staatsblad van
27 juli 1972) tot wijziging van het Wetboek van de met de
inkomstcnbelastingcn gelijkgestclde bclastingcn in verband
met de auromatische onrspanningstoestellen vcrhoogt de
belasting op de z,g. geldappararen en de clektrische biljnrren
met vcranderlijke inzet.

BEl.ASTING OVER DE TOEGEVOEGDE WAARDE
EN MET HET ZEGEL GELIJKGESTELDl; TAKSEN.

In de loop van het tijdvak van 1 juli 1971 tot 31 juli 1972,
werden enkele wijzigingen met budgettaire weerslag nan het
stelsel van de belasring over de toegevoegde waarde
(B.T.W.) aangebracht,

1. Tnrieven,

Twee koninklijke besluiten hebben het koninklijk besluit
nt 20, van 20 juli 1970, met betrekking tot de vaststelling
van de tarieven van de belasting over de toegevoegde waarde
en tot indeling van de goederen en de diensren bij die
tarieven, gewijzigd.

Het eerste besluit, van 28 oktober 1971 (Belgisch Staats-
blad van 30 oktober 1971), heeft het B.T.W.-taricf voor
meststoffen tot 6 % (in plaats van 18 %) verminderd. Het
rweede, van 21 december 1971 (Belgisch Staatsblad van
24 decernber 1971) heeft de tijdelijke toepassing van het
tarief van 6 % (in plaats van 14 %) voor sreenkool, briket-
ten, eierkolen en dergelijke van steenkool vervaardigde
vaste brandstoffen, bruinkool en geperste bruinkool (met
uitzondering van git), turf en geperste turf, cokes en half
cokes van steenkool, van bruinkool of van turf, tot 31
december 1972 behouden.

2. Toegestane vrijstcllingen in het internationale reizigersverkeer,

Ecu koninklijk besluit van 23 juni 1972 (Belgisch Staats-
blad van 1 juli 1972) heeft de waarden en de hoeveelheden
tot beloop waarvan in het internationale reizigersverkeer
vrijstelling wordt verleend, verhoogd.

3, Speciale taks op de uirvoer.

Een wet van 23 decernber 1970 had een speciale taks
op de uitvoer gevestigd. De uitwerking van deze wet liep
op 31 december 1971 ten einde, De tarifering ervan werd,
in de loop van her tweede sernester 1971, tweernaal gewij-
zigd,

Een koninklijk besluit van 24 september 1971 (Belgisch
Staatsblad van 30 septcmber 1971) heeft de voornoemde
taks verminderd tot 1 % voor de produkten ingedeeld bij de
hoofdsrukken 55, 73, 90 en 99 van het Tarief van invoer-
rechten, en tot 0,50 % voor de produkten ingedeeld bij de
hoofdstukken OS, 18, 20, 21, 3.5", 37, 42, 43, 56, 61, 62, 64,
67, 70, 84, 93 en 97 van hetzelfde Tarief, met uitzondering
van de produkten gerangschikt onder de volgende posten:
93.02, 93.03, 93.04 B en 93.06 A.

Een koninklijk besluit van 18 novernber 1971 (Belgisch
Staatsblad van 20 november 1971) heeft het tarief van de
speciale taks voor de produkten, gerangschikt onder de
volgende posten van het Tarief van invoerrechren, verrnin-
derd tot 0,50 %: 11.01, 15.01 A II a, 27.10 C III,
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38.14 B [JI, 3H.1 X H, 3'1.01 CVB, 39.02 c: XI! (1 I, 39.07E Xl,
68.02 A III a t, R2.04 IJ, 85.20 C l a, 8UI A III, 95.12 A,
93.02, 93.03, 93.04 D, 93.06 A ct 9S.0H B. L'application du
taux réduit de 0,50 'I., a également été étendue ù tous les
produits de la position 48.01.

4. Lutte contre la fraude fiscale.

Une loi du 22 juin 1972 (Monitellr belge du 7 juillet
1972) qui modifie, avec effet au I'" mars 1972, l'article 45,
§ 2, du Code de la taxe sur la valeur ajoutée, contient la
première d'une série de mesures visant à éliminer les
manœuvres frauduleuses en matière de T.V.A.

La nouvelle disposition restreint le droit il déduction que
l'article 45, § 2, ancien, du Code avait déjà établi pour les
voitures automobiles.

L'ancienne disposition visait seulement les voitures auto-
mobiles qui n'étaient pas utilisées exclusivement pour les
besoins professionnels de l'assujetti. La nouvelle disposition
vise toutes les voitures automobiles, même lorsqu'elles sont
exclusivement affectées aux besoins de l'entreprise, ~ l'excep-
tion des véhicules destinés à être vendus ou donnés en
location par un professionnel de telles ventes ou locations,
et les véhicules destinés à être utilisés exclusivement pour
le transport rémunéré de personnes.

L'ancienne disposition ne visait que les voitures automo-
biles servant au transport de personnes, à l'exclusion des
véhicules, qui, comme les « station-wagons" et les « breaks"
peuvent servir tant au transport de personnes qu'au trans-
port de marchandises. 'La nouvelle disposition atteint égale-
ment ces véhicules.

L'ancienne disposition établissait une limitation forfai-
taire du droit à déduction, fixée à 50 % quelle que soit
l'importance réelle de l'affectation professionnelle par rap-
port à l'affectation privée. La nouvelle disposition établit
un «plafond» de déduction: la déduction se calcule en
fonction de J'affectation réelle de la voiture aux besoins
professionnels de l'assujetti, mais elle ne peut dépasser en
aucun cas 50 % des taxes qui ont été acquittées.

DROITS D'ENREGISTREMENT ET DE 11MBRE.

La loi du 3 juillet 1972 (Molliteur belge du 1er août 1972)
apporte au Code des droits d'enregistrement, d'hypothèque
et de greffe et au Code des droits de timbre les modifica-
tions nécessaires pour conformer la législation en cette
matière, avec effet au 1er janvier 1972, aux dispositions de
la directive du Conseil des Communautés européennes du
17 juillet 1969 concernant les impôts indirects frappant les
rassemblements de capitaux.

L'essentiel de cette loi se résume à ce qui suit:

1. - Droit d'enregistrement.

1" Les sociétés dont le siège statutaire est en Belgique,
alors que leur siège de direction effective se trouve hors
de la C.E.E., sont placées sous le même régime que les
sociétés qui ont leur siège de direction effective en Belgique.

2" Le taux normal du droit frappant les apports en société
et le taux du droit dû sur les augmentations du capital
statutaire sans apport nouveau sont ramenés de 2,50 à 2 % .
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28.30 A VII a, 29.44, 31.04 A III, 38.13 A, 3H.14 B III, 38.18 B,
39.Ol C VlI, 39.02 C XII aI, 39.07 E XI, 68.02 A III al,
82.041J, 85.20 C I a, 85.21 A TIJ, 95.12 A, 93.02, 93.03,
93.04 B, 93.06 A Cil 9.5.08 B. De toepassing van het vermin-
dcrd raricf van 0,50 % werd eveneens uitgebreid tot alle
produkten van de POSt 48.01.

4. Strijd tegen Je Iisknle fraude.

Een wet van 22 juni 1972 (BelgisclJ Staatsblad van 7 juli
1972), die, met uitwerking van 1 maart 1972, het artikel 45,
§ 2, van het \Vetboek over de toegevoegde waarde wijzigt,
bevat de eerste van een reeks ruaatregelen met het oog op
het uitschakclen van de frauduleuze handelingen inzake
B.T.W.

De nieuwe bepaling beperkt het recht op aftrek, waarin
artikel 45, § 2, reeds voorzag ren aanzien van automobielen.

De oude bepaling beoogde enkel de automobielen die
niet uitsluitend werden gebruikt voor de beroepswerkzaam-
heid van de belastingplichrige. De nieuwe bepaling beoogt
alle autornobielen, zelfs wanneer deze uitsluitend voor
beroepsdoeleinden worden gebruikt, behalve de voertuigen
bestemd om te worden verkocht of te worden verhuurd
door iemand wiens beroepswerkz aamheid in dergelijke ver-
kopen of verhuringen bestaat en de voertuigen bestemd om
uirsluitend te worden gebruikt voor bezoldigd personenver-
voer.

De oude bepaling beoogde enkel de automobielen voor
personenvervoer, daarondcr niet begrepen de voertuigen die
zowel voor personenvervoer als voor goederenvervoer kun-
nen dienen zoals de « breaks » en de « stationwagens »,
De nieuwe regeling treft ook die voertuigen.

De oude bepaling voorzag ill een forfaitaire beperking
van het recht op aftrek tot 50 % ongeacht de werkelijke
verhouding beroepsgebruikrprivé-gebruik, De nieuwe tekst
voorziet in een « plafon e : de aftrek wordt berekend in
functie van het werkelijk beroepsgebruik van de automo-
biel, maar hij kan in geen geval hoger zijn dan 50 % van de
betaalde belasting.

REGISTRA TIE- EN ZEGELRECHTEN.

De wet van 3 juli 1972 (Belgisch Staatsblad van 1 augus-
tus 1972) brengt aan het Wetboek der registratie-, hypo-
theek- en griffierechten en aan het Wetboek der zegelrechten
de wijzigingen aan die nodig zijn om de wetgeving ter zake,
van 1 januari 1972 af, in overeensrernming te brengen met
de bepalingen van de richtlijn van de Raad der Europese
Gemeenschappen van 17 juli 1969 betreffende de indirecte
belastingen op het bijeenbrengen van kapitaal.

Het voornaarnste van deze wet kan als volgt worden
samengevat:

I. - Registratierecht,

1" De vennootschappen waarvan de statutaire zetel in
België is, terwijl hun zetel van werkelijke leiding zich buiten
de E.E.G. bevindt, worden aan hetzelfde stelsel onderwor-
pen als de vennootschappen die hun zerel van werkelijke
leiding in België hebben.

2° Het gewoon tarief van her voor de inbrengen in ven-
nootschap bepaald recht en het tarief van het recht op de
verhogingen van het statutair kapitaal zonder nieuwe
inbreng, worden verminderd van 2,50 to 2 %.



3° Dans les cas visés par l'article 117 du Code précité,
le taux réduit à moitié ~- soit 1,25 %, -- prévu pour les
fusions et les scissions de sociétés et, dans les candirions
déterminées par arrêté royal, ponr les apports de branches
d'activité est ramené il 1 %.

4° Le taux réduit dont question au 3° ci-dessus (1 %) est
étendu à toutes les formes d'apport ayant pour objet la
totalité du patrimoine d'une ou plusieurs sociétés, à la condi-
tion que la société qui effectue l'apport possède la personna-
lité juridique; cette condition nouvelle est également ajoutee
au régime de la réduction prévue pont les apports de bran-
ches d'activité par une société.

5" Le droit proportionnel de 2,50 % frappant les apports
d'immeubles situés en Belgique à des sociétés ayant leur
siège de direcrion effective à l'étranger est supprimé.

6° La question de la perception du droit d'apport dans
le cas où le siège d'une société est transféré de l'étranger
en Belgique, est réglée dans le sens prescrit par la directive
prénommée.

7° En ce qui concerne les apports à titre onéreux (apports
mixtes), dans le régime en vigueur depuis 1965 les droits
d'enregistrement sont dus d'après les règles ordinaires (pour
les immeubles, donc, en général, le droit de vente de
12,50 %) dans la mesure où l'apport est rémunéré autre-
ment que par l'attribution de droits sociaux, une exception
étant toutefois prévue pour l'apport de l'universalité des
biens d'une société et pour l'apport de branche(s) d'activité
effectué par une société ayant son siège de direction effec-
tive sur le territoire de la C.E.E. Cette exception est étendue
à tout apport de branche(s) d'activité, c'est-à-dire même à
celui qui est effectué par une société dont le siège se trouve
hors de la C.E.E.

Il. - Droit de timbre.

Le droit de 4 francs sur les bulletins de souscription à des
actions ou obligations et, plus généralement, à des fonds
publics belges ou étrangers, est supprimé.

'"**
L'arrêté royal du 18 juillet 1972 (Moniteur belge du

1er août 1972) remplace celui du 20 avril 1965, pour ce qui
concerne notamment la définition de l'apport de branches
d'activité, compte tenu de certaines dispositions nouvelles
établies par la loi du 3 juillet 1972 précitée.

1. - DOUANE.

Au cours de la période du lor juillet 19ï1 au 30 juin 1972,
des modifications ont été apportées au tarif des droits
d'entrée en raison de décisions prises dans le cadre de la
C.E.E.

Ces modifications résultent principalement:
a) de l'application d'un régime des préférences tarifaires

généralisées en faveur des pays en voie de développement;
b) d'un accord intérimaire préférentiel conclu entre la

C.E.E. d'une parr et la Turquie d'autre part;
c) de la mise en œuvre d'une recommandation du Con-

seil de Coopération douanière portant amendement à la
" Nomenclature de Bruxelles ";
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3" In de door arrikcl li7 van voormeld Wetboek bedoelde
gevallen wordt het tot de helft verlaagd tarief -- hetzij 1,25 %
- voorzien voor de fusies en de splitsingen van vennoot-
schappen en, onder de voorwaarden bepaald door konink-
lijk besluir, voor de iubrcngen van bedrijfstakken, verrnin-
derd tot l 'Yo.

4" Het verluagd recht waarvau sprake onder 3° hierboven
(1 %) wordt uirgcbreid rot alle vormen van inbreng die het
gehelc patr imouiuru van ecn of meer vennootschappen als
voorwcrp hebben, op voorwaarde dar de vennootschap die
de inbreng doer rechtspersoonlijkheid bezit; deze nieuwe
voorwaarde wordt eveneens toegevoegd aan het stelsel van
de verlaging voorzien voor de inbrengen van bedrijfsrakken
door ecn vennoorschap.

5° Het evenredig recht van 2,50 % op de inbrengen van
onroerende goederen gelegen in België in vennootschappen
die hun zetel van werkelijke leiding in het buitcnland hebben,
wordt ufgeschaft,

6° Het probleem van de heffing van her recht van in-
breng, in de gevallen waarin de zetel van een vennootschap
wordt overgebracht van het buitenland naar België, wordt
geregeld in de zin voorgeschreven door voornoemde richtlijn.

7" Wat betreft de inbrengen onder bezwarende titel
(gemengde inbrengenl, zijn de registratierechten verschul-
digd, onder het regime van toepassing sinds 1965, volgens
de gewone regels (voor de onroerende goederen dus, nor-
maal het recht van verkoop van 12,50 %) in de mate waarin
de inbreng anders dan door toekenning van maatschap-
pelijke rechten vergolden wordt, een uitzondering zijnde
echrer voorzieu in dar regime voor de inbreng van de uni-
versalitelt van de goederen van een vennootschap en voor
de inbreng van bedrijfstak(ken) door een vennootschap die
haar zetel Van werkelijke leiding binnen het grondgebied
van de E.E.G. heefr, Deze uitzondering wordt uitgebreid tot
iedere inbreng van bedrijfstak(ken), dit wil zeggen zelfs deze
gedaan door een vennoorschap waarvan de zetel zich buiten
de E.E.G. bevindr.

II. - Zcgelrecht,

Het recht van 4 frank op de inschrijvingsbulletins betref-
fende aandelen of obligatiën en, over het algerneen, Bel-
gische of buitenlandse publieke fondsen, wordt afgeschaft.

Het koninklijk besluit van 18 juli 1972 (Belgisch Staatsblad
van I augustus 1972) vervangt dat van 20 april 1965, inzon-
derheid wat betreft de definitie van de inbreng van bedrijfs-
takken, rekening houdend met sommige nieuwe bepalingen
van voormelde wet van 3 juli 1972.

I. - DOUANE.

In de loop van het tijdperk van 1 juli 1971 tot en met
30 [uni 1972 werden wijzigingen aangebrachr aan het tarief
van invoerrechten ingevolge beslissingen die genomen werden
in E.E.G.-\·erband.

De wijzigingen zijn hoofdzakelijk het gevolg van:
a) de toepassing van een stelsel van algernene tariefprefe-

renties ten voordele van de ontwikkelingslanden;
b) een tussentijds preferentiëel akkoord dar werd gesloten

russen de E.E.G. enerzijds en Turkije anderzijds;
c) de inwerkingsrelling van een aanbeveling van de Inter-

nationale Douaneraad die de « Nomenclatuur van Brussel "
wijzigt;
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d) dune mise L'Il vigueur de la 6" étape dn "Kennedy-
Round" pour Uil certain nombre ele produits;

el d'une série de modifications autonomes dn tarif doua-
nier comrnuu.

n.- ACCISES.

Les dispositions ci-après sant intervenues en ce qui COI1-

cerne le régime de taxation des produits soumis i1 l'accise:

10 L'arrête ministériel du 27 août 1971 (Moniteur belge
du 1"1' septembre 1971) qui modifie à partir du 1"1' septembre
1971 le tableau des bandelettes fiscales pour les cigares et
les cigarillos.

2° L'arrête royal du 20 septembre 1971 (MoniteuT belge
du 30 septembre 1971) relatif au regime fiscal des caux de
boisson ct des limonades.

Cet arrêté royal majore d'un franc 1':<11' litre le droit
d'accise sur les limonades de toute espèce et cc à partir du
l"t· octobre 1971.

3° La décision ministérielle du 21 septembre 1971 (Moni-
teur belge du 30 septembre 1971) portant exécution de
l'arrêté royal du 20 septembre 1971.

Cette décision ministérielle règle l'exécution de l'arrêté
royal précité.

4" L'arrêté royal du 6 avril 1972 (Moniteur belge du
14 avril 1972) relatif au régime fiscal des huiles minérales.

Cet arrêté roval instaure un droit d'accise de lü francs
par 100 kg, à partir du 17 avril 1972, sur tous les produits
lourds, liquides ou non, provenant du traitement des huiles
de pétrole qui ne répondent pas à la définition des gasoils,
des fueloils, des huiles de graissage ou des résidus liquides à
la température de 15 -c, quand ces produits sont destinés
à être utilisés comme combustibles. Il s'agit, notamment,
du «pitch » ou « solid fuel» (bitume ou brai de pétrole),
des « gatsch » et « slack wax" (résidus paraffineux) et des
cokes de pétrole.

5" L'arrêté ministériel du 11 avril 1972 (Moniteur belge
du 14 avril 1972) portant exécution de l'arrêté royal du
6 avril 1972 relatif au régime d'accise des huiles minérales.

Cet arrêté règle l'exécution de l'arrêté royal précité,

6" L'arrêté ministériel du 12 avril 1972 (Moniteur belge Il

du 14 avril 1972) modifiant le règlement 31111exé à l'arrêté
ministériel du S juin 1939, réglementant la perception de
!'accise sur les boissons fermentées de fruits et certains liqui-
des alcooliques,

Cet arrêté met fin à l'exemption du droit: d'accise dont
bénéficiaient les vins proprement dits, fabriqués dans le
pays au moyen de jus ou moûts de raisins frais pressés dans
la fabrique même. Ces vins sont donc passibles du même
droit d'accise que les vins importés (taux de base: 600 francs
par hl), à partir du 17 avril 1972.

7" L'arrêté ministériel du 3 mai 1972 (Moniteur belge du
13 mai 1972) modifiant le tableau des handelettes fiscales
pour tabacs fabriqués.

Cet arrêté remplace à partir du 15 mai 1972, le barème
« D. - Tabac à fumer, tabac à priser, tabac à mâcher sec»
du tableau des bandelettes fiscales.

8" L'arrêté ministériel du 27 juin 1972 (MOIûteur belge
du I'" juillet '1972) modifiant le tableau des bandelettes fisca-
les pour tabacs fabriqués.

Cet arrêté remplace à partir du 3 juillet 1972, les barèmes
« A. - Cigares » et « B. - Autres cigares (cigarillos) »
du tableau des bandelettes fiscales.
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d) de inwcrkingsrclling V;1I1 de 6" crappe yan de « Ken-
nedy-Ronde », voor ecu zcker aantal produktcn,

e) ccn rocks auron orne wijzigingen ;\;111 her gemeenschap-
pclijk clouanctaricf,

lI. -. ACCIJNZEN.

Iuzukc het bclasringstelscl van accijnsgoederen werden de
volgendc maarrcgelen getroffen : .

] Il Het ministeriecl hcsluit van 27 augustus 1971 (Belgisch
Staatsblad van 1 seprembcr 1971) dut, met ingang van
1 septernbcr 1971, de tabcl der fiscale bandjes voor sigaren
en cignrillo 's wijz igr.

2° Het koninklijk bcsluit van 20 september 1971 (Belgisch
Staatsblad vun 30 scptcmber 1971) betreffende het fiscna l
regime van drinkwater en limonade.

Dar besluit verhoogt met ingung van ] oktober ·1971, de
accijns op enigerlci limonade met 1 frank per liter.

3° De ministcriële beslissing van 2l september 1971 (Bel-
gisch Staatsblad van 30 septembcr 1971) tot uirvoering
van het koninklijk besluit van 20 septernber 1971.

Dat besluit regelt de uirvoering van voorrneld koninklijk
besluit.

4° Het koninklijk besluir van 6 april 1972 (Belgisch
Staatsblad van 14 april 1972) betreffende het accijnsstelsel
van minerale olie.

Dat besluir vestigt met ingang van 17 april 1972, een
accijns van 10 frank per 100 kg op alle zware produkten,
vloeibaar of nier, die verkregen zijn door het verwerken van
aardolie en die niet heantwoorden aan de omschrijving van
gasolie, van stookolie, van srneerolie of van residuen vloei-
baar bij 15 -c, wanneer die produkten bestemd zijn om als
brandstof te worden gebruikr. Het betreft hier inzonderheid
« pitch » of « solid fuel » (petroleurn- of asfaltbitumen),
c gatsch " en « slack wax » (paraffincachtige residuen)
en petroleumcokes.

05" Het ministerieel besluit van 11 april 1972 (Belgisch
Staatsblad van 14 april 1972) tot uitvoering van het konink-
lijk besluir van 6 april 1972 bcrreffende het accijnsstelsel van
minerale olie.

Dat besluit regelt de uitvoering van voorrneld koninklijk
besluir,

6" Het ministerieel besluit van 12 april 1972 (Belgisch
Staatsblad van 14 april 1972) tot wijziging van het regle-
ment gevoegd bij her ministerieel besluir van 5 juni 1939,
waarbij de heffing van de accijns op gegiste vruchtendrank
en op sornmige alcoholhoudende yloeistoffen gereglemen-
teerd wordr,

Dat besluit heft de accijnsvrijstelling op die tot dusver
werd verleend voor de eigenlijke wijn die in het land wordt
vervaardigd uir sap of most van verse druiven welke in de
fabriek zelf worden geperst. Derhalve wordt met ingang
van 17 april 1972 die wijn met dezelfde accijns bclust als
ingevoerde wijn (heffingsgrondslag: 600 frank per hl).

7° Het rninistericel besluit van 3 mci 1971 (Belgisch
Staatsblad van 13 mei 1972) tot wijziging van de tabel der
fiscale bandjes voor gefabriceerde tabak.

Dat besluit vervangt met ingang van 15 rnei 1972 de
belastingschaal « D. - Rooktabak, snuif en droge pruim-
tabak " van de mbel der fiscale bandjes.

8" Het ministerieel besluit van 27 juni 1972 (Belgisch
Staatsblad van 1 juli 1972) tot wijziging van de tabcl der
fiscale bandjes voor gefabriccerde rabak,

Dat besluit vervangt met ingang van 3 juli 1972 de
schalen « A. - Sigaren » en « B. ~ Andere sigaren (ciga-
rillo's) » van de rabel der fiscale bandjes.
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LE BUDGET EXTRAORDINAIRE.

Introduction.

L'exposé général du budget comportait un chapitre consa-
cré aux programmes d'investissements.

Il s'agissait de fournir un aperçu de l'ensemble des opéra-
tions d'investissements relevant du Pouvoir central, non seu-
lement directement mais encore par l'intermédiaire:

1° d'un secteur débudgétisé (Intercommunales routières,
canal Bruxelles-Rupel, etc.);

2° d'un important secteur paraétatique dont l'action com-
plète celle de l'Etat et qui, par son ampleur, doit être coor-
donné sur les plans technique et financier avec celle de
l'Etat.

La présente annexe est consacrée aux crédits du budget
extraordinaire. Son contenu diffère de l'exposé précédent en
ce qu'il s'agit ici d'un programme financier. En d'autres
termes, il s'agit des implications sur le budget de l'année en
cause du programme d'investissements tel qu'il a été défini
ci-dessus.

Ajustement du budget extraordinaire de 1972.

Le budget initial de 1972 comportait des crédits d'engage-
ment pour un montant total de 38 205,5 millions et des
crédits d'ordonnancement de 67405,4 millions.

La plus grande partie des crédits d'engagement se situait
dans quatre départements:

a) Travaux publics: 18 728 millions;
b) Défense nationale: 9 881 millions;
c) Communications; 5 520 millions;
d) Santé publique: 1 896 millions.

Les crédits d'ordonnancement, de leur côté, se répartis-
saient de la manière suivante:

1° crédits d'ordonnancement proprement dits: 37230,6
millions;

2° opérations financières: 21134,6 millions;
3Q crédits destinés soit à un transfert :\ un fonds inscrit

à la section particulière, soit à un transfert en faveur d'un
organisme d'intérêt public; 8 638,6 millions;

4° crédit d'un montant de 401,6 millions inscrit au budget
de la Dette publique pour couvrir le service de la Dette
congolaise.

En outre, tout comme pour le budget ordinaire, certains
budgets départementaux comportaient des crédits culturels.
Ceux-ci ayant été votés" par le Parlement, d'une part par
article budgétaire dans le budget départemental et, d'autre
part, globalement dans les dotations des Conseils culturels
du budget des Dotations culturelles, il en résulta un double
emploi dans le vote des crédits.

Ce double emploi est supprimé par l'article premier du
projet de loi d'ajustement. Il porte sur 482 millions de crédits
d'engagement pour les Départements des Communications
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DE BUITENGEWONE BEGROTING.

Inleiding.

De algemene toelichting bi] de begroting bevatte een
hoofdsruk gewijd aan de invesreringsprogramrna's.

Het ging erom een ovcrzicht te geven van de gezamen-
lijke investcringsverrichtingen van het Centraal Bestuur, nier
alleen rechtstreeks maar ook door middel van:

IQ een gcdebudgetteerde sector (Intercommunales der
wegen, kanaal Brussel-Rupel, enz.);

2° een belangrijke parastatale sector waarvan de werking
die van de Staat aanvult en die, door zijn ornvang, op her
technisch en het financieel vlak moet worden gecoördineerd
met die van de Staat,

De huidige bijlage wordt gewijd aan de kredieten van de
buitengewone begroting. De inhoud ervan verschilt van de
vorige toelichting dordat het hier gaat om een financieel pro-
gramma. Met andere woorden, het gaat om de implicaties van
het investeringsprogramma, zoals het hierboven werd
bepaald, op de begroting van hct betrokken jaar.

Aanpassing van de buitengewone begroting van 1972.

De oorspronkelijke begroting van 1972 bevatte een totaal
bedrag van 38 205,5 miljoen aan vastleggingskredieten en
67405,4 rniljoen aan ordonnanceringskredieten.

Het grootste gedeelte van de vasrleggingskredieten bevond
zich bij vier departementen :

a) Openbare Werken: 18 728 miljoen;
b) Landsverdediging: 9881 miljoen;
c) Verkeerswezen; 5 520 miljoen;
d) Volksgezondheid: 1 896 miljoen.

Daarnaast waren de ordonnanceringsk:redieten verdeeld
als volgt:
r eigenlijke ordonnanceringskredieten : 37230,6 miljoen;

2° financiële verrichtingen: 21134,6 miljoen;
3" kredieren bestemd, ofwel voor een transfert naar de

afzonderlijke sectie van de begroting, ofwel voor een trans-
fert ten bate van een instelling van openbaar nut: 8 638,6
miljoen;

4° krediet uitgetrokken op de begroting van de Rijkschuld
voor een bedrag van 401,6 rniljoen om de dienst van de
Kongolese schuld te dekken.

Bovendien, net als voor de gewone begroting, behelsden
zekere departementale begrotingen kulturele kredieten, Daar
deze, eensdeels, per begrotingsartikel in de departementale
begroting en, andersdeels, globaal in de dotaties aan de
Cultuurraden in de begroting van Culturele Doratiën door
het Parlement goedgekeurd waren geweest, kwam dit neer
op een dubbeltelling bij het goedkeuren van de kredieten.

Deze dubbeltelling wordt door het eerste artikel van het
wetsontwerp tot aanpassing geannuleerd. Het gaat om 482
miljoen aan vastleggingskredieten voor de Departementen
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ct des Travaux publics ct 409 millions des crédits J'ordon-
nancement pour ces mêmes Départements pins celui de la
Santé publique,

En dehors de cette particularité issue de la situation
exceptionnelle qui a existé en 1972 de par la création des
Conseils culturels ct qui ne peut être alignée sur les ajuste-
ments traditionnels des budgets, l'attention se doit d'être
attirée sur un autre point qui a eu sa répercussion, partielle-
ment du moins, sur le feuilleton d'ajustement. Il s'agit de
la régularisation, au plan budgétaire, des programmes spé-
ciaux décidés par le Gouvernement précédent en vue de la
relance de la conjoncture. Le montant initial de 10 milliards,
contenu dans l'accord politique de Gouvernement joint à la
déclaration gouvernementale de janvier 1972, fut ultérieure-
ment porté à 12,6 milliards en vue d'un effort spécial dans
le secteur du logement.

Ces 12,6 milliards portaient tant sur le secteur dit « bud-
gétaire » que sur le secteur « débudgétisé" et les organismes
d'intérêt public et pouvaient être ventilés comme suit:

secteur budgétaire (y compris la Régie des Bâtiments) :
6 296 millions;
secteur débudgétisé: 4 004 millions;
organismes d'intérêt public: 2300 millions.

Dans ce dernier secteur, le programme de 2 300 millions
fut totalement consacré à la promotion de la construction
sociale. Il fut réparti entre:
- la Société nationale du Logement: 1 650 millions;

- la Société nationale terrienne; 450 millions;
- le Fonds du Logement de la Ligue des Familles nombreu-

ses: 200 millions.

Les 4 004 millions du secteur débudgétisé allaient, pour
leur plus grande part, aux autoroutes (2635 millions),
ensuite à des travaux divers - plus particulièrement d'épura-
tion des eaux usées - préfinancés par le Crédit communal
pour compte des administrations publiques subordonnées
mais dont la charge financière est supportée par le budget
de la Santé publique (771 millions), à l'Office de la Naviga-
tion (SaD millions) ainsi qu'à la Société anonyme du Canal
et des Installations maritimes de Bruxelles (98 millions).

Quant au secteur budgétaire, il comprenait:
- 707 millions pour la Régie des Bâtiments;
- 5 589 millions à divers départements, soit:

Défense nationale: 373 millions;
Agriculture: 207 millions,
Communications: 1335 millions;'
Santé publique et Famille: 619 millions;
Travaux publics; 3 000 millions;
Culture néerlandaise: 27,5 millions;
Culture française: 27,5 millions.

Ce programme spécial a, toutefois, pu être partiellement
inséré dans les projets de budget initiaux de 1972, compte
tenu du retard intervenu dans le dépôt de certains d'entre-
eux devant le Parlement. Ce fut le cas pour les Travaux
publics (3000 millions) et les deux Cultures (2 X 27,5 mil-
lions).
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van Verkeerswezen en van Opcnb arc 'Werken en 409 miljoen
aan ordonn.inccringskrcclietcn vo or dezelfde Dcpartementcn
en dar van Volksgezondheid en (;cl,in.

Buiten deze cigcnaardighcid, voortvlocicnd uit de buiten-
gewone tocstaud die in 1972 gcschapcn wcrd door de oprich-
ting van de Cultuurradcn en die nier als ccn rraditionele
aanpassing van de bcgrotingcn mag beschouwd worden,
mocr de nandacht gevestigd worden op een ander punt dar,
gedcclrelijk tcn rninstc, zijn wecrslag op het bijblad heeft
gehad, Het berrefr de regularisatic, op het budgetrair niveau,
van de speciale prograrnrna's waarroe door de vorige Rege-
ring beslist wcrd met het oog op de aanwakkering van de
conjunctuur, Het oorspronkelijk bcdrag van 10 miljard waar-
van sprake in het politiek regeerakkoord gevoegd bij de
regeringsvcrklaring van januari 1972 werd naderhand tot
12,6 miljard verhoogd met het oog op een speciale inspan-
ning in de sector van de woningbouw,

Deze 12,6 miljard sloegen zowel op de zogezegde « budget-
taire» sector, als op de « gedebudgerreerde » sector en de
instellingen van opcnbaar nut en konden als volgt verdeeld
worden:
- budgetraire sector (met inbegrip van de Regie der Gebou-

wen) : 6296 miljoen;
- gedebudgetteerde sector: 4004 miljoen;
- instellingen van openbaar nut: 2 300 rniljoen,

In deze laatste sector, werd het programma van 2 300 mil-
joen volledig besternd voor de bevordering van de bouw van
sociale woningen. Het werd orngeslagen over:
- de Nationale Maatschappij voor de Huisvesring : 1 650

miljoen;
- de Nationale Landmaatschappij : 450 miljoen;
- het Woningsfonds van de Bond der Grote gezinnen :

200 miljoen,

In de 4004 miljoen van de gedebudgetteerde sector ging
het grootste gedeelte naar de autosnelwegen (2635 miljoen),
dan ook naar verscheidene werken - waarvan in het bij-
zonder de zuivering der afvalwaters -- die door het
Cerneentekrediet ten voordele van de gewestelijke openbare
besturen geprefinancierd worden rnaar waarvan de financiële
dienst door de begroting van Volksgezondheid wordt gedra-
gen (771 miljoen), naar de Dienst der Scheepvaart (SOD mil-
joen) alsook naar de N.V. Zeekanaal en Haveninrichtingen
van Brussel (98 miljoen).

De budgettaire sector bevatte :
- 707 miljoen ten voordele van de Regie der Gebouwen;
- 5589 miljoen voor verschillende departernenten, d.i.:

Landsverdediging : 373 miljoen ;
Landbouw: 207 miljoen;
Verkeerswezen: 1335 miljoen;
Volksgezondheid en Gezin: 619 miljoen;
Openbare Werken: 3000 rniljoen,
Nederlandse Cultuur : 27,5 miljoen;
Franse Cultuur : 27,5 miljoen.

Dit speciaal programma, rekening houdend met de ver-
traging waarrnede zekere begrotingen bij het Parlement wer-
den ingediend, kon gedeeltelijk in de oorspronkelijke begro-
tingen van 1972 ingelast worden. Dit was het geval met
Openbare Werken (3 000 miljoen)' en de twee Culturen
(2X27,s miljoen),
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Une partie, p::u contre, est rl-gllL1risée dans le feuilleton I Andcrsdcels is een gedeclte 111 het bijblad gcrcgularisccrd
d'ajustement pour les montants suivants : voor de volgcnde bcdragcn :

(En millions de francs.) (In miljoen frank.)
-- _._.u _ .. ... __ o • ... .... _-_ ....

Crédits Crédits
d'cugagernent d'ordouunuccmcnr

- -
V,1Stle.<!.gillf!,s- ord OUlU/JI cering« ..
kredietcn krcdictcn

-~ - I
I

Défense nationale ... ... ... ... ... ... 373 NI 373 M Lnndsv erdediging.
Agriculture ... '" ' .. ... ... ... .. . 207 M 109 NI Landbouw.
COII1n111nicatIOI1S (crédit non dissocié) ... 676 .M 222 M Verkeerswezen (nict-gcsp litsr kredict).

659 M 659 M
anté publique ... ... ... ... ... ... 619 M 101 M Volksgezondheid.

To!3uX ... ... ... 2534 M 1464 M Toralcn.

s

A la Defense nationale, ce programme complémentaire
portait sur des travaux de construction, d'aménagement et
d'équipement d'installations militaires pour la Force terrestre
et la Force aérienne ainsi que pour des travaux concernant
le plan domanial de rénovation.

A l'Agriculture, il a été réparti entre diverses catégories
de travaux des pouvoirs publics subordonnés subventionnés
par l'Etat, notamment dans le secteur des voies d'eau non
navigables, des polders et des wateringues, la voiries et
l'hydraulique agricoles de même qu'aux travaux de construc-
tion de certaines stations expérimentales.

Le supplément des Communications était entièrement
destiné à la S.N.e.B., d'une part, pour la modernisation du
materiel roulant et, d'autre part, pour l'infrastructure.

Enfin, à la Sante publique, il s'agissait du subventionne-
ment de divers travaux pour des hôpitaux et des établisse-
ments psychiatriques fermés ainsi que pour le collecteur des
eaux usées industrielles le long du canal Albert.

En dehors de ces ajustements résultant du programme
conjoncturel spécial, des majorations et des réductions aux
crédits initiaux sont intervenus à concurrence de 1555,2 mil-
lions (majoration nette) pour les crédits d'engagement et de
326,4 millions (majoration nette également) pour les crédits
d'ordonnancement.

Indépendamment d'ajustements de minime importance
dans divers départements, les modifications enregistrées dans
trois d'entre eux méritent une attention particulrere :

A la Défense nationale, une majoration des engagements
de 1 290,5 millions contre une réduction de 331,5 millions
soit une majoration nette de 959 millions tandis que les
majorations des crédits d'ordonnancement de 519,4 millions
sont compensées par des réductions équivalentes.

La plus grosse partie de ces majorations concerne l'achat
de canons « chasseurs de chars» qui intervient dans les
montants précités à concurrence de 920 millions en engage-
ment et de 340,3 millions en ordonnancement.

Aux Travaux publics, les majorations nettes du départe-
ment proprement dit sont de 500 millions en engagement
ct de 530 millions en ordonnancement. Ces montants com-
prennent, notamment, 500 millions tant en engagement qu'en
ordonnancement pour la quete-part belge dans le coût de
certains travaux exécutés sur le territoire néerlandais.

A la Santé publique enfin, les ajustements des crédits
d'engagement s'équilibrent au niveau de 240 millions tandis
que les ordonnancements enregistrent des majorations de
290,6 millions compensées - même au-delà - par des
réductions de 390 millions.

Bij Landsverdediging ornvarte dit bijkomend programma
diverse werken inzake de bouw, de geschiktmaking en de
toerusting van militaire inrichringen van de Landrnacht en
van de Luchtmncht alsrnede werken betreffende het dorna-
niaal renovatieplan,

Bij Landbouw, werd het verdeeld tussen verschillende
categoriën van door de Staat gesubsidieerde werken van de
ondergeschikte openbare besturen, nameliik in de sectoren
van de onbevaarbare waterlopen, van de polders en de
wareringen, van de landbouwwegen en de warerhuishouding
alsook voor constructiewerken bi] sommige proefstations,

Het supplement van Verkeerswezen was helernaal voor
de N.M.B.s. besternd, eensdeels, voor de modernisering
van het rollend materieel en, andersdeels, voor de infra-
structuur.

Teri laatste, bij Volksgezondheid, gold het voor de subsi-
diëring van diverse werken aan ziekenhuizen en gesloten
psychiarrische instellingen alsook voor de moerriool voor
nijverheidsafvalwater langs het Albertkanaal,

Buiten deze uit het speciaal conjunctuurprograrnma voort-
vloeiende aanpassingen, zijn er ook vermeerderingen en
verminderingen aan de oorspronkelijke kredieten voor een
bedrag van 1555,2 rniljoen (netto verhoging) aan vastleg-
gingskredieten en van 326,4 miljoen (netto-verhoging ook)
aan ordonnanceringskredieten.

Ongeacht de onbetekenende aanpassingen in diverse
departernentcn, dient de aandacht vooral gevestigd op vol-
gende, in drie sectoren geboekte wijzigingen:

Bij Landsverdediging, een verhoging van de vastleggingen
voor 1 290,5 miljoen tegen een vermindering met 331,5 mil-
joen, d.i. een nerto-verhoging van 959 miljoen, terwijl de
verhogingen van de ordonnanceringskredieten van 519,4
miljoen door gelijkaardige verrninderingen gecornpenseerd
zijn.

Het grootste gedeelte van deze verhogingen betreft de
aaukoop van « pantserjagerskanonnen » die in de voorrnelde
bedragen tussenkomt voor 920 miljoen aan vastlegging en
340,3 miljoen aan ordonnancering.

Bij Openbare Werken, zijn de netto-verhogingen van het
eigenlijk departement van SAD miljoen aan vastlegging en
530 miljoen aan ordonnancering. Deze bedragen bevatten,
namelijk, zowel in vastlegging als in ordonnancering 500
miljoen voor de bijdrage van België in de kosten van de
werken uitgevoerd op Nederlands grondgebied.

Bij Volksgezondheid tenslotte, zijn de aanpassingen van
de vastleggingskredieten in evenwicht tot een bedrag van
240 miljoen terwijl de verhogingen van de ordonnanceringen
oplopen tot 290,6 miljoen, ruimschoots gecompenseerd door
verminderingen ten belope van 390 rniljoen,
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11 s'agit dc diverses corrections tantôt cn plus tantôt Cil
moins à des progrnrnrues en COlUS: stations d'épuration
d'cau potable, épuration des caux d'égoùts, ncquisition ct
expropriation d'immeubles insalubres, construction d'hôpi-
taux, etc.

En considération finale, si l'on ajoute les ajustements
résultant de l'insertion partielle elu programme conjoncturel
aux ajustements proprement dits, on obtient un feuilleton
total de +- 3 430,3 millions en engagement (rnnjorations :
4 153,3 millions - réductions: 723 millions) et de +- 1 790,4
millions en ordonnancement (majorations: 3501,5 millions
- réductions: 1711,1 millions).

LE BUDGET EXTRAORDINAIRE POUR 1973.

La partie de l'exposé général consacrée aux investissements
publics a donné, par département, les programmes attribués
pour l'année budgétaire 1973 à chacun d'eux, d'une part,
pour le secteur dit "budgétaire" et, d'autre part, pour le
secteur « débudgétisé ", ce dernier ne comprenant en fait que
les Travaux publics et la Santé publique. Elle y traite aussi
des programmes d'investissements du secteur des organismes
d'intérêt public.

En effet - et ceci a déjà été dit à plusieurs reprises dans
les exposés généraux des années précédentes - le pro-
gramme des investissements publics déborde largement le
cadre du « budget extraordinaire" de l'Etat, puisque, comme
il l'est dit plus avant, il couvre outre le secteur budgétaire,
le secteur débudgétisé (autoroutes, travaux communaux) et
le secteur des organismes d'intérêt public, ces deux derniers
disposant d'un mode de financement particulier.

Le présent exposé concerne uniquement le « budget extra-
ordinaire », en d'autres termes, il complète l'aperçu donné
sur les' programmes du secteur budgétaire par un volet
consacré aux crédits - d'engagement et d'ordonnancement
- disponibles pour réaliser ceux-ci.

U convient de rappeler que le budget extraordinaire com-
porte des crédits dissociés et des crédits non dissociés. Les
crédits dissociés concernent des travaux ou des fournitures
de biens ou de services, qui nécessitent un délai d'exécution
supérieur à douze mois; ils sont scindés en crédits d'engage-
ment représentant le montant des obligations qui peuvent
'être contractées pendant l'année et en crédits d'ordonnan-
cement, c'est-à-dire, le montant qui peut être ordonnancé
en cours d'année pour apurer les obligations contractées
tant pendant celle-ci qu'au cours des années antérieures.
Si l'on ajoute à ceci la faculté. ouverte par la loi sur la
comptabilité de l'Etat, de reporter à l'année suivante les
crédits dissociés disponibles à la fin de j'année budgétaire,
on comprend qu'il n'y a pas automatiquement correspon-
dance entre les montants des programmes autorisés et ceux
des crédits inscrits au budget extraordinaire.

Le programme des engagements relatifs aux investisse-
ments de 1973 s'élève à 74959 millions pour le secteur
budgétaire, soit 23 766 millions pour les dépenses financières
et 51 193 millions pour les investissements proprement dits,
y compris les programmes spéciaux de la Défense nationale
pour un montant de 3 919 millions.

La réalisation de ce programme en 1973 a nécessité
l'inscription de crédits d'engagement totalisant 41 206,9 mil-
lions dom la majeure partie se répartit comme suit:

Travaux publics: 15 477 millions;
Défense nationale: 12 890 millions;
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l kt gaat over vcrschillcnde verbctcringcn herzij in meer
hctzi] in min a an de in ornloop zijndc p rogranuna's :
zuivcringsstations voor drinkwater, :I.U ivcriug der rioolwaters,
aankoop en onreigening van ongezonde gebouwen, bouw
van zickenhuizcn, enz.

Als conclusie voegt men de eigcnlijkc aanpassiugcn bij die
voortvloeiend uit de gedceltelijke iul.issing van het conjunc-
tunrprograrnrna, dan kornt men tot een globaal bijblad van
+3430,3 rniljcen aau vasrleggingskrcdieten (verhogingen:
4153,3 miljoen - verminderingen: 723 miljoen) en van
+- 1790,4 milioen aan ordonnanceringskredieten (verhogin-
gen : 3501,5 miljoen - verminderingeu : 1 711,1 miljoen).

DE BUITENGEWONE BEGROTING VOOR 1973.

Het deel van de algemene toelichting gewijd aan de open-
bare investeringen, heeft voor elk departement, de pro-
gramma's verstrekt die voor het begrotingsjaar 1973 tee-
gekend waren, eensdeels, voor de zogezegde « budgettaire »
sector en, anderdeels, voor de « gedebudgetteerde »sector,
die feitelijk alleen uit Openbare Werken en Volksgezondheid
bestaat, Het handelt bovendien over de investeringspro-
grarnrna's van de sector van de instellingen van openbaar
nut,

Inderdaad - en er werd al rnenigrnaal aan herinnerd in de
algemene toelichtingen van de vorige [aren - overschrijdr
het programma van de openbare investeringen ruimschoots
het raam van de « buitengewone begroting » van de Staat,
daar, zoals hoger werd vermeld, het programma, naast de
budgettaire secror, de gedebudgetteerde sector (autosnel-
wegen, gcmeentelijke werken), alsmede de sector van de
instellingen van openbaar nut dekt. Deze laatste twee
beschikken over eigen financieringsmiddelen.

De huidige uiteenzetting betreft alleen de « buitengewone
begroting », met andere woorden: zij vult het overzicht van
de programma's van de budgettaire sector aan met een
commentaar op de vastleggings- en ordonnanceringskredie-
ten welke voor de verwezenlijking ervan moeren instaan,

Er dient te worden herinnerd aan de samenstelling van de
buitengewone begroting in gesplitste en niet-gesplitste kre-
dieten. De gesplitste kredieten betreffen werken of leveringen
van goederen of van diensten, die een uitvoeringstermijn van
meer dan twaalf maanden vergen; ze zijn gesplitst in vast-
leggingskredieten, die het bedrag van de verbintenissen die
gedurende het jaar mogen aangegaan worden vertegenwcor-
digen en in ordonnanceringskredieten, d.i., het bedrag dat
in de loop van het [aar mag geordonnanceerd worden om
zowel aan de gedurende dit jaar aangegane verbintenissen
tc voldoen als aan die van vorige jaren. Voegt men erbij de
door de wet op de rijkscomptabiliteit gelaren rnogelijkheid
om de op het einde van het jaar beschikbare gesplitste
kredieten naar het volgende [aar over te dragen, danwordt
het duidelijk dar er geen automatische verbintenis bestaat
tussen de bedragen van de toegekende programma's en die
van de op de buitengewone begroting ingeschreven kredieten.

Het vastleggingsprogramma betreffende de investeringen
van 1973 beloopt 74959 miljoen voor de budgettaire sector,
d.i. 23766 miljoen voor de financiële verrichtingen en 51 193
miljoen voor de eigenlijke investeringen, met inbegrip van de
speciale prograrnma's voor Landsverdediging ten bedrage
van 3919 miljoen.

, Om dit programma in 1973 te kunnen verwezenlijken, is
het nodig geweest voor een rotaal van 41206,9 miljoen aan
vasrleggingskredieten in te schrijven waarvan het grootste
gedeelte als volgt is verdeeld:

Openbare Werken: 15477 miljoen;
Landsverdediging: 12 890 miljoen;



Communications: 6346 millions;
Sante publique: .3 760 millions;
Agriculture: 1 osa millions.

Voici un bref aperçu de la ventilation de ces crédits 2l
l'intérieur de chacun des départements précités:

Aux Travaux publics, les investissements directs absorbent
11 8.32,4 millions (2 milliards pour les cours d'eau; 3,9 mil-
liards pour les côtes, ports maritimes, crc., 1,4 milliard pour
les barrages-réservoirs, 1 milliard pOlir la Wallonie; 2 mil-
liards pour le Logement - loi Brunfaut), l'entretien extraor-
dinaire des voies hydrauliques 425 millions, la liaison Escaut-
Rhin, canal Gand-Terneuzen, etc. 1060 millions et l'inter-
vention de l'Etat dans les travaux exécutés aux ports gérés
par les administrations publiques subordonnées 595 millions.

A la Défense nationale, les dépenses de stationnement en
Allemagne représentent 2449,5 millions. D'autre part, la
continuation de programmes en cours absorbe également
des montants assez élevés; citons notamment: l'acquisition
de véhicules blindés légers de reconnaissance (GV.R.T.):
780 millions et la construction d'escorteurs: 1 752 millions.
La modernisation et le complètement du matériel et des
équipements figurent aussi pour des montants non négli-
geables : 599 millions pour la Force terrestre, 5"94 millions
pour la Force aérienne et 90 millions pour la Force navale.

Enfin, un crédit nouveau d'un montant d'un milliard a
été inséré. Il concerne l'acquisition de canons bitubes de
35 mm pour la défense antiaérienne.

Aux Communications, deux interventions retiennent prin.
cipalement l'attention: 1 733 millions en faveur de la Société
nationale des Chemins de fer belges (S.N.C.B.) et 4225 mil-
lions pour la promotion et la modernisation des transports
urbains.

A la Santé publique, il convient de citer en premier lieu
les interventions de l'Etat pour la construction, l'équipement
et la modernisation d'hôpitaux ou d'établissements psychia-
triques fermés: 610 millions pour le secteur prive et 470
millions pour le secteur public. La construction d'hôpitaux
par les universités libres représente, pour sa part, 850 mil-
lions.

En sus de ces montants, citons aussi: la construction du
collecteur d'eaux usées industrielles le long du canal Albert:
500 millions, les interventions aux administrations publi-
ques subordonnées pour l'épuration des eaux d'égouts:
394 millions ainsi que l'intervention en faveur de la Société
nationale de Distribution d'Eau: 399 millions.

Ajou'tons enfin deux autres catégories d'intervention de
l'Etat: la première concerne la construction, l'aménagement
et l'équipement d'établissements spéciaux pour handicapés
mentaux ou physiques: 200 millions; la seconde, la cons-
truction, l'aménagement et l'équipement de maisons de repos
pour les personnes âgées: 170 millions.

A l'Agriculture enfin, les secteurs les plus importants sont:
les dépenses techniques afférentes au remembrement pour
366,8 millions; les travaux des pouvoirs publics subordon-
nés en matière de voirie et d'hydraulique agricoles pour
264,3 millions ainsi que les travaux effectués par l'Etat
aux cours d'eau non navigables, polders et wateringues
pour 238,5 millions.

Les crédits d'ordonnancement, pour leur part, s'élèvent
à 72938,7 millions. Ils se ventilent en quatre catégories de
dépenses:

1. La première, et la plus importante, couvre les paiements
découlant des engagements pris en cours d'année et dans
le courant des années précédentes pour les investissements
proprement dits, dont il a été question plus avant. Le mon-
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Verkeerswezen : 6146 miljoen,
Volksgezondheid . 3760 miljoen,
Landbouw : 1 osa miljoeu.

Hieronder ccn kort overzicht van de spreiding van deze
kredieren in ieder van de voornoernde departernenren :

Bij Opcnbare Werken, bereiken de directe investeringen
Il 832,4 miljocn (2 miljard voor de waterwegen; 3,9 miljard
voor de kust, zcehavens, cnz.; 1,4 rniljard voor de stuw-
dammen; 1 rniljard voor \1;'allonië; 2 miljard voor de huis-
vesting - wet Brunfaut), het buitengewoon onderhoud van
de waterwegcn 425 miljoen, de Schelde-Rijnverbinding,
kanaal Gent-T' erueuzen, enz. 1 060 miljoen en de tussen-
kornst van de Sraat in de werken die worden uirgevoerd in
de door de lagere openbare besturen beheerde havens 595
miljoen,

Bij Landsverdediging, vertegenwoordigen de stationerings-
kesten in Duitsland 2449,5 miljoen. Andersdeels slorpt de
voortzetting van z ekere lopende programma's ook tamelijk
hoge bedragen op; cireren wij namelijk : de aankoop van
licht gepantserde verkenningsvoertuigen (CV.R.T.): 780
miljoen en de bouw van escorteschepen : 1752 miljoen. De
rnodernisering en de aanvulling van het materieel en van de
uitrustingen sta an ook voor niet te verwaarlozen bedragen :
599 miljoen voor de Landrnacht, 594 miljoen voor de Lucht-
macht en 90 rniljoen voor de Zcemachr,

Ten slotte, werd een nieuw krediet voor een bedrag van
één miljard ingelast. Het gaat om de aankoop van twee-
loopskanonnen 35 mm voor de luchtafweer.

Bij Verkeerswezen, treffen twee tussenkomsten bijzonder
de aandacht: 1 733 miljoen ten voordele van de Nationale
Maatschappij van de Belgische Spóorwegen (N.M.B.S.) en
4225 miljoen voor de bevordering en de modernisering van
het sredelijk vervoer,

Bij Volksgezondheid vermelden we eerst de Staatstussen-
komsten voor het bouwen, de uitrusting en de rnodernisering
van ziekenhuizen of gesloten psychiatrische instellingen:
610 miljoen voor de privé-sector en 470 rniljoen voor de
openbare sector, Het bouwen van ziekenhuizen door de
vrije universiteiten vertegenwoordigt zijnerzijds 850 miljoen,

Naast deze bedragen dienen nog vermeld te worden:
het bouwen van een moerriool voor nijverheidsafvalwater
langs het Albenkanaal : 500 miljoen, de tussenkomsten aan
de ondergeschikte openbare besturen voor de zuivering der
rioolwaters : 394 rnilioen alsook de tussenkomst ten voordele
van de Nationale Maatschappij voor Watervoorziening:
399 miljoen,

Ten slotte moet men nog twee andere categorieën Staats-
tussenkomsten bijvoegen: de eerste betreft het bouwen, de
inrichting en de uitrusring van speciale instellingen voor
intellectueel of fysisch gehandicapten : 200 miljoen; de
tweede, het bouwen, de inrichting en de uitrusting van rust-
oorden voor bejaarden : 170 miljoen.

Bij Landbouw tenslotte, zijn de belangrijkste sectoren: de
technische uitgaven in verband met de ruilverkaveling voor
366,8 miljoen; de werken van de ondergeschikte openbare
besturen inzake landbouwwegen en waterhuishouding voor
264,3 miljoen, alsmede de door de Staat uitgevoerde werken
aan de onbevaarbare waterlopen, de polders en de waterin-
gen voor 238,5 miljoen,

Andersdeels, belopen de ordonnanceringskredieten 72 938,7
miljoen, Ze worden in vier categorieën van uitgaven ver-
deeld :

1. De eerste en de belangrijkste dekt de betalingen voort-
vloeiend uit de in de loop van het jaar en van de vorige
jaren gedane verbintenissen voor de eigenlijke investeringen,
waarvan hierboven gewag gemaakt werd. Hun globaal
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tant total de ceux-ci représente 36 236,2 millions ct sc
répartit, principalement, entre les cinq départements déjà
cités, de la manière suivante:

Travaux publics: 13 714,2 millions;
Défense nationale: 9 173 millions;
Communications: 6425,5 millions;
Santé publique: 3716 millions;
Agriculture: 1 226,3 millions.

2. Les trois autres catégories, qui seront abordées succes-
sivement, comportent exclusivement des crédits d'ordonnan-
cement. Elles concernent:

a) les opérations financières pour un montant de 22 991,3
millions qui se ventilent entre:
- les services du Premier Ministre à raison de 240 millions

pour les programmes technologiques sectoriels; 166,5
millions pour les programmes de recherches concertées
en sciences fondamentales et 59,5 millions pour la partici-
pation aux programmes spatiaux européens nouveaux ml
revisés : ELDO (50 millions), Post Apollo (9,5 millions);

- la Coopération au Développement à raison de 1474,6
millions pour des transferts et participations à l'étranger;

- la Défense nationale: "Le Logis militaire» pour 185
millions et « Familvac » pour 15 millions;

- l'Agriculture: 27 millions d'avance récupérable à l'Insti-
tut national de Crédit agricole en vue de résorber sa
perte de 1972 et 50 millions d'avance à la Société natio-
nale terrienne pour couvrir les frais d'acquisitions et de
cessions de biens ruraux;

- les Affaires économiques: 430 millions pour la fabrica-
tion de prototypes et pour les recherches de technologie
avancée; 190,3 millions pour la construction d'une cen-
trale nucléaire équipée d'un réacteur prototype à neutrons
rapides S.N.R. 300 KALKAR, 112 millions pour inves-
tissements exceptionnels à effectuer par le Centre
d'Energie nucléaire et 27,7 millions pour la prise en
charge de l'amortissement des emprunts contractés par
le même Centre sous la garantie de l'Etat;

- les Communications à raison de 5 milliards dans Ie cadre
de la normalisation des comptes à la S.N.C.B., 365 mil-
lions pour le Fonds de développement de la marine mar-
chande et de la pêche maritime, 900 millions pour les
charges d'amortissement du matériel volant de la
SABENA et 130 millions pour la construction d'un atelier
central à Hoboken;

- les Travaux publics: 138 millions à l'Office de la Navi-
gation et 1 993 millions pour le Fonds du logement, soit
893 millions pour le remboursement des emprunts, 650
millions pour la différence d'amortissements et 450 mil-
lions pour l'acquisition ou l'expropriation d'immeubles
insalubres;

- les Affaires culturelles communes: 466 millions de dota-
tion à la R.T.B.-B.R.T. (l O" tranche) pour la construction
du nouveau complexe et 3 millions pour le Théâtre
royal de la Monnaie;

- les Finances: 9 milliards pour les déductions T.V.A.,
200 millions pour l'acquisition d'obligations du Fonds
belge-congolais, 480 millions pour la participation au
fonds social de la Société nationale d'Investissement,
1100 millions pour des prêts à des Etats étrangers ainsi
que diverses interventions de moindre importance;

- enfin, un montant de 10 millions à la Santé publique
pour le Domaine d'Hofstade;
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bedrag bereikt 36236,2 miljoen en wordr, hoofdznkelijk,
russcn de rceds voornoemde vijf dcpartemcntcn, ;115 volgr
verdecld :

Opcubare \Verken: 13 714,2 miljoen;
Landsverdediging: 9173 miljoen;
Verkeerswezen: 6425,5 miljoen;
Volksgezondheid: 3716 miljoen;
Landbouw : 1 226,3 miljoen.

2. De andere drie caregorieën die achrereenvolgcns zulten
hesproken worden, bedragen uitsluirend ordonnanceringskre-
dieten, Zij betreffen:

a) de financiële verrichringen voor een bedrag van
22991,3 miljoen die worden verdeeld tussen:
- de Diensten van de Eerste Minister ten belope van 240

miljoen voor de sectoriële technische programma's;
166,5 miljoen voor de programma's van opzoekingen in
basiswetenschappen en 59,5 miljoen voor de deelnerning
aan nieuwe of herziene Europese ruimteprogramma's:
ELDO (50 miljoen), Post Apollo (9,5 miljoen);

- de Ontwikkelingssamenwerking ten belope van 1 474,6
rniljoen als rransferten en deelnemingen in het buitenland;

- Landsverdediging : «het Militair Tehuis » voor 185 mil-
joen en « Familvac » voor 15 miljoen;

- Landbouw: 27 miljoen als terugvorderbaar voorschot
aan het Nationaal Instituut VOOI Landbouwkrediet met
het oog op het delgen van zijn verlies voor 1972 en
50 miljoen voorschot aan de Nationale Landmaatschappij
om de kesten van aankoop en afstand van landeigen-
dommen te dekken;

- Economische Zaken: 430 miljoen voor de vervaardiging
van prototypen en voor de navorsingen inzake gevor-
derd technologisch onderzoek; 190,3 miljoen voor de
bouw van een kerncentrale uitgerust met een prototype
met de snelle reactor S.N.R. 300 KALKAR, 112 miljoen
voor buitengewone investeringen te verrichten door het
Studiecentrum voor kernenergie en 27,7 miljoen voor het
ten laste nemen van de delging der leningen, aangegaan
door hetzelfde Centrum onder Staatswaarborg;

- Verkeerswezen ten belope van 5 miljard in het raam van
de normalisatie van de rekeningen van de N.M.B.S.,
365 miljoen voor het Ontwikkelingsfonds van de handels-
vloot en van de zeevisserij, 900 miljoen voor de delgings-
lasren van het vliegend materieel van de SABENA en
130 miljoen voor de bouw van een centrale werkplaats
te Hoboken;

- Openbare Werken: 138 rniljoen aan de Dienst van de
Scheepvaart en 1 993 miljoen voor het Huisvestingsfonds,
d.i, 893 miljoen voor de terugbetaling van de leningen,
650 miljoen voor het verschil van delgingen en 450 mil-
joen voor de aankoop of voor de onteigening van onbe-
woonbaar verklaarde gebouwen;

- de Cemeenschappelijke Culturele Zaken: 466 miljoen
dotatie aan de B.R.T.-R.T.B. (10· schijf) voor de bouw
van het nieuwe cornplex en 3 miljoen voor de Konink-
lijke Muntschouwburg;

- Financiën: 9 rniljard voor de B.T.W.-aftrek, 200 miljoen
voor de aankoop van obligaties van het Belgisch-Kongo-
lees Fonds, 480 miljoen voor de deelneming in het rnaat-
schappelijk fonds van de Nationale Investeringsmaat-
schappij, 1 100 miljoen voor leningen aan vreemde Sta-
ten alsook verschillende tussenkornsten van minder
belang;

- tenslotte, een bedrag van 10 miljoen bij Volksgezondheid
voor het Domein Hofstade-Strand;



h) les transferts soit à lm fonds inscrit à la section parti-
culière du budget soit J un organisme d'intérêt public.

Ces crédits totalisent 13 800,1 millions ct se répartissent
de la manière suivante: 145 millions au Fonds d'acquisition
pour compte des communes de matériel d'incendie ct 100
millions d'alimentation supplémentaire du Fonds de finance-
ment des dépenses de fonctionnement des recettes cornmuna-
les régionales, 500 millions pour le Fonds de solidarité
nationale aux Affaires économiques, 1 980 millions pour les
Fonds spéciaux des installations immobilières de l'enseigne-
ment universitaire, 1 020 millions pour la Régie des Voies
aériennes, 30 millions au Fonds pour la lutte contre la
tuberculose, les transferts au Fonds d'expansion économi-
que: 563 millions à la Santé publlique et 2011 millions aux
Travaux publics; enfin, toujours aux Travaux publics:
2994,1 millions pour le Fonds des constructions scolaires
de l'Etat, 1 057 millions pour le Fonds des constructions
scolaires provinciales et communales et 3 400 millions à la
Régie des Bâtiments;

c) le crédit de 361,1 millions inscrit au budget de la Dette
publique en vue de couvrir le service de la Dette congolaise.
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h) de transferten ofwel naar een fonds ingeschreven in de
afzonderlijkc scctie van de begroting ofwel naar eeu instel-
ling van openbaar nut.

Deze kredictcn bclopcn 13 800,1 miljoen en worden ver-
deeld als volgt: 145 rniljoen voor her Fonds voor aankoop
voor rekening van de gemeenten van materieel en uitrusting
voor de brandweerdiensten en 100 miljoen bijkomende stij-
ving van het Financieringsfonds voor de werkingsuitgaven
van cie gewestelijke gerneenreontvangerijen, soa miljoen voor
het Nationaal Solidariteitsfonds bij Economische Zaken,
1980 miljoen voor de Bijzondere Fondsen voor immobiliaire
inrichtingen van het uuiversitair onderwijs, 1 020 miljoen
voor de Regie der Luchtwcgen, 30 miljoen voor het Fonds
voor de strijd tegen de tuberculose, de transferren naar het
Fonds voor de economische expansie : 563 miljoen bij Volks-
gezondheid en 2 011 miljoen bij Openbare Werken; tenslotte,
altijd bij Openbare Werken: 2994,1 miljoen voor het Fonds
voor Schoolgebouwen van de Staat, 1 OS7 miljoen voor het
Fonds voor provinciale en gerneentelijke scboolgebouwën
en 3400 miljoen aan de Regie der Gebouwen;

cl het krediet van 361,1 miljoen ingeschreven op de
begroting van de Staatsschuld tot dekking van de dienst
van de Kongolese Schuld.
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Répartition du budget extraordinai re par chapitre et par département.

(En millions de francs.)

LIBELLES

CHAPITRE T. - DEPENSES EXTRAORDINAIRES DE BIENS ET DE
SERVICES.

S 1. Achats de biens non durables et de services.

Défense nationale... ... ... . ..
Affaires économiques
Travaux publics ...

Totaux pour Je S 1 du chapitre I... .,. ...

S 2. Travaux militaires et achats de matériels durables. - Répartition
et entretien de routes, canaux, etc.

Défense nationale .,.
Travaux publics ...

Totaux pour le S 2 du chapitre I... .., .

Totaux pour le chapitre I... .., .

CHAPITRE II. - TRANSFERTS DE REVENUS EXTRAORDINAIRES.

Communications ... '"
Travaux publics:= ~r1cli~e~I~~e1s ::: ::: ::: ::: ::: ::: ::: ::: ::: ::: :::
Finances ... ... ... '" .. , ... ... ... ... ... ... ... ... ...

Totaux pour le chapitre II... ... ...

CHAPITRE III. - TRANSFERTS DE CAPITAUX.

Intérieur ... ... ... ... '" ... ... ... ... ... . ..
Affaires étrangères, Commerce extérieur et Coopération a~' Dé~'e1op:

eemenr ... ... ..• ... ... ..• .., . ..
Défense nationale... ... ..• •.. .., . ..
Agriculture ..•........•...•.. ..• •.. •.. ..• . ..
Affaires économiques ... ... ." ... ... ... .., ... . ..
Communications:

- département ... '"
- crédits culturels , '" .

Travaux publics:
- département ... ... ... ... .., '" ... ... . ..
- crédits culturels v.. ..• .., •.. ... •.. •.• . ..

Education nationale - régime français... .., .
Education nationale - régime néerlandais ... .
Education nationale - secteur commun... .., .
Affaires culturelles Communes ... ... ... ." . ..
Santé publique et Famille:

- département ... .., .. , .., . ..
- crédits culturels v.. ..• .,. .., ...

Finances ... ... .., ... ... ... .'. .., •.. . ..

Totaux pour le chapitre III... ... . ..

CHAPITRE IV. - INVESTISSEMENTS DIRECTS (CIVILS),

Justice ..••.. .,. ... .., ... ..• ...
Intérieur .. , ..• ... •.. ... '" . ..
Défense nationale... •.. ..• .., ... ,.. '"

ENGAGEMENTS -' VASTLEGGINGEN

Engagements
1971

Va.<tle£gÎnRen
1971

2403,2
13,7
85,4

2502.3

8693.7
1358.9

10052.6

12 554,9

'lU

44,1

i.c
726.8

0.3
95,0

1522,9
281,7

1328,5

3956,2

Q,4
11.3
19.1

Autorisations 1972

M.1chtil{in!<en 1972

Crédits
reportés

de l'année
budzétaire
précédente

Ol,p.rgedral{elt
kretlietelt

van het vorige
begrottngs-

iaar

215
2.1

14,2

37.8

231.1
720.6

951.7

989,5

1.0
13.4

14.4

1,7

57.3

23,6

1592,3
66,6

513.5

2255,0

33,8
23~i
27,6

Crédits
adaptés

1972

Aangetraste
kredieten

1972

2559.8
21.0
46.9

2627,7

8576,7
1635,3

10212,0

12839.7

4,051.0

55.0

3,7

1,0

730,7

0,1
206.0

3139.0
240,0

1562,5

5883,0

Autorisations
nouvelles

1973

Nieutoe
macbtigingen

1973

2984,4
20.0
99.0

3103.4

9798.6
494,6

10293.2

13 396,6

4,0
70,0

74,0

6,2

653,3

9.1
230,0

2707.0
220.0

3242,0

7067.6

15,0
17,8

107,0
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Indcling van de bnitcngewonc begroting per hoofdstuk en per departement.

(ln miliocncn frank.)

ORDONNANCEMENTS - ORDONNANCFRINGEN

Autorisations 1972

]..1achtiRinRen 1972

Ordonnan-
cements

1971
Crédits
reportés

de l'année
budgétaire
précédente

Crédits
adaptés

1972

Autorisations
nouvelles

1973 TEKSTEN

Ordonnance-
rinzen
1971 Ouereedragen

k redieten
uan bet vorig»

begrotlngs-
[aar

Aangepaste
hredieten

1972

Nieuure
machtigingen

1973

HOOFDSTUK I. - BUITENGEWONE UITGA VEN VOOR GOEDEREN
EN DIENSTEN.

S 1. Aankoop van niet-duurzame goederen en van diensten.

2336.8 146,2 2432,8 2590.0 Landsverdediging.
10,4 11.6 20,0 20,0 Economische Zaken.
35,8 7,2 57,0 81,2 Openbare Werken.

2383.0 165,0 2509.8 2691,2 Totalen voor S 1 van hoofdstuk I.

S 2. Militaire werken en aankoop van duurzame Roederrn. - Herstel-
linil, en onderboud van toegen, kanalen, enz.

5893,2 347.8 6690,3 6.496.0 Landsverdediging,
2387,3 250.1 2215,0 1238.0 Openbare Werken.

8280,5 597.9 8905,3 7734,0 Totalen voor S 2 van hoofdsruk 1.

10663,5 762,9 11415.1 10425.2 Totalen voor hoofdstuk J.

HOOFDSTUK Il, - BUITENGEWONE INKOMENSOVERDRACHTEN.

5358,6 - 6224,1 5900,0 Verkeerswezen.

94,5 37.5 112,0 142.0
Openbare Werken:

- departement.
30,5 5,3 36,0 50,0 - culturele kredieten.- - 9000,0 9000.0 Financiën.

5483,6 42,S 15372.1 15092.0 Totalen voor hoofdstuk Il.

HOOFDSTUK III. - VERMOGENSOVERDRACHTEN.

288.5 124,1 53.7 151.2 Binnenlandse Zaken.
Buitenlandse Zaken, Buitenlandse Handel en Onrwikkelingssemenwer-

1,0 1,7 196,0 696,8 king,
18.0 3.0 18,0 15.0 Landsverdediging.

687,3 29.2 866,6 838,5 Landbouw,
234,4 2000.0 734,3 830.0 Economische Zaken.

Verkeerswezen:
602.2 40,0 786.1 1524.1 - departement.
124.0 22,0 195,0 185,0 - culturele kredieten,

Openbare Werken:
6431.1 1336,6 12 649,9 13455,1 - departement.

126.6 109,8 143,0 190.0 - culrurele kredieten.
- - 990,0 990.0 Nationale Opvoeding - Fransralig regime.

1300,0 - 990.0 990,0 Nationale Opvoeding - Nederlandstalig regime.
1985,0 - - - Nationale Opvoeding - Gemeenschappeliike sector,
- - 2.0 3,0 Gerneenschappeliike culturele zaken,

Volksgezondheid en Gezin:
1727,5 473,0 2159,3 3969,0 - deaartemene,

15.0 - 10,0 10.0 - culrurele kredleten,
174,6 600.5 600,0 200,0 Financiën.

13 715,2 4739;; :/0393.9 24047.7 Toralen voor hoofdstuk III.

HOOFDSTUK IV. - DIRECTE INVESTERINGEN (CIVIELE).

2,2 35,7 - - Justitie.
11•• 33,7 6,8 17.4 Binnenlandse Zaken.
26,0 29,7 62,9 87.0 Landsverdediging.



4 (1972-1973). [ 12 ]

LIBELLES

Gendarmerie ..• ... ... . ..
Agriculture '" '"
Communications,

- département ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... . ..
- crédits culturels •................................

Travaux publics ." .
Education nationale - régime français c.. •.. . ..
Education nationale - regime neerlandais .". . ..
Education nationale secteur wmmun ... .. . . .. . ..
Culture néerlandaise - crédits culturels... ... . ..
Culture française - crédits culturels v.. .•. .•. •.• . ..
Santé publique et famille .., ." ...
Finances ... ... ... ... ... ... . ..

Totaux pour le chapitre IV.... ... . ..

CHAPITRE V. - OCTROIS DE CREDITS ET DE PARTICIPATIONS.

Justice ... ... ... ... ... . ..
Intérieur '" '"
Affaires étrangères, Commerce extérieur et Coopération au Dévelop-

pement ." '" .
Défense nationale... . ..
Ajl;riculture '" . ..
Affaires économiques ........•........................
Communications .............................•......
P.T.T '" , .
Travaux publics . ..
Prévoyance sociale... ...
Education nationale - secteur commun... . ..
Affaires culturelles communes .. .
Santé publique et famille " .
Finances .................•.......... " .

Totaux pour le chapitre V.... ... ...

CHAPITRE VI. - DIVERS.

Dette publique. ... ... ... ... '" ... ... ... ... ... ... ...
Seryices du Premier Ministre ...........•...............
Intérieur .....•.... , ....•.....•.............. '" ...
Affaires étrangères, Commerce extérieur er Coopération au Dévelop-

pement " .
Agriculture ..............•......•......•.•..•.....
Travaux publics .........•....................... '"
Santé publique et famille... ... ... ... ... ... ... ... .

Totaux POUt le chapitre VI... .

Totaux généraux pour le budget exeraordinaire v.. ..• . .•

ENGAGEMENTS VASTU ..:CGINC:EN

Engagements
1971

Vastlell.l!.inil.en
1971

199.9
145.1

16,7

11 074.0
67.0
70.6

203.7
144,5
144.5
795.5
26.7

12919.0

144,4

4769,0
174.1
192,7

69.5

5349,7

45,0
2.7

47.7

34871.6

Autorisations 1972

Mac1Jtif{itJW'1I 1972

Crédits
reportés

d~ l'année
budgétaire
précédente

Overll.edY<l}{eIl
lcredieten

uan het uorige
begrotings-

iaar

38.9
67,3

14,0

4391,4
22.03.1
22,0

13,7
18,0

4675,3

7,8

512,5

8,0

528,3

222.02.5
224.5

8687.0

Crédits
adaptés

1972

Aangctmste
kredieten

1972

230,0
476.3

137.0
30.0

14 106,8
112,3
111.5
220.1
160.5
160.5
951.0

31,0

16810,3

93.0

5822.9

80.4

5996.3

50.0
1,5

51,5

41635,8

Autorlsations
nouvelles

1973

Nietuo»
machtigingen

1973

206.0
396,7

117.6
20.0

Il 832.4
530.9
184.2
220.1
141,1
14[,0
518.0

33,0

14480,8

83,4

5969.3

85.2

6137,9

50,0

50.0

41206,9
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ORDONNANCEMENTS - ORDONNANCERINGEN

At\torisa~~:m3 1972 I
Machtil<i/lf!.en 1972

Ordonnan- Crédits Autorisations
cements reportes nouvelles

1971 de j'année Credits 1973- budgétaire adaptés -Ordonnance- précédente 1972 Nieuwe
ri~9}en - - macbtigingen
1 1 Duergedra gen Aangepaste 1973

kredieten kredieten
van het /Jorif!.e 1972

begrotings-
iaar

TEKSTEN

252.5 47.1 222.0 287.0 Riikswacht,
94,8 42.2 271,0 387,8 Landbouw,

Verkeerswezen :
48,8 31.5 137.0 115,4 - deI:artement.- - 25,0 20,0 - cu rurele kredieten.

8908,3 1598,9 10031,0 la 105,0 Openbare Werken.
47,7 25,5 115,1 408,5 Nationale Opvoeding - Franstalig regime,
h9.6 34.3 55.9 154.2 Nationale Opvoeding - Nedcrlandstalig regime.

172.6 128.0 184,0 147,5 Nationale Opvoeding - Gerneenschappeliike sectnr.
100,0 5,8 120.0 141,0 Nederlandse Cultuur - culrurele kredieten.
99,7 88,8 150,0 141,0 Franse Cultuur - culturele kredieten.

467,0 327.2 804.0 340.0 Volksgezondheid en Gezin.
22,8 34,9 31,0 33.0 Financiën,

10323,4 2463,3 12 215,7 12 384,8 Totalen voor hoofdstuk IV.

HOOFDSTUK V. - KREDIETVERLENINGEN EN DEELNEMINGEN.

25.0 - - - Iustitie.
0,2 - - - Binnenlandse Zaken,

Buirenlandse Zaken, Buitenlandse Handel en Ontwikkelingssarnenwer-
110.8 744,4 920.0 861.1 king, .
100.0 196,7 70.0 185,0 Landsverdediging,
35.5 958.0 90,0 77.0 Landbouw.

881.8 67.3.1 500.0 430.0 Econornische Zaken.
3239.6 1043 5285,9 6096,0 Verkeerswezen.

131.9 78,1 - - P.T.T.
252.9 - - - Openbare Werken.

1000,0 - - - Sociale voorzorg.
60.0 79,7 35,4 92.0 Nationale Opvoeding - Gemeenschappeliike sector.

268,3 - .366.0 466,0 Cerneenschanpelijke culturele zaken.
- - 5,0 - Volksgezondheid en Gezin.

2148.4 928,4 1535,3 1800.8 Financiën,

8254.4 3762.7 8807,6 10007.9 Totalen voor hoofdstuk V.

HOOFDSTUK VI. - DIVERSEN.

364.0 - 367.0 361,1 Rijksschuld.
271,2 388,8 447,3 466.0 Diensten van de Eerste Minister,
50,0 - - 100,0 Binnenlandse Zaken,

Buitenlandse Zaken, Buitenlandse Handel en Onrwikkelingssarnenwer-
7,0 - 10.0 8,0 king.- - 0.8 - Landbouw,

26,3 92.0 165.0 46.0 Openbare Werken.
2,7 2.6 1.5 - Volksgezondheid en Gezin,

721.2 483,4 991,6 981,1 Totalen voor hoofdstuk VI,

49161.3 12255.0 69196.0 72938,7 Algemene totalen voor de buitengewone begroting.
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T AßLEAU RECAPITULATIF,

(En millions de francs.)

---------_ ...---~_.--- --- - -,',
~c·_· _._._ •. "_ _._--- .----,. ~- . ._-. ------ --~.._-----~---.~-_._._----------_._------_.-_.._----

ENGAGEMENTS - VASTLEGGINGEN

Crédits ajustés 1972 Crédits
BUDGETS Réalisations + reports sollicités

1971 de 1971 à 1972 pour 1973
- - -

Realisaties Amw.e/Jaste kredieten Kredieten
1971 1972 +ouerdrachten aangeuraagd

rHUJ 1971 ua{lr 1972 uoor 1973

Dette publique ... ... '" ... ... ... ... .., ,.. ... ... - - -
Services du Premier Ministre ... ." ,.. ... . .. ... ... - - -
Justice ... ... ... ... ... ... .... .. , ... .., ... .., 0,4 33,8 15,0
Intérieur ... ,.. ... ... ... ... ... ... ... ... ... ." 11,3 34,0 24,0
Affaires étrangères, Commerce extérieur et Coopération au

Développement ... ... ... ... ... ... ... ... ... 145,4 103,5 83,4
Défense nationale ... ... ... ... ... ... ... ... .., ... 11116,0 11493,2 12890,0
Gendarmerie ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... 199,9 268,9 206,0
Agriculture ... ... ... ... ... • oo ... ... ... ... ." 871,9 1331,6 1 050,0
Affaires économiques ... ... ... ... ... ... ... ... .. , 13,7 23,1 20,0
Communications:

- département ... ... ... oo • ... ... ... ... .., 4786,0 6486,5 6096,0
- crédits culturels '" ... ... '" ... ... ... ... ... 95,0 259,6 250,0

P,T.T. oo. 'oo ... ... ... ... ... ... '" '" ... .., 174,1 - -
Travaux publics:

- département ... ... ... ... ... ... ... ... .., 14 278,9 25923,5 15187,0
- crédits culturels ... ... ... ... oo. ... '" ... ... 325,8 371,0 290,0

Prévoyance sociale '" ... ... '" ... ... '" '" ... ... - - -
Education nationale - régime français ... '" ... ... ... 67,0 134,3 530,9
Education nationale - régime néerlandais ... ... ... ... 70,6 114,6 184,2
Education nationale - secteur commun ... ... • oo ... .., 273,2 330,5 305,3
Affaires culturelles communes . ... ... ... ... ... ... .., - .- -
Culture néerlandaise - crédits culturels ... ... ... ... ... 144,5 160,5 141,1
Culture française - crédits culturels ... ... ... ... ... ... 144,5 160,5 141,0
Santé publique et Famille:

- département ... ... ... ... ... ... ... ... ." 2126,7 3 044,7 3 760,0
- crédits culturels ... .,. ... ... ... '" ... ... ." - - -

Finances ... ... ... ... ... ... ... ... '" ... ... ... 26,7 49,0 33,0

Totaux ... ... ... 34871,6 50322,8 41206,9
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SAMENVATTENDE TABEL.

(In milioenen frank.)

- .._-_ ..~~-"._-~~------_.-... ,-.- - - . .-, ----- - - ~--------"----------_._------
I ORDONNANCEMENTS - ORDONNANCERINGEN

Crédits ajustés 1972 Crédits
Réalisations -l-reports sollicités BEGROTINGEN1971 de 1971 à 1972 pour 1973

- - -
Realisatles Aangepasze kredieten Kredieten

197/ 1972+ouerdracbten aangeuraagd
van 1971 naar 1972 voor 1973

364,0 367,0 361,1 I Rijksschuld.
271,2 836,1 466,0 Diensten van de Eerste Minister.
27,2 35,7 - jusritie,

350,1 218,3 268,6 Binnenlandse Zaken.
118,8 1872,1 1565,9 Buitenlandse Zaken, Buitenlandse Handel en Ontwikkelings-

samenwerking,
8374,0 9997,4 9373,0 Landsverdediging,

252,5 269,1 287,0 Rijkswacht,
817,6 2257,8 1303,3 Landbouw.

1126,6 3959,0 1280,0 Econornische Zaken.
Verkeerswezen:

9249,2 12608,9 13 635,5 - departement.
124,0 242,0 205,0 - culturele kredieren.
131,9 78,1 - P.T.T.

Openbare Werken:
18136,2 28552,2 25 067,3 - departement.

157,1 294,1 240,0 - culturele kredieten,
1000,0 - - Sociale Voorzorg,

47,7 1130,6 1398,5 Nationale Opvoeding - Franstalig regime.
1369,6 1080,2 1144,2 Nationale Opvoeding - Nederlandstalig regime.
2217,6 427,1 239,5 Nationale Opvoeding - Gerneenschappelijke sector,

268,3 368,0 469,0 Gemeenschappelijke culrurele zaken.
100,0 125,8 141,0 Nederlandse Cultuur - culturele kredieten,
99,7 238,8 141,0 Franse culeuur - culturele kredieren,

Volksgezondheid en Oezin :
2197,2 3772,6 4309,0 - departement.

15,0 10,0 10,0 - culrurele kredieten.
2345,8 12730,1 11 033,8 Financiën.

49161,3 81 471,0 72938,7 Totalen.





l. - Les regroupements économique ct fonctionnel
des opérations du Pouvoir central

1971-1973.

Dans l'exposé général pour 1973 a été fourni un commen-
taire circonstancié concernant la politique économique,
financière ct budgétaire du Gouvernement. Dans les première
et deuxième annexes ont été étudiés de manière analytique
les budgets des dépenses ordinaires et extraordinaires. Enfin,
celle-ci sera consacrée à la présentation ct au commentaire
de données statistiques relatives à l'ensemble des opérations
budgétaires du Pouvoir central regroupées sur base de la
classification économique et fonctionnelle établie confor-
mément à des normes internationales.

L'importance du regroupement économique et fonctionnel
des opérations budgétaires a déjà été soulignée à maintes
reprises. Le regroupement fonctionnel des dépenses fournit
une meilleure approche des coûts résultant des grands objec-
tifs du secteur public; la classification économique des recet-
tes et des dépenses de l'Etat qui préfigure ce que pourrait
être à l'avenir le budget unique constitue, à l'heure actuelle,
un des axes de la politique budgétaire tant SLU le plan natio-
nal que sur le plan international.

L'accord conclu le 29 mai 1972 par le Comité des Minis-
tres de l'Union économique Benelux relatif à la préparation
de la coordination des politiques budgétaires des trois pays
du Benelux dans le secteur public illustre l'importance de ce
regroupement imposé comme matériel de base à chaque
consultation, échange de vues ou concertation sur la coor-
dination de la préparation budgétaire et de la politique
budgétaire.

D'autre part, il y a lieu de rappeler que les données
statistiques ci-annexées relatives aux opérations du Pouvoir
central représentent une part importante dans la comptabi-
lité nationale et le budget national; enfin, les prévisions du
Bureau du Plan en matière de finances publiques sont basées
sur les mêmes données.

Les chiffres repris dans les tableaux sont :

a) en ce qui concerne les dépenses:
pour 1971 : les engagements enregistrés par les contrôleurs

des engagements, y inclus ceux se rapportant aux années
antérieures, et, pour les dépenses extraordinaires, les ordon-
nancements enregistrés par la Trésorerie;

pour 1972: les crédits initiaux votés pour cette année
(crédits d'ordonnancement en ce qui concerne le budget
extraordinaire) augmentés des crédits supplémentaires solli-
cités, en ce compris ceux se rapportant aux années budgé-
taires antérieures, et d"un amendement au feuilleton de
4,3 milliards de francs concernant les dépenses de program-
mation sociale;

pour 1973 : les crédits initiaux postulés pour cette année,
majorés d'un montant de 3,5 milliards de francs destiné à
couvrir la subvention en faveur des charbonnages. Les
implications budgétaires de l'accord de Gouvernement n'ont
pas encore été prises en considération dans les données;

17 4 0972-1973).

I. -- De economische en functionele hergroeping
van de verrichtingen van de Centrale Overheid

1971-1973.

In de algernene roelichting 1973 werd omstandig corn-
rnentaar verstrekt orntrent het econornisch, financieel en
budgettair beleid van de Regering, In een eerste en tweede
bijlage werden onderschcidenlijk de bcgrotingen van de
gewone en deze van de buitengewone uitgaven analytisch
onderzocht. Tenslotte worden in onderhavige bijlage statis-
tische gegevcns verstrekt en toegelicht betreffende alle begro-
tingsverrichtingen van de Centrale Overheid gegroepeerd
op basis van een volgens internationale aanvaarde normen
vastgestelde economische en functionele classificarie.

Op het belang van de economische en funcrionele her-
groepering van de begrotingsverrichtingen werd reeds her-
haaldelijk gewezen. De functionele hergroepering van de
uitgaven geeft een beter inzicht in de kosren verbonden aan
elk van de grote objecrieven van overheidszorg. De econo-
rnische classificarie van de onrvangsten en de uitgaven van
de Staat, die als het ware de prefiguratie ZOll kunnen zijn
van wat in de toekomst de enige begroting kan worden,
kan op het huidig ogenblik niet meer weggedacht worden
als instrument bij het bepalen van het begrotingsbeleid op
nationaal en internationaal vlak.

Het op 29 mei 1972 door het Comité van Ministers vande
Benelux Economische Unie afgesloten akkoord inzake de
voorbereiding van de coördinatie van het begrotingsbeleid
van de drie Beneluxlanden in de overheidssector, illustreert
te meer het belang van deze hergroeperingen waar het deze
als basismaterieel oplegt bi] elke consultatie, gedachtenwisse-
ling of overleg inzake de coördinarie van de begrotings-
voorbereiding en van het begrotingsbeleid. .

Er moge bovendien aan herinnerd worden dat de in deze
bijlage opgenomen sratistische gegevens betreffende de ver-
richtingen van de Centrale Overheid een belangrijk onder-
deel vormen van de nationale comptabiliteit en van het
nationaal budget; tenslotte hebben de prognoses van het
Planbureau inzake openbare financiën eveneens dezelfde
gegevens als vertrekbasis.

De in de tabellen opgenomen cijfers zijn:

a) wat de uitgaven betreft r
voor 1971: de door de controleurs der vastleggingen

ingeschreven vasrleggingen, met inbegrip van deze met
betrekking tot de vorige jaren, en Je op de Thesaurie inge-
schreven ordonnanceringen voor de buitengewone uitgaven;

voor 1972:. de oorspronkelijke voor dit jaar gestemde
begroringskredieten (ordonnanceringskredieten wat de bui-
tengewone uitgaven betreft) vermeerderd met de aange-
vraagde bijkredieten met inbegrip van die voor vorige jaren
en met een amendement op deze bijkredieten t.b.v. 4,3 mil-
jard frank met betrekking tot de sociale prograrnrnatie;

voor 1973 : de oorspronkelijke voor dit jaar aangevraagde
kredieten, verrneerderd nochtans met een bedrag van 3,5 mil-
jard frank besternd voor de betoelaging van de steenkool-
mijnen, De budgettaire implicaties voortvloeiend uit het
regeerakkoord werden vooralsnog nier in de cijfergegevens
verwerkt;
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b) en cc qui concerne les recettes:
pour 1971: les opérations de caisse enregistrées par

Trésorerie pour cette année;
pour 1972: les recettes probables;
POUl' 1973: les evaluations initiales du budget des Voies

et Moyens.

Afin d'assurer la comparabilité des données relatives à Cf'S

trois années :

1° les importants crédits provisionnels prévus en 1972
(22 milliards) destinés à couvrir les dépenses résultant de la
hausse des prix, de la programmation sociale et de l'accord
de Gouvernement ont été répartis entre les diverses rubriques
économiques et entre les diverses fonctions. Cette ventilation
a également été effectuée pour le crédit provisionnel 1973
(2 milliards) destiné iL la couverture des charges à résulter
de la hausse éventuelle de l'indice des prix à la consomma-
tion;

2° le crédit d'un montant de 9 milliards de francs prévu
en 1972 et 1973 dans le but de couvrir le montant des
déductions opérées en vertu de l'article 99 du Code de la
T. V.A. n'a pas été pris en considération;

3° suite à l'introduction du « svstèrne de la normalisation
des comptes des Chemins de fer ;), les charges afferentes au
Fonds de Renouvellement de la S.N.C.B., figurant précédem-
ment au compte capital, ont été classées, à partir de 1971,
dans le compte courant, sous la rubrique «Transferts aux
entreprises». les crédits y relatifs atteignent respectivement
3,8 milliards (1971),5,2: milliards (1972) et 5 milliards (1973).

1. - LE REGROUPEMENT ECONOMIQUE.

A. - Le compte des opérations courantes.

Le regroupement économique conduit à une présentation
de deux comptes: le compte des opérations courantes et le
compte des opérations de capital. Le solde du premier donne
l'épargne ou la désépargne. Il permet donc de déterminer si
le Pouvoir central a utilisé ou utilisera des recettes courantes
pour financer investissements et autres opérations de capital
ou si, au contraire, il doit ou devra contracter des emprunts
pour couvrir une partie de ses dépenses courantes.

En principe, il y a lieu de prendre en considération les
amortissements sur bâtiments et matériel que l'on peut éva-
luer pour 1973 à ± 2,9 milliards de francs. Dans le regrou-
pement, cette imputation n'est reprise que pour mémoire.
Compte tenu de cette réserve, l'évolution, au cours des
dernières années, du solde des opérations courantes ou solde
d'épargne se présente comme suit:
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I b) wat de ontvaugsten betreft:
la uoor 1971 : de op de thesaurie ingcschrcvcn kasvcrrichtin-

gen voor dit [aar,
uoor 1972: de vcrrnoedelijke onrvangsrcu;

voor 1973: de oorspronkellj kc ramingen van de Rijks-
middelenhcgruting.

Om de vergelijking der gegevens over de drie behandelde
jaren in de hand te werken dient met volgende factoren
rekening gehouden te worden :

1° de belangrijke provisionele kredieten 1972 (22 mil-
jard) besternd om het hoofd te bieden aan de uitgaven
voortvloeiend uit de prijsstijging, de sociale programmatie
en het regeerakkoord werden omgedeeld over de diverse
kostencategorieën en functies, Evenzo en orn dezelfde reden
werd het provisioneel krediet 1973 t.b.v, 2 miljard tot dek-
king van de lasten voortvloeiend uit een evcntuele stijging
van het indexcijfer der consumptieprijzen omgedeeld;

2U eveneens werd buiten beschouwing gelaten voor 1972
en 1973 het krediet t.b.v, 9 rniljard frank bestemd tot dek-
king van het bedrag der aftrekken verricht krachtens arti-
kel 99 van het Wetboek van de B.T.W.;

3U ingevolge de invoering van het « stelsel van de norrna-
lisatie van de spoorwegrekeningen » werden vanaf 1971 de
lasten betreffende het Hernieuwingsfonds van de N.M.B.s.,
voorheen voorkomend op de kapitaalrekening, gerangschikt
in de lopende rekening onder de rubriek « Transferten aan
bedrijven ». De ermede verband houdende kredieten bedroe-
gen onderscheidenlijk 3,8 miljard (1971), 5,2 miljard (1972)
en 5 miljard (1973).

1. - DE ECONOMISCHE HERGROEPERING.

A. - De rekening van de lopende verrichtingen,

De economische hergroepering leidt tot het opstellen van
twee rekeningen: de rekening der lopende verrichtingen en
de rekening der kapitaalverrichtingen. Het saldo van de
ecrstgenoernde geeft de besparing of de ontsparing aan, Het
Iaat dus roe te bepalen of de Centrale Overheid lopende
middelen heeft aangewend of zal aanwenden met het oog op
de investeringen en andere kapitaalverrichtingen, dan wel
of zij heeft moeten lenen of zal moeten lenen om een deel
harer courante uitgaven te dekken.

Normaal dient hierbij rekening te worden gehouden met
de afschrijvingen op gebouwen en materieel die mogen
geraamd worden voor 1973 op ± 2,9 miljard frank. Deze
toerekening werd in deze hergroepering slechts pro memorie
vermeld. Mits rekening te houden met dit laatste voorbehoud
doet de evolutie van het saldo der lopende verrichtingen of
spaarsaldo zich tijdens de laatste jaren als volgt voor :

(En milliards de francs.) (In rniljard frank.)

I r -l
r

Total Total Solde Totaal Totaal Saldo
dépenses recettes du lonende lopende van de
courantes courantes regroupement uirgaven on rvangsten hergroepering

1967 210.5 216,8 + 6,3 1967 210,5 216,8 + 6,3
1968 234,6 234,7 + 0,1 1968 234,6 234,7 + 0,1
1969 258,5 262,1 -+ 3,6 1969 258,5 262,1 + 3,6
1970 289,5 300,8 +11,4 1970 289,5 300,8 +11,4
1971 322,7 325,5 + 2,8 1971 322,7 325.5 + 2,8
1~172 383,7 369,0 -14,7 1972 383,7 369,0 -14,7
1973 419,9 418,0 - 1,9 1973 419,9 418,0 - 1,9



Les soldes restent positifs durant la période 1967-1971.
A partir de 1972, des resultats négatifs apparaissent. Pour
l'appréciation du solde de 1972 (14,7 milliards), on ne peut
perdre de vue que celui-ci comporte l'incidence:

10 de la décision prise dès le départ de mener une politique
de {(deficit spending )}dans le but de promouvoir l'équilibre
économique général,

2° de la charge particulièrement lourde de la programma-
tion sadaie dont le crédit initial Je 14,5 milliards a encore
été compléré par un amendement de 4,3 milliards.

D'autre part, on peut s'attendre à ce qu'en réalité, ce solde
s'amenuise étant donné que les crédits 1972 ne seront pas
utilisés pour un montant qui atteindra certainement plus
de 2 milliards.

Le solde de 1973 est légèrement negatif. Rappelons qu'il
constitue la différence entre, d'une part, les crédits initiaux
postulés pour 1973, majorés d'un montant de 3,5 milliards
destinés à couvrir la subvention en faveur des charbonnages,
et, d'autre part, les évaluations initiales du budget des Voies
et Moyens.

Il convient toutefois de remarquer que si le regroupement
était limité aux seuls budgets de l'Etat, celui-ci serait positif.
Une des caractéristiques de ce regroupement réside, en effet,
essentiellement dans le fait que le montant des dépenses
ordinaires, soit 30,1 milliards (principalement amortissement
de la dette publique), transférées au compte capital dépasse
à concurrence de 8 milliards le montant des dépenses et
recettes (22,1 milliards) (principalement, dépenses militaires
et droits de succession) transférées respectivement des dépen-
ses extraordinaires au compte courant et des recettes ordi-
naires au compte capital. Dans cette hypothèse, le solde
négatif actuel (1,9 milliard) se transformerait en un solde
positif: +6 milliards de francs.

Sans nul doute, l'inclusion dans le regroupement écono-
mique, des opérations de toute une série de fonds et institu-
tions autonomes a une influence négative sur ce solde:
pour bon nombre d'entre eux, en effet, les transferts cou-
rants du budget et les recettes courantes propres ne suffisent
pas à couvrir les dépenses courantes.

Dans le tableau ci-après, ont été résumées les diverses
adaptations nécessaires au passage du solde budgétaire
(-3,3 milliards) à celui du compte « opérations courantes»
du regroupement économique (-1,9 milliard).

1973. Rapprochement entre le solde du budget ordinaire
ct le solde du regroupement économique.

(En milliards de Irancs.)

1. Solde du budget ordi-
naire ..- ... ... ... - 3,3
auquel il faut ajouter: duquel il faut sous-

2. Depenses du budget ex- traire:
traordinaire reprises 1. Dépenses du budget or-
dans le compte des dinaire figurant au
operations coman tes ... -16,9 compte capital ... ... +30,1

3. Recettes courantes figu-
raut au compte de ca-
pital ... ... ... - 5,2

4. Différence entre les ver- 2. Recettes extra-budgétai-
sements aux fonds ct les res ... ... +20,.9
depenses reelles ... ... -25,5

5. Autres dépenses extra-
budgétaires ... ... 1,9

6. Recettes non reprises - 0,3 3. Dépenses non reprises + 0,2

53,1 51,2
4. Solde du regroupement

économique . ... ... - 1,9
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De saldi vertonen een positief beeld tijdens de periode
1.967-1971. Vanaf 1972 komen ncgatieve resultaten tot uiting,
Bij de beoordeling van het saldo 1972 (14,7 miljard) mag
cchter nict uit hct oog vcrloren worden dat dit laatste de
weerslag ondcrgaat :

l" van hcr initiale opzer van het voeren van een «deficit
spending » bcleid ter bevordering van hct algcmcen econo-
misch evenwicht;

20 van de bijzonder zwarc last van de sociale programma-
tic waarvan het oorspronkelijk krcdicc 14,5 miljard nog
diende aangevuld te worden met ecu amendement, t.t.z.
4,3 miljard.

Anderdeels mag verwacht worden dar dit saldo in werke-
lijkheid zal atgezwakt worden, aangezien de kredieten
1972 voor een bedrag dat bcslist hoger zal liggen dan 2 mil-
jard niet zullen aangewend worden.

Het saldo yan 1973 is Iicht negatief. Men mag nochtans
niet uit het oog verliezen dat dit saldo het verschil uitrnaakt
tussen eensdeels de oorspronkelijk gevraagde kredieten voor
1973, verhoogd met een bedrag van 3,5 miljard om de sub-
sidies aan de steenkolennijverheid te dekken en anderdeels
de oorspronkelijke rarningen van de Rijksmiddelcnbegroting.

Verder dient opgemerkt dat indien de hergroepering zich
uitsluitend zoù beperken tot de Rijksbegrotingen, dit saldo
positief zou worden. De hergroepering brengt immers met
zich dat de gewone uitgavcn r.b,v, 30,1 miljard (voorname-
lijk aflossing van de schuld), die naar de kapitaalrekening
worden overgeheveld, dit der kapitaaluitgaven en ontvang-
sten (22,1 miljard) (bijzonder militaire uitgaven en sucees-
sierechten) die onderscheidenlijk van de buitengewone uitga-
ven naar de lopende rekening en van de gewone ontvangsten
naar de kapitaalrekening worden overgebrachr, met 8 miljard
overtreft. Het huidige negatieve saldo (1,9 miljard), zou in
deze hypothese een positief beeld verkrijgen: +6 miljard
frank.

Ongetwijfeld heeft de inschakeling in de econornische her-
groepering van de verrichtingen van een ganse reeks fondsen
en autonome instellingen, waarvan de lopende uitgaven on-
voldoende gedekt zijn door lopende begrotingsoverdrachten
en eigen lopende onrvangsten, hier een negatieve invloed.

In de volgende tabel worden de diverse aanpassingen
sarnengevar die nodig zijn om van het budgettair saldo
(- 3,3 miljard) naar dit van de rekening" lopende verrich-
tingen » (-1,9 rniljard) van de economische hergroepering
over te stappen.

1973. Aansluiting tussen het saldo van de gewone begroting
en her saldo van de economische hergroepering.

(In miljard Irank.)

1. Saldo van de gewone
bcgroring
te verrneerderen met:

2. Uitgaven van de buiten-
gewonc begroting opge-
nornen in de lopende
rekening .

3. Cewone ontvangsren
opgenornen in de kapi-
taalrekening . ... . ..

4. Verschil tussen storrin-
gen aun fondsen en
werkelijke uitgaven ...

S. Extrabudgertaire uitga-
ven . ... ... ... . ..

6. Nier opgenomen ont-
vangsten. ... ...

--. 3,3
te verrninderen met:

1. Uirgaven van de gewo-
ne begroting opgeno-

-16,9 men in de kapiraalre-
kening . ... ... +30,1

2. Extrabudgetraire ont-
vangsten ... ... .. . +20,9

-25,5

1,9
3. Niet opgenomen uirga-

0,3 ven..... .. + 0,2

.53,1 51,2
4. Saldo econornische her-

groepering ... ..., 1,9



4 (1972-1973).

Les diverses composantes du compte des opérations cou-
rantes ont évolué comme suit:

.1. Les dépenses Je consommation.

1° Salaires, pensions et autres c!Xirf!,i'S de personnel du
secteur public.

Dans l'optique du Pouvoir central, lcnseruble des crédits
relatifs aux salaires cr aux charges sociales est évalué pour
1973 à 88,9 milliards, soit 7,7 milliards ou 8,2 % de plus
qu'en 1972 ct 19,7 milliards ou 28,4 % de plus qu'en 1971.
L'explication doit en être recherchee dans la programmation
sociale dont l'incidence se reflète dans le pourcentage d'ac-
croissement (18,6 % releve entre 1971 et 1972, pourcentage
comprenant néanmoins les variations de l'index en 1972 qui
ont fait passer le coefficient de liquidation de 104,04 % en
janvier à 108,24 % en août.

La hausse prévue de 1972 à 1973 (--I-"8,2 %) a un carac-
tère plus normal, Dès à présent, on peut prévoir qu'au
moins 3,5 % de cette croissance seront justifies par des
différences de niveaux dans les rémunérations, résultant des
fluctuations de l'index.

L'appréciation des chiffres et des taux de croissance de
cette importante rubrique ne peut se faire qu'en ayant présent
à l'esprit le fait qu'elle comporte également la répercussion
de nouveaux recrutements, de promotions, d'ajustements
barémiques résultant de l'ancienneté de service et des charges
sociales. Cette rubrique comprend par ailleurs les charges
de pensions; celles-ci évoluent de 8,3 milliards en 1971 à
10,5 milliards en 1973. Enfin, il faut remarquer que la masse
salariale des institutions autonomes évolue de manière parti-
culièrement sensible (+ 49 %) pendant les trois années
considérées. En chiffres concrets, cela représente 4,2 mil-
liards en 1973 contre 2,7 milliards en 1971, soit une augmen-
tation de plus de moitié.

2n Achats de biens llon durables et de services.
Le crédit prévu pour 1973 (30,9 milliards contre 24,8 mil-

liards en 1971) représente un accroissement de 27 % en trois
ans. A côté de l'influence normale de l'evolution des prix
et de l'incidence de l'index, on enregistre quelques augmen-
tations importantes, notamment au Département de la Jus-
tice où ces dépenses passent de 2,4 milliards en 1971 à
3,4 milliards en 1973, soit une croissance de 35 %. L'entre-
tien et la nourriture des enfants dits « de Justice» détermi-
nent pour une large part cette croissance.

Aux Finances, l'augmentation est, de 1971 à 1973, de
40 %. Les frais généraux de fonctionnement, la location de
bâtiments de ce Département qui occupe beaucoup de per-
sonnel, ainsi que les coûts relatifs aux Centres de traitement
de l'information exercent ici une influence déterminante.

A la Défense nationale, ces dépenses nécessitent des cré-
dits de 8,9 milliards en 1973 contre 8,1 milliards en 1971;
ce montant relativement élevé s'explique en ordre principal
par les frais de stationnement des forces belges en République
fédérale allemande et J'utilisation de moyens de transport
pour les trois forees.

3° Achats de biens militaires durables.
Les crédits relatifs à l'équipement militaire apparaissent

en majeure partie au budget des dépenses extraordinaires.
Cependant, conformément aux prescriptions de la comptabi-
lité nationale, on les range dans le compte des opérations
courantes. Compte tenu du fait que les chiffres de 1973 sont
en ordre principal des crédits d'ordonnancement, l'augmen-
tation par rapport à 1971 (6,6 milliards) est de 27,4 %. Cette
augmentation est principalement imputable à la continuation
des programmes d'acquisition de véhicules blindés légers de
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De diverse componcntcn van de rekening der lopcnde
vcrrichriugcn kcndcn volgcnd vcrloop :

1. De consurnpticve bcstcdingcn .

1° Lonen, pensioencn en andcre lasteu uan bet ouerbeid s-
personeel,

De totale kredieten voor lonen en sociale lasre n van het
overheidspersoneel in de optiek Centrale Overheid, worden
voor 1973 geraarnd op 88,9 miljard, d.i. 7,7 miljard of
8,2 % meer dan in 1972 en 19,7 miljard of 28,4 % meer
dan in 1971. De sociale programrnatic op zichzelf komt tot
uiting in het stijgingscoë£ficiënt van 18,6 % tussen 1971 en
1972, waarin begrepen nochtans de indexschornmelingen
1972 die de vercffeningscoëfficienr 104,04 % in januari 1972
deden oplopen naar 108,24 % in augusrus 1972.

De voorziene verhoging russen 1972 en 1973 (+ 8,2 %)
heeft een meer normaal karakter. Alvast kan voorzien wor-
den dat minstens 3,5 % hiervan verantwoord worden door
het niveauverschil voortvloeiend uit indexschornmelingen.

Bij de beoordeling van de cijfergegevens en van de stij-
gingscoëfficiënten met betrekking tot deze belangrijke
rubriek, mag nier uit het oog verloren worden dar ze even-
eens de weerslag ondergaan van de nieuwe recruteringen,
promoties, weddeverhogingen ingevolge dienstanciënniteit en
de sociale lasren, De rubriek behelst ten andere ook de
pensioenlasten; zij evolueren van 8,3 miljard in 1971 naar
10,5 miljard in 1973. Tenslotte wordt opgemerkt dat de
loonmassa met berrekking tot de autonome instellingen
eveneens een bijzonder sterke stijging (+49 %) kende tij-
dens de drie beschouwde jaren. In concrete cijfers uirgedrukt
berekent dit 4,2 miljard in 1973 tegenover 2,7 miljard in
1971, of een toename met ruim de helft.

2° Aankopen van niet-duurzame goederen en diensten.
Het voor 1973 voorziene krediet, r.b.v. 30,9 miljard tegen-

over 24,S miljard in 1971, vertegenwoordigt een toename
van 27 % in drie jaar tijds. Naast de normale invloed van de
prijzenontwikkeling en de incidentie van de index worden
belangrijke verhogingen waargenomen, met name bij het
Departement van Justitie waar deze uitgaven van 2,4 mil-
jard in 1971 toenemen tot 3,4 in 1973, hetzij met 35 %.
Het onderhoud en de voeding van de zogenaamde « gerechts-
kinderen » weegt bijzonder door.

Bij Financiën loopt de stijging tussen 1971 en 1973 op
tot 40 %. De algemene werkingskosten, en de huur van
gebouwen in dit personeelsintensieve Departement alsmede
de kosten in verband met de Inforrnatieverwerkende Centra
laten hier hun invloed gelden,

Bij Landsverdediging vergen deze uitgaven, waaronder het
stationeren van de Belgische strijdkrachten op het grond-
gebied van de Duitse Bondsrepubliek en de aanwending van
vervoermiddelen voor de drie strijdrnachten hoge kredieten:
8,9 rniljard in 1973 t.o.v. 8,1 miljard in 1971.

3° Aankoop van duurzame militaire goederen.

De kredieten met betrekking tot de militaire uitrusting
komen grotendeels voor op de begroting van buirengewone
uirgaven doch zijn overeenkomstig de voorschriften van de
nationale boekhouding in de lopende rekening gerangschikr.
In acht genomen dar de cijfers betreffende 1973 hoofdzake-
lijk ordonnanceringskredieten zijn, bedraagt de toenarne
r.o.v. 1971 (6,6 miljard) 27,4 %. Zij wordt voornarnelijk
bepaald door de voortzetting van de programma's voor de
aankoop van lichte gepantserde verkenningsvoertuigen,



reconnaissance, d'avions de combat, d'avions de transport
ainsi que de construction d'escorteurs, les dépenses destinées
aux travaux en vue de la reconstitution ou de la rationalisa-
rion du patrimoine immobilier sont également importantes
(1,3 milliard en 1973), quoique financées par le produit de la
vente de bâtiments militaires.

4" Dans une dernière rubrique sont reprises les dépenses
pour «l'entretien de routes et voies d'cati ». Ces dépenses
doivent être examinées compte tenu du développement
rapide de I'inftasrructure - entraînant un accroissement des
frais d'exploitation et d'entretien des installations électriques
et électromécaniques sur les autoroutes - ainsi que du gros
entretien des routes en général et des cours d'eau navigables.
Elles ont connu l'évolution suivante: 4,7 milliards en 1971,
5,4 milliards en 1972 ct 5,7 milliards en 1973, soit une crois-
sance d'environ 22 % en trois ans et donc inférieure à celle
enregistrée pour les rubriques précédentes,

***Compte tenu des recettes correspondantes, l'évolution de
la consommation nette pour le Pouvoir central de 1971 à
1973 se présente comme suit: 103,4 milliards en 1971,
121,3 milliards en 1972 et 131,2 milliards en 1973, soit un
accroissement de 27 % en trois ans, alors que l'on s'attend
à ce que le produit national brut aux prix du marché
augmente de 26 % pendant la même période.

2. Intérêts, pertes et profits.

La charge d'intérêts de la dette publique. en cc compris
les primes d'émission et de remboursement, passe de 35,S mil-
liards en 1971 à 46 milliards en 1973. Cette notable augmen-
tation - près de 30 % - doit être attribuée à l'appel
particulièrement important effectué par l'Etat sur le marché
des capitaux en 1971 et en 1972, cc qui a pour effet d'alour-
dir par la suite les charges d'intérêt.

Le même phénomène est observé pour le secteur débudgé-
tisé, dont la charge d'intérêts s'accroît de 37 % pendant
la même période.

La consolidation des deux secteurs fournit le tableau
ci-après:

(En milliards de francs.)
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gevcchtsvliegtuigen, transpor tvlicgtuigcn en de bouw van
escorteschepen. Bclangrijke uitgnven, doch gefinnucierd door
de verkoop van militaire gcbouwen, vcrgcn eveuccns de wer-
ken met het oog op hcr hcrstcl of de rationalisatie van het
onrocrende pn rr imon iurn (1,3 miljard in 1973).

4° In een laatste rubrick zijn «de onderboudsuitgauen
voor wegen en uiatertoegen » opgenomen. Deze uitgaven
dienen bekeken te worden in het licht van de forse ontwik-
keling van de infrasrructuur -- wat hogere uirbatings- en
ondcrhoudskosten van de elccrrische en elecrro-rncchanische
installaties op de aurosnclwegen met zich brengr - en van
hct groot onderhoud in het algemeen van de wegen en
bevaarbare waterwegen. Deze uirgaven kenden volgend ver-
loop: 4,7 miljard in 1971, 5,4 miljard in 1972 en 5,7 miljard
in 1973, hetzij een stijging met ongeveer 22 % in drie jaar,
wat minder is dan vastgesrcld voor de vorige rubrieken,

'"**
Rekening houdend met de overeensternmende ontvang-

sten kan de evolutie van de netto consurnptie van de Cen-
trale Overheid tussen 1971 en 1973 als volgt bepaald wor-
den: 103,4 rniljard in 1971, 121,3 miljard in 1972 en 131,2
miljard in 1973, hetzij een toenarne met 27 % over de drie
jaren, terwijl verwacht wordt dat het bruto nationaal pro-
dukt tegen marktprijzen tijdens dezelfde periode met 26 %
zal stijgen.

2. Rente, verliezen en winsten.

De rentelast van de ouerheidsschuld, waarin begrepen de
emissie- en rerugberalingspremies, evolueert van 35,5 miljard
naar 46 miljard in 1973. Beslist kornt bij deze forse srijging,
die de 30 % benadert, de weerslag tot uiting van het bi]-
zonder intensieve beroep van de Staat op de kapitaalmarkt
in 1971 en 1972 war achteraf de inreresrlasten komt bezwa-
ren,

Hetzelfde verschijnsel doet zich voor in de gedebudgeti-
seerde sector. De rentelasten nemen hier met niet minder dan
37 % toe tijdens dezelfde periode.

Bi] samenvoeging van rwee sectoren ziet de evolutie er als
volgt uit:

(In miljard frank.)

Charge d'intérêts de la dette directe de l'Etat.
Charge d'intérêts du secteur débudgétisé (en

particulier, Fonds des routes, intercom-
munales d'autoroutes, etc.),

28,2
7,2

35,4

La rubrique « Contributions à la charge d'intérêts et aux
pertes d'exploitation des entreprises publiques" ne comporte
pratiquement plus que les interventions de l'Etat au profit
du compte d'exploitation des sociétés de transports urbains
et vicinaux, Elles atteignent 3,5 milliards en 1973 contre
4 milliards en 1971 et 3 milliards en 1972.

Du côté des recettes, on note d'une part, de faibles flue-
tuations en ce qui concerne les intérêts payés au secteur
public et d'autre part, une considérable réduction, à partir
de 1972, de la part de l'Etat dans les bénéfices des entre-
prises publiques. Il s'agit ici particulièrement de la part de
l'Etat dans le bénéfice annuel de la Banque nationale de
Belgique qui passe de 1,9 milliard en 1971 à 0,8 milliard
en 1972 et en 1973.

31,2
8,9

Rentelasr directe Sraatsschuld.
Renrelast gedebudgetlseerde sector (o.m.

Wegenfonds, intercommunales voor bouw
van autowegen, e.a.),

36,0
10,0

40,1 46,0

In de rubriek « Bijdragen in rentelasten en exploitatieuer-
liezen van openbare bedrijuen» treft men praktisch nog
uitsluirend de tussenkornsten ten voordele van de exploiratie-
rekeningen van de tramrnaarschappijen aan. Zij bereiken in
1973 3,5 miljard tegenover 4 miljard in 1971 en 3 miljard
in 1972.

Aan de ontvangstenzijde noteert men, enerzijds weinig
schommelingen wat betreft de renteïnkomsten van de over-
heid, anderzijds een gevoelige vermindering vanaf 1972 van
het overheidsaandeel in exploicariewinsten van openbare
bedrijven, Het betreft hier met name o.m, het aandeel van
de Staat in de jaarlijkse winst van de Nationale Bank van
België dat van 1,9 miljard in 1971 vermindert tot 0,8 miljard
in 1972 en 1973.
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3. .I'ransferts direct> de revenus,

Les transferts de revenus aux secteurs autres que le secteur
public atteignent R6,3 milliards en 1973 contre respective-
ment" 66,9 milliards en 1971 ct 80,2 milliards en 1972.

Les subsides réduisant les loyers et les intérêts concernent,
en ordre principal, la politique du logement ct les lois
d'expansion économique. l'our le logement, on prévoit en
1973, 3,5 milliards contre 2,3 milliards en 1971; pour le
Fonds d'expansion économique et de reconversion régio-
nale, ces subsides sont pour 1973 évalués à 4,3 milliards
contre 4,1 milliards en 1971 et 4,8 milliards en 1972.

Au même titre que les subsides-intérêt, les autres trans-
ferts aux entreprises constituent un des éléments de base de
la politique économique ct budgétaire de l'Etat. Ces dépenses
connaissent pendant la période considérée une croissance
particulièrement forte (+ 30 %), soit concrètement, 38,0 mil-
liards en 1973 contre 29,2 milliards en 1971 et 36,3 mil-
liards en 1972. .

Une analyse sectorielle plus approfondie montre que les
subventions à l'agriculture - via le Fonds agricole - dont
l'octroi est assuré depuis 1971 par les Communautés euro-
péennes, ne représentent plus en 1973 qu'un montant très
faible, à savoir 0,2 milliard, contre 2,1 milliards en 19ï2 et
1,4 milliard en 1971.

A l'opposé, on note une forte progression (+30 %) des
subventions à la Société nationale des Chemins de Fer belges
qui atteignent en 1973 19,8 milliards contre 15,2 milliards
en 1971. A l'origine de cette croissance, il faut signaler,
entre autres, les subsides relatifs à la compensation des
charges imposées par l'Etat à la S.N.C.B. Ceux-ci s'élèvent à
4,2 milliards en 1973 contre 2,9 milliards en 1971.

Les efforts en faveur de l'industrie charbonnière atteignent
7,0 milliards en 1973 contre 3,6 milliards en 1971, soit
+94 OIo.

Enfin, cette rubrique reprend également les transferts à
la Régie des Postes. Dans leur ensemble, c'est-à-dire compte
tenu de l'adjonction des charges de pensions et de la pro-
grammation sociale supportées par le Pouvoir central, ces
subsides atteignent 8,3 milliards en 1973 contre 5,2 milliards
en 1971 et 7,3 milliards en 1972, soit une croissance de
58 % en trois ans.

Les transferts aux ménages (28,6 milliards en 1973) - en
ordre principal interventions sociales, pensions de guerre et
bourses d'études - s'accroissent de 7,7 milliards ou 37 %
pendant la période considérée. .

Les transferts ti l'étranger connaissent une progression
modérée (+7 %) de 1971 (10,1 milliards) à 1973 (10,8 mil-
liards). La contribution budgétaire générale de la Belgique
aux Communautés européennes a été fixée forfaitairement
à 4,2 milliards pour 1973, ce qui représente une légère dirni-
untion par rapport au montant de 1972 (4,5 milliards), mais
une augmentation de plus de 15 % par rapport à celui de
1971 (3,6 milliards). D'autre part, les contributions non régle-
mentaires au F.E,O.G.A. diminuent: elles passent de 1,6 mil-
liard en 1971 à 0,9 milliard en 1973. Enfin, les transferts
concernant la coopération au développement progressent
modérément (+ 11 %) : ils atteignent 4,2 milliards en 1973
contre 3,8 milliards en 1971.

••"'*
Du côté des recettes, la rubrique considérée comporte, en

ordre principal, les impôts à l'exception des droits de suc-
cession. Ces recettes passent de 318,6 milliards en 1971 à
361,9 milliards en 1972 et 409,7 milliards en 1973. A noter
que ces chiffres comprennent les recettes fiscales affectées
(Fonds d'expansion économique et de reconversion régionale,
Fonds des routes).
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3. Directe inkorncnsoverdraclucn.

De inkolllclI;,ovcrdr.Khtcn a an de nicr-ovc rhcidssccroron
bereikcn 86,3 miljard in 1973 tegenover ondcrscheidenlijk
66,9 m iljnrd in 1971 en SO,2 miljard in 1972.

De IJI/n/'- en renteuerlagende subsldies hcbbcn hoofdzake-
lijk berrckking op het huisvcstingsbclcid en op de wctten op
de economische expansie, Voor de huisvesring wordt voor
1973 3,5 miljard voorzicn tegenover 2,3 miljard in 1971; op
het Fonds voor Economische Expunsie worden deze subsidies
in 1973 op 4,3 rniljard gcraamd t.O.V. 4,1 miljard in 1971 en
4,8 miljard in 1972.

Evenals de renresubsidies vorrnen de ouerige subsidies aan
bedrijven. een der basiselernenten in hec budgettair en econo-
misch beleid van de overheid. Zij kermen tijdens de
hcschouwdc periode een bijzonder forse srijging (+ 30 %);
in concrete terrnen uitgedrukt betekent dit : 38,0 rniljard in
1973 t.O.V. 29,2 miljard in 1971 en 36,3 rniljar d in 1972.

Bij nadere scctoriêle ontlediug komt tot uiting dat de land-
bouwsubsidies - via het Landbouwfonds - waarvan de
uitkering vanaf 1971 verzekerd wordt door de Europese
Cerneenschappen - in 1973 nog slechrs een miniern res-
tant (0,2 rniljarcl) vorrnen tegenover 2,1 miljard in 1972 en
1,4 miljard in 1971.

Tegenover deze halvering noteert men een forse progressie
(+30 %) van de subsidies aan de Nationale Maatschappij
der Belgische Spoorwegen die in 1973 tot 19,8 miljard
kunnen oplopen tegenover 15,2 miliard in 1971. De subsidies
wegens cornpensatie van de lasten, door de Staat aan de
Spoorwegmaatschappij opgelegd, liggen mede aan de basis
van de vastgestelde verhoging. Zij bereiken in 1973 4,2 mil-
jard tegenover 2,9 miljard in 1971.

De inspanningen ten bate van de steenkoolnijverheid
komen tot uiting in subsidies t.b.v, 7,0 miljard in 1973 t.o.v.
3,6 miljard in 1971, hetzij +94 %.

Tenslotte zijn hier eveneens opgenomen de rransferten
aan de Regie der Posterijen, In hun geheel, d.w.z. mits
toevoeging van de pensioenlasten en de sociale programma-
tic gedragen door de Centrale Overheid, bereiken deze in
1973 8,3 miljard tegenover 5,2 rniljard in 1971 en 7,3 mil-
jard in 1972, hetzij een toename met 58 % in drie jaar,

De ouerdracbten aan gezinnen (28,6 miljard in 1973),
hoofdzakelijk sociale uitkeringen, oorlogspensioenen en stu-
diebeurzen, nemen toe met 7,7 miljard of 37 % tijdens de
beschouwde periode.

De inkomensouerdracbten aan bet buitenland kermen -een
matige progressie (+7 %) tussen 1971 (10,1 miljard) en
1973 (10,8 miljard), De algemene begroringsbijdrage van
België aan de Europese Gemeenschappen werd voor 1973
forfaitair vastgesteld op 4,2 miljard, hetzij lets minder dan
in 1972 (4,5 miljard) doch ruim 15 % hoger dan in 1971
(3,6 miljard). Anderzijds verminderen de bijdragen buiten
reglementering, aan het E.O.G.F.L. van 1,6 miljard in 1971
tot 0,9 miljard in 1973. De transfers die de ontwikkelings-
samenwerking ten goede komen kermen een matige progres-
sie (-I- 11 %). Zij bereiken 4,2 miljard in 1973 t.o.v, 3,8 mil-
jard in 1971.

***
Langs de ontvangstenzijde worden in deze rubriek in

hoofdzaak de belastingen (uirgezonderd de successierechten)
gerangschikt. Deze ontvangsten nernen roe van 318,6 mil-
jard in 1971 naar 361,9 rniljard in 1972 en 409,7 miljard in
1973. In deze cijfers zijn de fiscale ontvangsten begrepen,
bestemd voor het Fonds voor economische expansie en regio-
nale reconversie en voor het Wegenfonds.



Les impôts directs s'accroissent en trois ans de plus de
40 %; les impôts indirects augmentent dl' 18 %. On constate
qu'en 1973 le volume des impôts directs (49%) par rapport
au total, sc rapproche nettement de celui des impôts indirects
(51 %). Cette proportion est de 46 'Yo contre 54 % en 1971.

4. Transferts de revenus à l'intérieur du secteur public.

Les transferts de revenus entre le Pouvoir central et les
autres composantes du secteur public concernent les institu-
tions de sécurité sociale, les communes et les provinces et
l'enseignement libre,

L'évolution de ces dépenses est illustrée par Ic tableau
ci-après:

(En milliards de francs.)
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De druk van de directe bclasringen nccmt in chic jaar
rijds met ruirn 40 'Yo toc, deze van de indirecte belastingen
met 18 %. Ook stelt men vast dar inl973 de omvang van
de directe belasringen (49 %) in verhouding tot de totale
belasringcn deze van de indirecte bclasringen (51 %) sterk
benaderr. Deze vcrhouding was 46 % tegen 54 % in 1971.

4. Inkomensoverdrachten tussen overheidssectcren.

De inkomensoverdrachten tussen de Centrale Overheid en
de andere sectoren van de overheid hebben betrekking op de
instellingen van dé sociale zekerheid, de gemeenten en pro-
vinciën en het vrij onderwijs.

Het verloop van deze uitgaven blijkt uit volgende tabel :

(In miljard frank.)

1973---1- -------- ..-------- ,1---
1971

---1---_;;_7_2_ .._~_r
Sécurité sociale .

Maladie et invalidité .
Pensions de vieillesse ...
Chômage ... ... . ..
Allocations familiales .
Autres ... ... ... ...

Communes et provinces .
Subventions à l'enseignement ...
Autres objectifs ...

Enseignement libre . ... ... . ..

42,8 53,5
24,3 28,8
13,3 16,4
0,6 3,1
2,0 2,2
2,6 3,0

37,0 44,5

14,5 17,9
22,5 26,6

33,6 38,5

113,4 136,5Total ...

Dans le secteur de la sécurité sociale, les subsides se sont
accrus en trois ans de 37 %. Cette évolution est déterminée
en ordre principal par les transferts à l'assurance maladie-
invalidité, au secteur des pensions et par ceux destinés à
couvrir les allocations de chômage.

Dans le secteur des pouvoirs publics subordonnés, les
transferts au Fonds des communes et au Fonds des provinces
s'accroissent, entre 1971 et 1973, de 39 %.

Comme pour les charges salariales du Pouvoir central, la
programmation sociale et la hausse du coefficient de liquida-
tion des traitements ont exercé une influence déterminante
sur les subsides à l'enseignement communal et provincial
et à l'enseignement libre; en trois ans, ces derniers subsides
se sont accrus de plus de 25 %.

58,8 Sociale Zekerheid,
Jl~) Ziekte Cil invaliditeir,
18,8 Ouderdornspcnsioenen.
3,1 Werkloosheid.
2,4 Gezinsroelagen.
3,2 Andere.

48,8 Gerneenten en provinciën.
18,5 Onderwijsbijdragen,
30,3 Andere doeleinden,

41,9 Vrij onderwijs.

149,5 Totaal, ..

In de sector sociale zekerheid verhogen de subsidies in
drie jaar tijds met 37 %. De toelagen aan de ziekre- en
invaliditeitsverzekering, aan de pensioensector en deze voor
werkloosheidsvergoedingen bepalen in bijzondere mate deze
evolutie, .

In de secror der lagere overheden nemen de overdrachten
aan het Gemeentefonds en het Fonds der Provinciën tussen
1971 en 1973 met 39 % toe.

Zoals voor de lonen van het overheidspersoneel beïnvloedt
de sociale programmatie en de stijging van de vereffenings- ..
coëfficiënt sterk de subsidies aan het gemeentelijk en provin-
ciaal onderwijs alsmede deze aan het vrij onderwijs, Deze
laatsten nemen tijdens de drie [aren met ruim 25 % toe,
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B. - Compte des opérations de capital.

En ce qui concerne le compte des opérations courantes,
seule l'année 1971 a enregistré un solde positif (voir p. 18).
Dans le compte des opérations de capital, où, face à des
dépenses élevées (68,8 milliards en 1971, 85,2 milliards en
1972 et 92,7 milliards en 1973), on n'enregistre que de faibles
recettes en capital, le solde est resté négatif pendant les
trois années.

Si l'on ajoute à ce solde, celui, négatif ou positif, des
opérations courantes, on obtient le solde net à financer du
Pouvoir central. Celui-ci passe de 58,1 milliards en 1971 à
92,0 milliards en 1972 et est ramené à 85,S milliards en 1973.
L'importance de ce solde doit être soulignée de façon parti-
culière car il détermine dans quelle mesure il a été Ou sera
fait appel au marché des capitaux pour une année déter-
minée.

Pour l'examen des résultats de 1972 et de 1973, il ne
peut être perdu de vue que ces chiffres sont, pOUI la plupart,
relatifs à des crédits d'ordonnancement figurant au budget
extraordinaire. L'expérience montre que ceux-ci sont nette-
ment plus élevés que les ordonnancements réels.

ta comparaison entre les crédits d'ordonnancement adap-
tés et les ordonnancements réels des trois dernières années
connues fait apparaître parfois d'importantes différences:

(En milliards de francs.)
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B, - Rekening van de kapiraalverrichtingen,

In de lopende rekening kon slechts voor 1971 een positief
resultaar opgerckend worden (zic blz. 18). In de kapitual-
rekening waar, tegenover hoge uitgaven, varierend van 68,8
rniljard in 1971, naar 85,2 miljard in 1972 en 92,7 miljard
in 1973, slechts geringe kapiraalontvangsten kunnen gesreld
worden is het saldo negatief voor de drie jaren,

Voegt men hier het saldo, hetzij negatief of positief, van
de Iopende verrichtingen aan toe dan bekomt men het netto
te financieren saldo van de Centrale Overheid. Dit bedraagt
58,1 miljard in 1971, stijgt tot 92,0 rniljard in 1972 en
loopt rerug tot 85,5 miljard in 1973. Het belang van dit
saldo moet bijzonder onderstreept worden orndat het uit-
eindelijk aanduidr in welke mate een beroep op de kapitaal-
markt moest of zal gedaan worden in een bepaald [aar,

Bij de benadering van de resultaten 1972 en 1973 mag
niet uit het oog verloren worden dat deze cijfergegevens
grotendeels betrekking hebben op ordonnanceringskredieren
uit de begroting van de buitengewone uitgaven. Deze liggen,
bij ondervinding, heel wat hoger dan de werkelijke ordon-
nanceringen.

De vergelijking tussen de aangepaste ordonnanceringskre-
dieten en de werkelijke ordonnanceringen voor de drie
laarste gekende jaren, wijst op soms belangrijke verschillen,

(In miljard frank.)

1970 I 1971 19721
Crédits d'ordonnancement adaptés
Ordonnancements ... ...

50,6
48,6

-2,0

Ainsi, il apparaît d'ores et déjà que les chiffres d'exécution
pour 1972 seront de plus de 5 milliards inférieurs aux cré-
dits, de sorte que le solde net à financer sera réduit à due
concurrence,

5. Transferts de capitaux.

Les transferts de capitaux entre l'Etat et les autres sec-
teurs, soit le secteur des entreprises, des ménages et de
l'étranger, atteignent en 1973 plus de 7 milliards, ce qui
témoigne d'une forte augmentation (+ 59 %) par rapport
à 1971 (5,7 milliards).

L'aide intensive en capital à des entreprises dans le cadre
des lois sur l'expansion économique et la reconversion régio-
nale, ainsi que l'aide en capital à des institutions privées de
soins et les primes pour la construction de logements sociaux
sont à l'origine de cet accroissement.

Pour ce qui est des transferts à l'étranger. on note la contri-
bution belge au Fonds européen de Développement (0,8 mil-
liard en 1973) et le financement des travaux du canal Gand-
Terneuzen, de l'Escaut maritime et de la liaison Escaut-Rhin
(1,1 milliard en 1973).

Du côté des recettes, on range sous cette rubrique les
droits de succession. Ceux-ci ne connaissent que de faibles
fluctuations: ± 5 milliards pour chacune des trois années.

57,0
49,2

Aangepaste ordonnancerlngskredieten.
Ordonnanceringen.

69,2
63,5

-7,8 -5,7

Hieruit blijkt alvast dat de voor 1972 aangewende cijfers
met de begrotingen van buitengewone uitgaven in werke-
lijkheid ruim 5 miljard lager zullen liggen, zodat her netto
te financieren saldo in dezelfde mate zal verminderen,

5. Verrnogensoverdrachten.

De kapitaaloverdrachten tussen de Staat en de andere
sectoren, met name de bedrijfssector, de particulière sector
en het buitenland, bedragen in 1973 ruim 7 miljard, wat een
forse toename betekent (+ 59 %) t.o.v. 1971 (5,7 miljard).

De intensieve kapitaalhulp aan bedrijven, in het kader
van de wetten op de econornische expansie en de regionale
reconversie, alsmede de kapitaalsteun aan de privé-ver-
zorgingsinrichtingen en de prernies voor sociale woningbouw
liggen aan de basis van deze verhoging.

Bij de kapitaaltransfers aan het buitenland wordt verwe-
zen naar de bijdrage van België aan het Europees Onrwik-
kelingsfonds (0,8 miljard in 1973) en naar de financiering
van de werken aan het kanaal Gent-Terneuzen, Zeeschelde
en Schelde-Rijnverbinding (1,1 miljard in 1973).

Aan de ontvangstenzijde worden in deze rubriek de sucees-
sierechten gerangschikt. Deze belopen voor de drie jaren
±5 miljard,



6. Transferts de capitaux It l'intérieur du secteur public.

Comme dans le compte courant, il s'agit ici des opérations
financières entre les diverses composantes du secteur public,
mais, cette fois, sur le plan des investissements.

Les transferts aux provinces ct aux communes marquent
une progression constante: ils passent de 5 milliards en 1971
à 6,3 milliards en 1972 et 6,7 milliards en 1973, soit +35 %
en trois ans. Ceux-ci concernent, entre autres, les bâtiments
scolaires, les ports gérés par les pouvoirs publics subordon-
nés, la démolition de logements insalubres, ainsi que des
travaux effectués dans le cadre des lois sur l'expansion
économique et la reconversion régionale, etc.

Les amortissements pris en charge par l'Etat des emprunts
contractés par les communes auprès du Crédit communal de
Belgique se maintiennent aux environs de 1 milliard pendant
les trois années; ils sont destinés, entre autres, à la construc-
tion de routes, au rééquipement hospitalier et à la destribu-
tian d'cali.

Les transferts de capitaux à l'enseignement libre concer-
nent, en ordre principal, l'équipement des universités libres
et la construction d'hôpitaux par ces mêmes universités.
En 1973, les travaux y relatifs ont nécessité des crédits d'or-
donnancement d'un montant de 1,8 milliard.

7. Investissements directs.

En 1973, les investissements totaux du Pouvoir central
s'élèvent à 58,9 milliards contre 55,3 milliards en 1972 et
46,3 milliards en 1971, soit une croissance de 27 % en trois
ans.

On peut estimer que les investissements directs de 1972,
calculés sur base des données déjà connues des réalisations,
atteindront 50,1 milliards alors que pour 1973 ils pourraient
s'élever à 53,1 milliards à la condition que le rythme des
paiements soit identique à celui de l'année précédente.

Dans les chiffres précités sont compris les investissements
effectués par le Fonds des routes, les associations intercom-
munales pour autoroutes ainsi que ceux se rapportant aux
travaux .au canal Albert et au Rupel. La plupart de ces
organismes ont recours à un financement extra-budgétaire.
Toutefois, en exécution du contrat de concession conclu
avec ces intercommunales, l'Etat est tenu de verser un péage
annuel destiné à rembourser progressivement les dettes con-
tractées.

Un septième du total des investissements (7,8 milliards
en 1972) est consacré à des expropriations et à des achats
de terrains; 56 % de ces achats sont destinés à la construc-
tion de routes.

La construction de bâtiments, principalement de bâtiments
scolaires, - abstraction faite des achats de terrains - inter-
vient pour 8,9 milliards en 1973 contre 5,8 milliards en 1971.

Les infrastructures routière et hydraulique nécessitent tou-
jours des crédits élevés. Les dépenses prévues pour 1973 attei-
gnent 39,3 milliards contre 31,3 milliards en 1971 (réalisa-
tions) et 37,9 milliards en 1972. Cette situation sera analysée
plus en détail dans le commentaire relatif à la fonction
« Communications »;

Les achats de biens patrimoniaux durables - principale-
ment l'équipement des établissements d'enseignement de
l'Etat - passent pendant la période considérée de 2,2 mil-
liards à 2,9 milliards, soit une croissance de 32 %.

Après déduction des ventes de biens de capital et des
amortissements, on pourrait obtenir les investissements nets.
Mais, comme il a été dit plus haut, les amortissements ne
sont repris ici que pour mémoire.

[ 25 J 4 (1972-1973).

6. Vcrmogcnsovcnlrachten tusson ovcrheidsscctoren.

Zoals bij de lopcnde verricht iugen worden hier de finan-
ciële betrekkingen tussen de diverse overheidssectoren, doch
dirmaal op invesreringsvlak, geviseerd.

Het verloop van de overdrachren aan p rovinciën en
gemecnren gaat in stijgende lijn van .5 miljard in 1971 naar
6,3 miljard in 1972 en 6,7 miljard in 1973, hetzij +35 %
in drie jaar. Zij hcbben o.m, betrekking op de scholenbouw,
de door de Ingere overheden beheerde havens, de sloping
van ongezonde woningen, op werken in het kader van de
wetren op de economische expansie en de regionale recon-
versie e.d.

De door de Staat ten laste genomen aflossingen van de
leningen der gemeenten bij het Gemeentekrediet van België
bcsternd voor wegenaanleg, de bouw en de ziekenhuizen-
heruitrusting en voor de watervoorziening schommelen
tijdens de drie [aar rond 1 rniljard,

De kapitaaltransfers aan het vrij onderwijs hebben voor-
namelijk betrekking op tussenkomsten in de uitrusting van
de vrije universiteiten en op de bouw van ziekenhuizen door
de vrije universiteiten, Voor 1973 werden voor deze bouw-
werken ordonnanceringskredieten t.b.v, 1,8 miljard voorzien,

7, Directe investeringen.

De totale investeringen van de Centrale Overheid in 1973
belopen 58,9 miljard, tegenover 55,3 miljard in 1972 en
46,3 miljard in 1971, wat in drie jaar tijds een toename
met 27 % zou betekenen.

Uiteindelijk kan verwacht worden dat voor 1972 de directe
investeringen, berekend op reeds gekende realisatiecijfers,
tot 50,1 rniljard zullen herleid worden terwijl voor 1973 dit
bedrag uiteindelijk tot 53,1 miljard zou kunnen beperkt
worden in de veronderstelling dar het groeiritme der beta-
lingen 1973 wu gelijklopen met dit der betalingen 1972 ..

In de geciteerde cijfers zijn uiteraard begrepen de investe-
ringen via het Wegenfonds, via de intercommunale :vereni-
gingen voor autosnelwegen alsmede deze met betrekkmg tot
de werken aan het Albertkanaal en de Rupel. Het meren-
deel dezer organismen doet beroep op extra-budgettaire
financiering. In uitvoering van de concessieovereenkomst
met deze intercommunales is de Staat er nochtans toe
gehouden jaarlijks een tolgeld te betalen dat de geleidelijke
aanzuivering van hun schulden moet toelaten.

Een zevende van het totaal bedrag der investeringen (7,8
miljard in 1.972) wordt besteed aan onreigeningen en aan-
kopen van gronden; 56 % hiervan betreft de wegenbouw.

De eigenlijke ' oprichting van gebouwen, d.w.z, zon~~r
rekening te houden met de grondaankopen, voornamelijk
onderwijsgehouwen, vergen in 1973 8,9 miljard kredieten
t.O.V. 5,8 miljard in 1971.

De wegen- en de waterbouwkundige infrastructuren blijven
vooralsnog nog hoge kredieten opeisen. De voor 1973 voor-
ziene uirgaven belopen 39,3 miljard t.O.V. 31,3 miljard in
1971 (realisaties) en 37,9 miljard in 1972. In de comrnentaar
bi] de functie « Verkeer » wordt hierop dieper ingegaan.

De aankopen van duurzame vermogensgoederen, waar-
onder voornamelijk de uitrusting van de Rijksonderwijs-
instellingen, nemen in de beschouwde jaren toe van 2,2 mil-
jard in 1971 tot 2,9 miljard, hetzij met +32 %.

Na aftrek van de verkoop van kapiraalgoederen en van de
afschrijvingen zou men de netto investeringen kunnen beko-
men. Zoals hoger vermeld worden de afschrijvingen hier
slechts pro memorie vermeld.
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8. Octrois de crédits et participations.

Ce chapitre comporte toutes les mutations de capital qui
font que l'Etat, tantôt en qualité de banquier, tantôt en
qualité d'actionnaire, devient créancier vis-à-vis d'entrepri-
ses, de particuliers, de l'étranger ou d'autres composantes du
secteur public.

Cette rubrique ayant trait presque exclusivement it des
opérations financières, on peut supposer que les ordonnan-
cements d'une année déterminée ne diffèrent que dans une
faible mesure des crédits correspondants. Il n'y a donc pas
lieu de soulever ici la même réserve que dans les autres cas
sur la valeur à accorder aux données chiffrées.

Compte tenu de cette remarque, les dépenses de cette
catégorie 'augmentent de façon assez sensible en trois ans:
+34 % ou même 46 % si, dans un but de comparabilité,
l'on fait abstraction de l'avance unique de 1 milliard accor-
dée à l'I.N.A.M.J. en 1972. L'accroissement est particulière-
ment important dans le secteur des entreprises (+- 50 %)
pour lequel on prévoit des octrois de crédits et des participa-
tions d'un montant de 12,6 milliards en 1973 contre 8,4 mil-
liards en 1971.

La grosse part des ces mutations concerne les investisse-
ments de la S.N.C.B. (1,8 milliard en 1973), la promotion et
la modernisation des transports en commun dans les grandes
villes (4,1 milliards en 1973) et la construction navale.

Les octrois de crédits à l'étranger et, en particulier, les
prêts à des Etats étrangers (1,1 milliard en 1973) et les
participations de la Belgique dans le capital des grandes
organisations internationales se sont accrus de plus de 32 %
pendant la période considérée. Ils atteignent 2,6 milliards en
1973.

9. Amortissements de la dette publique.

Les montants pris en considération sont relatifs aux amor-
tissements de la dette directe de l'Etat ainsi que de celle de
divers grands fonds (par exemple; Caisse autonome des
dommages de guerre, Fonds de dotation des pensions de
la guerre) et d'organismes ayant pour mission de réaliser d'im-
portants' travaux d'infrastructure (p. ex.: Fonds des routes,
associations intercommunales pour autoroutes, etc.), Alors
que les amortissements repris au budget de la Dette publique
se sont accrus de 11 % en trois ans, on enregistre ici une
croissance de 18 %. Elle concerne, en ordre principal, les
amortissements du Fonds de dotation de pensions de la guerre
et de l'Association intercommunale E.3.
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8. Kredietverlcningen en deelnemingen.

In dit hoofdstuk wordcn alle kapitaalrnutaties geboekt
waaruir voorrvloeit dat de Sraat herz.ij als aandeelhouder,
hetzij als kredietverstrekkcr, schuldeiser wordt t.o.v. de
bedrijven, de particulicrcn, her buirenland of de andere
ovcrheidssectoren.

Voor deze rubriek, die tenslotte op lourer financiële ver-
richtingen betrekking heeft, kan gesteld dat de ordonnance-
ringcn van cen bepaald [anr een rnatig verschil vcrtonen met
de ordonnanceringskredieten van hetzelfde [aar, zodat bij de
benadering van deze cijfers een minder strikr voorbehoud
hocft gemaakt berreftende de waarde van de cijfergegevens,

Hiermcde rekening houdend, kennen deze uitgaven een
relatief sterke toenarne op drie [aar tijds: +34 %, zelfs
46 % indien hct eenmalig voorschot van 1 miljard, toege-
kend in 1972 aan het RJ.Z.I.V., om reden van vergelijk-
baarheid nier worth rnedcgerekend. De toename is bijzonder
tocgespitst op de sector der bedrijven (+50- %) waarvoor
in 1973 kredietverleningcn en deelnerningen t.b.v, 12,6 mil-
joen voorzien worden tegenover 8,4 miljard in 1971.

De meeste dezer mutaties hebben betrekking op de inves-
teringen van de N.M.B.S. (1,8 miljard in 1973), de bevorde-
ring en de modernisering van her gemeenschappelijk ver-
voer in de grote steden (4,1 rniljard in 1973) en de scheeps-
bouw.

De kredietverstrekkingen aan het buitenland en inzonder-
heid de leningen aan vreemde Staten (1,1 miljard in 1973)
en de deelnemingen van België in het kapitaal van de grote
internationale organisaties werden tijdens de drie jaren met
ruim 32 % verhoogd, Zij bereiken in 1973 2,6 rniljard,

9. Schuldaflossing,

De opgenomen bedragen bevatten naast de aflossingen
van de directe Rijksschuld eveneens deze van verscheidene
grote fondsen (bv, Autonome Kas voor Oorlogsschade,
Dotatiefonds voor Oorlogspensioenen) en van organismen
tot wier opdracht de grote infrastructuurwerken behoren
(bv. Wegenfonds, intercommunale verenigingen voor auto-
snelwegen e.d.), Waar de aflossingen die op de Rijksschuld
voorkomen in de drie jaren met 11 % toenarnen wordt hier
een verhoging met 18 % genoteerd. Zij berreft voorname-
lijk de aflossingen van het Dorariefonds voor oorlogspen-
sioenen en van de Intercommunale Vereniging E.3.



Regroupement économique
des opérations budgétaires du Pouvoir central.

Economische hergroepering
van de begrotingsverrichtingen van de Centrale Overheid.



[ 28 ]

REGROUPEMENT ECONOMIQUE
DES OPERATIONS BUDGET AIRES DU POUVOIR CENTRAL.

A. - COMPTE «OPERATIONS COURANTES u ,

(En millions de fruncs.)

Code
1972

LIIH.LLE
1971

D c D

2

3

4

01/06

11

12
13
14

Dépenses et recettes courantes pour biens et services
Salaires et charges sociales _.. _.. . ..
Achats de biens non durables et de services .. ,
Achats de biens militaires durables .. _ ...
Réparation et entretien de rou tes et J'ouvrages hydrauliques, n'aug-

mentant pas la valeur.
Coûts imputés .
Ventes de biens non durables et de services .
Ventes de biens militaires durables ... ... .

15
16
17

21
22

Intérêts, pertes et profits d'entreprises. .
Intérêts de la dette des pouvoirs publics " .
Contributions à la charge d'intérêts et aux pertes d'exploitation d'en-

treprises publiques. .
Intérêts de créances des pouvoirs publics. ... .. . ... . ..
Participations aux bénéfices d'exploitation d'entreprises publiques
Autres produits du patrimoine... . .

26
27
28

31

32
33
34
36
37
38
39

Transferts de revenus d destination et en provenance d'autres secteurs
Subventions réduisant les loyers et les intérêts '"
Autres subventions aux entreprises
Transferts de revenus aux ménages
Transferts de revenus à l'étranger
Impôts indirects et prélèvements .
Impôts directs .,. ... ... . ..
Autres transferts de revenus des ménages et des entreprises ...
Transferts de revenus de l'étranger ...

42
Transferts de revenus à l'intérieur dSI secteur public .

Transferts de revenus à la sécurité sociale ...

43
44

Transferts de revenus aux provinces, communes et organismes assimilés,
Transferts de revenus à l'enseignement libre ... ... .., ... ... . ..

48 Transferts de revenus des provinces, communes et organismes assimilés.

Divers ... ... ... ... . •.

Total des opérations courantes

Solde des opérations courantes

105216
69230
24760
6573
4653

p.m,

37285
35501

1784

66 877

6708
29 166

20895
10108

113 370

42869

36951
33550

1804

1637
167

4774

1412
3281

71

318598

170205
146186

1563
644

338

338

113501
82153
28480
7452
5416

p.m,

43416
40 083

3333

80174
8105

36284
24881
10904

136544
53543

44465
38536

53

322748 383688325514

+2766 -14659



1972

c

2163

1740
423

3820

1547
2206

67

3619'18

183803
115721

1790
628 .

380

380

718

369029
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ECONOMISCHE HERGROEPERING
VAN DE BEGROTINGSVERRICHTINGEN VAN DE CENTRALE OVERHEID.

A. - REKENING" LOPENDE VERRICHTINGEN ».

133 865
88899
30928
8380
5658

p.m,

50020
46016

4004

86335
8886

38017
28622
10810

149543
58812

48789
41.942

419916

-1936

D

153

1973

c

2628

2075
553

4131

1558
2502

71

409670

200837
205772

2469
592

440

440

1111

417980

(In rniljoen frank.)

OMSCHRIJVING

Lopcnde uitgaoen en ontuangsten uoor goederen en dienst en
l.onen en sociale lasren .
Aankoop van nier-duurzarne goederen en van diensten .. ,
Aankoop van duurzarne rnili taire goederen ...
Herstel en niet-waardevermcerdcrend onderhoud van wegen en water-

bouwkundige werken.
Toegerekende kesten ...
Verkoop van niet-duurzame goederen en van diensren
Verkoop van duurzame militaire goederen : . ..

Rente, uerliezen et! winsten van bedriiuen ...
Rente overheidsschuld ...

Bijdragen in rentelasten en exploitatieverliezen van epenbare bedrijven,
Rente van overheidsvorderingen ...
Aandeel in exploitariewinsten van openbare bedrijven
Overige opbrengsten van het eigendom ... . ..

Inkomensoverdrachten aan en uan andere sectoren ...
Huur- en renreverlagende subsidies
Overige subsidies aan bedrijven .
Inkomensoverdrachten aan gezinnen .
Inkomensoverdrachten aan het buirenland .
Indirecte belastingen en heffingen . . .,
Directe belastingen '"
Overige inkornensoverdrachten van gezinnen en van bedrijven
Inkomensoverdrachten van het buitenland ...

Inkomensoverdracbten binnen de sector overbeid ... .
Inkornensoverdrachten aan de sociale zekerheid .
lnkornensoverdrachten aan provincies, gemeenten en daarrnee gelijk-

gesrelde lichamen.
Inkomensoverdrachten aan het vrij onderwijs ...
Inkomensoverdrachten van provincies, gemeenten en daarmee gelijk-

gestelde lichamen.

Diversen ...

Totaal tian de lop ende uerrichtingen.

Saldo van de lopende uerrichtingen,

4 (1972-1973).

Code

11

12
13
14

15
16
17

2
21

22
26
27
28

3
31
32
33
34

36
37
38
39

4
42
43

44
48

01/06
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B. - COMPTE «OPERATIONS DE CAPITAL.,

(En millions de francs.)

Code

~~ • "0" ."._,-- . ". -~-_ ..~._.-_. ..- -
1971 1972

I
-

D C D

secteurs ... 5734 5207 9165
.., '" ,.. 3851 - 5514

0' •• 0 ... 117 - 153
.. ." .,. 1766 - 3498
.. ." .,. - 83 -
.. ." .,. - 4926 -
.. ." ... - 129 -
.. ... ... - 69 -
.. '" ". 5 188 170 7 325
isrnes assi-

4960 - 6255
.. ... ... 228 - 1070
ismes assi-

- 170 -
.. ... ... 46276 589 55327
.. ... ". 6935 - 7114
.. ... ... 5832 - 7251
.. ... .. . 31279 - 37946
0' • 0. ... 2230 - 3016
.. ... ... - 474 -
.. " . ... - 115 -
.. • 0. .. . 11589 1943 13386
.. ... ... 8372 - 10946
.. ... ... 98 - 14
.. ... ... 2009 - 2197
.. ... ... 1110 - 229
s dans les

- 809 -
,. ... ." - 226 -
I,étranger. - 82 -
.. " . ... - 826 -
.. " . .., - 34 -
.. ... ... 68787 7943 85203
.. ". ... 391535 333457 %8891
.. ... ,., --58078 - -92015

.. ... ... 26956 - 28779

... ... 418491 333 457 497670
,. ... ... -85034 - -120794

,

UBELLE

5
51
52
53
56
57
58
59

6
63

64
68

7
71
72
?'3
74
76
77

8
81
82
83
84
86

87
88

89

06

9

Transferts de capitaux ,l destination et en provenance d'autres
Transferts de capitaux aux entreprises
Transferts de capitaux aux ménages .. ,
Transferts de capitaux à l'étranger 0,.

Transferts de capitaux des entreprises
Impôts sur le patrimoine ...
Transferts de capitaux des ménages
Transferts de capitaux de l'étranger

Transferts de capitaux à l'intérie-ur dl! secteur public
Transferts de capitaux aux provinces, communes et organ

milés,
Transferts de capitaux It l'enseignement libre ...
Transferts de capitaux des provinces, communes et organ

milés,

Investissements (civils) ... ... ... ... .
Achats de terrains et bâtiments dans le pays .
Construction de bâtiments dans Ie pays ...
Construction de routes et travaux hydrauliques
Achars de biens meubles durables .. , ... ...
Ventes de terrains et bâtiments dans le pays '"
Ventes de biens meubles durables

Octrois de crédits et participations... .., ... ...
Octrois de crédits et participations aux entreprises ".
Octrois de crédits aux ménages ...
Octrois de crédits et participations à l'étranger. ,..
Octrois de crédits il. l'intérieur du secteur public .,.
Remboursements de crédits et liquidations de participation

entreprises.
Remboursements de crédits par les ménages ...
Remboursements de crédits et liquidations de participations à

Remboursements de crédits à l'intérieur du secteur public .

D#oers. ..• ..•

Total des opérations de capital
Total général des opérations courantes et de capital nettes

Solde net à financer

Amortissements de la dette (')

Total général des opération. courantes et de capital brutes ..
Solde brut à financer

(') Dom:
Amortissements au budget de la Dette publique ."
Amortissements aux budgets des fonds et organismes autonomes

20011
6945

19712
9067
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B. - REKENING «KAPITAALVERRICHTINGEN »,

(In miljoen frank.)

1972 _. r---
1973

CodeOMSCHRIJVING

c co
------~--------------------_.-;------

.5241 9091 5433 Veïlfloge1JSol.J

- 5791 - Verrnogc

- 130 - Verrnoge

- 3170 - Verrnoge

86 - 96 Verrnoge

4900 - 5100 Verrnogei

53 - 35 Verrnoge

202 -- 202 Verrnoge

249 9209 242 Yermo gellsov,
Vermoger

- 6711 - geste

- 2498 - Verrnoge

Vermoge
249 - 242 licha

795 SS S94 961 Inuestetlngen

- 7767 - Aankoop

- 8898 - Nieuwbo

- 39322 - Aanleg v

- 2907 - Aankoop
695 - 855 Verkoop
lOO - 106 Verkoop

1540 1.5481 2444 Kredietverleni

- 12569 - Kredierve

- 9 - Kredietve

- 2644 - Kredietve

- 259 - Kredierve

699 - 1 131 Kredietafl
219 - 190 Kredierafl

89 - 106 Kredierafl
land.

533 - 1017 Kredietafl

22 - 29 Diuersen ...

7847 92 675 9109 Totaal van de
376876 512591 427 089 Algemeen tata

- -85502 - Te [manderen

- 34852 - Aflossingen va

376876 547443 427089 Algemeen tota

- --120354 - Te financieren

5

51
52
53
56
57
58
59

6
63

64
68

7
71
72
73
74
76
77

81
82
83
84

86
87
88

89

06

erdracbten aan en VI1lI andere sectoren
nsoverdrachren aan bedriivcn .

nsoverdrachren aan gezinnen.
nsoverdrachten aan het bnitenlaud
nsoverdrachten van bcdriiven .
isheffingen .
nso verdrachten van gezinnen.
nsoverdrachren van her buitenlaud

erdracbten binnen de sector ouerbeid ...
isoverdrachten aan provincies, gemeenren en daarrnee gelijk-
Ide lichamen.
nsoverdrachten aan het vrij onderwijs. ... ."
nsoverdrachten van de provincics, gemeenren en gelijkgestelde
men.

(civiel) . ... ... ...
van grond en gebouwen ill het binnenland .,.

IlW van gebouwen in het binnenland ... ...
an wegen en warerbouwkundige werken... ."

van duurzarne roerende goederen ...

van grond en gebouwen in het binnenland ...
van duurzame roerende goederen ... ...

ngen en deelnemingen ." ... ... ..,
rleningen aan en deelnerningen in bedrijven ...
rleningen aan gezinnen ... .. - ... ... ..,
rleningen aan en deelnerr ingen in het buitenland ...
rleningen binnen de seclJr overheid ... ... ..,

ossingen door en liqr.idaties van deelnerningen in bedrijven.
ossingen door gezinr.en . ..,
ossingen door en liquidaties van deelnerningen in her buiten-

ossingen binnen de sector overheid ...

kapitaalverrichtlngen.
al van de netto lopende en kapitaalve-rrichtingen.

netto-saldo,

n de overbeidsschuld ('j. 9

al vall de bruto lopende en kapitaalverrichtingen.
bruto saldo.

C) Waarvan:
Aflossingen op de Rijksschuldbegroting.
Aflossingen op de begrotingen van de fondsen en autonome instellingen.

22292
12560
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RAPPROCHEMENT DU REGROUPEMENT ECONOMIQUE

ET DES DONNEES BUDGETAIRES OFFICIELLES.

1. - DEPENSES.

(En millions de francs.)

l. - UITGAVEN.

(In rniljocn frank.)

--------·-.--.-----.----------------19-7-~-·-· -1---19...7-2------'--1-97-:\----,.,,··'""r..,.----·......,..="'"--,.,,·..,....,..--......,...."'.-."..-~---=--'"=.....,,==-----

1. Total regroupement économique ...

2. A dédui re :
a) Dépenses à charge de fonds, institu-

tions autonomes et comptes pour
ordre.

h) Entreprises d'Etat:
- Instituts de la radiodiffusion et

télévision belges - différence
entre dépenses et recettes.

c) Frais d'emprunts de l'Etat et primes
d'émissions.

d) Pensions congolaises garanties. . ..

3. A ajouter:
a) Virements du budget aux fonds, insti-

tutions autonomes et comptes pour
ordre.

h) Dépenses brutes des entreprises
d'Etat:
- Instituts de la radiodiffusion et

télévision belges.
c) Recettes déduites des dépenses .

ti) Dépenses déduites des recettes •

e) Dépenses budgétaires nOI1 reprises
dans le regroupement:
- Substitution de dette
- Transferts comptables internes

4. Total des données comptables offi-
cielles :
a) Dépenses ordinaires ...
b) Dépenses extrllQrdinaires

418491 497670 547443

87277 109 069 122238

375

1270 1381 1255

600 600

88922 111 050 124093

42 S78 49020 46204

2616 2984 3430

Ion 853 688

96 85 92

226
9000

360
9000

315

46908 62302 59729

376477 448922 483079

326689
49788

.179726 (')
69196

410140
72 939

(') y compris un montant de 4389 millions représentant l'amende-
ment au projet de loi augmentant et réduisant certains crédits ouverts
pour l'année budgétaire 1972 et allouant des crédits supplémentaires
pour les dépenses se rapportsnr aux années budgétaires 1971 et anté-
rieures.

1. Totaal cconomische hergroepering,

2. Af te trekken:
a) Uirgaven ten laste van fondsen, auto-

nome instellingen en rekeningen voor
orde.

b) Staarsbedrijven,
- Belgische Instituten voor radio en

relevisie - verschil tussen uitga-
ven en onrvangsten.

c) Kosten bij Staatsleningen en emissie-
premies,

d) Gewaarborgde Congolese pensioenen,

3. Bij te voegen:
'I) Overschrijvingen van de begroting

naar fondsen, autonome instellingen
en rekeningen voor orde.

h) Bruto-uitgaven van Staatsbedrijven:

- Instituten van de Belgische radio
en relevisie.

c) Onrvangsren afgetrokken van de uit-
gaven.

d) Uirgaven afgetrokken van 'de ont-
vangsren,

e) Begrotingsuitgaven nier opgenomen
in de hergroepering:
- Schuldsubstirutie,
- Interne overboekingen.

4. Totaal van de officiêle boekhoudkundige
gegevens :
a) Gewone uiegaven,
bi Buitengewone uitgaven.

C) Met inbegrip van een bedrag van +389 miljoen : amendement op
het wetsontwerp houdende verhoging en vermindering van sommige
voor het begrotingsjaar 1972 uitgetrokken kredieten, zomede toekenning
van bijkredieten voor de uirgaven met betrekking tot 1971 en de vorige
begroringsjaren,
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AANSLUITING VAN DE ECONOMISCHE HERGROEPERING

MET DE OFFfCIELE BEGROTINGSGEGEVENS.

Il. -- RECETTES.

(En millions de fraucs.)

Il. -- ONTVANGSTEN.

1973

(In milj oeu frank.)

I1972

ue ... ... 333457 376876 427089

ODS auto- 10662 13842 24 001
re qui ne
de l'Etat.

ffusion et - 106 395
différence

es.

10662 13 948 24396

es d'Etat:

ffusion et 2241 3090 3825

ses ... 1092 853 688

rtes ... 96 85 92

le regrou- 313 254 305

3742 4282 4910

les offi- 326537 367210 407603

... ... 325 968 36663<; 406800
... '" 569 575 803

I

1. Total regroupement économiq

2. A déduire:
a) Recettes de fonds, instituri

nomes et comptes pour ord
proviennent pas du budget

b) Entreprises d'Etat:
- Instituts de la radio di

télévision belges -
entre recettes et dépens

3. A ajouter:
a) Recettes brutes des entrepris

- Instituts de la radiodi
télévision belges.

b) Recettes déduites des dépen

c) Dépenses déduites des rece

dl Recettes non reprises dans
pemenr.

4. Total des données comptab
clelles:
a) Recettes ordinaires ...
b) Recettes extraordinaires ..

1. Totaal economische hergroepering.

2. Af te rrekken :
a) Ontvangsrcn van foudsen, autonome

insrellingen en rekeningen voor orde,
niet afkomstig van de Staatsbegroting,

b) Staatsbedrijven :
- Belgische Instituren voor radio en

televisie - verschil tussen ont-
vangsren en uitgaven,

3. Bij te voegen :
al Bruto-ontvangsten van Staatsbedrij-

ven:
- Instituren van de Belgische radio

en televisle.
b) Ontvangsten afgetrokken van de uit-

gaven,
c) Uitgaven afgetrokken van de ont-

vangsten.
d) Ontvangsten niet opgenomen in de

hergroepering.

4. Totaal van de officiële boekhoudkundige
gegevens:
a) Gewone ontvangsten.
b) Buitengewone ontvangsten,



Dépenses d'administration géné- 18,1 17,6 18,4 17,8 17,5 1. Uitgaven van algemeen bestuur-
rale, lijke aard,
{Administration générale, Défense (Algemeen bestuur, Landsverdedi-
nationale, Relations avec l'écran- ging, Buitenlandse berrekkingen en
ger et justice.) Justitie.)
Dépenses à caractère économique. 24,0 23,7 24,1 25,0 24,4 2. Uitgaven van economische aard,
(Communications, Industrie, Agri- (Verkeer, Nijverheid, Landbouw.)
culture.)
Dépenses à caractère social . ... 38,7 39,3 39,3 40,2 40,0 3 . Uitgaven van sociale aard.
(Enseignement, Interventions so- (Onderwijs, Sociale voorzienin-
eiales, Santé publique, Logement, gen, Volksgezondheid, Huisves-
Dommages de guerre.) ting, Oorlogsschade.)
Dépenses non réparties . '" ... 19,2 19,4 18,2 17,0 1&,1 4. Niet-verdeelbare uitgaven,
{Dette publique, Pouvoirs subor- (Rijksschuld, Ondergeschikre be-
donnés, divers.) sturen, diversen.)

4 (1972-1973).

II. _.- LE REGROUPEMENT FONCTIONNEL.

A côté du regroupement économique qui fait apparaître
les grandes catégories dt; dl:penscs du Pouvoir central, le
regroupement fonctionnel donne une répartition de ces
dépenses entre les différentes tâches confiées à l'Etat, quel
que soit le département à la compétence duq uel elles ressor-
tissent ct suivant des normes internationales bien définies.

Ce regroupement a été établi sur base des mêmes données
budgétaires que celles utilisées pour le regroupement écono-
mique; les remarques formulées ci-avant restent donc vala-
bles ici. Les crédits provisionnels prévus en 1972 et destinés
à couvrir les charges de l'index et de la programmation
sociale ont été répartis entre les diverses fonctions. La venti-
lation du crédit provisionnel 1973, destiné à couvrir les
hausses éventuelles de l'index, a également été effectuée.

'"**
Le tableau ci-après présente en %, l'évolution des diver-

ses fonctions par rapport à j'ensemble des dépenses au cours
des cinq dernières années. Ces fonctions ont été réparties
suivant des normes administratives, économiques ct sociales:

(En milliards de francs.)-r. --1969 T 1970

2

3

4

100,0 100,0

On constate que la part que représentent, par rapport à
l'ensemble des dépenses, les fonctions d'administration géné-
rale diminue progressivement. C'est particulièrement la fonc-
tion «Défense nationale» (8,2 % en 1973 contre 9,8 °10 en
1969) - dont les dépenses augmentent ces dernières années
à un rythme moins accéléré comparativement à celles des
autres fonctions - qui est à l'origine de cette diminution.
D'autre part, la fonction « Relations avec l'étranger"
(2,8 % en 1973 contre 2,2 % en 1969) gagne en importance.
L'élément de croissance réside id dans les depenses de coo-
pération au développement. Elles augmentent de ± 67 %
au cours des cinq dernières années. Concrètement, cela
représente 8,4 milliards en 1973, alors qu'en 1971, on enre-
gistrait 6,1 milliards et en 1969, 5,1 milliards.
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Il. - DE FUNCTIONELE HERGROEPERING.

Naast de ecouornische hergroepering waarin de grote kos-
rencatcgorieên tot uiting komen, worden in de functionele
hergroepering de diverse taken die aan de Sraat zijn toever-
trouwd, doch tot de bevoegdheid van verscheidene departe-
menten behorcn, volgens wel ornschreven en inrernationaal
aanvaardc normcn geordend.

Bij de opstelling van deze hcrgroepering werden dezelfde
begrotingsgegevens aangewenrl als deze voor de economische
tabelleu; uiteraard gelden hier eveneens dezelfde reeds hoger
gedane opmerkingcn, De provisionele kredieten 1972 met
betrekking tot de indexstijging en de sociale programrnatie
werden over de diverse functies omgedeeld, Hetzelfde geldt
voor het provisionele krediet 1973 besternd om de index-
stijgingen op te vangen,

'"**
In volgende tabel wordr, procentsgewijze, de evolutie der

diverse functies met betrekking tot het geheel der uitgaven,
over de vijf laatste [aren, tot uitdrukking gebracht, De func-
ties worden hier ingedeeld volgens adrninistratieve, econo-
mische en sociale norrnen :

(Ill miljard frank.)

1971 1- .1972 rl~

100,0 100,0 100,0

Her aandeel van de taken van algemeen bestuurlijke aard
in het totaal van de uitgaven neernt geleidelijk af. Inzonder-
heid deze voor « Landsverdediging » (8,2 % in 1973 tegen-
over 9,8 % in 1969), die de laatste jaren minder snel roe-
nemen in verhouding tot de andere functies, liggen aan de
basis hiervan. Anderzijds wint de functie «Buitenlandse
Betrekkingen » (2,8 % ill 1973 tegenover 2,2 % in 1969)
aan belang. Het groeielement wordt hier gevormd door de
uitgaven voor ontwikkelingssamenwerking. Zij nemen toe
met ± 67 % tijdens de vijf laatste [aren, In concrète cijfers
betekent dit 8,4 miljard in 1973 terwijl voor 1971 6,1 mil-
jard en voor 1969 5,1 miljard geregistreerd werd.



Les [onctions ti ca ractère économique, à savoir Com-
munications, Industrie et Agriculture, représentent en 1973,
24,4 % du total des dépenses contre 24,0 % en [969.
La progression enregistrée entre 1969 et 1973 est particulière-
ment forte pour la fonction ,( Communications» (+ 91 %),
où les travaux d'infrastructure constituent un important
facteur cl'uccroissernent, et pour la fonction c Industrie"
(+68 %). POUf cette demière, l'effort accompli SUf le plan
de l'expansion economique et de la reconversion regionale
et l'aide consentie aux charbonnages constituent les Cléments
déterminants. Pendant la même periode, les dépenses rela-
tives à la fonction « Agriculture" régressent (--40 %); ceci
s'explique par le fait qu'à partir de 1971, les tâches afférentes
à l'Agriculture ont été transférées aux Communautés Euro-
péennes.

Les [onctions à caractère social conservent, quant à elles,
la place la plus importante dans l'ensemble des dépenses
(± 40 %). Leur croissance en cinq ans est d'ailleurs particu-
lièrement forte: + 73 % pour « Enseignement et Culture ",
+71 % pour « Interventions sociales", tandis que pour
« Santé publique" et «logement", on note respectivement
+ 146 % et +96 OIo. Ces deux derniers résultats reflètent
très nettement l'effort sans cesse accru de l'Etat dans le
domaine de la médecine préventive (+98 OIo), de l'hygiène
publique (+146.%), des hôpitaux (+175 OIo) et des loge-
ments sociaux. Enfin, la fonction «Dommages de guerre et
Calaraités » perd peu à peu de son importance. Cette fonc-
tion comporte, outre les pensions de guerre et assimilées
qui en 1973 nécessitent encore presque 9 milliards de crédits,
les charges d'intérêt des emprunts contractés par la Caisse
autonome des Dommages de guerre et par le Fonds de
dotation des pensions de la guerre (1,5 milliard en 1973).

En raison de leur caractère particulier, les fonctions
« Communicarions » et «Enseignement et Culture» font
l'objet d'une analyse plus détaillée ci-après.

1. Communications.

le tableau ci-dessous comporte les dépenses afférentes
aux diverses sous-fonctions de la fonction «Communica-
tions» au cours des cinq dernières années. Une grosse part
des chiffres utilisés pour 1972 et 1973 représente des crédits
d'ordonnancement; aussi, comme il a déjà été dit plus haut,
il ne peut être perdu de vue, à l'approche de ces données, que
les réalisations pourraient, en réalité, leur être inférieures
de 8 %:

(En milliards de francs.)
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De taken met economiscbe inslag, met name Verkeer,
Nijverheid en Laudbouw rnaken in 1973 24,4 % uit van
het totaal der uirgaven LO.V. 24,0 % in 1969. De progressie
tussen 1969 en 1973 is opvallend sterk voor de functie
« Verkecr » (-I- l) [ %) wa ar de infrasrructuurwerkcn grote
groeifactorcn vorrncn, evenals VOOf de functie « Nijverheid »
(+68 %). Hier zijn de inspanningen op het vlak van
de econornische expansie en de regionale recouversie en de
steun aan de kolcnrnijnen her doorslaggevend element. Jn
dezelfde rijdspanne lopen de uitgaven verbonden aan de
functie « Landbouw » uircraard terug (-40 %) in acht
genomen dat de landbouwtaak vanaf 1971 werd overgedra-
gen aan de Europese Gerneenschappen.

De taken van sociale aard handhaven met ± 40 % in het
gehele uitgavenpakket de belangrijksre plaats. Hun groei op
vijf iaar tijds is overigens zeer opvallend: +73 % voor
« Onderwijs en Cultuur », + 71 % voor « Sociale Voorzie-
ningen » terwijl « Volksgezondheid » en « Huisvesting »
onderscheidenlijk + 146 % en +96 % laten optekenen. In
deze twee laatste vindt -111en duidelijk de groeiende inspan-
ning terug van de Centrale Overheid op het vlak van de
preventieve geneeskunde (+98 %), de openbare hygiëne
(+146 %), het hospitaalwezen (+175 OIo) en de sociale>
woningbouw. Tenslotte boer de functie « Oorlogs- en ramp-
schade » geleidelijk aan belang in. Deze functie bevat
naast de oorlogspensioenen e.d. die in 1973 nog bijna
9 miljard aan kredieten vergen, eveneens de interestlasten
van de leningen van de Autonome Kas voor Oorlogsschade
en van het Dotatiefonds voor oorlogspensioenen (l,5 miljard
in 1973).

Om hun bijzondere betekenis wordt verder bi] de functies
c Verkeer » en « Onderwijs en Cultuur » nadere toelichting
verstrekt.

1. Verkeer,

Volgende tabel bevat de uitgaven van de diverse sub-
functies van de functie « Verkeer » tijdens de laatste vijf jaar.
Aangezien een groot deel van de hier aangewende cijfers met
betrekking tot 1972 en 1973 ordannanceringskredieten zijn,
kan bij de benadering van deze gegevens, zoals reeds hoger
vermeld, niet weggedacht worden dat in werkelijkheid de
realisaties tot 8 % lager kunnen liggen:

(In miljard frank.)

~>-- lI 1969 1970 T 1971 19731972

Dépenses générales - Recherche 0,9 0,9 1,0 1,2 1,3 Algernene uitgaven - Wetensçhap.
scientifiq lie, pclijk onderzoek.

Construction et entretien de routes .. ' 25.5 29,7 39,2 43,7 47,9 Aanleg en ondcrhoud van landwegen.
Services de transport ... ... ... ... 2,4 2,2 3,9 7,0 8,7 Verkeers- en vervoerdicnsren.
Démergcmenr ... ... ... .., ... 0,1 0,1 0,1 0,1 0,2 Afwate ring.
Construction et entretien des voies 6,8 7,7 9,7 13,4 12,8 Aanleg en onderhoud van water-

hydrauliques. wegen,
Services de transport relatifs aux 1.5 1,5 1,9 2,5 2,4 Verkeers- en vervoerdiensten rn.b.t.

voies d'eau. het verkeer op de watcrwegen,
Communications ferroviaires ... ... 11,7 11,7 13,7 17,4 17,3 Spoorwegverkeer.
Communications aériennes ... ... ... 0,8 1,5 2,3 2,3 2,3 Luchtverkeer,
P.T.T. ... ... ,.. ... ... ... ... 3,6 4,0 5,7 7,6 8,8 P.T.T.

- -
53,3 59,3 77,5 95,2 101,7
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1. Une grande parr des dépenses l'datives à cette fonction I
-~ presque la moitie --- est .ibso rbcc par /ll cunstru ct ton et
l'entretien de routes,

Pour les travaux routiers proprement dits, gérés princi-
palement par le Fonds des routes ct les diverses intercom-
munales routières, les crédits prévus pour "1973 atteignent
25,8 milliards de francs, contre 22,7 milliards en 1971 ct
24,8 milliards en 1972. L'important accroissement constaté
en' 1971 a principalement trait aux autoroutes E.5, E.9/40
ct E. 39; à partir de 1972, on prévoir les premiers paiements
pour les autoroutes de la périphérie de Charleroi ct de
Bruxelles et celles de la Flandre occidentale. D'autre part,
les paiements pOLIt les uurorourcs E.3 ct F. 5 régressent
fortement il partir de 1973.

Enfin, il convient d'ajouter que les achats de terrains et
les expropriations pour la "construction de roures » pour-
raient atteindre largement 4 milliards en 1973.

Cette ruhrique se trouve par ailleurs obérée par d'impor-
tantes charges accessoires, telles le gros entretien des routes
(3,7 milliards en 1973), les charges d'intérêts des emprunts
contractés par le Fonds des routes et les intercommunales
(8,4 milliards en 1973 contre 5,9 milliards en 1971), ainsi
que des dépenses élevées couvrant des salaires et des frais
de fonctionnement (de 1,7 milliard en 1971 à 2,7 milliards
en 1973).

Sont également reprises dans les chiffres précités, les char-
ges financières supportées par l'Etat en relation avec les
emprunts pour la construction de routes, contractés par les
Pouvoirs publics subordonnés auprès du Crédit communal
de Belgique. Ces charges atteignent 1,3 milliard en 1973.

2. Les dépenses concernant les services de transports et
communications ont principalement trait à la promotion et
à la modernisation des transports en commun dans les
grandes agglomérations. A côté de subsides croissants (3,5
milliards en 1973) consentis aux sociétés de tramways en vue
de leur permettre de faire face à leurs difficultés financières,
l'effort en matière de participation du budget de l'Etat aux
travaux d'infrastructure (pré-métros) pour les transports en
commun a été sensiblement accru. Ces charges se montent
à 4,1 milliards en 1973.

3. La construction et l'entretien des voies hydrauliques
concernent principalement les travaux aux ports de mer, les
accès à la mer et les voies d'eau navigables. Sont également
repris dans cette rubrique les travaux au canal Albert et au
Rupel - financés extra-budgérairement - ainsi que les
transferts de capitaux aux Pays-Bas pour le canal Gand-
Terneuzen et la liaison Escaut-Rhin. L'augmentation relevée
,I partir de 1971 a principalement trait aux travaux portuai-
res à Zeebrugge et à Anvers et à l'élargissement du canal
Albert. Les crédits de paiement prévus pour 1973 atteignent
12,8 milliards, dont 1 milliard est destiné à des achats de
terrains et à des expropriations.

4. Le secteur des seruices de transports et communications
par eau comporte, outre le subside à ba navigation intérieure,
des octrois de crédits (0,8 milliard en 1973) aux armateurs
pour le développement de la marine marchande.

5. Les dépenses relatives aux communications ferro-
viaires comprennent exclusivement Jes contributions de
l'Etat dans les charges d'exploitation de la S.N.C.B. et les
participations dans ses investissements. Les subsides à cette
société, relatifs aux réductions tarifaires (entre autres abon-
nements scolaires et abonnements sociaux, réductions aux
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1. Een groot deel van de uitgavcn verbonden ;WI1 deze
funcrie ._- biJI1'1 de hclfr - word t opgcslorpr door de aanleg
l'll ln-t (im/cr/loud /'011 Il'('gen.

Voor de cigcnlijkc wegcnwerkeu, hoofdzakclijk onder
behecr van het \'\legenfollds en van de verschillcnd e inter-
communale vcrcuigingcn voor wegenbouw, worden in 1973
kredicten voorzien tcn belopc V,111 25,8 miljard frank, tegen-
over 22,7 miljard in 1971 en 24,8 miljard in 1972. Her sterke
aceres in 1971 hceft bijzonder bctrekking op de autowegen
E. S, E.9/40 cn E.39; vauaf 1972 wcrden de eerste beta-
lingen voorzicn voor de autowegcn rond Charleroi, Brussel
en deze Vi1l1 West-Vlaandcrcll. Andcrzijds lopen do bctalin-
gen voor de autowegcn E.3 en E.5 vanaf 1973 srerk terug.

Hieraan dient tocgcvoegd dat de aankopen van gronden
en de onteigeningen in verband met de « wegcnaanleg » ruim
4 miljard kunnen bereikcn in 1973.

Andere belangrijkc nevcnlasten bezwaren ten andere deze
rubriek, 111etnarne het groot onderhoud der wegen (3,7 mil-
jard in 1973), de interestlasten van de leningen aangegaan
door het Wegenfonds en de intercommunales (8,4 miljard
in 1973 tegenover 5,9 miljard in 1971), hoge uirgaven voor
loon- en werkingskosten (van 1,7 miljard in 1971 tot 2,7 mil-
jard in 1973).

Ook de financiële lasten die door de Centrale Overheid
gedragen worden met betrekking tot de leningen voor wegen-
bouw die door de lagere publiekrechrelijke lichamen bij het
Gerneenrekrediet van België worden aangegaan zijn in deze
cijfers begrepen. Zij bereiken 1,3 miljard in 1973.

2. De uitgaven voor uerkeers- en ueruoerdiensten hebben
hoofdzakelijk berrekking op de bevordering en de moderni-
sering van her gerneenschappelijk vervoer in de grote agglo-
mcraties. Naast de hogere bedragen (3,5 miljard in 1973)
om de financiële moeilijkheden van de trammaatschappijen
het hoofe! te bieden werd de inspanning van de overheid via
deelnemingen in infrastructuurwerken (pre-metro's) voor
het openbaar vervoer in de steden in forse mate opgedreven.
Deze lasten berciken 4,1 miljard in 1973.

3. De aanleg en bet onderhoud van de u/ateru/egen heeft
betrekking op de werken aan zeehavens, de toegangswegen
tot de zee en de bevaarbare waterlopen. De werken aan het
Albertkanaal en de Rupel extra-budgettair gefinancierd,
benevens de kapitaaloverdrachten aan Nederland bestemd
voor de werken aan het kanaal Gent-Terneuzen en de
Schelde-Rijnverbinding, zijn hier eveneens opgenomen, De
roeneming vanaf 1971 heeft hoofdzakelijk betrekking op de
havenwerkcn te Zeebrugge en te Antwerpen, evenals op de
verbreding van het Albertkanaal. De voor 1973 voorziene
betalingskredietcn bereiken 12,& rniljard frank waarvan
1 miljard voor de aankoop van gronden en onteigeningen.

4. De sector der uerkeers- en ueruoerdiensten m.b.t. de
tuateruregen bevar naast de subsidies aan de binnenscheep-
vaart, ook kapitaalversrrekkingen (0,8 miljard in 1973) aan
de rederijen ter uirbreiding van de koopvaardijvloor,

5. De uirgaven voor het spoonoeguerlceer ornvatten
uitsluitend bijdragen van de Staat in de exploitatielasten en
deelnemingen in de investeringen van de N.M .B.s. De subsi-
dies aan deze maatschappij met het oog op tariefverminde-
ringen op het spoor (o.a. schoolabonnernenten en sociale
abonnernenten, rariefverrninderingen voor grote gezinnen en



~atnillcs nombreuse~ ct a,L1xinval,ides de, guerre) sont imputés
a charge des fonctions a caractere SOC1:l1.

La progression de ces dépenses est de :L48 % entre 1969
cr <1973. Pour 1972 et 1973, il a été tenu compte des crédits
provisionnels destines J couvrir les hausses de l'index et la
programmation sociale (1972).

6. Dans la rubrique communications aériennes, sont repri-
ses les charges d'intérêts des emprunts contractés par la
SABENA, les contributions aux charges d'amortissement du
materiel volant de cette société, ainsi que les dépenses d'inves-
tissement de la Régie des Voies aériennes. L'ensemble de ces
dépenses augmente fortement il partir de 1971. Cette der-
nière année, une avance exceptionnelle d'un montant de
0,9 milliard fut consentie J la société précitée en vue de lui
permettre de faire face à des difficultés de tresorerie.

7. Depuis l'application des classifications économique ct
fonctionnelle aux opérations du Pouvoir central, les P.T.T.
ont toujours été considérés comme entreprise d'Etat et
cela, conformément aux règles en vigueur en matière de
comptabilité nationale. Dès lors. pour les annees antérieures
à 1971, les chiffres repris ne représentent que la différence
entre les dépenses et les recettes de cerre institution. Les
dépenses sont d'ailleurs conçues ici dans une acception très
large et englobent, entre autres, la franchise postale et les
charges de pensions. La transformation des Postes en Régie
par la loi du 6 juillet 1971 n'a modifié en rien cette procé-
dure. Aux crédits inscrits au budget en vertu des articles 12
et 14, § 3, de la loi susdite, à savoir 5 milliards en 1972 et
7.7 milliards en 1973, ont été ajourées les charges précitées,
ainsi que pour 1972 et 1973, une partie du crédit provision-
nel destiné à couvrir les hausses de l'index et la programma-
tion sociale.

2. Enseignement et culture.

L'Etat consacre chaque année plus d'un cinquième de
J'ensemble de ses dépenses à l'enseignement et à la culture,
ces termes étant pris dans leur acception la plus large. En
effet. à côté des différentes branches d'enseignement, on
reprend id la recherche scientifique proprement dite et la
culture, à savoir les beaux-arts, l'éducation populaire. la
formation de la jeunesse, les sports, les moyens de comrnuni-
cation sociale, etc.

Le tableau ci-après donne l'évolution des diverses sous-
fonctions « enseignement et culture» de 1969 à 1973.

Pour apprécier ces données, il convient de remarquer que,
conformément aux accords internationaux en la matière,
un tiers des dépenses d'enseignement supérieur est imputé
à la recherche scientifique. D'autre part, les services de la
R.T.B.-B.R.T. sont considérés comme entreprise publique;
les comptes y relatifs ne reprennent dès lors que la différence
entre leurs recettes et leurs dépenses.
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oorlogsinvalidcu) wordcn toegerekend aan de functies van
sociale aard,

De progressic van deze uitgavcn hcloopt ~t48 0l<, russen
1969 en 1973. Voor 1972 en 1973 wcrd hierbij uireraard
rekening gchouden met provisionclc kredieten met betrek-
king tot de indexsrijging en de sociale programmatie (1972).

6. In de rubriek luchtuerkeer, worden de intcrestlasten van
de door de SABENA uirgegeven leningen, de bijdrugen in de
lasten tot nfschrijving van het vliegend materieel van deze
ruaatschappij alsrncde de investeringsuitgavcn van de Regie
der Luchtwegen opgenomen. Deze uirgaven nernen fors toe
vanaf 1971. In dir laatste [aar werd een uitzonderlijk voor-
schot r.b.v. 0,9 miljurd nan voornocmde maarschappij toege-
kend OIU her hoofd te bieden aan thcsauriernoeilijkheden.

7. Sedert het opstcllen van econornische en fuuctionele her-
groeperingen van de overheidsverrichtingen worden de
P.T. T., in overeensternming met de ter zake geldende richt-
lijnen inzake nationale boekhouding, als overheidsbedrijf
beschouwd. De opgenornen cijfcrs hebben derhalve, voor
de [aren die 1971 voorafgaan, enkel betrekking op het
verschil tussen uitgaven en cntvangsten van deze instelling.
De uitgaven worden hier in zeer brede zin opgevat en bevat-
ten o.rn, de lasten van porrvrijdorn, pensioenen e.d. De
oprichting van de Posrerijen tot Regie, bij wet van 6 juli
1971, heeft deze procedure ongewijzigd gelaten. Aan de in
de begroting, krachtens de artikels 12 en 14. § 3, van deze
wer, ingeschreven kredieten, hetzij 5 miljard in 1972 en
7,7 miljard in 1973, werden eveneens voormelde lasten roe-
gevoegd, evenals, voor 1972 en 1973, een gedeelte van het
provisioneel krediet met betrekking tot de indexstijging en
de sociale programrnatie.

2. Onderwijs en cultuur,

De Centrale Overheid besteed ieder jaar ruim een vijfde
van zijn totale uitgaven aan het onderwijs en de cultuur in
het algerneen, Naast de verschillende specifieke onderwijs-
takken worden hier opgenomen: het zuiver wetenschappe-
lijk ondcrzock en de culruur ornvatrend de schone kunsten,
volksontwikkeling, jeugd, vrijetijdsbesteding en sport, corn-
municatiemiddelen, enz.

In de tabel hierna wordt de evolutie der diverse onderwijs-
en culruurtakken over een periode gaande van 1969 tot
1973 weergegeven.

Bij de waardering van deze cijfers dient erop geler dar,
overeenkomstig internationale afspraken terzake, een derde
van de uitgaven voor hoger onderwijs aan het wetenschappe-
lijk onderzoek toebedeeld wordt, Om dezelfde redcn worden
de B.R.T.-R.T.B. diensten als openbaar bedrijf behandeld
en de betreffende uitgaven en ontvangsten gesaldeerd opge-
nomen.



4 (1972-1973). 38

(Fn milliards de fr.incs.) (!tl mi ljarcl Ir.uik.)

I 1%9 I 1970 1971 I 1972 1973 I,-----
Dépenses générales ... 2,2 2,6 .~,J 4,2 4,5 Alge-nenc uitgaveu,

Recherche scientifique . 5,2 5,3 &,6 7,7 7,8 Wetenschappelijk onderzoek.
Enseignement primaire 17,9 19,5 22,2 27,1 27,8 Lager oridcrwijs.
Enscignemenr moyen ". 13,2 15,6 17,3 20,8 21,S Middelbaa r onderwijs.
Enseignement professionnel (y COITl- 17,1 19,7 22,9 27,S 30,2 Vak- Cil beroepsouderwijs (inbegrc-

pris enseignement normal et artis- pen normaal- en kunsronderwijs).
tique).

Enseignement supérienr '" ... ... 5,7 7,2 8,6 10,4 14,4 Hoger onde rwijs.
Formation de la jeunesse, éducation 0,8 1,0 1,1 1,3 1,4 jcugdvorming, volksontwik keling en

populaire et sports. sport,
Arts, archéologie et protection de la 0,7 0,8 1,0 1,3 1,3 Kunsten, oudheidkunde cn natuur-

nature. bescherming.
Radio, télévision et presse ... 0,2 0,2 0,7 0,4 0,6 Radio, televisie en pel's.
Cultes ... ... ... ... ... 1,0 1,1 1,2 1,4 1,5 Eredieustcn.

64,0 73,0 84,9 102,1 111,0

La croissance des dépenses d'enseignement proprement
dites - donc abstraction faite des dépenses générales et
culturelles - est de ± 74 % en cinq ans. Ce som principale-
ment celles relatives à l'enseignement professionnel (+ 76 0/0)
et à l'enseignement supérieur (+ 153 %) qui en déterminent
l'évolution. Le volume de ces dépenses et leur croissance
traduisent tres concrètement les efforts du Pouvoir central
sur le plan de la démocratisation des études, de la revision
fondamentale de l'enseignement primaire et spécial, de la
rénovation de l'enseignement secondaire et de l'expansion
universitaire.

La plus grande partie des dépenses d'enseignement (éva-
luée à plus de 80 %) est constituée de salaires et de charges
sociales; d'où leur forte augmentation pendant les trois der-
nières années, augmentation qui comporte de fréquentes adap-
tarions de traitements découlant de diverses hausses de
l'index et de la programmation sociale. L'accroissement de la
population scolaire et, corrélativement, des effectifs du per-
sonnel explique également cette évolution.

Il convient par ailleurs de signaler l'effort réalisé en matière
de construction de bâtiments scolaires. Alors qu'en 1969,
on y consacrait 3 milliards, y inclus les bâtiments universi-
taires et ceux de l'enseignement communal ct provincial,
on prévoit pour le même objet plus de 6 milliards en 1973.
A cela il faut encore ajouter les contributions aux charges
d'intérêt des emprunts contractés en vue de la construction
de bâtiments par les universités de l'Etat et les universités
libres. En 1973, on a prévu, pour la construction d'hôpitaux
universitaires libres des crédits d'ordonnancement pour un
montant de 1,8 milliard.

En ce qui concerne les allocations et prêts d'études, les
crédits y affectés atteignent 1,9 milliard en 1973 contre
0,8 milliard (réalisations) en 1969.

Lesdépenses de recherche scientifique comprennent, com-
me il a été dit plus haut, outre les activités des Fonds
nationaux de la recherche scientifique et de la recherche
fondamentale collective et celles de l'Institut interuniversi-
taire des Sciences nucléaires, une partie des dépenses d'ensei-
gnement supérieur. En 1973, ces dépenses atteignent 7,8 mil-
liards, soit une croissance de 50 % par rapport à 1969 et de
18 % par rapport à 1971. Les dépenses relatives à la recher-
che scientifique appliquée, par exemple dans le domaine de
l'agriculture, sont généralement classées dans la fonction
ad hoc.

De stugmg van de specifieke onderwijsuitgaven, abstrac-
tie dus gemaakt van de algernene en de cultuuruitgaven,
bedraagt, in een tijdspanne van vijf jaar, ± 74 %. De uit-
gaven voor het vak- en beroepsonderwijs (+76 %) en deze
voor hoger onderwijs (+ 153 %) wegen bijzonder door in
deze evolutie, De omvang van deze uitgaven en de groei
ervan geven zeer concreet de inspanningen weer van de Cen-
trale Overheid inzake de democratisering van het onderwijs,
de fundarnentele herziening van het lager en bijzonder onder-
wijs, de vernieuwing van het secundair onderwijs, en de
universitaire expansie.

Het grootste deel der onderwijsuitgaven, naar schatting
ruirn 80 OIo, gaat naar loononkosten en sociale lasten; van-
daar de forse stijging van de uitgaven tijdens de drie laarste
jaren met herhaalde Ioonaanpassingen voortvloeiend uit
diverse indexstijgingen en uit de sociale prograrnmatie, Deze
evolutie wordt uiteraard mede bepaald door de aangroei van
de schoolbevolking en sarnengaande uitbreiding van de per-
soneelseffectieven.

Eveneens dienr de aandacht gevestigd op de zeer grote
inspanning op het gebied van de scholenbouw. Waar in
1969 voor scholenbouw, met inbegrip van universitaire
gebouwen en gerneentelijke en provinciale schoolgebouwen,
3 miljard werd besteed wordt hiervoor in 1973 ruim 6 mil-
jard voorzien. Hieraan dienen nog toegevoegd: de bijdra-
gen in de interestlasten van de bouwleningen aangegaan
door de Rijksuniversiteiren en de vrije universiteiten, Voor
de bouw van vrije universitaire ziekenhuizen worden in
1973 ordonnanceringskredieten t.b.v. 1,8 miljard voorzien.

Wat betreft de studietoelagen en studiebeurzen, hiervoor
worden in 1973 kredieten uirgetrokken t.b.v. 1,9 miljard
t.O.V.0,8 miljard (realisaties) in 1969.

De uitgaven voor wetenschappelijk onderzoek omvatten
naast de activiteiten van de Nationale Fondsen voor
wetenschappelijk en fundamenteel collectief werenschappe-
lijk onderzoek eveneens deze van het lnteruniversitair Insti-
tuut voor Kernwerenschappen alsmede, zoals hoger aan-
gestipr, een gedeelte van de uitgaven voor het hoger onder-
wijs. Deze uitgaven bereiken in 1973 7,8 miljard, hetzij een
toenarne met 50 % t.O.V. 1969 en 18 % t.O.V. 1971. In het
algerneen worden uitgaven voor toegepast wetenschappe-
lijk onderzoek, bv. in de landbouw, ill de desbetreffende
functie gerangschikt.



La nouvelle approche de la politique culturelle, dont on
peut attendre une realisation complète sous le régime de
l'autonomie culturelle, a ses répercussions sur le montant
global des dépenses culturelles.

Les dépenses de formation de la jeunesse, d'éducation
populaire et sports ont presque doublé en cinq ans. Il y a
lieu ici de mettre l'accent sur le développement des maisons
de la culture, des organismes d'éducation populaire, des
mouvements de jeunesse, des bibliothèques et sur l'érection
de centres sportifs, y compris les bassins de natation. Ces
activités se réalisent cependant, en ordre principal, au niveau
des communes et sont, dès Jars, aidées principalement par
des transferts aux communes et aux provinces.

De même, le taux de croissance des dépenses relatives aux
arts, à l'archéologie et à la protection de la nature atteint
86 % pendant la même période. Ici, il convient de citer
tout particulièrement la promotion du film, les musées et
le développement de l'art lyrique et dramatique.

3. Les opérations budgétaires non réparties.

En 1973, les dépenses non réparties atteignent 18,1 %
du total.

La part que représentent les dépenses de la dette publique
dans le total des dépenses oscille généralement autour de
13 % . Le pourcentage .moins élevé enregistré. en 1972
(12,2 %) résulte du fait que ces crédits ne subissent pas
l'influence de la programmation sociale, celle-ci n'interve-
nant pas dans les dépenses non réparties fonctionnellement,
L'augmentation des charges considérées, qui, entre 1971 et
1972, se limitait à 8,5 %, est estimée à plus de 17 % en
1973. Comme il a été dit précédemment dans la partie
relative au regroupement économique, il s'agit ici particu-
lièrement des charges financières extra-budgétaires.

Les dépenses relatives aux «pouvoirs publics subordon-
nés» qui, elles non plus, ne peuvent être ventilées en termes
fonctionnels, atteignent en 1973, 27,6 milliards, soit plus de
38 % de plus qu'en 1971. Cet accroissement correspond à
celui des dotations aux Fonds des communes et des provin-
ces qui sont classées sous cette rubrique et sont calculées
sur base du produit des recettes fiscales de l'Etat.
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De nieuwe aanpak van het cultuurbeleid, waarvan kan
verwacht worden dat het in het raarn van de culrurcle auto-
nomie volledig tot ontwikkcliug korur, vindt zijn weerslag
in her ter beschikking gesrelde uitgavenpakker,

De uitgaveu voor jeugdvotming, volksontwikkeliug en
sport wcrden in vijf jaar tijds bijna verdubbeld, De nadruk
wordt hier gelegd op de permanente vorming, organisaties
voor volksopleiding en jeugdzorg, het bibliotheekwezen en
de oprichring van sportcentra, inbegrepen de zwerninsralla-
ries. Deze acti viteiten komen nochrans hoofdzakelijk op het
gemcentelij k plan tot uiting en worden derhalve bijzonder
gcsteund via transferten aan gcmeenten en provinciën.

Ook het groeipeil van de uitgaven met betrekking tot de
kunsten, oudheidkunde en natuurbescherming bereikt tijdens
dezelfde tijdspanne 86 %. De klerntoon wordt hier gelegd
op de filmpromotie, de rnusea, de kunsttcntconstellingen en
de onrwikkeling van de dramatische en lyrische kunsr,

3. De niet-verdeelbare begrotingsverrichtingen,

De niet-orndeelbare uitgaven slorpen in 1973 18,1 % der
totale uitgaven op.

In het algemeen schommelt het aandeel van de uitgaven
in verband met de openbare schuld in het totaal der uitga-
ven rond 13 %. Het lagere percentage voor 1972 (12,2 %)
ondergaat uiteraard het negatieve effekt van de sociale pro-
grammatie die zonder invloed is op deze kredieten, Waar
tussen 1971 en 1972 de toename van deze lasten -tot 8,5 %
beperkt bleef, wordt deze voor 1973, integendeel, op ruim
17 % geraamd, Zoals in het economisch gedeelte wordt
vooropgesteld gaat her hier inzonderheid om financiële
lasten van extrabudgettaire aard.

De uirgaven met betrekking tot de " lagere publiekrechre-
lijke licharnen » die eveneens niet functioneel kunnen toe-
bedeeld worden, bereiken in 1973 27,6 miljard, hetzij ruim
38 % meer dan in 1971. Deze verhoging stemt overeen
met deze van de dotaties aan het Gemeentefonds en aan het
Fonds der Provinciën, hier gerangschikt, die berekend wor-
den op basis van de belastingsopbrengsten van het Rijk.
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TABLEAU I. TABEL 1.

4 (1972-1973).

APERÇU DES CATEGORIES
DE DEPENSES FONCTIONNELLES.

SAMENVATTING
I VAN DE FUNCTIONELE UITGAVENCATEGORIEEN.

--------_~-~ __ .,_~-_...--, -~-.__ . ----------_._-_.-_~.,.- _.~.- _._------ , --.---- -- _~_----_.-

FONCTION En millions de francs
-

In milioen frank. In-
FUNCTIE , I I1971 1972 1973 1971

Administration générale. - Algemeen bestuur • ... ... ... 16047 17 715 20011 3,8
Défense nationale. - Landsuerdediging ... ... ... .. . . .. 37443 42407 45100 9,0
Relations avec l'étranger. - Betrekkingen met het buitenland. 12344 14 675 15446 3,0
Justice ct Police. - [ustitie eTI Politie ; ... ... ... ... ... 11295 13 981 15150 2,7
Communications. - Verkeerswezen .,. ... ... ... ... ... 77499 95238 101660 18,5
Industrie, Commerce et Classes Moyennes. - Nijverlteid,

Handel en Middenszand ... ... ... ... ... ... ... 15802 19772 23 658 3,8
Agriculture et Ravitaillement. - Landbouu/ en Yoedseluoor-

ziening ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... 7660 9298 8255 1,8
Enseignement, Culture et Cultes. - Onderwiis, Cultwur en

Erediensten
,

... ... ... ... ... '" ... ... ... ... 84888 102100 111 029 20,3
Interventions sociales. - Sociale Yoorzieningen ... ... ... 53723 65701 73427 12,8
Santé publique. - Volksgezondheid ... ... ... ... .. . ... 9366 12374 13 855 2,2

logement. - Volkshuisvesting ... ... ... ... ... ... ... 5344 7739 8304 1,3

Dommages de guerre et calamités. - Oorlogs- en rampschade. 11127 12039 12433 2,6
Dette publique. - Openbare scbuld ... ... ... ... ... ... 56032 60826 71544 13,4
Relations avec les pouvoirs publics subordonnés. - Betrek-

kingen met laget« publiekrechtelijke licbamen ... ... ... 19905 23791 27557 4,8

Divers. - Diuersen ... ... ... ... ... ... ... ... ... 16 14 14 -
Total du regroupement fonctionnel. - Totaal van de [une-

tionele hergroepering ... ... ... ... ." ... '" ... 418491 497670 547443 100,0

Rapprochement. - Aansluiting ... ... ... ... ... .. . ... -42014 -48748 '-64364

Total officiel du budget. - Officieel totaal der begroting ... 376477 448922 483079

En % du total

% liait het totaal

1972 1973

3,6 3,7
8,5 8,2
2,9 2,8
2,8 2,8

19,1 18,6

4,0 4,3

1,9 1,5

20,5 20,3
13,2 13,4
2,5 2,5

1,6 1,5

2,4 2,3
12,2 13,1

4,8 5,0

100,0 100,0
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TABLEAU II. - REPARTITION DES DEPENSES DE L'ETAT PAR BUDGET ET PAR FONCTION.
ANNEE 1971.

FONCT10N

FUNCTIE.

BUDGET

BEGROTING

Dette publ, - Openb. Schuld.
Pensions. - Pensioenen ...
Dotations. - Dotatiën
Premier Ministre. - Eerste

Minister ...
Justice. - Justitie... ... . ..
Intérieur. - Binnenl. Zaken ...
Aff. étrang, et Comm. ext, -

Bultenl, Zaken en Buitenl.
Handel... ... ... ... . ..

Déf. nat. - Landsuerdediging.
Gendarmerie. - Rij!w/Jacht .
Agriculture. - Landbouui .
Aff. écon, - Econ. Zaken .
Cl. moyennes. - Middenst .
Communie. - v erceerswezen,
P.T.T. -- P.T.T.. ... ... ...
Trav, publ, - Openb. Werken.
Emploi et Travail. - Teu/erk-

stelling en Arbeid. ... .. .
Prév, soc. - Soc. Voorzorg ..•
Educ. nat. - Nat. Opvoeding,
Culture. - GIl/tuur. ..• ..•
Santé publique et Famille. -

Volksf{e:r;ondheid en GeZ;'1 .
Finances. - Finandiin... .
Fonds de dotar, des pens, de

p;uerre. - Dotatieionds voor
oorlogspensioenen . ... . ..

Fonds d'exp, écon. - Fonds
voor econ. exp.... ... ...

Autres fonds. - And. [ondsen.
Rembours. - Terugbetalingen.

Total des dépenses ordinaires.
- Totaal van de geu/one
I/Ïtgal/en •.•

Dette publique. - Ri;ksschuld.
Premier Ministre. - Eerste

Minister . ..• ... ...
justice. - Justitie... . ..
Intérieur. - Binnenl. Zaken ...
Aff. étrang, et Comm. ext, -

Buitenl, Zaken en Buitenl,
Handel... ... ... ... . ..

DH. nat. - Landsuerdediging.
Gendarmerie. - Rijkswacllt ..•
Agrtculture, - Landbouur •..
Aff. écon, - Eco ••. Zaken ...
Communie, - Verkeerswezen.
P.T.T. - P.T,T.. ... ... ...
Trav. pub!. - OPenb. Werken.
Prév, soc • .,- Soc. Voorzorg ..•
Educ, nar. - Nat. Opooeding.
Culture. - Cultuur , ... . ..
Santé publique et Famille. -

Volbgel,ottdheid en Gezin,
Finances. - Financiën... ...
Infrastructure des Routes. -

We.~etlinfrastmetuur ... ...
Fonds de constr. scolaires. -

Fondsen 1I00r schoolge-
bouioen .... ..

Fonds d'exp. écon, - Fonds
voor eeon. e:cp.... ... ...

Autres fonds. - And. londsen.
loi des comptes. - Rekmin)(-

wet ...

Total des dépenses extraordi-
naires. - Totaal van de
buitengeurone uitgallen •

Total gén. - All{. totaal ;

Dépenses
d'admini-
stration
générale

Uitgauen
l/oor

algemeen
bestuur

366
1081

936

441
120
709

654

321
629

8757

371
-104

1428,1

1120

23

623

1766

16047

Défense
nationale

_______ ~_. iL. - .. ,_ - ---j

Relations
avec

l'étranger

T..11Ids-
verdediging.

374

94
116

59
22220
1380

306

354,5

756
-190

28 810

8174

399

8633

37443

Buiien-
landse

IJetrekkill,fl,eIt

360
82

5548
249
25

70

115

80 3659

586
--33

10,,91

112

195

60

1446

1753

12344

Justice
et

Police

[ustitie
e••

Politie

363

6325
136

2784

709

162
,-62

10466

27
180

252

370

829
11295

Cornrnuni- '''1
cations

Verkeer

(En millions de francs.)

Industrie,
Commerce
et Classes
moyennes

Niiuerheid,
Handel

en
Middenstand

Agriculture
et

Ravitaillement

Landbouur
el' Yoedsel-
uoorzlening

A. - DEPENSES ORDINAIRES.

685
975 53 68

38

11 028
4399
5632

11

232
342
-32

23262

144

5117
160131

1

5271
1408
--75

12211

1777
28

567
4124
-11

B. - DEPENSES EXTRAORDINAIRES.

6553

8626
132

8861

34126

24?2

54237

77 499

802
21

374

702

1692

3591

158.02

496

9

602

1107

7660
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TABEL II. - INDELING VAN DE STAATSUITGAVEN PER BEGROTING EN PER FUNCTIE.
JAAR 1971.

(In miljoen frank.)
--- -or ---_ ...__ . ---_. -- _.'. ---- -- ReLitions

-- .. _ ..'- -- --
Enseigne-

ment, Inter- Dommages avec Tot.tl: Total
Culture el ventions Santé de guerre Dette pouvoirs regroupe- Rapproche- du budget

Cultes sociales publique Logement et calamités publique publics Divers ment ment général
subordonnés

- - -- - - - - - --- - -Bctrekkin-
Onderwiis, Sociale Volks· Volks- Gorlogs- Upenbate gen met Diversen Totaal : A{II)- Totaal vall

Cultuur Zaken gezondbeid htlisvestitll( scbade en schuld lalere ber- sluiting de a/9,emelle
en Ere- ramtrschade 1>tI liek- fl,roeIJerirW. begroting.
diensten rechteliike

licbnmen

- GEWONE UITGAVEN.

4 275 72 98 49091 65 51016 5288 56304
5830 16839 25 11 480 2 2 261HS 11392. 37577

936 936

455 896 67 963
921 7460 7460

8 19838 20807 20807

184 33 64 6032 368 6400
64 22533 72 22605

4189 2 4191
22 1799 3018 4817

1 5800 1726 7526
309 901 1370 65 1435
690 2241 199 14 289 71 14360
59 - 4849 4849
85 119 84 40 6628 503 7131

3 1234 1352 37 1389
28695 9 28704 36 28740

65038 65344 2013 67357
2650 2650 2445 5095

119 1925 6483 68 60 8666 4551 13217
1 14 12513 1017 13 530

6535 3690 14479 -14479

6070 - 6070
2594 790 1044 2317 2014 527 17035 -17035
-495 -38 -5 ---3 -44 -1092 1092

78470 52620 7822 2584 9615 53304 19905 16 330510 I --3821 326689

- BUITENGEWONE UITGAVEN.

364 364 364

271 271
27 27

180 170 350

112 7 119
8174 200 8374

252 - 252
496 322 818

90 892 235 1127
103 4 8754 620 9374

132 132
700 1370 473 13 102 4189 17291
- 1000 1000 1000
296 356 3280 3636
512 512 512

97 1086 1183 2031 3214
2171 175 2346

2565 36691 -36691

4509 4509 4509

402 2094 2094
304 S6 1390 163 6399 6399

581 581 581

6418 1103 1544 2760 1512 2728 87981 -38193 49788

84888 53723 9366 5344 11127 56032 19905 16 418491 -42014 376477
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TABLEAU lil.

fONCTION

FUNCTIE

BUDGET
IJEGROTlNG

Dette publ. -- Gpenb, Scbuld,
Pensions. - PensioCtleli. ...
Dotations. - Dotatiën ...
Premier Ministre. - Eerste

Mi/lister
Justice. - Justitie... ... .
Intérieur. - Binnenl. Zaken .
Aff. étrang, et Comm. ext, -

Buitenl. Zahen en Buitenl.
Handel... ... ... ... ...

Déf. nat. - Landsuerdediging.
Gendarmerie. - Riiksu/acht .
Agriculture. - LandjJouw .
Aff. écon, - Econ, Zaken .
CI. moyennes. - Middenst .
Communie, - Verkeerswezen.
P.T.T. - P.T.T.. ... ... ...
Trav. publ. - Openb. WerkeTI.
Emploi et Travail. - Teu/erk-

stelling en Arbeid. ... . ..
Prév, soc. - Soc. Voorzorg ...
Educ. nat •. - Nat. Gpuoeding.
Culture. - Cultuur. . .. ...
Sante publique et Famille. -

VolksJl.tZondheid en Gezin .
Finances. - Financiën ... .
Fonds de dotat. des pens, de

I(uerre. - Dotatiejonds voor
oorlogspensioenen . ... . ..

Fonds d'exp. écon, - Fonds
voor econ. exp. '" ... ...

Autres fonds. - And. [ondsen.
Credo provo - Provo krediet ...
Rembours. - Terugbetalinge«.

Total des dépenses ordinaires.
- Totaal van de gewone
uit?;aven ..•

Dette publique. - Rijksschuld.
Prenüer Ministre. - Eerste

Mm/ster • ..• •.. ... .
Intérieur. - Binnenl. Zaken .
Aff. étrang, et Comm. exr, -

Buitenl, Zaken en Buitenl,
Handel... ... ... ... ...

Déf, nat. - Landsuerdediging.
Gendarmerie. - Riikswacht .
A~iculture. - Landbouu/ .
Aff. écon, - Ëcon. Zake« .
Communie. - Verkeerswezen.
Trav. publ. - Otrenb, Werken.
Educ, nat. - Nat. OpvoedÎllg.
Culture. - Culsuur , ... . ..
Santé publique et Famille. -

Vo/ksl!,ezondbeid en Gezin.
Finances. - Financ/iln... . ..
Infrastructure des Routes.

Wel!,eninfrastructullr ... ...
Fonds de constr. scolaires. -

Pondsen voor schoolge-
bou/ven... ... '" ... ...

Fonds d'exp. écon. - Fonds
voor ecolI. exp. '" ... ..•

Autres fonds. - And. [ondsen,
Loi des comptes. - Rekening-

u/et ...

Total des dépenses extraordi-
naires. - Totaal van de
buitengeuione llÎtRaven •

Total Aén. - Alg. totaa] •
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REPARTITION DES DEPENSES DE L'ETAT PAR BUDGET ET PAR FONCTION.
ANNEE 1972.

Dépenses
d'admini-
stration
générale

Uitgaven
z.'vor

algemeen
bestuur

34
1115
1172

438
136
730

745

355
531

9360

414
1396-72

16354

51

31

1279

1361

17715

Defense
na rion.ile

Lands-
uerdediging

418

97
197

66
22861

1316

355

4185

880
2145
-145

32541

8851

970

9866

42407

Relations
avec

l'étranger

Buiten-
landse

hetrekklngen

510
84

5854
227

29

76

23

90 4506

951
209

-20

12373

1106

HI
35

271

925

2302

14675

[usrice
et

Police

lustitie
en

l'olitie

374

7 OIS141

2671

28

14

836

205
1014
-38

12260

Il

222

1488

1721

13 981

Comrnuni-
cations

Verkeer

(En millions de francs.)

Industrie,
Commerce
et Classes
moyennes

Niiuerbetd,
Handel

en
Middenstand

Agriculture
et

Ravitaillerncn t

Landbouiu
en Voedsel·
uoorzicning

587
1007

A. - DEPENSES ORDINAIRES.

70

12 089
4511
6059

509
363

4970
-25

30 071

155

6457
153
173

6647
1617

120
-20

15360

56

1996
33

4

2

844
4581123
-22

B. - DEPENSES EXTRAORDINAIRES.

7629

11632.
10816

37953

4766

65167

95238

520
80

712

610

2490

4412

19772

748

921

1669

9298
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TABEL m. - INDELING VAN DE STAATSUITGAVEN PER BEGROTING EN PER FUNCTIE.
JAAR 1972-

(In miljoen frank)
---- - ------- Rehtloï,s rEnseigne- avec Total: Totalment, Inter- Dommages pouvoirsCulture et ventions Santé de guerre Dette regroupe- Rapproche- du budget

Cultes sociales publique Logement er calami tés publique publies Divers ment ment généra!subordonnés

Betrehkin-
Ondenoijs, Sociale Volks- Volks- OorloR.s- Cureubare gell met Dlversen 'lotaal : Aan- Totaal vall

Cultuur Zakcn gezoudheid huisuesting scbade en sclmld latere ber- 5/II'tl,,:<, de algemene
Cil Pre- rampschade pu liele- groepering. begroting
diensten recbteliike

liclramen

- GEWONE UITGAVEN.

56 358 n 78 51855 65 53 615 5054 58669
6044 19764 26 12 540 2 2 29514 11689 41203

1172 1172

420 S58 105 963
895 8143 8143

10 23723 24801 24801

192 33 66 6366 308 6674
68 23 156 75 23231

4 016 2 4018
25 2021 1587 3608

1 7236 2212 9 H8
410 1347 1910 71 1981
902 2981 223 16372 72 16444
76 5018 5018
8 124 106 46 6902 566 7468

4 3848 3875 67 3942
33593 33593 39 33632

68605 68960 2235 71195
2828 2828 2991 5819

192 2097 7507 80 65 9955 5205 15160
1 1 12 13973 1057 15 030

7243 4875 17139 -17139

8000 - 8000
3177 1358 1405 2827 2221 555 20554 -20554

10034 598 68 19 102 20799 1308 22107
--297 -63 -3 -2 -4 -142 -853 853

93573 65556 9361 3132 la 719 57189 23791 14 389923 -10197 37.9726

- BUITENGEWONE UITGAVEN.

367 367 367

447 447
11 50 61

10 1116 la 1126
8851 423 9274

222 222
748 481 1229
520 734 1254

140 10 11862 791 12 653
435 2411 343 15049 8953 24002
355 390 1980 2370
636 636 2 638

400 1952 81 2433 1954 4387
1566 9600 11166

3560 41513 -41513

5185 5185 - 5185

868 3358 - 3358
1506 5 193 2115 77 13 320 -13 320

600 600 600

8527 145 3013 4607 1320 3637 107747 -38551 69196---- ----
102100 65 701 12 374 773.9 12039 60826 23791 14 497670 -48748 448922
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TABLEAU IV. -- REPARTITION DES DEPENSES DE L'ETAT PAR BUDGET ET IlAR FONCTION.

ANNEE 1973.
(En millions de fruncs.)

'.::' , - .~.-. --- -- .. --- 0- , -

I
._,~" _.._-,+_._~-,..~_. -- .-.- - ~. -- _•• "_T "'--- - ._- --- - .- ....... -_. _.".-

~ l'ONCTION
Dépenses Industrie,
d'admini- Relations .Justice Commerce Landbouto

~/NCTJE
s~rariün Défense avec ct Cornmuni- et Classes en Voedsel·
g<'nerale

I
nationale l'étranger Police cations moyennes voorziening

- _. - - - - -

BUDGET ~
Uitgauen Lands- Buiten- [ustitie Verkeer Niiuerbeid, Agriculture

LlDOT ucrdcdiging landse en Handel et
BEGROTING algemcen betrekkingen Politie en Ravitaillement

bestuur Middenstand ,

Dette publ, - OpCtlb. Schuld.
Pensions, - Pensioenen ".
Dotations. - Dotatiën
Premier Ministre. - Eerste

Minister
Justice. - [ustitie ... ... . ..
Intérieur. - Binnenl, Zaken ...
Aff. étrang. et Comm. ext, -

Buitenl. Zaken en Bultenl,
Handel... ... ... ..• . ..

Déf. nat. - Landsuerdediging.
Gendarmerie. - Riikswacbt ...
A/(riculture. - Landbouu/ .. ,
Aff. écon. - Econ. Zaken ...
Cl. moyennes. - Middenst. ..'
Communie. - Verkeerswezen.
P.T,T. - P.T.T.. ... ... ..,
Trav. publ, - Openb, Werken.
Emploi et Travail. - T'euietk-

stelling eIl Arbeid. '.. . .'
Prév. soç. - Soc. VoorZaT!: ...
Educ, nat. - Nat. Opvoeding.
Culture. - Cultuu« _ ... . ..
Santé publique et Famille. -

Volks;<.ezondheid en Gezin ...
Finances. - Financiën ..• . •.
Fonds de dorat, des pens, de

guerre. - Dotatieionds voor
oorlo?;spensÎoenen . ... '"

Fonds d'exp. écon. - Fonds
voor econ. exp.... ... . ..

Autres fonds. -And. [ondsen.
Créd. provo - P,OV. krediet '"
Rembours. - Terugbetalingen.

Total des dépenses ordinaires.
- Totaal van de geurone
uitgauen

Dette publique. - Rijksschuld.
Premier Ministre. - Eerste

Minister . ... ..• .•. . ..
Intérieur. - Binnenl. Zaken ...
Aff. étrang, et Comm. ext, -

Buitenl, Zaken en Buitenl,
Handel... ... ... ... . ..

Déf. nat. - Landsuerdcdiging.
Gendarmerie. - Ri;kswacht .
Agrlculture. - Landbouu/ .
Aff. écon. - Econ. Zaken .
Communie. - Yerkeerstoezen.
Trav, publ. - Openb, Werketl.
Educ. nat. - Nat. Opvoeding.
Culture. - Cultnur ; ... •..
Santé publique et Famille. .-

Volks;<.ezondheid en Gezin,
Finances. - Pinanciën ... . ..
Infrastrucru re des Routes. -

We;<,eninlrastructuuT .•. • ..
Fonds de constr. scolaires. -

Pondsen uoor schoo/gt:-
bal/wen... ... ...

Fonds d'exp. écon. - Fonds
t'oor eaon. exp. '" ... '"

Autres fonds. - And. [ondsen.
Loi des comptes. - Rekening-

uiet ...

Total des dépenses extraordi-
naires. - Totaal van de
buitengeuione uitgauer:

Total gén. - Al;<.. totaal ,

A. - DEPENSES ORDINAIRES.

34
1338
1296

520
155
891

530
100

900
1205 8466517 444

113
195

8441
168

65
25675

1626

6258
267
29

177

3362

878 8842
199
186

2

2359
27

379
500

81
15685
7112
58883

24

387

14
11426 101 14206

4515 903

469
112

-77

1007
176

-140

979
7

-18

455
389
334

-26

967
2982

11
'-6

188
87

-42

5076
1763

12
-33

17921 34318 31943 16291 642412 382 13 568

B. - DEPENSES EXTRAORDINAIR

24

1538
9373

287
836

27 205
12224
8488

450
95

2441
92

33 1321 480
44173

2030 1271 4832
2901
1000 9951317

2090

20011

1582

15150

69717

101660

7367

23658

1831

8255

10782

45100

3064

15446



[ 47 ] 4 (1972-1973).

TABEL IV. INDELING VAN DE STAATSUITGAVEN PER BEGROTING EN PER FUNCTIE.

(In miljoen frank.)
JAAR 1973.

. - ._~.- ._. __ . . - .
" --"

I
.. .. --- -- . ~-._- -- -"-- ..

li.:clatiol1s

I
-- -- ._--- .._----"--- .. - _. _ . -".. ..

Enseigne-
ruent, Inter- Dommages avec Tarai: Total

Culture ct ventions Santé de guerre Dette pouvoirs regroupe- Rapproche- du budget
Cultes sociales publique Logement et calamités publique publics Divers meut ment zénéralsubordonnés I

- - - -- - - '- - -- - -Betrckkin-
Ondenoiis, Sociale Volks- vsus- Ciorlogs- OPellbare gen met Diuersen Tot41// : AalJ' Totaal (I,m

Cultuur Zaken gezondheid buisvesting scbade en schuld II/lere ber- sluiting de aigemene
en Ere- rampschade pli lieh» groepering begroting.
diensten recutctiihe

iichamcn

- GEWONE UITGA VEN.

7 376 73 63 58922 65 60 970 - 1226 59744
7378 22425 31 14 631 2 2 34237 13218 47455

1296 1296

377 897 77 974
1089 9798 9798la 27490 28754 2 28756

238 32 40 6810 374 7184
68 26 010 88 26098

5 017 2 5019
25 2384 1839 4123
1 9748 2270 12018

449 1526 2174 84 2258
96.5 3227 255 20318 72 20390
91 7663 7663
Il 207 126 62 6796 4047 la 843

5 4276 4305 125 4430
36950 36950 39 36989

82314 82701 2645 85346
3097 3 097 J 674 6771

208 2654 8421 25 71 11393 2656 14049
1 1 12 15749 1087 16836

7533 6085 19 036 -19036

6498 - 6498
3520 1765 1983 3526 2221 594 21386 -21386

655 480 6 Z 9 1891 109 2000
-320 -21 -3 --2 -688 688---- ----

lOO 108 73314 10814 3845 11 028 65663 27557 14 425190 -15 050 410 140

i. - BUITENGEWONE UITGAVEN.

361 361 361

59 59 407 -ki6
24 245 269

20 1558 8 1566
9373 9373

287 287
836 467 1303
450 830 1280

110 8 12437 1403 13 840
572 1683 436 13 852 11 455 25307
711 803 1980 2783
748 748 3 751

1750 1963 3713 606 4319
1834 9200 11 034

Sll04 49977 -49977

6485 6485 - 6485

900 3801 - 3801
576 3 178 2776 77 15055 -15055

600 600 600_._--
10921 113 3041 4459 1405 .5881 122253 -49314 72 939

111029 73427 13 855 8304 12433. 71544 27557 14 547443 -64364 483079


